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AVANT - PROPOS

LA v llt*  Cm M en» pourrait s'enorgueillir Cm posséeJer dans son territoire le -Calernte QfOSSW Om 

W on«, typa d u n  étage g é c lo g iq u « .M o n ti« n . vers lequel convergent diverses formes decuriosité  scien­
tifique relevant Cm fa paléen t o le g i* . Cm ta straf .a r a e * *  at de rhisto ire das mars »taillas da quelque 66 mtL 
Ikon« d années

Cas couchas m oni a n  nes ont das équivalents dans diversas partías du monda, sw  las continents at 
sous las eau* océaniques, las géologues recherchant una m eilleur* connaissance et una délim itation m- 
t s inai tonal« d« la trancha wkJimentaire du vêritattf« et authentiqua .M o n tie n .. considérée par eux comma 
vmHhjr étmfon

L'étag« Montten a dé i*  fait lob tet de maintes hésitations at discussions scientifiques la disputant 
dae tampa secondaire« aux temps tertiaires, com m a on la ferait d'une frontier« continuellem ent contes­
té« La clarté doit être fait« pour disaipar las malentendus parmi les auteurs dont les recherches concer­
nent aussi bien la fin du Crétacé que i« début des temps éocénes

En septembre 1971 I Académicien soviétique V V Menner iM ouscoul, agissant au nom du Com ité  

national des géologues d U n io n  Soviétique, élaborait un programme d'études vivement soutenu par une 

cohorte d« streiigraphes et de paléontologiste« En septembre 1972. l'Union internationale des Sciences 

géologiques (inferna trona/ Union ot Oeo/og/ca/ Science s - In ttn rn tio n ti geo i og« ca/ co/rmUtnon pro  

Qtrntn ) «connaissait la nécessité de« recherches proooeées et le« mscrtvai t au programme des prochai 
nes année« J'ai l'honneur d ètre associé aux travaux scientifique« envisagés i« charge m'échoit pour 
une part, d« préparer le« visite« que feront A Mon« les spécialistes mondiaux les plue intéressés

Bien évidem m ent noua n'avons pas attendu passivement la mise en branie des initiatives puissam­
ment propulsées depuis i U  R 8  S . l'Am érique et l ’Europe occidental« D é* 1966 nous avions entrepris 

de mieux connaître nous-m êm e notre Montten «t d *  I« faire mieux connaître «u dehors par quelques pu­
blications, nous avions attiré i attention sur i«s investigation* m icrooeiéontoioqiques utiles nous asso­
ciant «m«» »  un# curios lié  grandissante

*

é  ♦

Ce préambule était nécessaire |e pense pour situer A son incomparable valeur rtn l Hat ive prise par f  
Serves Oéoicigigu* de Bergige« en 1909 F déte A »a m-ssion dans r  étude du «o u * sol beige w v  .«m  

de r  intérêt national et international A donner une défim tion oréeise de« aasises de référence le Service 

Qéokogique de Belgique dirigé par M André Oefmer a fait réaliser un forage tout proche du « i»  historique 

ou en IM A  Franco«»Léoootd Cornet et Alphonse Brian avaient découvert randetencedu «Caleaira oro* 
see de M on«. •< extraordinairement toean»’ «**

Ce tor e g * que nous «ooefon* «Bondage de M on* de t989* est roeea*»an de I«  présent* pubfcc* 
Item u « été contenu que sous me direction r«rude de« roche« «t de« ’osai»*« rac uam» s ser» ! confiée a 

de« chercheur *  ka* plue que»»»-s« et bénévolement ntéreaaés «ou* certaine* condition« auwquaft«« »i* 
étaient invite« A souécrwe délai* pufettattto* et figuration conservation d e* type« Nous somma«
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heureux d 'expr imer des remerc iements et notre reconnaissance au Service G éo log ique  de Belg ique et à 

tous les co llaborateurs sc ien t i f iques  pour leur con tr ibu t ion  à fa ire le «point» dans les controverses inter­

nat ionales de s tra t ig raph ie  pa léon to log ique. Diverses c ircons tances  n ’ont pas perm is  ie respect des dé­

lais que nous avions suggérés; des retards cons idérab les se sont creusés, et tous  ne son t pas encore 

com blés.  Mous avons alors décidé de pub l ie r  les résultats en p lus ieurs  temps, sous la fo rm e de m é m o i­

res success i fs ,  afin de sat is fa ire  aux beso ins  de ¡’ in fo rm a t ion  sc ien t i f ique  et au désir  des auteurs. Cha­

que auteur a eu p le ine la t i tude de réaliser son étude dans les meil leures c o n d i t io n s ,  appréciées par lui- 

même, et d en présenter les résu lta ts  (texte et iconograph ie),  l ibre à lui de t irer des co nc lus ion s  par t icu ­
lières. Après achèvement, nous aurons à dégager les co nc lus ion s  générales.
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HISTORIQUE

par R. MARLIERE (MONS)

Pour dégager sans t rop  d ’obscu r i té  la success ion  h is to r ique  des fa i ts  et des o p in io n s  avant d 'abou t ir  

à ce que  nous  pensons ac tue l lem en t,  il est ind ispensab le  d ’opérer une sé lec t ion  sévère. Certa ins fa its 

d ’apparence m ineu re  ont pu prendre une im portance  nouvelle et do ivent être rapportés dans les déta i ls  

que les c i rcons tances  actue l les  re t iennent:  les o p in ion s  diverses peuvent ê tre  analysées dans la mesure 

où elles ont un fondem ent  sc ien t i f ique :  par con tre ,  il semble  que l’on  pu isse négliqer les in terpréta t ions 

hasardeuses ou prématurées pour leur tem ps . Dans un prob lèm e em brou i l lé ,  c ’est à ce prix que l ’on peut 

espérer une  re co ns t i tu t io n  du chem inem en t de la pensée.

HISTOIRE DE LA DECOUVERTE DU «CALCAIRE GROSSIER DE MONS».

Au re tour d ’une excurs ion de reconnaissance, en ju in  1865, F .L . CORNET et A. BRIART (ou l ’un des 

deux seulement) perçurent un m on t icu le  de déb la is  ex tra i ts  d ’un pu i ts  d o m es t iq u e  dans le parc de la 

propr ié té  G o f f in t  à Mons, à p rox im ité  de la gare d ’O bourg  (d i t  au jou rd 'hu i Puits  G o ff in t .  A rch ives du Ser­

vice G éo log ique  de Belg ique n° 287. feu i l le  Givry). C 'est le point de départ. T ranscr ivons la descr ip t ion  

or ig ina le  qu 'en ont fourn i  les deux géo logues m on to is  (voir, f igure  4. la coupe som m airem ent recons t i ­

tuée).

«Ce pu i ts  a a t te in t  l ’eau à la p ro fondeur de 21 m et n ’a pas été creusé p lus bas. Il nous a fourn i la 

coupe su ivante  à part i r  de la surface :

1 °) 1,10 m à 1.25 m de sable gr is ,  ren fermant de nom breux débr is  de s i lex,  plus ou m o in s  altérés. Ce sa­

ble semble  être ident ique  à celui qui recouvre partout le p lateau et les versants de la co l l in e  vers Obourg. 

N im y et Mons;

2°) Une couche  ir régulière de 0.10 m à 0.20 m formée de débris de si lex et de ph tan ite  hou i lier;

3°)  0,20 m à 0.30 m de sable fe rrug ineux, jaunâtre, renfermant de nom breux gra ins de g lauconie:

4°) 0,10 m à 0.15 m de débr is  de si lex et de phtan ite  houil ler;

5°)  4,65 m de sable très g laucon ifè re ,  très vert et un peu arg i leux à la partie infér ieure: m o ins  co loré  et 
meub le  à la partie supérieure. Il renferme quelques fragm ents  de phtanite;

6°) Une couche  irrégulière  de 0,20 m à 0,30 m formée de sable rouge très fe rruq ineux. renfermant de la li- 

m on ite  géod ique  et en p laquettes, et des b locs nom breux et assez gros d 'une  roche à texture  de qrès. peu 

ou point calcaire, co lorée en rouge à l ’ex tér ieur des b locs, mais d 'un  b lanc gr is  dans les cassures fraî­

ches. Cette roche renferme de m enus fragm ents  de foss i les  indéterm inab les . Sa pos i t ion  actue l le  nous 

semble être le résultat d 'un rem aniement;  mais nous n ’en conna issons le g isement dans aucune des fo r ­

m a t ions  du pays.
La couche  n° 6 ravine assez p ro fondém en t la suivante.
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7°) Une épaisseur de 14.50 m de calcaire à texture grossière, jaunâtre  ou b lanc. Certa ins bancs son t as­

sez résitants, d ’autres son t très fr iab les. On a rencontré quelques l i ts  de 0,02 m à 0,15 m et des rognons 
isolés cons t i tués  par une roche blanche, très dure  et très tenace, à cassure br i l lan te , so lu b le  ent ièrement 

dans les acides. Quelques-uns de ces l i ts  ou rognons ren ferment de nom breux vides rem p l is  d 'une ma­

tière l ign iteuse pulvérulente.

Quelques bancs du calcaire grossier, rencontrés dans le pu its ,  rappellent par leu ra spe c t  le tu ffeau de Ci- 

ply et de Maestr icht.  Cependant la d i f férence dans la texture des deux roches permet de les d is t ingue r  fa­
c i lement.  si l’on en rapproche des échant i l lons .Aucune roche comparab le  à ce l le  des l i ts  m inces et des 

rognons isolés dont nous venons de parler n ’a jamais  été rencontrée dans les assises de C ip ly , ni dans 
celles de Maestr ich t.  Le caractère m inéra log ique  seul su f f i ra i t  pour d i f fé renc ie r  le tu ffeau du système 

Maestr ich t ien  et le calcaire grossier du pu i ts  de M. G o ff in t .  Mais le caractère pa léon to log ique  ne laisse 

aucun doute  à cet égard, com m e nous le verrons p lus loin.

Le puits  n’a été creusé q u ’au d iamètre  d 'un  mètre. Cependant les déb la is  provenant d ’une aussi pet i te  ex­

cavation nous ont procuré une énorme quant i té  de foss i les  d ’une conservat ion  parfa ite. Tous les bancs 
composant la coucbé n°7 sont foss i l i fè res , même les l i ts  et les rognons de calcaire dur. Mais c ’est p r in ­

c ipa lement dans les assises fr iables, que nous avons rencontré la p lus grande abondance de coqu i l les .

Le travail d 'en foncem ent a été arrêté à la p ro fondeur de 21 mètres, dans une ass ise é m inem m en t fo s s i l i ­

fère. La partie supérieure au calcaire a ensuite  été murail lée de sorte qu ' i l  serait ac tue l lem ent im poss ib le  
de consta ter la superpos it ion  des sables supérieurs sans dém o l i r  la maçonnerie . Ma is  avant même que le 

creusement fût terminé, M. DEWALQUE, professeur de géo log ie  à l’Univers ité  de L iège et membre de 
l’Académie, a bien voulu, sur notre demande, venir faire cette  cons ta ta t ion  su r  les lieux.

Parmi les nombreux exemplaires que nous avons réunis, nous d is t in g u o n s  environ 140 à 150 espèces, 

dont une grande partie nous paraissent nouvelles. Des espèces connues, aucune n ’est crétacée; toutes 

appart iennent à des assises tert iaires supérieures à la Glaucon ie  in fér ieure  de  M. d ’ARCHIAC, et aux sa­
bles de Bracheux des géo logues français. Voici la l is te de cel les que nous som m es parvenus à dé te rm i­
ner ju sq u ’à ce jou r  :

GASTEROPODES LAM ELLIBR AN CHES

Turitella intermedia, Desh.

imbricatar ia , Lmk.
Cytherea m u lt isu lca ta ,  Desh. 

Cardita p lan icos ta ,  Lmk. 

Crassatel la compressa, Lmk. 

Corbula str ia ta, Lmk.

Corb is  lamellosa, Lmk.

Arca b iangu la , Lmk. 

m o d io l i fo rm is ,  Desh.

Tell ina rostra l is ,  Lmk. 

donacia l is ,  Lmk.

Luc ina  m it is ,  Sow.

Voluta sp inosa, Lmk. 

Anci l la r ia  bucc ino ides, Lmk. 
Mitra Terebellum, Lmk.  

Cerith ium  un isu lca tum , Lmk. 

Melanopsis bucc ino ides,  Fér. 

Bucc inum  Stromboides, Lmk.  
Nerita Caronis, Brong.

Natica perforata, Lmk.

Natica ep ig lo t t ina ,  Lmk. 

M onodonta  Cerberi, Brong.
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Parm i les espèces qu i nous  appara issen t nouve lles , la p lus  grande partie  des exem p la ires  appartiennen t 

au genre  Nem atura  que lques  au tres  aux genres A nc i l la r ia  et A ur icu la .

Il ne peu t d o n c  y avo ir aucun d ou te  sur la  p lace à ass igne r au ca lca ire  g ross ie r du p u its  de M. G O FFIN T. Il 

appartien t à la fo rm a tio n  te rt ia ire  et est supérieu r à la g laucon ie  in fé r ieure  et aux sab les de Bracheux des 

géo logues  frança is . Il sem b le  co rrespond re  par ses caractères p a léo n to log ig u es  à que lques  parties des 

sab les su pé rieu rs  du S o isso n n a is  et du ca lca ire  g ross ie r du bass in  de Paris.

Quant à la couche  de sable  g laucon ifè re  traversée au-dessus du ca lca ire  par le p u its  de M G O FFIN T, elle 

représente la base du Landénien in fé r ieu r et co rrespond  aux couches  d 'A n q res  et de Tournay avec Phola­

dom ya  K on inck i i .

Pour le prouver, nous  nous  som m es livrés, dans  les env irons de M ons. à de nom breuses recherches stra- 

t ig ra p h iq u e s  . . . "

(F .L . CO RNET et A. BR IAR T.1865)

Dans ce tte  d e sc r ip t io n  in it ia le , il faut so u lig ne r ce rta ins  aspec ts  :

1 °) Les au teurs  n 'é tab lissen t aucune d is t in c t io n  s tra t ig rap h iq u e  dans l ’«épa isseu rde  14,50 m de ca lca ire  

à tex tu re  g ross iè re  ...». (Cela reste valable et nous  donne le s tra to type  de l ’é tage, le p lus  s tr ic te m e n t par­

lant).

2 °) I ls  d is t in g u e n t,  to u jo u rs  avec ra ison , le ca lca ire  du pu its  G o ff in t  des  «assises de Ci pi y» et de «celles 

de M aestrich t»  par le «caractère m iné ra log ique» , «le caractère p a lé o n to lo g iq u e  ne la issan t aucun d ou te  à 

cet égard». (Roches et fo s s ile s  son t donc  d 'em b lée  p r is  en cons idé ra tion ).

3°) Ils é tab lissen t que  le ca lca ire  du p u its  G o ff in t  se tro u ve co u ve rt par un sable  g la uco n ifè re  qu i «corres­

pond aux couches  d ’A ngres  et de Tournay avec Pho ladom ya K on in ck i i»  (ce qui reste en tiè rem en t accep­

tab le).

4° ) Par con tre , l ’a s s im ila t io n  à la faune du ca lca ire  g ross ie r du bass in  de Paris  (d 'âge Lu té tlen ) est hâtive 

et controuvée.

Dans leurs «rapports  présentés â l ’A cadém ie  su r la no te  de M M . CORNET et BRIART» (1865), les 

académ ic iens  G ustaveDEW ALQ UE et J .J . d 'O M A LIU S  d 'H A LLO Y  se m on tren t ébranlés à ce su je t. L 'un 

d eux éc r it  : «SI ce  fa it est exact, je c ro is  pouvo ir d ire  q u ' i l  fera sensa tion , ...» et de rechercher refuge 

dans «quelque i l lu s io n  de s tra tig raph ie» , ou dans des fa il le s , ou dans des «colonies» d 'ê tres  précurseurs, 

à la façon de BARRANDE. Ces hypo thèses b ien in u t i le s  o n t vécu jusque  vers 1873, sans co m p ro m e ttre  le 

m o num en ta l travail d esc r ip t if  des faunes de gasté ropodes par A. BRIART et F .L . CORNET.

Le P rofesseur HEBERT (Paris) s 'e xp r im a it  a lo rs  com m e su it :

«Lors de la  découverte  de ce dépôt in té ressan t du ca lca ire  de M ons ,  les au teurs  c ru ren t avo ir a ffa ire  à 

une faune sem b lab le  à ce lle  du ca lca ire  g ross ie r paris ien ; m a is  sur 54 espèces décr ites  ju s q u ’ic i,  4 seu le ­

ment on t leurs  Iden tiques dans  le ca lca ire  g ross ie r et encore  tro is  d 'en tre  e lles  se trouvent déjà dans les 

sables du S o isson n a is . et la qua tr ièm e. Voluta Spinosa,  si abondan te  dans  le ca lca ire  g ross ie r, est très 

rare dans  le ca lca ire  de M ons, Le caractère de ce tte  faune, au tan t que je pu is  en juqer par les fo ss ile s  déjà 

d éc r its  et ceux (environ 60 espèces) que j'a i re cu e ill is  m o i-m èm e, co n s is te  su rtou t dans le g ra n d  nom bre
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d'espèces nouvelles q u ’elle renferme. Il y a des espèces vo is ines de cel les de Bracheux : une, le Cary- 
ch ium  Remiense,  Desh., qui se trouve dans les l ignites; d ’autres qui rappe l lent co m p lè tem en t  la faune de 

Cuise, et enf in  quelques-unes ce l le  du calcaire grossier. Mais une a f f in i té  des p lus curieuses, c ’est celle 

qui lie ce dépôt au calcaire p iso l i t ique  du bassin de Paris. J'ai recueil l i  à M onta inv i l le  et à Port-Marly ,  en 

p lein calcaire p iso l i t ique , l’une des espèces de Mons f igurées par MM. BRIART et CORNET, Pseudoliva  

robusta,  et je pense q u ’il y aura d 'autres rapprochements, s inon de véritables ident i tés ,  à établir .  Malgré 

le peu d ’espace qui a pu être exploré, le calcaire de Mons se montre  avec une r ichesse fabu leuse; et cette 

faune, la plus ancienne des faunes tert ia ires jusqu ' ic i  connues, est d 'une te l le  importance , que je ne 
comprends pas qu 'on n’entreprenne pas, pour la m ieux connaître, des exp lo ra t ions  p lus nom breuses et 

plus étendues. Quoi q u ’ il en so it ,  au jourd 'hu i ,  MM. CORNET et BRIART annoncent q u ’i ls  son t en pos­

session de p lus de 400 espèces, la plupart marines; mais un bon nom bre  auss i de ces espèces appart ien­
nent à des genres terrestres ou d 'eau douce. Dans ce petit  co in  de terre, il sem b le  q u ’il y a it  eu un foyer de 

vie, d ’où des groupes de m o l lusques  ont rayonné et ont persisté p lus  ou m o ins  long tem ps  dans les mers 

ou les eaux douces des époques u ltér ieures” . (1873, pp. 1 5 -1 6 ) .

¥ ■

*  *

Le souhait  fo rm u lé  par HEBERT fut entendu; la mémorab le  découverte de 1865 fu t  en que lque sorte 

renouvelée, en 1874, à l’occas ion d ’une vis ite de la Société géo log ique  de France  à Mons. L 'accès du 

puits  G o ff in t  «étant in te rd i t  par le propriétaire», c ’est dans le parc appartenant à Fernand COPPEE, à 

quelques mètres du pu i ts  h is tor ique, que BRIART et CORNET firent creuser un nouveau pu i ts ,  de 1,80 m 

de diamètre, «pour permettre aux Membres de la Société d ’é tud ie r  le Calcaire g ross ie r  de Mons, qui ex is ­

te souterra inement dans cette  partie du te rr i to ire  de la ville, mais q u i  n ’a f f leure  à la surface sur aucun 
point».

D'après le compte-rendu de l 'époque (1874, p. 594), ...

«Le puits  a traversé :

1 °) Terrain quaternaire : Sable gris, reposant sur un gravier fo rm é de débris  de s i lex et de ph tan ite  hou i l -  
ler; épa isseur 1 m 50

2°) Partie in fér ieure du systèm e landenien in fé r ieur : sable très g laucon ifè re ,  d 'un  vert foncé  et arg i leux à 

sa base. Au con tac t  avec le terrain sous- jacent,  il ex is te  une couche, de 0,30 m d ’épa isseur, cons t i tuée  
par des f ragm ents  de si lex de la Craie et de Calcaire gross ier de Mons 4 m 80

3°) Calcaire grossier de Mons; épa isseur traversée 13 m 70

Le creusement s'est arrêté à 20 mètres sous  la surface du so l,  au niveau de la nappe aquifère. Il ne 
serait pas poss ib le  de le con t inue r  p lus bas sans le secours d ’une m ach ine  d 'épu isem ent.  Le calcaire est 

très foss i l i fè re  sur tou te  la hauteur de la partie traversée par le pu i ts ;  ma is  c ’est aux p ro fondeurs  de 7,80 

m, 14,40 m et 18 mètres, que l’on  a rencontré les couches les p lus r iches en espèces et en ind iv idus. A 

14,40 m, la couche foss i l i fè re , qui a une puissance de 0,40 m à 0,60 m, renferme abondam m ent des ro­

gnons de calcaire gris, à texture terreuse, d on t  la grosseur varie de ce l le  d 'un pois  à celle du poing. A par­
t i r  de la pro fondeur de 18,50 m, le pu i ts  se trouve dans un calcaire gross ier ident ique  à ce lu i que l ’on a 

traversé p lus haut mais on y rencontre des masses vo lum ineuses d ’un calcaire b lanc, très rés is tant,  à
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tex tu re  presque c r is ta l l in e , dans  leque l i l  e x is te  q u e lq u e fo is  des géodes rem p lies  par du l ig n ite  pu lvéru­

len t. Q uand ce l ig n ite  n 'ex is te  pas, on trouve  to u jo u rs , en frac tu ran t les m asses, un anneau n o ir  qui sem ­

ble être la sec tion  de la t ig e  creuse  d ’un végéta l que lconque . Les déb la is  de ca lca ire  q ross ie r é talés aux 

a len tou rs  du p u its  on t été m is  à la d is p o s it io n  des M em bres de la S oc ié té  pour y re cu e il l ir  les abondants  
fo s s ile s  q u ' i ls  renferm aient» .

(Une coupe  re co ns titu é e  est inco rporée  à la f igu re  4, dans notre  texte).

Sans rien change r aux fo n d e m e n ts , ce tte  v is ite  de 1874 eut pourtan t deux conséquences no to ires  :

a) d 'une part, BRIART et CORNET trouva ien t a in s i l ’occas ion  de parfa ire  la réco lte  des  faunes: aux 131 

espèces déjà décr ites , s 'a jou tè ren t 54 fo rm es nouve lles; en ou tre , les précédentes d é te rm in a t io n s  ont dû 

sub ir  des m o d if ic a t io n s .

b) d 'a u tre  part, les géo logues frança is  e n r ich is  des réco ltes  m o n to ise s  porta ien t un in té rê t accru à les 

com parer aux  faunes du bass in  de Paris, n o ta m m e n t du « ca lca i re p iso l i th iq u e »  si m a l connues y so ien t- 

e lles encore, m a is  e lles  aussi sous- jacen tes  au Landénien (ou Thané tien); a ins i s 'a m o rca it l ’abandon des 

hypo thèses in it ia le m e n t proposées et une com préhens ion  p lus saine de la p a léo n to log ie  s tra tiq raph ique .

LES VISCISSITUDES

A recons idé re r les choses avec le recul du tem ps , on se rend co m p te  avec indu lgence  des erreurs 

co m m ise s , tan t il é ta it  a lo rs  p rém aturé  de p ré tendre  à des co rré la t io ns  p u isque  la géo lo g ie  du bass in  de 

M ons n 'avait pas encore trouvé  un état sa tis fa isan t. R ég iona lem ent, le M o n tie n  n 'é ta it pas encore correc­

tem ent s itu é : ce n 'est guère avant 1955-1957 que  les n o t io n s  ac tue lles  seront va lab lem ent dégagées; to u ­

tes re la tions  in te rna tio n a les  de s tra t ig rap h ie  é ta ien t auparavant prém aturées, se m b le -t- i l ,  même si par 

hasard e lles on t " to m b é  ju s te ” .

Dans le cadre rég iona l du bass in  de Mons.

Un prem ie r to u rn a n t d é c is if  co rrespond  aux années 1885-1886 (dé ta ils  et ré férences in  MARLIERE 

R., 1955) lo rsque  RUTOT et VAN den BROECK m on tren t que  l'on  a fau tivem en t réuni sous un m êm e nom 

(«Tuffeau de C ip ly») deux ass ises  c la irem ent d is t in c te s  : l 'une, à faune  de M aes tr ich t, q u ’i ls  nom m ent 

Tuffeau de S a in t -S ym p h o r ie n ; l’autre, «qui ne ren ferm e po in t d 'espèces crétacées», le Tu ffeau  de C ip ly  

(p roprem ent d it ,  et nouve lle  vers ion).

Du même coup  se pose le p rob lèm e des re la tions  p lus ou m o in s  é tro ites  en tre  le Tuffeau de C ip ly  
(déc idém ent non  crétacé) et le C a lca ire  de M ons. En Ind iquan t (déjà) q u 'i l  leur a été im p o s s ib le  de trouver 
une ligne  de dém arca tion  entre  les deux, ces au teu rs  en fon t une seu le  et m êm e ass ise , m on tienne  Les 

légendes success ives de la carte  géo lo g iq ue  de Belg ique, de 1892 à 1902. adm etten t q u ' i l  en so it a ins i, 

m a is  la issent pers is te r une  ce rta ine  c o n fu s io n  sans fa ire apparaître  c la irem ent s i les deux term es sont 

superposés  ou s 'i ls  sont des  faciès latéraux  l ’un de l'au tre . En e ffe t :

-d ’une part, e t dès 1894, RUTOT y reconnaît deux groupes de «faciès latéraux et abso lu m e n t synch ron i-  

ques» (1902. p. 605), l 'un  à faune exc lus ivem ent m arine (H a in in . C ip ly . Cuesm es), l ’autre  ( le Calca ire  de 

M ons) avec des in f luences  saum âtres et l i t to ra le s . En 1921. RUTOT et V INCENT dé fenda ien t encore  con­
jo in te m e n t ce tte  o p in io n ,  sans que personne p û t donner une preuve du contra ire .
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-d ’autre part, sur la base d 'a rgum ents  l i tho log iques  peu probants  (présence ou absence de si lex, faciès 
calcaire grenu ou faciès coqu i l l ie r ,  .. .) ,  beaucoup se ra l l ia ient à l ' idée d ’une supe rpos i t ion  vraie, ce qui 

fu t  adm is  après de longues d iscuss ions  dans la légende de 1929 (où le Montien passe hélas ! ... au Sys­
tème c ré ta c iq u e ) :

ETAGE MONTIEN

Mtc. Marne gr ise ou blanche; calcaire argileux com pact;  argi le noire ou bariolée; l ign ite .

Physa m on tens is ,  Paludina Lambert i ,  Chara.

Mtb. Calcaire grossier, b lanc jaunâtre  ou gris bleu, fr iable ou p lus ou m o ins  cohérent (Calcaire de Mons). 
Briart ia Velaini, Potamides m ontens is ,  Turritella m ontens is ,  Crassate l la  m on tens is ,  Corb is  m ontens is ,  

Pectuncu lus  Duponti.

Mta. Calcaire f inem en t grenu, blanc, jaunâtre ou gr is  bleu, f r iab le  ou p lus  ou m o in s  cohérent,  à s i lex  gris 
c la ir  (Tuffeau de Ciply).

Campani le  m ax im um , N au t i lus

A la base, cong lom éra t de ca i l loux phosphatés, à foss i les  m aestr ich t iens  et sénon iens  remaniés (Pou­
dingue de la Malogne pro parte).»

lacustre
Tuffeau de Ciply

o b o u r g )

En proposant une zonéo log ie  essent ie l lement fondée su r  les Ostracodes, j 'ai apporté  des argum ents  

pa léon to log iques nouveaux et dém ontré  sur ces nouvelles bases la superpos it ion  du Calcaire de Mons au 

Tuffeau de C ip ly  dans les parties ax ia les du bassin (pu its  artésiens de l ’Ecole des M ines de M ons),  co n ­
fo rm ém ent au d iagramme reprodu it  c i-après (MARLIERE, 1957).

SUD NORD
Mons Puits Goffint

650

■ y

c y *
Craies

Craies blanches

\
blanches

Craies blanches

FIGURE 1 - D iagram m e c o m p a ra t if m o n tra n t lea re la tio n s  e n tre  le  C a lca ire  g ro ss ie r de M ons (p u its  G o f­
f in t) .  lo  T u ffee .i de C ip ly  (carriè res de C ip ly ). La s u p e rp o s itio n  est dém on tre«  á M ona dans la  p a rtie  axia le 
d u  bass in . (R e p ro d u c tio n  d u  d iag ram m e fig u ré  dès 1957. co m p lé te  par la  n om en c 'a tu re  en -co u ch e s  de 
C ip ly , C ouches d e  G h lln , C ouches d’O b ou rg -,
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De* précision* ont ê*é apportées uRérieurement (G O O FR îa u x  et M A N IE R E . 1971. paru 19731 : ei­
le« rte laissent aucun d o u i*  sur ta réalité de le superposition sirat igraphi ou«

D éfit / *  cadre généré!

Que d« discussions toujours prématurées, ou décourvues d argum ents valables, ou faisant état 
d'espèces srronêment nom m ées, jusqu'au* toutes dernières années, oour faire du Montien un équivalent 
partiel ou total du Oanlen. ou du non-Damen, et le placer dans 'e  Crétacé ou dans l'Eocéne (Paléocéne). 
donc ou bien dana le Secondaire ou b»en dans le Tertiaire Ce que nous aooetons ici le «cadre général« de 

l'entrécris* e *ig e  beaucoup «d'om issions bibliographiques* volontaires, pour m ettre en évidence les pro­
grès réels d# la pensée scientifique en c *  dom aine lim ité On voudra bien nous en excuser Avant même 

de recevoir son nom de baptême, notre Montien de i960  avait été pressent» entre le Maestnchtten et les 

sables landéniena et (dé|â I )  on en faisait du Damen En effet. A TO ILU E Z  en avait reconnu l’existence, 
avant i M t . l  Ciply (notre Tuffeau de C ip ly). a Hatnin (c'est le Calcaire d H a in in ) et. précise-t-il avec une 

troublante vérité, «dans des tranchées peu profondes pratiquées dans un terrain appartenant à M G O F­
F IN T . (rapporté par CH LE HARDY de BEAULIEU. 1061. P 99) Sans autre argument décisif, le Danien 

est reconnu (en premiere approxim ation, au moina) et rangé dans le Crétacé (Ch LE HARDY de BEAU- 
U E U . I 8 ê t . p 68) Quelques années plus tard, en découvrant le Calcaire grossier de Mons. BRIART et 
F L CORNET en faisaient d em biée du Tertiaire (1865) Dés le départ, les divergences prennent donc va­
leur sym bolique durant prés d'un siècle le doute a subsisté . partout I on s interroge : quelles sont les 

relations entre Danien et Montien ? Y a-t-il effectivem ent du Damen en Belgique ? C *  Danien et ce M on­
tier» sont-ils crétacés ou tertiaires 7 Y aurait-il synonymie et dans quelle mesure ? - Les discussions de 

1921 au Conseil géologique d *  Belgique (Procès-verbaux non publiés des séances du 10 février. 24 fé- 
vrter. et 13 octobre) rendent com pte des errements qui. sous l’Impulsion incontestable de E VINCENT  

ont abouti é la rédaction de la légende de 1929. où le M ontien passe au Crétacé . ce qui nous parait 
monstrueux II serait vain de retracer la succession peu cohérente d e *  ooinèons et des options, essentiel­
lement subtectivee Mieux est d ’évoquer les espoirs que firent naître les investigations mlcropaléontolo- 
giques et ceci vaut d être conté, car elles conduisent au* développements d aujourdTtui Les Ost rac odes 

axeront permis (en 1957) d *  faire la preuve patéontoiogiqu* des superpositions stratigraphiques en cau­
se, et d en définir l o rd i*  . ces faunu'es sont encore actuellem ent l'outil le p lu * com m ode et le plus adé­
quat dan« tes études régionale* (GOOFRIAUX et MARLIERE. 1971 paru 1973) Retrouvées dans le même 

ordre au Lim bourg néerlandais (DEROO 1966) nous n'oserions prétendre pourtant qu elles fournissent la 

eié d une lo n é o io g i*  internationale C'est donc eu« formes planctoniquss que nous devions penser i t )  

en 1955 l'am orçai une collaboration avec M LYS (Institut français du Pétrole Paris) en raison de liens 

d am itié et aussi pour ta part qu'il avait prias é des recherches sur «ta lim ite Crétacé-Tertiaire» dans lee 

régions méditerranéennes ; H reçut amai t7  échantillons prélevés d * 5 en 5 métrés au Puits artésien de 

r t e o i*  de« M .«e« d *  Mona, dan» toute la série qui va du Tuffeau d *  Ciply au Calcaire de Mon« H éta* i*  

n an  a« p lu* entendu parier, sinon pour apprendre, en octobre 1957 que des «problèmes du Paiérwoiqu* 

de première im portance- obligeaient M LYS a renoncer au déair qu'H «vari eu de m 'apporter «on con­
cours Ma**» encore | ava»« dú écarter lee o ffre* spontanément offertes de M J C  TROC LSCN (Copen­
hague) et de M J H O F K f R IL *  Haye) en sorte que |e me trouvai tout démunt au Colloque Sur le P»- 
■éogéne é fa rd eau  « H9621 et y adressai un appel en vue de la form ation d'une équ'pe d *  paléontologiste*

i l )  Noua «Otti a-en sn u g *#* des mamodes RUTO T • *  VAN 0€M  (SAOECA Jesquen écm s>*nf «ce n *« f  
a e *  le raunu*» «A*« rejcroo^gen» smee do»f aervrr ê c e ra c fé r'**/ • « *  soucees qui les renferment 
« * -  * le  faune rtche *r  n o m ereu ** non rou /e* de» M-of/usgues ¿teaféropodes e# tpm ptobrpnchm .  IM S  p 
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(tome II, p. 883) qui pût, à l ’instar de la C om m iss ion  sur le M aestr ich t ien , prendre intérêt à nos vieux pro­

blèmes. Ici encore, sans résultat.  Ce rappel do i t  faire comprendre  avec quelle  jo ie  nous accue i l lons  l’ in i ­

t ia t ive prise par le Service G éolog ique de Belg ique en 1969, pu is  le précieux concou rs  de M. MOORKENS 

pour pousser à son terme une étude pat iente  et ingrate s i long tem ps  retardée d 'autre  part, pu is  les in ter­
ventions actives dans l ’étude des M o l lusques, des Bryozoaires, des Polypiers, des O stracodes nouveaux, 

des Algues, ... ce qui nous permettra d ’apporte r à l ’Un ion géo log ique  in te rna t iona le  des d o cu m e n ts  im ­

portants, au goût du jour.

M. MOORKENS, s’étant livré à l ’étude des fo ram in ifè res  p lanc ton iques  (assez rares et inégalement 

d is tr ibués) et des foram in ifères benth iques, nous donne le «dernier mot» dans l 'actuel.  Je résume ou- 

trancièrement ses conc lus ions  : le Calcaire de Mons (à G loboconusa  daub je rgens is , G lobo ro ta l ia  c o m ­

pressa  p lus rare, ...) est p lus jeune que le Tuffeau de Cip ly , plus jeune que le Danien moyen du Dane­
mark qu i incorpore à son tou r  le s tra to type  du Danien à Faxe ; il serait équiva lent au Danien supér ieur du 

Danemark ou légèrement p lus jeune encore (Cf. Selandien inférieur).

Si nous prônons en Belg ique un étage Dano-Montien pour la série marine co n t in u e  du Tuffeau de C i­

ply (Danien) au Calcaire de Mons (Mont ien),  ce n’est pas en accusant une to ta le  indé te rm ina t ion  des 
âges, mais pour ind iquer l ’un et l ’autre. (1 )

Com pris  entre deux d iscordances (MARLIERE, 1964), notre Dano-Mont ien  présente  une ind iv idua l i té  

marquée par tous  les caractères faun is t iques , l i tho log iques ,  et par le m ode de g isem en t  dans le bassin 
de Mons.

(1 ) Sans que les op in ions  des auteurs a ient jam a is  reçu le p o id s  qu 'appo r ten t  les inves t iga t ions  récentes  

sur les fo ram in ifè res  p lanc ton iques , e t  s i  l ’on  écarte certaines dé te rm ina t ions  spéc i f iques  dou teuses ou 
erronées, i l  faut a t tr ibuer à LOEBLICH et TAPPAN (1957) la p rem ière  m ention  de G lob. daubjergensis  

(contestée pa r  J. HOFKER en 1960, p. 585) et Glob. t r i locu l ino ides  dans le Tuffeau de C ip ly  (d 'où  un âge  

Danien) ; en 1969, MEYER a jou ta i t  G loborata l ia  compressa et p réc isa i t  une p o s i t io n  élevée dans le Da­
nien (moyen ou supérieur).

1 ou t  cela, j o in t  à la macro faune c itée pa r  W. RASMUSSEN au Co lloque de Bordeaux, aux Bryozoa i­

res mentionnés pa r  le Professeur VOIG T ( 1957. 1964) et J. WIESE M A N  ( 1963) con tr ibue  de façon très c o ­
hérente à d iss ipe r  le p rob lèm e des âges.
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LE SO NDAG E DE 1969. A MONS

(SITUATIO N. SITE ET COUPE GEOLOGIQUE) 

p a rR . M ARLIERE (MONS)

En 1969, par le S ondage de M ons, o n  vo u la it  re cu e il l ir  une su ite  c o n t in u e  de té m o in s  à p ro x im ité  im ­

m éd ia te  du p u its  G o ff in t  de 1865, et poursu iv re  la reconna issance  ju s q u ’à la cra ie  sous-jacen te . Le son­

dage fu t im p la n té  à 10 m ètres de l’ancien  p u its ,  en bordure  du C hem in  de B inche (p lan  de s itu a t io n  à la 

f igu re  2). Les coo rdonnées  co m m u n iq u é e s  par le Service G éo lo g iq u e  sont, par rappo rt au be ffro i de 

M ons :

x :  +  1006,04

y :  -2803 ,26
z : +  56,887 (so l à +  56,787)

Le sondage  p o rte  le  n * 330 dans  les  A rch ives  du Service G éo log ique , p la nch e tte  G ivry , 151 E.

N O R D

o«n

P u i t s  G o f f i n t  (1 6 6 5 )

<*i «

O P u i t s  C o p p o e f i O 7 1 )

\
\  .

FIGURE 2 - P lan de s itu a t io n  du Sondage de M ons (1969) par rappo rt au P u its  G o ff in t  (1865) et aux Puits 

Coppée (1874), d 'après d o cu m e n ts  fo u rn is  par le Service G éo log ique  de B e lg ique

QUELQUES INDICATIO NS TECHNIQUES

Le fo rage  a été réalisé par -E n trep rises  de forages et de c o n s tru c t io n s -  (Soc ié té  ayan t son siège à 

M ondo rf- les -B a in s ) entre  le 17 janvier 1969 et le 13 m ars 1969.
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Les d iamètres de forage on t  été, successivement:

240 m /m de 0,00 à 5,40
165 m /m de 5.40 à 79,20
113 m / m de 79,20 à 81,20

110 m /m de 81.20 à 87,20
puis, il y eut reprise au d iamètre  de 113 m / m  depu is  la p ro fondeur de 81,10 ju s q u ’à 90,70 (f in),

Les tubages ont couvert les t ranches ci-après: 

de 0,00 à 35,40 (au d iamètre  de 220 m /m )  

de 5,40 à 76,20 (au d iamètre  de 128 m /m ) .
L ’eau est apparue à 22,90 sous le sol le 23 janvier 1969: après que lques var ia t ions entre  les valeurs 

extrêmes 22,90 et 24,10 elle se serait s tab i l isée à 23,70 d'après le sondeur).

LE SITE GEOLOGIQUE

La f igure 3 donne une idée exacte, croyons-nous, de la coupe des terra ins dans la rég ion. Partout, le 

recouvrement du Dano-Montien est dû à la t ransgress ion  landénienne (ca i l lou t is  et sables a rg i leux glau- 

conifères, sans foss i les);  ces sables, graduellement relevés vers le Nord, pourra ient permettre  au Calca i­

re de Mons de venir très près de la surface du sol à fort peu de d is tance, ce qui n’est pas vérif ié  au m o ­

ment où nous écrivons. Le support  reconnu appart ient à la Craie de Spiennes (M aestr ich t ien  infér ieur); la 

Craie phosphatée de C ip ly  et le Tuffeau de Sa in t-Sym phor ien ,  Maestr ich t ien supérieur) manquent.  Cette 

lacune s 'accompagne d ’une d iscordance m ise  en évidence par la coupe; il en est ic i  c o m m e  au f la nc  sud 

du bassin, à C ip ly  et à Cuesmes no tam m ent (MARLIERE, 1955, p. 307,1961, 1964,.. .) .  Le fa it  do i t  être s i ­

gnalé une nouvelle fo is. En pro je tant sur le plan d é c o u p é  l ’ancien sondage Lebreton (an té r ieu rà  1866et 

auquel BRIART et CORNET se référaient déjà), nous avons vou lu  faire apparaître la p ro x im ité  des co u ­
ches lacustres qui couronnent le Montien marin term ina l.  On se do it  encore de com pare r  à p lus grande 

échel le les coupes reconnues au Pu i ts  G o f f in t  et au Puits  Coppée d ’une part, à cel le du nouveau sondage 
d’autre part ( f igure  4). Les sables landéniens y son t partout ident i f iab les ,  mais  par t ie l lem ent ravinés sous 

la terrasse de la Haine. On possède peu de déta i ls  sur les couches m on t iennes  du p u i ts  G o f f in t  à part les 

m o l lusques  surabondants)  où les récoltes h is to r iques  on t  été prélevées dans les déb la is ;  le puits  Coppée 

a été un peu m ieux décrit ,  no tam m ent en ce qu i est des li ts foss i l i fè res ; tous  deux ont été abandonnés à 

la rencontre de la nappe aquifère phréatique, vers 21 m de p ro fondeur à l ’époque. Le sondage de 1969 a 

coupé environ 68 m de calcarénites fr iab les  ou agglomérées, inégalement foss i l i fè res ,  avec pourtan t des 
l i ts de lum ache l les  et de fa luns  (à m o l lusques  pr inc ipa lement).

FIGURE 3 - Coupe géo log ique  régionale passant 

par le pu i ts  G o ff in t  (en tra it  fort)  et le 

sondage de Mons (1969). 
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Sans entrer dans les détails (voir plus loin) la coupe des terrains traversés nous apparaît com m e suit

Epaisseur Base

Quaternaire (9  m 50)
(en m» (en m)

Sol sablonneux puis limons argilo-sabteux cohérents à sec de plus en 

plue sableux vers le bas ; sou» la  profondeur de 5 m. ils deviennent 
straifccuiés plue grossiers et se chargent de cailloutis a la beae (suc­
cession typique dea dé pdf s de rem blaiem ent alluvial, de »a base terras­
se de la Maine) 9  50 9 50

lan d émen (1 m 90)

Sable fin  vert tre« olaucontfér» san« réaction à  l 'H C l Graduellement 
«ers te bas e© par e n te n t a»« unéoiee taunétre* de poudre ca*ca*re (re­
mante) puis de« quantité« croissante« de calcaire remanié et de débris 

de coqui «e« empruntées au a s ic a *»  gm esier soue-iecent rares galets
p»sanes de pm anite ’  ®  » V Ä
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Dano-Montien (68 m 70)

Les calcaires coupés entre la base du Landénien et la tète de la craie b lanche feront l ’ob jet d une descr ip ­
t ion  l i tho log ique  détail lée et ont fourn i  le matériel pa léon to loq ique  exam iné par les divers co llaborateurs.  

Ils se résument à une série cont inue  et m onotone  de calcarénites jaunâtres m eub les  (ou am eub l ies  par 

forage) ou peu conso l idées, rarement agglomérées en nodu les d i f fu s  ou en pe t i ts  bancs.

Précisons quelques caractères d ’ensemble  reconnus au débitage.

De 11 m 40 à 34 m 80 (sur 23 m 40) le to ta l des ca isses est en concordance  avec l ’avancement, ce  qu i peut 
la isser croire à un rendement vo is in  de 100 % . En fa it ,  les carottes représentent 60 % environ, le reste 

étant co ns t i tu é  de fragm ents  anguleux cen t im étr iques  et de rés idus ca lca ires p lus o u  m o in s  malaxés par 

l’ou t i l .

A l ' in tér ieur de certains t ronçons  carottés, nous trouvons inc idem m ent,  tan tô t  une pénétra t ion  de g la u ­

conie suivant des cassures très ob l iques, tan tô t  un galet iso lé  (ph tan ite  verdi de la base du Landénien, 

silex cacho lon isé ,  s i lex no ir  roulé, ...) qu i son t dus à un «retorr bage» ou qu i on t  été in t ro d u i ts  dans les 

caisses lors d 'une m an ipu la t ion  maladroite.

Les échant i l lons  d is tr ibués  aux divers co llaborateurs  ont été prélevés, dans tou te  la mesure poss ib le ,  

dans les t ronçons  de carottes apparemment in tacts.

Cela d i t ,  nous d is t in gu o n s  :

- De 11 m 40 à 17 m 40, une su ite  de calcarénites avec des niveaux de lum ache l les  m i l ia i res  (au sommet, 

puis de 13 m 20 à 15 m, de 15 m 60 à 15 m 70).

- De 17 m 40 à 26 m 30, des roches analogues mais f réquemment agg lomérées en pe t i ts  bancs de 10 à 30 

centimètres, ou don t les caro ttes  se c l ivent en «rondelles» de que lques cent imètres.

- Une lumachelle  à dentales, lamell ib ranches et gastéropodes est ident i f iée  de 23 m à 23 m 50.
- De 26 m 30 à 32 m 80. la calcarénite n ’est jamais  agglomérée.

- De 32 m 80 à 34 m 80, des nodu les calcaires pugila ires sont observés de place en place.

Sous 34 m 80 (de 34 m 80 à 80 m 10), le rendement en caro ttes  a été de l 'ordre de 10 % . Chaque caisse 

renfermait à la fo is  de très cour ts  t ronçons  de caro ttes  (de 10 à 30 cm), assoc iés à des ca lcarénites m o u ­

lues ; parfo is même les seuls tém o ins  cons is ta ien t  en une boue grenue étalée dans les ca isses (p lus  par­
t icu l iè rement de 62 à 64,90 m et de 75 à 79 m).

Les échan t i l lons  examinés ont été prélevés so it  dans les t ronçons  de carottes, so it  (su r tou t  de 60 à 80 m)
dans des f ragm ents  de roches présumés en place.

Maestr icht ien (sur 10 m ) : Craie de Spiennes.

Craie durc ie p ierreuse (sur 0 m 40). pu is  craie blanche, rêche, à g ra ins, renfermant de nombreux silex
brun-no ir  de mètre en mètre environ 
sur 10 m ; f i n à 9 0 ,1 0 m
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VERS UNE DELIMITATION DU STRATOTYPE

DU MONTIEN 

PAR R. MARLIERE (MONS)

Natura non fa c i t  sa l  tus

Les stratigraphies apporten t  ac tue l lem en t  un so in  ex trêm e dans  la d é l im i ta t io n  des s tra to types  et 

s ’e f fo rcen t  d ’a t te ind re  à la r igueur, par fo is  au de là  de ce que  sem b len t  perm ettre  les phénomènes natu ­

rels. Para l lè lement au déve loppem ent des ex igences, f leu r i t  un vocabu la ire  sc ie n t i f iqu e  enve loppé de 

nuances, s inon  de clarté. Ce qui para issait  év ident à première vue devient con tes tab le  sous un angle d i f ­

férent ; ¡es d is cu s s io n s  s 'engagent ; un c h o ix  s ' im pose  sans to u jo u rs  recue i l l i r  un accord unan ime ; qu ’ il 

so i t  ra t ionne l ou conven t ionne l ,  il do i t  être guidé.

A. Pour qu i respecte  la réa l i té  h is to r iq u e  sans céder au fo rm a l ism e ,  et à la seule co n d i t io n  de connaître 

les p ub l ica t io n s  o r ig ina les ,  l 'é tage M on t ien  (DEWALQUE, 1868) a pour fondem ent  le «Calcaire gros­

sier de Mons» découvert par les Ingén ieurs  F ranço is -Léopo ld  CORNET et A lp ho n se  BRIART * au puits 

G o f f in t ,  à M ons ,  en 1865. Ce p u i ts  avait coupé des couches  ex trêm em ent foss i l i fè res  sur une hauteur 

de 14 m 50 sans en a t te indre  la base. Dès l 'abord, les fo ss i le s  ont été nom m és, pu is  abondam m ent dé­

c r i ts ,  en sorte que  l’en t i té  «Calcaire gross ie r  de Mons» annonça i t  une valeur b ios tra t ig raph ique  ; sur 

ces bases, le «Montien» a pris rang dans la nom enc la tu re  in te rna t iona le  des étages, m êm e si sa place 

s tr ic te  é ta it  m om en taném ent  indécise. A ins i  encore, les 14 m 50 en «Calcaire gross ie r  de Mons» cons­

t i tuen t le «h o lo s t ra to ty p e » (SIGAL, 1964), même s ’ il n ’a pas été nom m é com m e te l,  pu isque  le vocable 

n’ex is ta i t  pas à l 'époque. La loca l i té - type  est Mons. bien qu ' i l  ne s ’y trouve aucun  a f f leu rem ent connu, 

ni coupe  nature l le  (les a f f leu rem en ts  de C ip ly ,  de Cuesmes et d 'H a in in  so n t  d ’âges divers dans le Da- 

no -m on t ien  et ne sont pas in i t ia lem en t  en cause dans la recherche du concep t  «Montien»),

B. Les choses  ne so n t  pas auss i s im p les ,  pour tan t.  Le p u i ts  G o f f in t  (1865) fu t  le  se u l  p o in t  de départ  des 

recherches s tra t ig raph iques  et pa léon to log iques .  Mais le p u i ts  Fernand Coppée to u t  proche a livré en 

1874 des matér iaux com p lém enta ires ,  les uns  nouveaux, les autres m ieux préservés, et cependant 

tou jou rs  du m êm e niveau s tra t ig raph ique  en tou te  évidence, sur une épa isseur équiva lente (13 m 70 au 

lieu de 14 m 50). Dans leurs desc r ip t ions  pa léon to log iques  u ltér ieures à 1874, F.L. CORNET et A. 

BRIART ont mêlé  les foss i les  des deux p u i ts  ; ils n’avaient aucune ra ison de procéder d i f fé rem m ent.

* F ranço is -Léopo ld  CO RNET (1834-1887) et A lphonse  BRIART (1825-1898), Ingén ieurs  des Mines, n ’ont  

ja m a is  cessé  de p ra t iqu e r  le  «m ét ie r» dans les charbonnages du Bor inage et du Centre ; i ls  on t  oeuvré 
en s i  é t ro i te  co l labo ra t ion  s c ie n t i f iq u e  que l 'on ne d iscerne pas le rô le  de chacun dans les pub l ica t ions  

fondam enta les  qu ' i ls  o n t  la issées à la pos té r i té  (voir éven tue l lem ent : A lp ho n se  BR IART et François-  

Léopo ld  CO RNET en 1863 ; évocation, pa r  R. MARLIERE. Bu l le t in  d ' in fo rm a t io n  de l 'A . I .M s  n° 7-8, 

ju i l le t -a o û t  1964).
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Im p l ic i tem en t,  ils ont donc  adm is  une o r ig ine  identique. Que le p u i ts  de 1874 nous donne le stra tus ty ­

p icus  au même t i t re  que celui de 1865, j ’y vo is  pour seul obstac le  que le nom de l 'étage «Montien» a été 

proposé en 1868, après le premier, avant le second. Celu i-c i serait a lors un parastra to type  (dans la no­

mencla ture  proposée par M. SIGAL) ou encore un lec to type  ou un néo-s tra to type  selon des nuances 

fo r t  sub t i les ,  p lus  modernes (Montréa l,  1970). De même, le Sondage de Mons (1969) réalisé par le Ser­

vice géo log ique  méritera it  ce rang.

C. Une autre d i f f ic u l té  se présente si l ’on cons idère  le «Montien» com m e unité  b iostra t ig raph ique,  fon­
dée sur une assoc ia t ion  fa un is t ique  («assemblage zone» ou «cénone») qui ne se déf in i t  pas en mètres 

d ’épaisseur, ma is  par l’assoc ia t ion  faun is t ique  elte-mème ; on est en dro it  de rechercher si cette  asso­
c ia t ion  apparaît plus bas, au Sondage de 1969.

Or que  voyons-nous  ?

- Pour Melle  VILATTE, les m o l lusques  son t fo rmés ici d ’assoc ia t ions  pos t-m or tem  r iches et d ivers i­

f iées, rencontrées dans les couches som m ita les  du sondage, de 11 m 40 à 16 ou 17 mètres sous  le sol. 

C’est e f fec t ivement l ’un des caractères s ingu l ie rs  (mais fac io log ique) t rad i t ionne l lem ent adm is  pour le 

Calcaire de M ons  ; il est t rop  nettement représentat i f  d ’un m il ieu  pour être retenu com m e cr i tère  zo- 
néolog ique.

- Les assoc ia t ions  de fo ram in i fè res  permettent à M. MOORKENS de s i tuer vers 32 m l’appari t ion  
d ’un «assemblage C» (de ben th iques  et p lancton iques),  vers 56 m le début t im id e  de l 'espèce-guide 

Glauboconusa daub jergensis  - koz lowsk i i ,  laquelle couvre «l’assemblage B» et une partie seulement 

de «l’assemblage C». La l ignée évolut ive à laquelle appart ien t cette  fo rm e tardive se prête mal à la dé l i ­

m ita t ion  précise que l ’on pourrait  souha ite r  ; la d i te  m icrofaune est en outre rare et d i f f ic i le  à isoler.

- Quant aux Ostracodes, d ’un incontestab le  intérêt dans les études régionales (au mo ins),  M. GOD- 

FRIAUX y reconnaît 2 assoc ia t ions  étagées, mais don t les l im i tes  ne correspondent dans le sondage à 
aucune des précédentes ; les couches à Tr ig ing lymus  ( =  Couches d ’O bourq) et les couches à Cythe­

retta  ( =  Couches de G h l in )  on t  leur in terface vers 38 mètres.

On m on tre ,  par ces exemples, combien il est d i f f ic i le  d ’arrêter un cho ix  de pos i t ion  pour la l im i te  in fé ­

rieure  de la tranche b ios tra t ig raph ique  m on t ienne  : ou bien l 'on s ’en t ien t aux épaisseurs coupées au 

puits  G off in t  (so lu t ion  1 sur la f igure 4) qui ne permettent pas une extension générale ; ou bien on 

ch o is i t  un critère parmi les assoc ia t ions  de foram in ifères (so lu t ion  2 ou so lu t ion  3 du d iagramme) ; ou 

bien encore c ’est la d is t r ib u t ion  des Ostracodes qu i l’em porte  (so lu t ion  4).

Personnel lement,  j ’ inc l inera is  à re ten ir  la so lu t ion  2 en raison des perspectives ouvertes sur les corré­
la t ions lo in ta ines, et la l im ite  4 d ’une app l ica t ion  régionale si précieuse ; les deux so lu t ions  sont en 

fa it  fo r t  vo is ines l ’une de l’autre dans la série.

D. La l im i te  supérieure  de l’en t i té  b ios tra t ig raph ique  mont ienne  n ’est pas plus aisée à dé f in i r  ; elle ne 
correspond pas nécessairement aux couches les plus élevées du pu i ts  G o ff in t ,  pu isque le Calcaire de 

Mons y est abrasé,  sous le Landénien. Il faut donc rechercher a i l leurs  les u l t im es  couches marines où 

d ispara issent les assoc ia t ions s t ra to typ iques  et voir, dans le pr inc ipe au mo ins ,  s ’ il n ’existera it  pas un 
«assemblage D» (par exemple) d is t inc t  de «l ’assemblage C» nom m é par M. MOORKENS.
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N ous n 'avons ac tue llem en t aucune réponse fo rm e lle  à ce tte  ques tion .

N ous savons que  les ca lca ires  m arins  m on tien s  fon t place g radue llem ent à des ca lca ires  à faune es- 

tuarienne et à des lum ache lles  a l lo ch to n e s  à é lém ents  m arins, m a rit im es  et co n t in e n ta u x . N ous sa­

vons que les p rem iers  fac iès lacus tres  so n t p roches du s ite  h is to r iq u e , à la fo is  s tra t ig raph iquem en t et 

géog raph iquem en t. N ous  pensons q u ’ il y a peu de chances de rencon tre r des fo ram in ifè res  pélag iques 

dans les co uch e s  so m m ita le s , a lo rs  q u 'i ls  son t dé jà  si rares dans les fac iès  m arins  connus. L 'a lté ra­

t io n  du m ilieu  a pu se tradu ire  par des assoc ia t io n s  fa c io lo g iq u e s  m od if iées , dépourvues d 'in té rê t 

b io s tra t ig ra p h iq u e . Dans le respect de la d oc tr ine , la que s tio n  de la l im ite  supérieure  reste cependant 
posée.
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A V A N T -P R O P O S

Dès l 'abord ,  je  t iens  à expr im er ma très pro fonde reconna issance  à la D irect ion d u  Service G éo log i­

que de Be lg ique  et tou t  pa r t icu l iè rem en t à M. le Professeur R. MARLIERE qu i m ’on t  fa i t  l 'honneur de bien 
vou lo i r  me co n f ie r  cette  étude.

Lors de ma première  m iss ion  à Mons, en 1953. M. MARLIERE m ’avait déjà la rgement ouvert les por­

tes de son laborato ire  et m ’avait fa it  p ro f i te r  de son expérience et de sa parfa ite  conna issance  des problè­

mes de la G éo log ie  m o n to is e  et de ceux p lus  par t icu l ie rs  à l’étage M on t ien .  Au cours  des sé jours  que. de 

1969 à 1971, j ’ai fa it  dans ce t te  cap i ta le  du Ha inau t,  la généros i té  de son accue i l  ne s ’est jam a is  démentie  

non p lus  que  ce l le  de Mm e MARLIERE q u i  m ’o f f r i t  une hosp i ta l i té  au tan t a t ten t ionnée  q u ’e ff icace. Il 

m 'es t  pa r t icu l iè rem en t agréab le  de pouvo ir  leur té m o ign e r  ic i  tou te  ma grati tude.

Au départem ent de G éo log ie  de la Facu lté  Po ly techn ique  de Mons, tou t  fu t  éga lement m is  en oeuvre 

pour me fac i l i te r  la tâche dans l’a tm osphère  dynam ique  et cha leureuse que co n t in u e  à y m a in ten ir  M. le 

Professeur Y. GODFRIAUX. En sa personne, j ’ai découvert un in te r locu teu r  précieux tant par sa com pé­

tence que par son ob jec t iv i té .  A ins i  a pu se déve lopper une co l labo ra t ion  f ruc tueuse  et am ica le  à laquelle 

j 'ai é té  très sensib le. Q u ’il m e  permette  de le remerc ier très s incèrement.

Mes rem erc iem ents  s 'adressent auss i  aux techn ic iens  du départem ent de Géo log ie  et p lus par t icu ­

l ièrement à M. F. LAURENT qu i a eu la charge dé l ica te  et d i f f ic i le  de réaliser au p ho tom ic roscope  la ma­

jeure partie des c l ichés  de q ua l i té  qu i i l lus tren t  ce travail.

En France, ma respectueuse g ra t i tude  va à M. le D irecteur Général du Centre Nat iona l de la Recher­

che S c ie n t i f iq u e  pou r  la pa r t ic ipa t ion  de cet o rgan ism e  aux fra is de m iss ion  nécéss ités  par cette  étude.

Quant aux c l ichés  e ffectués au m ic roscope  à balayage du Centre de recherches de la Soc ié té  N a t io ­

nale des  Pétro les d 'Aqu i ta ine ,  i ls  so n t  dus  à la grande b ienve i l lance de M. H .J. OERTLI et à la techn ique 

éprouvée de M. F. SAFFON auxque ls  je t iens  à expr im er mon entière reconnaissance.

Dans les co l lec t ions  par is iennes, recherche et prêt des fo ss i le s  m ’ont été g randem ent fac i l i tés  par 

Mme REYM ANN, MM. J. ROMAN, D. PAJAUD et J. MANIVIT à qu i j 'adresse de très s incères remercie­
ments.

A Tou louse, j 'ai été par t icu l iè rem ent sens ib le  au co nco u rs  que Mm e MAJESTE a bien vou lu  m 'ap­
porter lors de la réa l isa t ion  matér ie l le  du manuscr it .

En te rm inan t ,  je t iens à rendre un hom m age tout par t icu l ie r  à M. le Professeur R. MIROUSE qu i.  par 

sa c la r té  de vue et sa com préhens ion  des divers prob lèmes sc ien t i f iques  et techn iques, a beaucoup fac i­

li té l’avancement de ce travail.  Au sein des équ ipes qu i,  au Laborato ire  de G éo log ie  - Pétro loqie. se sont 

cons t i tuées  au tour de lu i et au tou r  de M. le Professeur M. LELUBRE tou t  com m e auprès de M. le Profes­

seur M. DURAND-DELGA et de mes co l lègues  du Laborato ire  de G éo log ie  méditerranéenne, j 'ai t rouvé la 

con f iance  réc ip roque  et le c l im a t  de détente qu i m ’ont perm is de le m ener à bien.
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INTRODUCTION

Lors de sa découverte par A. BRIART et J. CORNET (1865) au pu i ts  G o ff in t ,  c ’est la faune malacolo- 

g ique qui condu is i t  à reconnaître le Calcaire grossier de Mons com m e une un i té  s t ra t ig raph ique  or ig ina le  

tertiaire, désignée peu après (G. DEWALQUE, 1868) sous le terme de «Montien». Dès sa m ise  à jour, l ' in ­

térêt por té  à cette faune fu t  considérable. A l’époque, il résulta i t  autant de sa pos i t ion  s t ra t ig raph ique  in ­

dub itab le ,  sous les sables du Landénien inférieur, que des a f f in i tés  avec les faunes des sables supérieurs 

de So issons et du Calcaire g ross ie r  du Bassin de Paris que lu i prêta ient ses découvreurs. Les controver­

ses susc itées par ces observations, apparemment incom pat ib les ,  furent au m o ins  aussi importan tes.  El­

les condu is iren t  les deux auteurs belges à entreprendre sans tarder l ’é tude  de cette  «énorme quanti té  de 

foss i les d 'une conservat ion parfaite» (1865, p. 17).

Publiée sous le t i t re  universel lement connu de «Descript ion des foss i les  du Calcaire g ross ie r  de 

Mons», cette  étude donna lieu à quatre l ivraisons échelonnées sur v ing t  ans environ. Dans les deux pre­

mières, d on t  les textes déposés en mai 1869 et février 1873 parurent respect ivement en 1871 et 1873. sont 

décr i ts  la p lupart  des Gastropodes Prosobranches recuei l l is  dans les assises du p u i ts  G o ff in t .  Mais, en 

1874, les deux géologues m on to is ,  ayant enrich i de façon sensib le  leur co l lec t ion  de M o l lusques  à la su i­

te du creusement d ’un nouveau pu its , à 10 m à l’Ouest du précédent, dans la propr ié té  de M. COPPEE, 

furent amenés à revoir certa ins des groupes décrits  à doub le  f in  d ’y inc lu re  les fo rm es  inéd ites rencon­

trées et de com p lé te r  ou rect i f ie r les d iagnoses des espèces déjà répertoriées. Ce sera l ’ob jet de la t ro i ­

s ième pub l ica t ion ,  présentée en mars 1877 et livrée en 1880. Enfin , la dernière partie, parue en 1889, soit  

deux ans après sa réal isat ion, rassemble la faune des deux pu its , non encore tra itée, c 'est-à-d ire la su ite  

des Prosobranches, les Op is thobranches et les Pulmonés; el le se te rm ine  avec les Scaphopodes.

L’ouvrage consacré par M. C O S M M A N N , en 1909, aux Pélécypodes mettra  un terme au premier in­

ventaire de la faune de M o l lusques  recuei l l ie  dans le calcaire des pu i ts  G o ff in t  et Coppée. C ’est à la suite 

que le même auteur, poussé par la nécessité d ’un reclassement générique et spéc i f ique  de certa ins des 

Gastropodes décr i ts  - no tam m ent de ceux con fondus  avec des espèces éocènes du Bassin de Paris -, dé­

cidera de procéder à une révision générale des fo rmes examinées par A. BRIART et F.L. CORNET. Celle- 

c i restera inachevée : les deux mémoires pub liés success ivement en 1913 et 1924, ce dernier posthume, 

ne tra iteront que des Scaphopodes et d ’une fract ion des Gastropodes Prosobranches so i t  les A rchéogas­
t ropodes et les Mésogastropodes à ouverture holostome.

Dans l ’étude relative aux m o l lusques  m ont iens  du Tuffeau de C ip ly ,  E. V INCENT (1930 b)  ne repren­

dra que que lques fo rmes du Calcaire de Mons, ce l les com m unes aux deux fo rm a t ions .

Dès 1936, A. CHAVAN envisage, à son tour, de réexaminer la faune m a laco log ique  du Montien bel­

ge. Il se consacre d ’abord à la révision de quelques fam il les  de Lam ell ib ranches, Card it idae  (1936) et Lu­

c in idae  (1940) no tam m ent.  Un peu p lus tard (1946), dans une étude sur l ’évo lu t ion  des faunes marines de 

Mo llusques de la f in  du Crétacé à l'Eocène, il t i re  les co nc lus ion s  pra t iques résu ltan t  de l ’ inventaire des 

genres représentés dans le Calcaire de Mons. Puis, au fur et à mesure de sa progress ion  dans la révision 

sys tém at ique  d 'un certain nombre de fam il les  de M o l lusques, révision nécessitée par son importante 
con tr ibu t ion  au «Treatise on Invertebrate Paleontology», A. CHAVAN s igna le  en de pet i tes notes frac­

t ionnées (1952) les nouvelles a t t r ibu t ions  génériques de quelques Gastropodes (Dias tom idae ) ou Lamel­
l ibranches (Crassate ll idae)  m ontiens.
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Mais la m ort ,  une fo is  encore, a in te r rom pu  l’ouvrage a lors que la paru t ion  des Gastropodes dans le 

Traité am ér ica in  n'est pas en t iè rem ent réalisée pas p lus que ne l’est ce l le  de la f rac t ion  de la faune mon- 
t ienne révisée (1 ).

Enf in , son t à s igna ler  les travaux e ffectués au cours  des d ix  dernières années en Pologne (E. LAZAR, 

1965 et W. KRACH, 1963. 1969) et su r tou t  en U .R .S.S., où D.E. M A K A R E N K O  (1961, 1970) et L.P. GOR- 

BACH (1972) décr ivent et f igu ren t de nom breuses espèces du Calca ire  de Mons découvertes dans le Pa­
léocène de l ’Ukra ine du Nord et de la Crimée.

L’é tude descr ip t ive  qui su i t  est l im itée  aux espèces recue i l l ies  dans le sondage de Mons. Mais à ce 

p ropos ont été exam inés les G asté ropodes co rrespondants  de la C o l lec t ion  BRIART, conservée au Dé­

partement de Géo log ie  de la Facu lté  po ly techn ique  de Mons. Cette co l lec t ion  renferme no tam m ent le 

matér ie l type des p u i ts  G o ff in t  et Coppée f igu ré  par A. BRIART et F.L. CORNET dont une partie a été re­

p rodu ite  dans cet ouvrage ; ce qu i m ’amène à fourn ir ,  à son su je t,  que lques  préc is ions ind ispensables.

Aucune, ou presque, des é t ique t tes  de la Co l lec t ion  ne porte le nom du pu i ts  d ’o r ig ine  ; pa ra i l leu rs .  

ce lu i-c i  n ’est que  très rarement m en t ionné  dans les d iagnoses. On peut, cependant,  pa l l ie r  en grande 

partie ces o m iss io n s .  En effet,  dans le cas des deux premiers m ém o ires  pub l iés  avant les fou i l les  e f fec­

tuées au puits  Coppée. la faune f igurée ne peut provenir que du puits  G o ff in t .  Dans le t ro is ièm e  mémoire, 

in t i tu lé  «M ém oire  supp lémenta ire», ne sont t ra ités que les fo rm es  com p lém en ta ires  issues du p u i ts  Cop­

pée. L ’im p réc is ion  dans la provenance ne subs is te  donc que pour la faune qu i fa it  l ’ob jet du qua tr ièm e et 

dernier mémoire . Q uo ique  regrettab le, elle ne remet pas en cause la valeur «s tra to typ ique» des espèces 

incr im inées étant donné leur appartenance à la même ent i té  s t ra t ig raph ique  et la p rox im ité  des p u i ts  (10 

m) et donc des g isem ents .  Cette im préc is ion  n ’aurait de conséquence que  s; l ’on pouvait  comparer, à des 

f ins  pa léoéco log iques, le contenu  des deux pu its , ce qui n'est pas le cas p u isqu ’on ignore la d is t r ibu t ion  

zonale des foss i les  dans chacun d ’eux.

Par a i l leurs, les exem pla ires  f igurés  par BRIART et CORNET n ’ont pas, dans leur ensemble, été iso ­

lés du lot de coqu i l les  ana logues. Pour la p lupart des espèces, c 'est-à-d ire  ce l les aux représentants peu 

nom breux, aux d im e n s io n s  variées ou qu ' iden t i f ie  un détail du test, le spéc imen f iguré  et mesuré a été 

retrouvé sans d i f f icu l té .  Ma is  lo rsqu ' i l  s ’est agi de fo rmes abondantes ,  p lu tô t  pet i tes et de d im ens ions  

vo is ines, ce dernier n’a pu être ind iv idua l isé  avec cer t i tude. Dans chacun de ces cas. le fait a été précisé.

En dehors  des co l lec t ions  fondam enta les  que dét iennent la Facu lté  po ly techn ique  de Mons et le 

Musée de l ’ Ins t i tu t  royal des Sc iences nature l les de Belg ique à Bruxel les,  don t le matériel n’a pu être 

consu lté ,  on peut retrouver des espèces du Calcaire de Mons dans certa ines co l lec t ions  françaises de 

Paris ou de la Province. Je c ite ra i la C o l lec t ion  DESHAYES. don t les Gastropodes son t pour quelque 

temps encore  à l 'Ecole nat iona le  des M ines de Paris et don t les Lam ell ib ranches se trouvent au Labora­

to ire de Pa léon to log ie  de la Faculté des Sciences d ’Orsay, la C o l lec t ion  CO SSM ANN, certa inement la 
m ieux pourvue, qu i est déposée au Labora to ire  de Pa léonto log ie  des Invertébrés de la Facu lté  des Scien­

ces de Paris et la C o l lec t ion  du Labora to ire  de Géo log ie  (A llées Ju les  Guesde) de l 'Univers ité  Paul Saba­

tier à Toulouse.

) (1 )  Deux ouvrages consacrés aux M o llusques  du M on tien  belge son t parus dep u is  le dépôt de  ce texte . Ce son t R évision des G astropoda du Danien et 
du  M on tien  de la B e lg ique  I. Les G astropoda du C a lca ire  de  M ons par M. GLIBERT - où il es t fa it  état des dé te rm ina tions d e  A. C H A V A N - e t  Les B i­
valvia du  Danien et d u  M on tien  de  la  B e lg ique . I. R évis ion  de s  "Pélécypodes du M on tien  de  B e lg ique " de  M . C O SS M A N N , 1908, pa r M . G LIBERT e t L. 
VAN DE POEL, ouvrages correspondant respectivem ent aux m ém oires 173 et 175 (1973) de  l'In s t itu t royal des Sciences na tu re lles  de Belg ique.
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DESCRIPTION PALEONTOLOGIQUE

Com m e l ' ind ique le tableau de répart i t ion des espèces (p. 144), la faune de M o l lusques  est concen ­

trée dans les 6 m supérieurs du sondage de Mons. so it  entre 11 et 16.90 m. avec que lques hor izons d ’ac­

cum ula t ion  aux pro fondeurs 11 -11 ,40  m; 12,10 -12 .20  m; 14.10 -14 .30  m; 14,80 - 1 5  m; 16.10 -1 6 .5 0  m et 

deux h ia tus  entre 11,55 et 12,20 m; 12,57 et 13,60 m.

L'épaisseur des assises coqu i l l iè res est a ins i p lus fa ib le  que celle s ignalée dans le p u i ts  G o ff in t  - 

14.50 m d ’après A. BRIART et F.L. CORNET (1869. p. VII) - pour le Calcaire g ro s s ie rd e  Mons, s tratotype 

du Montien. Par contre, elle est un peu supérieure à celle que Y. GODFRIAUX et R. MARLIERE (1972) ont 

observée dans le sondage de Ghlin  pour les faciès analogues cons idérés  com m e équ iva len ts  latéraux de 

ce Calcaire.

Cent d ix -hu it  espèces réparties en so ixante  et quatorze genres ont été dénom brées : 96 espèces de 
Gastropodes, groupées en 62 genres, so it  un t iers environ des formes décr ites par A. BRIART et F.L. 

CORNET (287) et M. COSSMANN (38); 19 espèces de Bivalves, appartenant à 17 genres, c 'est-à-d ire le 

c inqu ièm e seulement de celles que M. COSSMANN (82) et A. CH AVAN  (9) y ont s ignalées; 3 espèces de 
Scaphopodes sur les 4 recensées.

Dans l 'é tude descr ip t ive  qui suit ,  les Gastropodes, p lus nom breux, seront donc  décr i ts  en premier 

lieu, les Bivalves en dernier. Dans ces deux classes, l 'ordre sys tém at ique  adopté  est, dans son ensem­

ble, comparab le  à celui du tra ité de R.C. MOORE (1960, part I. M o l lusca  1 et 1969. part N. M o l lusca  6). 

A ins i ,  pour les Gastropodes, les genres, groupés en 33 fam il les  et 19 superfam il les ,  se succèdent suivant 

l 'enchaînement zoo log ique  ind iqué  au sein des 3 sous-c lasses dans lesquelles i ls  s ' in tég ren t ,  c 'est-à-d ire 

les Prosobranches (Archaeogastropodes et Mésogastropodes),  les O p is thobranches  (Pyramide llacea in ­
c lus) et les Pu lm onés II en est de même en ce qui concerne les Bivalves décr i ts  en fonc t ion  des su b d iv i ­

s ions fondamenta les  établies dans les 3 sous-c lasses (Paléotaxodontes, P té r iom orphes  et Hétérodon- 
tes). les 9 superfam il les  et les 9 fam il les  auxque l les  ils appart iennent.

C est la c lass i f ica t ion  établ ie  par W.K. EMERSON (1962) qui a été u t i l isée  pour les Scaphopodes.
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I. GASTROPODES

S upe r fam i l le  des PATELLACEA 

F a m i l le  des PATELLIDAE 

S ous - fam i l le  des PATELLINAE 

Genre Patella L INNE, 1758 

Sous-genre Patella 

Pate lla  (P.)  regular is  BRIART et CORNET

1L89 .Patella regular is  BRIART et CORNET, IV, p. 75, pi. XXIV, f ig .  9.

1915 .Patella regular is  C O SSM ANN , p. 8, pi. I, f ig .  20-22.

N ATERIEL ETUDIE. -  Coll.  BRIART : ho lo type  et 3 paratypes. Sondage ( 1 ) 1  e x .

D im ens ions. (2)

L I H A sp

lo lo ty p e 3 2,25 1,25 90°
Paratype 2,8 2,2 1,4 -

2.8 2,2 1,5 90°
Ex. COSSMANN 3 2.5 1,5 90°
Ex. Sondage

(13,90-14,10) 1.6 1,3 0,75 C
D o o

DESCRIPTION. - C oqu i l le  de pet i te  ta i l le  à som m et subcentra l,  peu élevé, à co n to u r  ovale, un peu m o ins  

large dans la région antérieure. O rnem enta t ion  fo rmée de 30 cô tes arrondies fo r tem ent crénelées par des 

str ies de c ro issance  lamelleuses bien v is ib les dans les interval les. Cà et là. fa ib les  côtes secondaires in ­

tercalaires adm ettan t entre elles et su ivant leur écartement de 2 à 4 f i le ts  f ins.

Bord basai légèrement dente lé  par les côtes. Pas d ' im press ion  m uscu la ire  d is t in c te  sur la face in ter­
ne.

i (1) A dé faut d 'au tre  in d ica tio n , par Sondage nous en tendons Sondage de M ons 1969 q u i fa it l'o b je t du  m ém oire p u b lié  ici.

(2) Les d im ens ions  son t données en m m ; e lle s  so n t placées entre  parenthèses lo rsq u 'il s 'a g it d 'u n  spécim en in co m p le t auquel m anquent, par exem ­
ple , les prem iers to u rs . Les rapports  son t m u lt ip lié s  par 100.
L; longueur; 1; largeur; H: hau teur du de rn ie r tou r; H o: hau teur de l'ouverture; D: d iam ètre  m axim um ; Aap: ang le ap ica l; Asp- ang le  sp ira l; A p i: ang le 
pleural,
Les in d ica tions  re latives au x  lo ca lisa tio n s  dans le sondage de M ons son t fourn ies par les  pro fondeurs en m ètres correspondant à un horizon fo s s il ifè ­
re (15,30-15,80) ou  à p lus ieu rs  ho rizo ns  fo s s ilifè re s  (15,30 à  16,10).
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Il ex iste quelques divergences entre la desc r ip t ion  que COSSMANN 

donne de P. regularis  et les caractères présentés par le matér ie l- type. En e ffe t ,  se lon cet auteur,  la fo rme 

serait ovale-arrondie, a lors q u ’el le est nettement ovalaire, l 'o rnem enta t ion  concen tr ique  serait f ine  alors 

qu'e l le  est en réalité très développée et lamelleuse; en outre, la coqu i l le  ne présentera it  pas de cô tes in­

tercalaires qu i sont cependant très nettes et, enf in , l ’im press ion  m uscu la ire  serait bien marquée alors 

qu'e l le  n’est pas d is t in c te  sur les d ivers exemplaires observés. Le spéc im en f iguré  par COSSM ANN n'est 

pas d 'a i l leurs  représentati f  de cë t fe  espèce qu i est bien p lus  proche de ce lu i rep rodu it  sous  le nom de Pa­

tella v incent i  (pi. I, f ig. 12).P. vincent i  BRIART et CORNET (p. 74, pi. XXIV, f ig .  7) se d is t ingue  par son 

con tou r  arrondi à l'arrière, subquadrangula ire  à l'avant, ses grosses cô tes pr inc ipa les  en relief que traver­

sent de pe t i ts  bourre lets concen tr iques  fo rmés par les arrêts d ’accro issement.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  ? et Coppée. 

Sondage 13,90-14,10 m.

Superfam il le  des TROCHACEA 

Fam il le  des TROCHIDAE 

Sous-fam il le  des CALLIOSTOMATINAE 

Genre Aste le  SWAINSON, 1855 

Sous-genre Astele 

Aste le  (A.) fa ly i  (BRIART et CORNET)

(PI. I, f ig .  2-3)

1889. Turbo fa lyanus  BRIART et CORNET, IV. p. 41, pi. XXII, f ig .  5 a-c.

1915. Elenchus  ( Thalot ia) fa lyanus  (BRIART et CORNET), C O SSM ANN . p. 32. pi. III. f ig .  1-4.

1918. Eutrochus  (E u trochus ) fa lyanus  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , t. XI. p. 302 .

1928. Eutrochus fa lyanus  (BRIART et CORNET), VINCENT, pp. 555 et 558.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : ho lo type  et 3 paratypes. Sondage : 16 ex., le p lus souvent mal co n ­
servés.

D imensions.

H D A ap

Ho lo type 5,6 4,5

oOC
D

Paratype 6.5 5 65°
5.6 5 —

Ex. COSSMANN 7 5.5 60°
Sondage (12,50-12,57) 3.5 3.3 65°
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DESCRIPTION. - C o q u i l le  de pe t i te  ta i l le  à sp ire  con ique  évasée, coe locono ïde  chez le jeune, fo rmée de 5 

à 6 tou rs  p lans, l isses et assez hauts.

Les premiers  tours  on t  pu être observés su r  des spéc im ens recue i l l is  dans le s o n d a g e :  P ro toconque 

p lano rb i fo rm e  l isse, su iv ie  d 'un p rem ier to u r  enrou lé  en spira le plane, convexe, fo r tem en t orné de costu- 

les axiales ob l iques, serrées, très f in em en t  crénelées par des f i le ts  sp iraux. Au stade su ivant,  la spire 

croît en hau teur  et les tou rs  dev iennent angu leux à la périphérie de la base et à la part ie  postér ieure  où se 

forme une fa ib le  rampe su tura le ,  l ieu d ' in f lex ion  des cos tu les  vers l'arrière; su tu res  p ro fondes rainurées. 

O m b i l ic  assez grand, f inem en t crénelé  à la pér iphérie  par les cos tu les  s inueuses qu i s ’en foncen t  à l ' in té­

rieur. Ouverture a rrond ie  à l 'o r ig ine ,  devenant subangu leuse  à l 'appar i t ion  de la carène pér iphérique.

L 'évo lu t ion  se p ou rsu i t  par la t rans fo rm a t ion  de cette  carène en bourre let p incé, l 'a t ténuat ion  gra­

due l le  des cos tu les ,  la fermeture  progress ive de l 'om b i l ic  d o n t  le bord  devient sa i l lan t.  La surface du tour 

s 'app lan it  de même que la base qu i est déc l ive  et présente sur cer ta ins  exempla ires un quadr i l lage  ténu 

formé par l ’ in te rsec t ion  des traces des f i le ts  sp iraux et des cô tes axiales. La lèvre externe de l 'ouverture 

est a lors angu leuse, la lèvre in terne creusée et le bord co lum e l la i re  recouvre en partie l’o m b i l ic .

Chez l 'adu lte ,  une pet i te  rampe réapparaît parfo is  en bordure  de la suture  postér ieure de l'avant der­

n ier tour,  l 'angle pouvant être s o u l ig né  par un f i le t .  Le bourre let su tura i antér ieur observé sur la spire, où 

il est sporad iquem en t masqué sous  le bord des tou rs ,  se poursu it ,  à la pér iphérie  du dern ier tou r ,  sous la 

fo rme d 'une carène qu i l im i te  une base fa ib lem en t convexe et l isse; o m b i l ic  pet i t  et é t ro i t ,  bordé par une 

arête à peine perceptib le . Ouverture su b q u a d ra n g u la re  à co lum e l le  fa ib lem en t  creusée à bord épaiss i en 

avant. Revêtement pariétal très m ince . Test por tan t  des taches de co lo ra t ion  brune et des po in ts  b lancs 

irréguliers.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - La p lupart des exempla ires son t usés et la scu lp tu re  a d isparu. A noter, 

par a i l leurs , un épa iss issem ent des parois in ternes de la c o q u i l le  qu i peut s 'é tendre au labre, à une partie 

du bord pariétal ou rester loca l isé  dans l 'angle postér ieur de l 'ouverture.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de Mons :pu i ts  G o f f in t ,  Mons (?). Sonda­

ge 11-11,40; 12,10-12,20; 12,50-12,57; 13,90-14,10; 14,80-15; 16,10-16,50; 30 m. Calca ires m on t iens  du 

puits  n° 2 du charbonnage d 'Eysden.

Fam il le  des CYCLOSTREMATIDAE 

S ous - fam i l le  des SKENEINAE 

Genre Leucorhynch ia  CROSSE. 1867 

Leucorhynch ia  n i t ida  BRIART et CORNET

1889. Leucorhynch ia  n i t ida  BRIART et CORNET, IV, p. 61. pi. XXII, f ig .  11 a-c.

1915. Leuco rhynch ia  n i t ida  BRIART et CORNET, C O SSM ANN. p. 37, pi. III, f ig .  39-41

1918. Leucorhynch ia  n i t ida  BRIART et CORNET. C O SSM ANN. t. XI, p. 142.
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MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : l ’ho lo type  et 6 paratypes. Sondage : 3 ex.

D imensions

H D A ap

Holotype 1.5 1.8 120°

Ex. COSSMANN 1,5 2 160°

Sondage (11 -11,40) 1,5 2 130°

DESCRIPTION - C oqu i l le  de très pet i te  ta i l le ,  l isse, vernissée. Spire très cour te ,  t rès évasée, com p tan t  3 

tours arrondis, à sutures bien marquées, ra inurées. Dernier to u r  très grand, ro te l l i fo rm e , à base plane et 

déclive, à o m b i l ic  de pet i te  ta i l le ,  é tro i t ,  p ro fond , en grande partie ob tu ré  par une grosse  ca l los i té  à con­

tou r  arrondi, se détachant du bord c o lu m e l la re  et n 'adhérant pas à la base. Pér is tom e c ircu la ire  à bords 

dans un même plan ob l ique , à test épais, tangeant au tour précédent dans la région pariétale.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : p u i ts  G o f f in t  et Coppée. Son­

dage 11 -11 ,40 ; 12 ,30-12 ,45 .

Genre T iburnus DE GREGORIO. 1890

Tiburnus houzeaui  (RUTOT)

1915. D il lw ynne l la  houzeaui (RUTOT), C O SSM AN N, p. 35, pi. III, f ig .  35-38.

1918. Tiburnus Houzeaui (RUTOT), C O SSM ANN, t. XI, p. 250.

1928. Tiburnus Houzeaui  (RUTOT), VINCENT, pp. 555 et 559.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 2 ex. mal conservés.

D imensions

H D A sp

Holotype 2.5 4 160°
Sondage (14,80-15) 1,3 1,65 130°

DESCRIPTION. -  Très petite co qu i l le  d isco ïde  à test lisse, b r i l lan t ,  vern issé à l ’ex tér ieur, nacré à l ' in té­

rieur. u ro sse  p ro toconque p lanorb i fo rm e suiv ie  d ’une sp ire  à peine sa i l lan te , à tours  larges, mais pres­

que plans, bordés de sutures l inéaires nettes. Dernier tour très grand, très fa ib lem en t inc l iné  à l ’arrière, 

arrondi à la périphérie de la base qu i présente un o m b i l ic  centra l,  non bordé, se ré tréc issant en fonc t ion  

de la cro issance. Une expansion latérale prend naissance à m i-hau teu r  de la co lu m e l le  et s 'éta le jusqu 'au 

labre (p la fond); à con tou r  arrondi et plane en surface, ca l leuse en arrière, e l le se d is t in g u e  assez ne tte ­

ment par son aspect b lanchâtre du reste de la surface de la coqu i l le .  Pér is tome c ircu la ire ,  épais, sauf 
dans la région pariétale où il s ’am inc i t  jusqu 'à  s ’ interrompre.
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REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS. -  C a lca ire  de M ons : p u its  Coppée et sondage 
12.50-12.57; 14.80-15 C a lca ires  m o n tie n s  d u  p u its  n° 2 d u  charbonnage  d 'E ysden .

S o u s -F a m ille  des CYCLOS TRE M ATIN  AE

G enre C yc lo s tre m a  M ARRYAT, 1818

Cyclostrema briarti (1) (V INCENT)

(PI. I, f ig . 15)

1913 Gibbula (Phorculus) Briarti VINCENT. C O S S M A N N . p. 34. p i. III. f ig . 7-11 et p i. IV. f ig . 37 

1918. Cyclostrema (Cyclostrema) Briarti (V IN C EN T). C O S S M A N N . t. XI. p. 72. p i. II. f ig  14-16 

1928 Cyclostrema Briarti (V IN C E N T). V IN C E N T, p . 556

M ATERIEL ETUDIE. -  Sondage ; 1 ex.

D im ens ions .

H D A ap

H o lo type 1.5 2.5

Sondage (15,80-16.10) 2.2 3 130*

DESCRIPTION - C o g u ille  de très p e tite  ta ille , ro te llifo rm e , à sp ire  très co u rte , to u rs  angu leux  et su tures 

c a n a lic u lu s .

A une p ro to co n q u e  p la n isp lra lôe . lis se , o b tu se , succède un p rem ie r to u r encore  non  orné, p lan en 

arrière , fa ib le m e n t convexe en avant. Dès le  second to u r appa ra issen t, d 'a b o rd . 2 carènes p rinc ipa les , 

l'uno á m i-h a u te u r, au niveau de l'ang le  q u i se fo rm e  à la lim ite  de la rég ion  p os té rie u r p lane, l'au tre  â l'a ­

vant n on  lo in  de la su tu re  an té rieu re ; e n su ite  v ien t une  tro is iè m e  carène, seconda ire , en bo rdu re  de la su­
tu re  adaptca le .

A u  co u rs  du déve loppem ent, ces carènes s 'é lo ig n an t des su tures et s 'éca rtan t, les in te rva lles  se 

couvren t de co rd o n s . On com p te  a in s i, su ivan t la ta ille  de l ’ in d iv id u . 1 à 3 co rd o n n e ts  très fin s  en arriére 

de la carène seconda ire , i  a 4 co rd on s  espacés en avant. 1 à 3 co rd o n s  e n tre  les carènes p rinc ipa les . 1 

co rdon  en avant de ce lle s -c i. le  long  de la su tu re  abanícale  Une dern iè re  carène, s o u lig n a n t la périphérie  

de la base, co m p lè te  ce tte  o rn em en ta tion  au de rn ie r tou r q u i adm et donc a in s i 3 carènes p rinc ipa les

Dernier to u r c o n s titu a n t la quas i to ta lité  de la c o q u ille , creusé d 'u n  e n to n n o ir o m b ilica l p ro fond  

évasé, bo rdé  par 3 co rd on s  co n ce n triq u e s  nodu leux  de fo rce  décro issan te  de l'e x té rie u r vers l'in té rie u r 

Entre ces co rdons sont de f in s  f ile ts  g ranu leux q u i tap issen t aussi la  paro i In te rne  E n tre  la carène péri­

phé rique  e t les co rd o n s , la  base, fa ib lem en t convexe, est parcourue par 5 a 7 co rd on s  sp iraux . L 'ensem ­

ble  est découpé  par d e  fin s  p lis  transverses, pa rticu liè re m en t v is ib le s  su r la pa rtie  an té rieu re  des tours 
a in s i que sur les pa ro is  de l'o m b ilic

n i dv>« K  gK>i« S « « !* «  9 WOOO 1*43 s *  «  Q L IK H T  0973. p 11 I
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Ouverture peu ob l ique, de con tou r  subc ircu la ire ; pér is tom e assez m ince , con t inu ,  ne prenant q u ’un 

fa ib le  appu i su r  la base. Très fa ib le  ra inure le long du bord in terne, correspondant p robab lem ent à I inser­

t ion  de l ’opercule.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Le spéc imen décr it  c i-dessus présente bien les caractères de l ’holoty- 

pe; ma is  son o rnem enta t ion  p lus  développée avec un nom bre  de co rdons  in tercala ires p lus  grand semble  

a ttester d ’une stade de cro issance ultér ieur. C. m ega lom pha lus  C O SSM AN N  (1913, p. 20, pi. Il, f ig .  5-8) 

du M ontien  belge a ins i que les fo rm es  de l ’Eocène rapportées à ce genre so n t  l isses et très d i f fé ren tes  de 

C. briart i.  Quant à C. dens i l inea ta  RAVN (1939, p. 52, pi. I, f ig .  26 a-c) du Paléocène de Copenhague, ses 

tours  ne son t ni anguleux, ni carénés et son o rnem enta t ion  est très f ine.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE. -  Calca ire  de Mons : pu i ts  Coppée et sondage  15,80-16,10. Calcaires 

m ont iens  du puits  n" 2 du charbonnage d ’ Eysden.

Fam il le  des TURBINIDAE

Sous- fam i l le  des HO M A LO PO M A TIN A E

Genre H om a lopom a  CARPENTER, 1864

Sous-genre B ou t i l l ie r ia  C O SSM AN N, 1888

H om a lopom a  (B o u t i l l ie r ia ) m ón tense  (BRIART et CORNET)

(PI. I, f ig .  4-6,10)

1889. Turbo m on tens is  BRIART et CORNET, IV, p. 37, pi. XXII, f ig .  1 a-f.

1889. Delph inu la  g lobosa  BRIART et CORNET, IV, p. 56, pi. XXIII, f ig .  7 a-c,

1915. B ou t i l l ie r ia  m ontens is  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N, p. 39, pi. Il, f ig .  49-52, 56-60.

1918. Lepto thyra  (Bout i l l ie r ia )  m on tens is  (B R IA R Te t CORNET), C O S S M A N N , t. XI, p. 131, pi. IV, f ig .  34- 
35.

1928. B out i l l ie r ia  m on tens is  (BRIART et CORNET) var., V INCENT, P. 556.

MATERIEL ETUDIE. - Co l l .  BRIART : une centa ine d 'exempla ires adu ltes  correspondant à Turbo m o n te n ­

sis,  don t les deux spéc im ens f igurés désignés com m e lectotype ( f ig .  1 d-f)  et para lecto type (f ig. 1 a-c); 

30 ex. de la fo rm e juvénile  D. g lobosa  au type non identif ié .  Sondage : 4 ex. adu ltes ,  40 juvéni les environ.

D im ens ions

H Hdt Ho D Aap

Lectotype 6 4,5 2,5 4.7 90-100°
Paralectotype 5,8 4,6 2,5 4,1 80°
Ex, sondage (15,80-16,10) 4 3.4 1,9 3.4 95°
Ex. juvénile  (12,20-12,30) 1,4 1,8 100°
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DESCRIPTION. - A ins i  que le s ignale  C O S S M A N N  en 1913. ce t te  espèce a été désignée sous deux nom s 

d i f fé ren ts  co rrespondan t  à deux s tades de c ro issance  : Delph inu la  g lobosa  pou r  le s tade juvéni le .  Turbo 
m on tens is  pou r  ce lu i de l 'adulte.

Au stade g lobosa ,  il ne s 'ag it  encore que  d 'une  très pe t i te  co qu i l le  t roch i fo rm e  à sp ire  cou r te  dont 

les deux premiers  tours  son t enrou lés  en spira le presque p lane; el le est subétagée à part i r  d u  tro is ième 

tour, d 'abord subangu leux puis  régu l iè rem ent convexe. L 'o rnem enta t ion  est fo rm ée  de f i le ts  sp iraux sa i l ­

lants et peu serrés se t rans fo rm an t  par la su i te  en rubans l isses, séparés par de f ines  s tr ies, le plus sou­

vent usés et mal v is ib les .  Sutures f ines, é tro i tes  et pro fondes.

Dernier to u r  grand, haut, convexe en arrière, subanguleux à la pér iphérie  de la base où s'observe 

souvent un mép la t  fa ib lem ent inc l iné. Celle-c i est plane, légèrement décl ive, l isse ou ornée de co rdons 

spiraux, c o m m e  c ’est le cas chez to us  les ind iv idus  nép ion iques. E n tonno ir  o m b i l ica l  évasé, p ro fond, 

bordé par un pet i t  bourre let irrégulier;  ses parois son t s i l lonnées  par de f in s  co rd on n e ts  sp iraux, décou­

pés en m inu scu le s  granules par des s tr ies  de cro issance p lus  développées aux abords de l ’ouverture. 

Celle-c i est c ircu la ire ,  avec un labre très m ince , une co lum e l le  creusée don t le bord se rep l ie  à peine sur 

l ’o m b i l ic  et fo rm e une expans ion  tr iangu la ire  au niveau du bourrelet c irca -om b il ica l .

A ce stade, ce t te  espèce pourra i t  être a t tr ibuée  au genre C o l lon ia ,  par su i te  de la présence, à l ' in té ­

rieur de l 'o m b i l ic ,  d 'un  fu n icu le  f in  abou t issan t  au bord rep l ié  de la co lu m e l le .  Il n'y a aucune trace de 

dents  ou de s i l lon  in ternes au pér is tome.

Au stade m on tens is ,  la co qu i l le  est haute , p lus  dégagée, turb inée. L 'angle sou l ignan t  la périphérie 

de la base est, en général, à peine marqué; ce l le-c i est p lane ou fa ib lem ent convexe. L 'en tonno ir  o m b i l i ­

cal s'est amenuisé, le labre épa iss i .  Peu d 'exempla ires m on tren t  encore  l ’o re i l le t te  antér ieure  au point 

d 'abou t issem ent du bourre let c i rca -om b i l ica l .  Par con tre ,  le bord co lum e l la i re  possède un tubercule, 

plus ou m o in s  v is ib le ,  en arrière de ce po in t .  Le labre porte deux tubercu les  in ternes, l 'un en avant, dans 

sa part ie  basale, l 'autre en arrière; il m on tre ,  par a i l leurs, une pet i te  arête interne, correspondant à l ' in ­

sert ion de l 'opercu le .

C a llo s ité  c o lu m e lla ire  assez é tro ite  m a is  s 'é ta lan t su r la rég ion  parié ta le  où e lle  est m ince  et b ien ap­

p liquée Test lisse  ou ob tusém en t s illo n n é  avec des traces de c o lo ra tio n  sous la fo rm e d e  bandes axia les 

s inueuses beiges ou brunes.

ATTRIBUTION GENERIQUE - T. m on tens is  et T. p isar ius  BRIART et CORNET (IV. p 38. pi. XXII. f ig  2 a- 

c) appart iennent au genre H om alopom a  =  Lep to thyra  CARPENTER in  C O SSM AN N  (1918, t. XI. p 127). 

Quant à leur d i f fé renc ia t ion  sous-génér ique  a ins i que l'a envisagée C O S S M A N N . so it  B out i l l ie r ia  pour le 

premier et Lep to thyra  pour le second, el le ne peut reposer que  sur un seul critère, l ’ob tu ra t ion  de l ’o m b i­

lic, part ie l le  chez le premier, à peu près to ta le  chez le second. Dans ces co nd i t io n s ,  e l le ne paraît pas jus­
t i f iée et les deux espèces du M ont ien  belge ont été rapportées au sous-genre B ou t i l l ie r ia  dont l 'évo lu t ion  

m orpho log ique ,  connue, co rrespond  bien à ce l les  observées pour ce l les-c i.



RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Après avo ir  réuni, en 1913, T. m o n te n s is  et T. p isa r ius  en une seule es­

pèce. M. COSSMANN les sépare à nouveau en 1918 et cette  d is t in c t io n  do i t  être retenue. En effet, les 

stades postem bryonna ire  et juvénile  sont très d i f fé rents  avec, d ’une part, une co qu i l le  largement d isco ï­

de et for tement carénée chez H. p isa r ium ,  fa ib lem ent tu rb inée et subcarénée chez H. m ón tense  et, d ’au­

tre part, une o rnem enta t ion  réservant une bande l isse à l ’arrière du to u r  chez le premier, couvrant la to ta­

lité du tou r  chez le second. Chez l ’adulte , le dernier tou r  est p lus  largement développé, p lus recouvrant 

chez H. p isa r ium  que chez H. móntense  où  il est subétagé et p lus é tro i t .  Par a i l leurs ,  chez ce dernier, 

l 'ouverture est p lus haute, m o ins  ob l ique ,  l ’o m b i l ic  m o ins  recouvert. La ta i l le  des c o qu i l le s  est également 

d i f fé ren te  su r tou t  chez le jeune où les ind iv idus de H. m ón tense  sont nettement p lus  pe t i ts  que ceux de 

H. p isar ium.

REPARTITION STRATIGRAPHIOUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : Pu i ts  G o f f in t  et Coppée. Son­

dage 11-11,40; 11,55; 12,10 à 12,30; 12,50-12,57; 14,10 à 14,45; 14,80-15; 15,30 à 16,10. Calcaires mon- 

t iens du pu i ts  n° 2 à Eysden.

Hom alopom a (Bout i l l ie r ia )  p isa r iu m  (BRIART et CORNET)

(PI. I, f ig .  1.7-9)

1889. Turbo p isar ius  BRIART et CORNET, IV, p. 38, pi. XXII, f ig .  2 a-c.

1889. Delph inu la  b icar inata  BRIART et CORNET, p. 52, pi. XXIII, f ig .  2 a-c.

1889. Delph inu la  m ontens is  BRIART et CORNET, p. 51, pi. XXIII, f ig .  10a-c .

1915. Bout i l l ie r ia  m ontens is  var. pisaría  BRIART et CORNET, C O SSM AN N, p. 39. pl. Il, f ig .  53-55.
1915. Delph inu la  m ontens is  BRIART et CORNET, CO SSM ANN, p. 40.

1915. Delph inu la  b icar inata  BRIART et CORNET, CO SSM ANN, p. 40.

1918. Lepto thyra  (Leptothyra) p isar ius  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N . t. XI, p .  129 
1928. Bout i l l ia r ia  p isaria  (BRIART et CORNET), VINCENT, pp. 556, 559.

1950. Bout i l l ie r ia  p isaria  (BRIART et CORNET), CHAVAN, p. 72.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : H o lo type  et 9 paratypes de T. p isa r iu m :  ho lo type  et 1 paratype de D. 
m ontens is :  Ho lo type  et 3 paratypes de D. b icar inata.

Dimensions.

H Hdt Ho D Aap

T. p isar ius

Holotype 5 4 2.5 5 110°
Paratype 6 4.9 2.7 5.5 110°

D. m ontens is

Holotype 4.2 5,2 120°
Paratype 3,85 4.6 120°

D. bicarinata

Holotype 2.5 3,5 120°
Paratype 2 2.6 130°

Ex. sondage (15,30-15,80) 5,9 5 3 5,5 120°
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DESCRIPTION. - Tout c o m m e  la précédente, ce t te  espèce se présente, su ivant son stade de cro issance, 

sous deux aspects ,  ce lu i  juvén i le  de D. b icar ina ta  et D. m o n te n s is  et ce lu i ,  adu lte ,  de T. p isa r ium .

Au stade b icar ina ta ,  c o q u i l le  d isco ïde  à l 'ang le  apical très ouvert ,  aux premiers tours  enrou lés en 

spira le p lane et l isses. L 'o rnem en ta t ion  apparaît entre  le deux ièm e et le t ro is iè m e  to u r  avec des f i le ts  sp i­

raux sa i l lan ts ,  de force irrégulière, séparés par des s i l lon s  p ro fonds  et assez larges, ménageant une ban­

de l isse dans  la part ie  postér ieure. Sutures très pro fondes, ra inurées. bord su tu ra i  adapica! légèrement 

froncé.

Dernier to u r  m on tran t ,  en avant des f i le ts ,  2 carènes : l’une, la p lu s  sa i l lan te  et la p lus  épaisse est s i­

tuée à la pér iphérie  de la base, l 'au tre  beaucoup p lus  pe t i te  ne se t radu i t  le p lus souvent que  par un angle 

émoussé. Elles l im i te n t  une bande subvert ica le  ou fa ib lem ent inc l inée, s i l lonnée  de f i le ts  sem b lab les  à 

ceux de la base, c ’est-à-d ire  p lu s  f in s  et p lus  serrés que ceux de la part ie  antér ieure  des tours. Les f i le ts  

s 'écartent à la pér iphérie d 'un  o m b i l ic  de largeur médiocre, t rès p ro fond , don t les paro is  so n t  s i l lonnées 

et d on t  le bord est sou l igné  par un bourre let fa ib lem ent ondulé, découpé  par les s tr ies d ’accro issement 

Ouverture angu leuse  en avant; co lu m e l le  fa ib lem ent creusée, à bord vert ical recouvrant une pet i te  partie 

de l 'o m b i l ic  et por tan t  une légère expans ion  t r iangu la ire  au po in t  d 'abou t issem en t du bourre let circa- 

o m b i l ica l  a ins i  qu 'un  pet i t  ren f lem ent tubercu leux  en arrière, bien v is ib le  au s tade de D. m on tens is .  Labre 

angu leux chez les ind iv idus  très jeunes, mais  déjà arrondi sur les c o q u i l le s  am orçan t,  c o m m e  l'espèce 

précitée, le passage au stade p isar ius .

A ce stade, le tou r  devient très g lobu leux  à la pér iphérie  de la base où les carènes s 'es tom pen t.  L ’o r ­

nem enta t ion  s 'a t ténue et d isparaît  m êm e de la surface basale qui devient l isse. L 'o m b i l ic  se ferme et est 

p rogress ivement ob tu ré  par le bord  co lum e l la i re  qui s 'é larg it  un  peu en avant du tubercu le  p r im i t i f ,  tandis 

que deux autres tubercu les  se déve loppent à l ' in tér ieur du labre, l 'un dans sa part ie  basale ( "p la fo n d " ) ,  

l 'autre, obso lè te , en arrière. Un s i l lon  su i t  le c o n to u r  in terne de ce labre d on t  le test est très épais et le 

bord très ob l ique .  Revêtement pariétal très m ince  et b ien appliqué. Str ies de c ro issance  ondu leuses  sur 

la base et taches ax ia les de cou leu r  brune sur le test.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Il est im p o ss ib le  pour les ra isons exposées dans  la desc r ip t ion  précé­

dente de réun ir  Turbo m o n te n s is  et Turbo p isa r ius .  Il s 'ag it  bien de deux espèces d i f fé ren tes  par la forme 

et les d im ens ions  de leur c o q u i l le  et leur o rnem enta t ion  chez le jeune c o m m e  chez l 'adu l te  Delph inula  

he l ic ina  BRIART et CORNET (1889, p. 52, pi. XXIII, f ig .  3 a-c) n'est pas iden t ique  au s tade bicar ina ta  de 

H. p isa r iu m  Sa co qu i l le  d isco ïde  ne présente qu 'une  seu le  carène très prononcée; elle est dépourvue 

d 'o rnem en ta t ion  sp ira le et m on tre ,  par con tre ,  à la surface des tours  et sur la base, des s tr ies axiales pro­

fondes, s inueuses, largement séparées et équ id is tan tes  qu i pénètrent dans un très larqe o m b i l ic  à bord 

non crénelé.

W. KRACH (1963. p. 27. pi. Il, f ig  1) décr it  une fo rm e des "B ab ica  c lays' ' ,  Lepto thyra  carpat ica  KRO- 

PACZEK, q u i  est très vo is ine  de H p is a r iu m  par sa forme et son o rnem enta t ion .
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  et Coppée. Son­

dage 12,10-12.20; 15,30-15.80. Calcaires m ont iens  du pu i ts  n° 2 à Eysden. Calcaires zoogènes (p iso l i th i-

que) de Meulan (Seine-et-Oise) selon A. CHAVAN.

Sous-genre Vexinia CO SSM ANN, 1888 

Hom alopom a (V ex ir ia )  au lacophorum  (CO SSM ANN)

(PI. I, f ig .  11-12)

1915. Dil lwynne l la  au lacophora  CO SSM ANN, p. 36, pi. III, f ig .  45-48.

1964. Dil lwyne l la  au lacophora  CO SSM ANN, WOZNY, p. 557.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 ex. usé, de pet i te  tail le.

D imensions.

H D Asp

Holo type  (selon COSSMANN) 4 5 95°

Sondage (14,10-14,30) 3.3 4 90°

DESCRIPTION. - Tail le petite, fo rm e évasée, t rochoïde, à spire cour te  com posée  de tours  bas et larges, 

fa ib lement convexes et ornés seulement d ’une pet i te  carène s i tuée au t iers pos té r ieur environ. La région 

adapicale ainsi bordée est fa ib lem ent creusée avec quelques traces correspondant p robab lement à un 

bourrelet sutura i.  Région antérieure presque plane et déclive; su tures f inem en t ra inurées. Dernier tour 

très largement développé, subarrondi à la périphérie de la base, vaste et déclive. O m b i l ic  de largeur 

moyenne, ma is  très profond à bord externe apparemment l isse et à paroi tap issée de f ines s tr ies axiales; 
fun icu le  interne peu apparent se term inant sous le bord co lumella ire .

Ouverture c ircu la ire  don t les bords, assez épais, ne son t pas dans un m êm e plan. C o lum e l le  excavée 

s é larg issant vers lavant où apparaît une pet i te  expansion aur icu lée, fa ib lem ent déprimée, à laquelle 

about i t  le bord c irca -om b i l ica l .  Labre légèrement biseauté à l ' in tér ieur où ex is ten t que lques  p l is  spiraux. 

Bord pariétal épaissi et versant dans l’ang le  postér ieur de l ’ouverture, am inc i  su r  la base et sur l’om b i l ic .  
Str ies de cro issance ob l iques  et f ines.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - COSSM ANN a rapporté cette  espèce au genre D il lw yne l la  DALL, 1889. 

tout c o m m e  l ’avait été D houzeaui  RUTOT (COSSMANN, 1918, t. XI, p 250); mais a lors que celle-c i avait 

été reclassée avec log ique  dans le genre Tiburnus  DE GREGORIO, on ne trouve pas de traces d ’une n ou ­

velle a t t r ibu t ion  pour D. aulacophora.  Or par ses caractères, cette  rare coqu i l le  m on tien  ne ne peut être ni 

main tenue dans ce genre, ni placée parmi les Tiburnus  don t l ’expans ion  latérale bordant la co lum e l le  est 
beaucoup plus étendue, p lus développée en arrière et d is t in c te  du reste du test.
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La présence d 'un  fun icu le ,  la fo rm e et la pos i t ion  de l 'aur icu le , la dépress ion  sp ira le  et le bourrelet 

sutura i de la part ie  postér ieure  des tou rs  rapprochent la fo rm e  belge p lu tô t  de Delph inu la  crassa  BAU- 

DON, type du genre Vexinia  C O SSM AN N  (1918, t. XI, p. 137, pi. IV, f ig .  18-20). A noter seu lem ent l ’a b ­

sence sur ce l le-c i des tubercu les  co lum e l la i res  carac té r is t iques,  absence due  peut-être à une conserva­
t ion  défectueuse.

M. GLIBERT (1962, p. 78) cons idère  Vexinia  com m e un s o u s -g e n re 6 'H o m a lo p om a  et fa it  remarquer 

q u ’il est très com parab le ,  s inon  iden t ique ,  au sous-genre Bout i l l ie r ia .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : Pu i ts  Coppée et sondage 

14,10-14,30. "P u law y  beds”  du sondage de Parchatka, près de L ub l in ,  en Pologne.

S ous - fam i l le  des COLLONIINAE 

Genre C o l lon ia  GRAY, 1850 

Sous-genre Co l lon ia  

C o l lon ia  (C o l lo n ia ) c renu la ta  crenulata  (BRIART et CORNET)

(PL I, f ig .  18)

1889. Delph inu la  crenulata  BRIART et CORNET, IV, p. 53, pi. XXIII, f ig ,  5 a-c.

1915. C o llon ia  crenulata  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N, p. 40. pi. III, f ig .  21-26.

1918. C o llon ia  (Co l lon ia )  c renulata  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , t. XI, p. 56.

1928. C o llon ia  crenulata  (BRIART et CORNET), V INCENT, p. 555.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 15 ex. parm i lesquels le spéc imen correspondant à l ’ho lo type  n'a pu 
être iden t i f ié .  Sondage : 13 ex.

D im ens ions .

H D Asp

Paratype 2,75 3,65 120°
H o lo type  (selon BRIART et CORNET) 3,25 4 125°
Ex. COSSM ANN 3,25 4 120°
Ex. sondage (12,10-12,20) 2 2,7 110°

(15,30-15,80) 2,1 2,7 120°
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DESCRIPTION. - Coqui l le  de pet i te  ta i l le ,  à spire courte  com posée  de 3 à 4 tou rs ,  par fo is  que lque  peu 

étagés, séparés par des sutures enfoncées, rainurées, ornés de f i le ts  sp iraux  f ins ,  réguliers, a lternant 

avec des s i l lons  au m o ins  aussi larges qu 'eux. Dernier tou r  très grand, régu l iè rem ent a rrond i ,  o rné  c o m ­

me la sp ire  en arrière où des ren f lem ents  p l ic i fo rm es axiaux bordent sporad iquem en t la su ture , l isse ou 

parcouru de f i le ts  f ins  à part ir  de la périphérie de la base.

Entonno ir  om b i l ica l ,  grand, p ro fond, la issant vo ir  l 'en rou lem ent hé l ico ïda l des tou rs ,  p lus ou moins 

caréné et fo r tem ent crénelé au pourtour. Les crénelures parfo is  très sa i l lan tes  et que  séparent a lo rs  de 

p ro fonds s i l lons  prennent naissance en bordure de la dépress ion o m b i l ica le  à l ' in té r ieu r  de laquelle elles 

se poursu ivent sous  la fo rme de r ides traversées par les co rdons sp iraux  ta p issa n t  les parois. Un fun icu le  

crénelé sort  de cet en tonno ir  et se te rm ine con tre  le bord de l 'ouvertu re  par une expans ion  au r i fo rm e  net­

tement p lus pet i te  que l 'ore i l le tte  antérieure formée à l ’ex trém ité  de la carène c irca -om b i l ica le .  Ces ex­

pansions, développées lorsque le bord de l ’ouverture co ïnc ide  avec un pli crénelé, s o n t  rédu ites  ou pres­

que nul les lorsque ce bord coïnc ide  avec un s i l lon .

Péristome circu la ire avec fa ib le  appu i sur le tou r  précédent. Labre très fa ib lem en t  ob l ique , am inc i 

dans l ’angle postér ieur où il peut être subtranchant,  épaiss i en avant. C o lu m e l le  m ince ,  fa ib lem en t c reu­
sée, d ’épaisseur constante . Str ies déc ro issance  presque dro ites.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Dans le Calcaire de Mons, C. crenu la ta  ne peu t être co n fo n du e  qu'avec 

Delphinula  g lobosa  BRIART et CORNET (1889, pi. XXIII, f ig .  7 a-c), fo rm e  juvén i le  de H. m ón tense  qui 

possède urie grande dépress ion om b i l ica le  et don t l ’o rnem enta t ion  est vo is ine .  On les d is t ingue ,  cepen­

dant, assez fac i lement,  car chez cette  dernière le bord o m b i l ica l  ne porte pas les grosses crénelures ob­

servées chez la première et le dernier tou r  m on tre  à la pér iphérie un léger m ép la t  inex is tan t  chez C. crenu­
lata  où le profi l  est convexe.

A noter aussi que le test des Collon ia  n’est pas nacré à la d i f fé rence  de ce lu i  des H om a lopom a.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : p u i ts  G o f f in t  et Coppée. Son­

dage 11-11,40; 12,10-12,20; 12,50-12,57; 14,10 à 14,45; 14,80-15; 15,30-15,80. Calca ires m on t iens  du 
puits  n" 2 à Eysden.

Collon ia  (C.) crenulata fun icu la r is  (BRIART et CORNET)

(PI. I, f ig .  14)

1889. Delph inu la  fun icu la r is  BRIART et CORNET, IV, p. 54. pi. XXIII, f ig .  6 a -c .

1915. Collon ia  crenulata  (BRIART et CORNET) var. fun icu la r is  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N, p. 41.
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MATERIEL ETUDIE. -Co ll .  BRIART : 5 ex. parmi lesquels le spéc im en f iguré  n ’a pas été ident i f ié .  Sonda­
ge : 1 ex.

D im ens ions.

H D Aap

Paratype 2,75 3,1 110°

2,6 3,15 120°

DESCRIPTION. -  Il s 'ag it  de  spéc im ens  présentant bien les cr i tères spéc i f iques  de C. crenula ta  ma is  que 

d is t in g u e n t  la scu lp tu re  et le galbe des tours .  En e ffe t ,  non seu lem ent les f i le ts  sp iraux  son t p lus irrégu­

liers et p lus  sa i l lan ts  et les s i l lon s  les séparant plus accentués, m a is  il ex is te  une pet i te  carène située à 

m i-hau teu r  su r  les premiers to u rs  et au t ie rs  pos té r ieur environ sur le dernier. L 'épau lement co rrespon­

dant,  à angle presque d ro i t  à l ’o r ig ine ,  s ’ouvre  largement par la su i te .  Il sépare une région adap ica le  plane 

et fa ib lem ent déc l ive  d ’une rég ion abap ica le  fa ib lem ent pu is  fo r tem en t convexe no tam m ent au dernier 
tour où cet épau lem ent n ’a f fec te  pas, par a i l leurs , le con tou r  c i rcu la ire  du pér is tom e.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de M ons  : pu i ts  G o f f in t  et (ou) Coppée. 
Sondage 12,50-12,57.

Sous-genre Parvirota C O SSM ANN, 1902 

C o llon ia  (Parv iro ta) sp.

(PI. I l,  f ig .  15)

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 ex.

D im ens ions .  H =  0,7; D =  1.

DESCRIPTION. - C oqu i l le  très pet i te , d isco ida le ,  à test m ince, com prenan t  t ro is  tou rs  à sutures très pro­

fondes, les premiers fo r tem en t angu leux à l ’avant, le dernier plan en arrière, arrondi à la périphérie, co n ­

vexe sur la face aperturale. Au centre  se trouve un large en tonno ir  o m b i l ica l ,  au bord f inem en t crénelé par 

de nom breux  et f in s  p l is  couvrant tou te  la c o q u i l le  sauf le pourtou r  convexe du dern ier tour qui est orné 

seulement de m inu scu le s  f i le ts  sp iraux, éga lement observables su r  la base. Pér is tom e subc ircu la ire  re­

posant sur la base du to u r  précédent; co lum e l le  portant deux très pe t i ts  aur icu les  vis-à-vis de la carène et 
du fu n icu le  om b i l icaux .



RAPPORTS ET DIFFERENCES. -  Collon ia  (Parvirota) sp. s ’é lo igne  de C. (P.) rad iata  BRIART et CORNET 

(1889, p. 64, pi. XXIII, f ig .  1 a - d)  par la convexité  de sa face o m b i l ica le  et la f inesse de son o rnem enta ­

t ion  aux plis axiaux nombreux, co n jo in ts  et ténus.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : sondage 11-11,40.

Genre Cyn isce l la  CO SSM ANN, 1888

Cynisce l la  inornata  (BRIART et CORNET)

(PI. I, f ig .  13,16-17)

1889. Delph inu la  inornata  BRIART et CORNET, IV, p. 55, pi. XXIII, f ig .  4 a-c.

1915. Collon ia  inornata  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN. p. 41, p i.  III, f ig .  27-31 

1918. Cynisce l la  inornata  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, t .  XI, p. 68.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : H o lo type  et 5 paratypes. Sondage : 3 ex.

D imensions.

H Hdt Ho D Api

Holo type 1,8 1.3 0,8 1,8 70°
Paratype 1,7 1,4 0,8 1,7

1,3 1,2 0,7 1,4
Ex. COSSMANN 2 2 70°
Sondage (11-11,40) 1,4 1,2 0,7 1,5 70°

DESCRIPTION. - Coqui l le  de très pet i te  ta i l le ,  à test m ince, de fo rm e tu rb inée, com prenan t  3 à 4  tours 

br i l lants, l isses ou ornés. Premiers tou rs  fa ib lem ent convexes, pu is  subangu leux  avec à la partie posté­

rieure une fa ib le  rampe spirale qui s ’e fface rapidement. Les tou rs  su ivan ts  deviennent a lors régulière­

ment arrondis et cro issent largement en hauteur ju s q u ’au dernier. Sutures très p ro fondes et très bien 

marquées. Ornementation très sporad ique, composée de co rdonne ts  sp iraux  inégaux et de larges s i l ­
lons, le to u t  recoupé par de m inuscu les  str ies d 'accro issement.

Dernier tour beaucoup p lus  développé que la spire, g lobu leux ,  à base convexe, creusée d 'un  om b i l ic

assez grand et à bord f inem en t crénelé par des plis s 'e ffaçant sur ses parois, s tr iées long i tud ina lem en t 
par a i l leurs.

Péris tome m ince, c ircu la ire, tangeant à la base du tou r  précédent. Dans les fo rmes juvéni les, co lu ­

melle portant deux expans ions très pet i tes, l ’une au point d ’a bou t issem en t  du bourre let o m b i l ica l ,  l ’autre 

à l ’ex trém ité  d ’un fu n icu le  issu de l ’e n to n n o ir  om b i l ica l .  Chez l ’adu lte ,  ces expans ions  s ’am enu isen t ju s ­
qu'à ne laisser que de fa ib les traces.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. - M. C O SSM AN N  (1913, p. 42) ind ique  le pér is tom e de C. inornata  n'est 

pas aur icu lé . Or, l 'un des exem pla ires  du sondage (11-11,40), m on tre  b ien deux très pe t i tes  o re i l les  dans 

la pos i t ion  ind iquée  c i-dessus. Par a i l leurs, la co qu i l le  de ce t te  espèce n'est pas to u jo u rs  dépourvue d 'o r ­

nem enta t ion  c o m m e  le croya ient A. BRIART et F.L. CORNET; mais ce l le-c i est très inégalement repré­

sentée sur les to u rs  suivant les ind iv idus(14,30-14.45).

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  ? et pu i ts  Cop­
pée; sondage 11-11,40; 14.30-14,45.

S uper fam i l le  des NERITACEA

Fam il le  des NERITIDAE

S o u s - fa m i l le  des NERITINAE

Genre Theodoxus  MONTFORT, 1810

Sous-genre  V i t to c l i th o n  BAKER, 1923

Theodoxus  ( V i t to c l i th o n ) m on tens is  (BRIART et CORNET)

1889. Neri t ina  m on tens is  BRIART et CORNET, IV, p. 36. pi. XXI, f ig .  4a -c .

1915. Neri t ina  m on tens is  BRIART et CORNET, C O SSM ANN , p. 46. pi. III, f ig .  59-62.

1925. Nerit ina  ( N .) m o n te n s is  BRIART et CORNET, C O SSM ANN, t. XIII, p. 220.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 3 2 ex. parmi lesquels le ty p e  f iguré  n ’a pu être iden t i f ié  parmi les in­
d iv idus  de m êmes d im e n s io n s .  Sondage : 6 ex.

D im ens ions .

H D

H o lo type  (selon B. et C.) 6 8
Paratype 4,2 5.7

3,4 4,8
Ex. COSSM ANN 7 8,5
Ex. sondage (11,20) 3 3,8

t Rl PTI ON - Seules que lques données com p lém enta ires  seront apportées aux desc r ip t ions  d e s a u -  
ieurs précédents.

Chez i inu iv idu  juvéni le , le sep tum  porte  deux grosses den ts  inégales à l'arrière, quatre, ou plus rare­

ment c inq ,  pet i tes  den ts  sur la partie centrale, un ren f lem ent obso lè te  à l'avant. Chez l ’adulte , on observe 

6 den ts  centra les par su ite  de l 'appari t ion, en fo n c t io n  du nom bre  p r im i t i f ,  d ’une ou deux dents  f ines  et 
a iguës en arrière de la ca l lo s i té  antérieure.
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ATTRIBUTION GENERIQUE. - A ins i  que l ' ind ique  I. A. KOROBKOV (1955, p. 100), les co nce p t io n s  d iver­

gent sens ib lement sur les rapports  à é tab l i r  en tre  Nerit ina  LM K. et Theodoxus  MONTFORT, le degré de 

parenté et l ' importance sys tém at ique  qu i leur sont a t t r ibués  variant d un c o n c h y l io lo g is te  à I autre.

Il n ’entre pas dans le cadre de ce travail de  faire état de tou tes  ces op in ion s ,  mais  seu lem ent d ’es­

sayer de classer N. m ontens is .  Par ses caractères, coqu i l le  l isse, sep tum  denté, apophyse  palatale in d is ­

t incte, cette  espèce rappelle Nerit ina  meleagris  LMK. pour laquelle H, BAKER (1923, p. 156) a c réé  le ter­

me de Vit toc l i thon.  A lo rs  que W. WENZ (1938,1, p. 423) cons idère  V it toc l i th o n  c o m m e  un sous-genre  de 

Cli thon  MONTFORT dont la sp ire  porte une couronne  de tubercu les  ép ineux, dans le tra i té  de Paléonto­

log ie  de R.C. MOORE, A .M . KEEN (1960 ,1,1, p. 285) le subordonne  au genre Theodoxus.  C'est cette  der­

nière c lass i f ica t ion  qui a été retenue ici.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Nerit ina  fabula  BRIART et CORNET (1889, p. 35. pi. XXI, f ig .  3 a-f)  se 

d is t ingue  de T. m on tens is  par sa plus grande tail le, la fo rm e  de la sp ire  et son ouverture  au sep tum  dé­

pourvu de dents.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : p u i ts  G o f f in t  et Coppée ?; son­

dage 11-11,40; 12,10-12,20; 14,30-14,45; 14,80-15.

Superfam il le  des LITTORINACEA

F a m i l le d e s  LACUNIDAE

Genre M edor iops is  C O S S M A N N N , 1888

Sous-genre M edor iops is

Medor iops is  (Medoriops is)  l ineata  (1 ) (BRIART et CORNET)

(PI. Il, f ig .  10)

1889. Lacuna lineata  BRIART et CORNET, IV, p. 6, pi. XIX, f ig .  2 a-c.

1915. M edio r iops is  (M. ) l ineata  (BRIART et CORNET), C O SSM ANN , t. X, p. 110.

1924. M edor iops is  l ineata  (BRIART et CORNET). CO SSM ANN, p. 19 pi. V, f ig .  79-80.

? 1970. M edor iops is  l ineata  (BRIART et CORNET), M AKARENKO , p l . -  text. 27. f ig .  22

MATERIEL ETUDIE. - Coll. BRIART : ho lo type. Sondage : 1 ex. juvénile.

Dimensions.

H D Asp

Holo type 3 1.4 30°
Ex. COSSMANN 5.5 3 25-27
Ex, sondage (14,30-14,45) 1,5 1,2
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DESCRIPTION. - Il s 'ag it  d 'un  très pe t i te  co qu i l le  formée d ’un tou r  em bryonna ire  l isse su iv i  d 'un  premier 

tou r  légèrement convexe, large, c ro issan t rap idement en hauteur et orné d 'une d iza ine de rubans plans, 

très serrés, séparés par des s i l lo n s  ponc tués .  Les su tures,  f inem en t rainurées, se con fondra ien t  avec les 

s i l lon s  si ce n 'éta it  leur ob l iqu i té .

Com para t ivem ent,  dern ie r  to u r  très grand, renflé  et subangu leux  à la pér iphérie  de la base qu i est 

fo r tem en t déc l ive  en avant. Ouverture grande, rétrécie aux deux ex trém ités ,  régul ièrement et for tement 

arquée du cô té  in terne. Labre subangu leux  à la jo n c t ion  de la lèvre basale (p la fond) inc l inée  et du bord la­

téral externe arqué. Bord co lu m e l la i re  m ince , bien app l iqué , para issant se te rm iner  à l ’avant dans un petit  

bac. O m b i l ic  com p lè tem en t masqué. Trace d 'un  bourrelet pé r iom b i l ica l .  O rnem enta t ion  comparab le  à 

celle de la spire. S tr ies  de c ro issance  ob l iq ue s ,  ex trêm em ent f ines  et nombreuses.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Par la fo rm e de ses tours  et le u ro rn e m e n ta t io n ,  cette  pet i te  coqu i l le  du 

sondage sem b le  bien représenter le stade juvéni le  de M. l ineata.  La fente om b i l ica le ,  recouverte par le 

bord co lum e l la i re ,  n'y est pas encore v is ib le ;  seul le bourre let qui la borde com m ence  à se manifester. 

Sur l ’ho lo type ,  ce t te  fente, assez pro fonde, co n tou rne  l 'ouverture  jusqu 'au  som m et et est bordée par un 

petit  bourre let subcaréné.

Le p ro f i l  du  tou r  est aussi p lus  régu l iè rement arqué.

L 'exem pla ire  du paléocène d 'Ukra ine rapporté  à c e t te  espèce par D.E. M AKARENTO  (1970. p. 27. fig. 

22) me paraît avoir  la sp ire  p lus  évasée, p lus trapue et la dépress ion o m b i l ic a le  plus grande.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : p u i ts  Coppée; sondage 14,30-

14,45.

S uper fam i l le  des RISSOACEA 

Fam il le  des HYDROBIIDAE 

Sous- fam i l le  des HYDROBIINAE 

Genre Hydrob ia  H A R T M A N N , 1821 

Sous-genre Hydrob ia  

Hydrob ia  (H yd ro b ia ) carinata  (BRIART et CORNET)

1889. B ith in ia  carinata  BRIART et CORNET, IV. p. 25. pi. XX, f ig .  10 a-c.
1889. B i th in ia  regular is  BRIART et CORNET, IV, p. 24, pi. XX, f ig . 9 a-c.

1921. Peringia  carinata  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N. t. XII, p. 132.

1924. Pering ia  ? carinata  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, p. 5, pi. V, f ig .  20-23.

(1) Un Ind iv idu  a d u lte  a pe rm is  â  M G LIBERT (1973, p .'19) de classer avec ce rtitude  ce tte  espèce dans le genre D issoch ilus  CO SSM ANN, 1888.
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MATERIEL ETUDIE. - Coll. BRIART : 6 ex. de B. carinata  parmi lesquels l’ho lo type  n'a pu être ident i f ié  

avec cert i tude; ho lo type de B. regular is .  Sondage : 1 ex. incom ple t.

Dimensions.

H Hdt Ho D Aap

Paratype 5,5 3,7 2,4 2,8

oO

Paratype (5.76) 3,92 2,24 2,8

(6.4) 4,24 2,4 3,36 31°

Ex. COSSMANN 6,5 3,75 31°

Ho lo type  (selon B. et C.) 6,5 3,75 31°

Ho lo type  B. regularis 7,6 5,28 3,52 4,24

oO

Chez cette  espèce l 'a l longem ent de la spire est variable ; s ’il est fa ib le , la co qu i l le  a un aspect trapu 

et la carène abapicale, s i tuée en bordure de la suture, n ’est v is ib le  que sur le dern ie r  tour;  s ' i l  est assez 

développé, la coqu i l le  est nettement sub im br iquée, car la carène apparaît sur les tours  juvén i les  et une 

zone déclive, de p lus en plus haute au fu r e t  à mesure de la cro issance, la sépare de la suture  antérieure.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - M. COSSMANN (1924) n'était pas certa in  de l ’a t t r ib u t io n  au genre Peringia  

de B. carinata  qu i pourtant présente que lques ana log ies  avec l ’espèce-type P. ulvae (PENNANT) ne se­

rait-ce que par la présence d ’une légère carène abapicale v is ib le  sur les dern iers  tou rs  des exemplaires f i ­

gurés par G.F. DOLLFUS (1912 a, pi. IV, f ig .  1-4). De tou tes  façons, d 'après P. MARS (1966, pp. 230. 

239), le genre Peringia  serait à suppr imer car P. ulvae ne d i f fè re  pas au point de vue ana tom ique  du type 
d 'Hydrob ia  s.s. à savoir H. acuta  (DRAPARN AUD).

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Quelque d ou te  subs is te  quant à l 'ass im i la t ion  de B. carinata  et de B. 

regular is ,  l ’ouverture de cette dernière espèce n'ayant pas pu être dégagée. L 'aspect de la spire, courte  et 

trapue, avec no tam m ent la présence d ’une carène sur les dern iers to u rs  p la ide to u te fo is  en faveur de ce 
rapprochement.

Il n'a pas été possib le  de comparer avec e f f icac i té  H. carinata  et H. regular is  BRIART et CORNET 

(1889, p. 18, pi. XX, f ig . 4 a-c). En effet, le type de cette  dernière n ’a pas été retrouvé et les spéc imens 

classés sous ce nom  sont l’un fortement douteux et l 'autre t rop  fruste. Il en est de m êm e pour Bith in ia  
vicina  BRIART et CORNET (1889, p. 27, pi. XX, f ig . 12a-c).

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  ? et pu i ts  Cop­
pée; sondage 12,30-12.45.

Hydrob ia  ? truncata  (BRIART et CORNET)

1887. Potamacl is  truncata  BRIART et CORNET, IV, p. 29, pi. XIX, f ig .  15.

1921 Potamacl is  ? truncata  BRIART et CORNET, CO SSM ANN, t. XII, p.  112.

1924. Potamacl is  ? truncata  BRIART et CORNET, CO SSM ANN, p. 3, pi. V. f ig .  9-10.
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MATERIEL ETUDIE. -  Co l l .  BRIART : ho lo typ e  et 2 f ragm en ts .  Sondage : 1 ex. incom p le t.

D im ens ions .

H Hdt Ho D Asp

Holo type 8,16 4,48 2,4 3,4 30°

DESCRI PTION - U n  fragm ent co m p or ta n t  avant-dern ier et dernier tours ,  convexes, larges et assez b; 

sutures ob l igues  et p ro fondes. Base g lobu leuse ,  présentant une  pet i te  fen te  o m b i l ic a le  en grande p. 

masquée par un revêtement m ince  et f ragi le , le p lus  souvent brisé. O rnem en ta t ion  fa i te  de s tr ies  axi 

nom breuses  et très irrégulières avec épa iss issem en ts  p l ic i fo rm e s  bien marqués t radu isan t  une légèn 

nuos i té  du labre convexe au niveau de la lèvre basale et concave en arrière.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Le fragm ent recuei l l i  dans le sondage  est iden t ique  à ce lu i qui a ét> 

guré par C O SSM AN N  en 1924; par a i l leurs ,  to us  deux para issent b ien co rrespondre  au spéc im en typr 

P. truncata.  Tou te fo is ,  c o m m e  l ’in d iq u a i t  cet au teur , i l  ne sem b le  pas poss ib le  de m a in ten ir  oette  esp 

dans le genre Potam ac l is  SANDBERGER, 1873, à coqu i l le  très é tro i te ,  imperfo rée, d on t  l 'ouverture a 

co n to u r  d i f fé ren t.  La rareté de ses représentants  dans le Calca ire  de Mons et leur état f ragm enta ire  

permetten t pas de la c lasser avec cer t i tude; ma is  el le sem b le  bien davantage vo is ine  des fo rm es  rat 

chées au genre Hydrob ia  s . I.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de Mons : p u i ts  G o f f in t  ? et Coppée; sc 

dage 14,10-14,30.

Genre B i th ine l la  M O Q UIN-TANDO N. 1851 

Sous-genre B ith ine l la  

B ith ine l la  (B i th in e l la ) nana  (BRIART et CORNET)

(PI. Il, f ig .  3)

1889. Hydrob ia  nana  BRIART et CORNET, IV, p. 19, pi. XX, f ig .  6 a-c.
1924. B ith ine l la  nana  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , p. 6, pi. V, f ig .  24-27.

1924. Zebina  labrata  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , pi. V, f ig .  71-72.
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MATERIEL ETUDIE. - Coli.  BRIART : ho lo type  don t le som m et de la sp ire  a été br isé en t ro is  paratypes. 

Sondage : 2 ex.

D imensions.

H Hdt Ho D Asp

Holo type (2,2) 1,76 1,12 1,2 30°

Paratype 3,60 2,64 1,16 1,80 30°

Paratype (5,20) 3,36 2 2,40 30°

Ex. COSSMANN 2,5 1,25 25°

Sondage (16,10-16,50) 1,5 1,1 0,7 0,7 30°

DESCRIPTION. - C oqu i l le  de pet i te  ta i l le ,  de fo rm e pupoïde, à sp ire  com prenan t ,  su ivant l 'âge, 2 à 4 tours 

hauts et é tro its .  Ces tours sont lisses, légèrement renflés, séparés par des su tures ra inurées et obl iques. 
Dernier tou r  très haut, très régulièrement arqué ju sq u ’au som m et.

Ouverture arrondie  à l ’avant, rétrécie à l ’arrière avec un ang le  presque d ro i t  en tre  le labre et le bord
0

pariétal. Pér is tome m ince, t ranchant, un peu creusé à l ’avant, bien app l iqué  sur la base où il fe rme l ’o m ­

b i l ic  qui apparait seu lement com m  une petite ra inure déprimée. Très f ines  s tr ies axiales.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - COSSMANN (1924. p. 6) met en s y n o n y m ie  H. nana  et H. m inu t iss im a  

BRIART et CORNET (1889, IV, p. 19, pi. XX, f ig . 5 a-c) qui son t d i f fé ren tes  par la fo rm e de la sp ire  dont 

les tours  sont hauts  et non étagés chez H. n an a , a lors q u ’i ls  so n t  bas et étagés chez H. m in u t is s im a .  La 

première de ces espèces a donc  un dernier tou r  p lus  haut, p lus  é tro i t ,  à courbu re  p lus fa ib le, et un bord 

pariétal p lus décl ive que  H. m inu t iss im a .  Son labre paraît aussi p lus  d i la té, sa ca l los i té  par ié to-co lumel-  

laire est p lus  é tro i te  et montre  une légère fente om b i l ica le  cachée chez H. m in u t is s im a  don t le cal est 
plus large et plus épais.

A ins i que COSSMANN l’a fa it  remarquer, B. nana  est très vo is ine  de B. in te rm ed ia  (MELLEVILLE) 
(COSSMANN et PISSARO, 1910, pl. XIV, f ig .  88-7) du Sparnacien du Bass in  de Paris.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  ? et Coppée; son­
dage 16,10-16,50.

Bith ine l la  (B i th in e l la ) m in u t is s im a  (BRIART et CORNET)

(PI. Il, f ig .  2)

1889. Hydrobia m inu t iss im a  BRIART et CORNET, IV, p. 19. pi. XX, f ig .  5 a-c.
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MATERIEL ETUDIE. - C o l l .  BRIART : 3 exem pla ires  parm i lesque ls  l ’ho lo type  n'a pu être dés igné avec 

cert i tude. Sondage : 15 ex.

D im ens ions.

H Hdt Ho D Asp

Paratype 1,65 1.3 0,8 0,8 40°
Paratype 1,3 0,85 0,55 0,65

oO

Sondage (11-11,40) 1,25 0,9 0,6 0,70 40°

DESCRIPTION. - C oqu i le  de très pe t i te  ta i l le ,  pupoïde, à sp ire  très courte , fo rmée de 2 tours  étagés, 

presque plans, larges, bas, l isses  et b r i l lan ts .  Sutures f in em en t  rainurées, ob l iques  su r  le dern ier tour. 

Ce dern ier a une hau teur  éga le  ou légèrement supérieure  aux deux t ie rs  de la hauteur to ta le .  Il est très lé­

gèrement mais  très u n i fo rm é m e n t  courbé  ju s q u ’à son ex trém ité  antérieure avec un ang le  très obso lè te  à 

la pér iphérie  de la base. Ouverture  pet i te , d 'un  ovale p lus  ou m o in s  régul ier,  ré trécie dans l’angle posté­

rieur; pér is tom e con t inu ,  épais, subs inueux  à l ’avant, large et bien app l iqué  dans la région pariétale, 

am inc i con tre  la co lum e l le .

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Cette  espèce se d is t in g u e  ne ttem ent de la précédente par sa sp ire  éta­

gée, son dern ie r  to u r  p lus  court  et p lus  ramassé, son revêtement pa r ié to -co lum e l la ire  p lus  large et d iss i ­

m u lan t  c o m p lè te m e n t  l ’o m b i l ic .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de Mons : pu i ts  G o ff in t ;  sondage 11- 

11,40; 12,1 0à  12,45; 12,50-12,57; 13,90 à 14,45; 16,30.

Genre Lapparent ia  BERTHELIN, 1885 

Sous-genre Lapparentia  

Lapparent ia  (Lapparent ia ) tenu is  (BRIART et CORNET)

1889. Hydrob ia  tenu is  BRIART et CORNET, IV, p. 17, pi. XX, f ig .  1.
1921. Lapparent ia  (Lapparent ia ) tenuis  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N, t. XII, p. 130.

1924. Lapparentia  tenuis  (1 ) (BRIART et C O R N E T ), C O S S M A N N , p. 4, pi. V, f ig .  13-15, 114.

;(1 )  Se lon M. G LIBERT (1973, p. 33), les  exem pla ires figu rés  sous c e  nom  par M. COSSMANN correspondra ien t à une nouve lle  espèce, B ith ine lla?  
m on tens is . T o u te fo is  H ydrob ia  te n u is  B. et C . n 'est pas une fo rm e juvén ile  de H ydrob ia  depressa B e t C. com m e le  suggère cet auteur.

51



MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 9 exemplaires parmi lesque ls  l 'ho lo type  n'a pu être dé te rm iné  avec 

cert i tude. Sondage : 2 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Api

Paratype 3,21 2,08 1,36 1,76 £*■ O o

2,48 1,44 0,96 1,20 40°

4,24 3,2 2,08 2,72

Ex. COSSMANN 6-7 3,5 40°

Sondage (15,30-15,80) 2,3 1,5 1 1,25 40°

L 'angle de développement des tours ,  égal à 30° à l ’o r ig ine ,  c ro i t  ju s q u ’à 40° à l’avant dern ier tou r  et 

re tombe à 30° au dernier.

DESCRIPTION - C oqu i l le  de petite ta i l le ,  de fo rm e  g lobu leuse, à test l isse  et b r i l lan t ;  sp ire  assez longue 

comprenant 4 à 5 tours  convexes, séparés par des sutures p ro fondes, un peu ob l iques .  Le dernier tou r  est 

légèrement p lus étroit  que le précédent, g lobu leux , arrondi à la base, fa ib lem ent dép r im é  dans la région 
ombil ica le.

Ouverture grande, subquadrangula ire , fa ib lem ent angu leuse  à l ’arrière; co lum e l le  fa ib lem ent ob l i ­

que, présentant, sur les spéc imens juvéniles, une pet i te  sa i l l ie  in terne au som m et;  petit  o m b i l ic ,  masqué 

par un revêtement très m ince, étroit,  bien app l iqué  sur la région parié ta le, déco l lé  tou t  au long de la co lu ­

melle où son bord tranchant se raccorde avec un labre tout aussi m ince , fa ib lem en t échancré et b iseauté 

en avant. Un épa iss issement axial est v is ib le  à l ’extérieur à que lque d is tance  de l’ouverture.

ATTRIBUTION GENERIQUE - COSSMANN a c lassé H. tenuis  dans le genre Lapparentia  BERTHELIN 

(1885, p. 191, pi. X, f ig. 4 - 8), caractérisé par un systèm e de plis inv is ib les  de l ’ex tér ieur lo rsque l ’ouver­

ture est intacte mais parfo is  s igna lés  par la présence d ’un très léger ren f lem ent co lum e l la i re  externe. Sur 

la coqu i l le  montienne, le renflement n'est décelable que sur les ind iv idus  juvén i les ;  quant aux p lis inter­
nes, on n'en d is t ingue  que de vagues traces à un fo r t  g ross issem ent.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calcaire de Mons : p u i ts  G o ff in t  ? et Coppée; son- 
dage 11 -11,40, 15 ,30-15,80 .

Fam il le  des MICRO M ELAN II DAE 

S ous-fam il le  des EMMERICIIN AE 

Genre Briart ia  FISCHER, 1884 

Briart ia  velain i  M UNIER-CHALMAS.
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1884. Bria rd ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , p i.  VII, f ig .  7 -9 ,1 2 -1 3 .

1884. Briard ia  Serva in i  M U N IE R -C H A LM A S , p i.  VII, f ig .  1 0 -1 1 .

1885. Bria rt ia  Velaini M U N IE R -C H A LM A S , FISCHER, p. 732.

1889. Bria rt ia  Velaini M U N IE R -C H A LM A S, BRIART et CORNET. IV, p. 30, pl. XX, f ig . 7 a-f.

1897, Bria rt ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , M .-C H A LM A S , p. 86.

1906. Bria rt ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , DOLLFUSS, p. 667.

1921. Bria rt ia  Velaini M U N IE R -C H A LM A S . C O S S M A N N , t. XII, p. 156. pi. IV, f ig .  5 2 -5 5 .

1924. Bria rt ia  Velaini M U N IE R -C H A LM A S . C O S S M A N N , p. 7, pi. V. f ig .  3 0 - 3 5 ,  non  f ig .  3 8 -4 1 .

1938. Briart ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , WENZ, I, p. 603, f ig .  1664.
1955. Bria rd ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , KOROBKOV, p. 160, f ig .  129.

1968. Bria rd ia  Vela in i  M U N IE R -C H A LM A S , SCHLICKUM , p. 39, pi. V, f ig .  1 -  2.

MATERIEL ETUDIE - Co l i .  BRIART : une centa ine d ’exem pla ires  environ d on t  les spéc im ens co rrespon­
dant aux f igu res  7 c, d  - e. Sondage : 32 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D

Coll .  BRIART

(f ig .  7 c ) 16 7 3,8 6
( f ig .  7 d  - e) (15) 6,9 4,8 6

Ex. COSSM ANN 15 6

L'ang le  apical varie de 25 à 30°.

REMARQUE - W.R. SCHLICKUM (1968, p. 39) reprend après I.A. KOROBKOV (1955) l 'o r thographe o r ig i ­

nale Briardia  due à M U N IE R -C H A LM A S. En e ffe t ,  P. FISCHER (1885), cons idéran t qu ' i l  s ’ag issa it  d 'une 

erreur, avait corr igé  en Briart ia.  Par la su ite , les d i f fé ren ts  auteurs  avaient adopté  cette  m o d i f ica t ion  ren­

dant co m p te  du nom réel du géo logue  m on to is .

L'erreur étant m an ifes te , l 'app l ica t ion  s t r ic te  de la loi de pr io r i té  n 'abou t i t  q u ’à dénaturer le nom de 

l ’auteur dans un te rm e créé p réc isém ent pour lui rendre hommage.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Bien qu ' i l  ne so it  pas nécessaire de donner une nouve l le  desc r ip t ion  de 

cette  espèce, que lques observa t ions  s ' im posen t .  COSSM ANN décr it  et f igu re  (1924. pi. V, f ig. 3 8 - 4 1 )  

com m e spéc im ens nép ion iques  de B. velain i)  des exempla ires à o rnem enta t ion  sp ira le qu i.  en réalité, 
sont des Clava (Seminvertagus) g ibbosa  (BRIART et CORNET) (1873, p. 74. pi. XI, f iq  4 a - c), observa­

t ion  déjà réalisée par E. V INCENT (1928, p. 556).

En fait aucun des exem pla ir tes  de B. vela in i  observés ne m on tre  d 'o rnem enta t ion  sp ira le. On y d is ­

t ingue  seulement des s tr ies de cro issance don t le tracé dessine un s inus  vers l'avant au niveau du bord 
externe du pér is tom e qu i se pro je tte  ensu ite  légèrement vers l'avant à sa jo n c t ion  avec la lèvre basale 

(p la fond).  Par con tre ,  l 'excro issance apertura le p rodu ite  par la couche  in terne du pér is tom e a un con tou r  
s tr ic tem ent c irculaire.
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En même tem ps que l 'espèce-type (f ig . 7 - 9) et qu'un spéc imen co rrespondan t à une variat ion de 

celle-ci (f ig. 12 -1 3 ) ,  E. MUNIER-CHALM AS avait fa it  représenter une au tre  fo rm e, n om m ée  B. servaini  

(fig. 10 - 11 ). don t l 'ex istence fut ignorée par son auteur et par ceux qu i su iv irent ju s q u ’au travail de W.R. 

SCHLICKUM en 1968. Comme l ' ind ique ce dernier, il est fo r t  poss ib le  que les deux espèces figurées 

soient ident iques. B. servaini  pourra it,  en effet,  correspondre  à un ind iv idu  juvén i le  chez lesquels la spire 

est plus étroite, p lus régulière, et les tou rs  p lans et non déformés.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff  in t et Coppée; sondage 11,20; 12,30 -

12,45, 13,60 - 13,80, 14,10 à 14,45, 15,30 à 16,50, 16,60 -16 .90 .  Marnes b lanches des M ou lineaux à Meu- 

don (Yvelines).

Fam il le  des RISSOIDAE 

S ous- fam i l le  des RISSOINAE 

Genre C ingu la  FLEMING. 1828 

Sous-genre Chevall ieria C O SSM AN N, 1888 

Cingula  (Chevall ieria) longu la  (BRIART et CORNET)

(PI. II. f ig .  5-7)

1889 B ith in ia  longu la  BRIART et CORNET. IV. p. 26, pi. XX, f ig .  11 a-c.

1921 Chevall ieria longu la  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, t. XII, pp. 81, 103.

1924. Cheva l l ie r ia?  longula  (BRIART ET CORNET), C O SSM ANN , p. 12, pi. V, f ig .  5 0 -5 1 .

MATERIEL ETUDIE - Coll. BRIART : 13 exemplaires don t l’ho lo type  probable. Sondage : 5 ex.

D imensions

H Hdt Ho D Api

Ho lo type  ? 2,56 1,30 0,8 0,96

oOCNJ

Paratype 2.4 1,28 0,75 0,96 20°
Ex. COSSMANN 3,25 1
Sondage (11 -11.40) 1,8 1 0,5 0,7

oOCO
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DESCRIPTION - C o q u i l le  de très pe t i te  ta i l le ,  a l longée, don t la sp ire  fo rmée de 3 à 4 tou rs  a une m o rp h o ­

logie d i f fé ren te  su ivant l ’âge de l ’ind iv idu  examiné.

En effet,  grâce à un exem p la ire  du sondage (16,10 -1 6 ,5 0 )  qui s ’est brisé, il est apparu que le s o m ­

met de la sp ire  co rrespond  à une très pe t i te  c o q u i l le  largement con ique  (Aap =  30°) don t le deuxième et 

dern ier to u r  est subangu leux  à la pér iphér ie  de la base et s u b q u a d ra n g u la re  en sec t ion  On d is t in gu e  une 

dépress ion o m b i l ic a le  p ro fonde ,  recouverte norm a lem ent par le bord c o lu m e l la re .  A part i r  du tro is ièm e 

tour,  la sp ire  devient c y l in d r iq u e ,  la hau teur  des tours  c ro issan t a lo rs  que  leur d iam ètre  reste à peu près 

constan t;  par ai Meurs l ’o b l iq u i té  des su tu re s  va s ’accentuan t et une légère dépress ion apparaît en bordure 

de la suture  adap ica le . Le dern ier tour,  d on t  la hauteur est un peu supérieure à ce l le  de la spire, est plus 

é tro i t  q ue  le to u r  précédent et fa ib lem en t  renflé  à la pér iphérie de la base par a i l leu rs  fo r tem en t déclive.

Ouverture ova le-a l longée, é tr iquée. Pér is tom e co n t in u ,  fa ib lem ent arrondi à l'avant où il peut être 

subexcavé et t ranchan t,  rétréci à l ’arrière. Labre subvert ica l portant des traces d ’arrêts de c ro issance  sur 

son bord externe. Bord  co lu m e l la i re  légèrement étalé et détaché au niveau d ’une pe t i te  dépress ion o m b i­

lica le q u ’ il recouvre en t iè rem en t et que  borde un fa ib le  bourre let;  bord pariétal p laqué sur la base. Str ies 

de c ro issance  s inueuses, légèrement convexes vers l ’avant à la périphérie de la base.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Les dou tes  de M C O SSM AN N  (1924, p 12) re lat ifs à l’ iden t i té  de C. lo n ­

gula  et d 'H yd rob ia  e longata  BRIART et CORNET (1887, p. 16, pi. XX, f ig . 2 a - c) éta ient jus t i f ié s  Les 

deux espèces so n t  d i f fé ren tes .

En e ffe t ,  le d im o rp h is e  sp ira l observé chez la première n ’ex is te  pas chez la seconde qu i est régul ière­

ment con ique ;  le den ier to u r  est très d i f fé ren t ,  é tro i t  chez C. longu la ,  arondi chez H. e longata,  de même 

que l 'ouverture q u i  est p lus large et à ang le  pos té r ieu r  p lus  ouvert chez cette  dernière. Les s tr ies de c ro is ­

sance n’ont pas le m êm e tracé chez les deux espèces. Il y a donc lieu de ré tab l i r  l ’espèce elongata,  mais 

sous un autre nom, le précédent étant préem ployé pour H. e longata  (FAUJAS. 1806).

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calca ire  de Mons : pu i ts  G o f f in t  ? et Coppée; son­

dage 11 -11 ,40 , 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0 ,  1 2 ,3 0 -1 2 ,4 5 .  12 ,50- 12,57. 16 ,10 -16 ,50 .

Genre A lvania  RISSO, 1826 

Sous-genre A lvania

Alvania  (A lvan ia ) c ra t icu la  (BRIART et CORNET)

(PI. I l,  f ig .  11-12)

1889. Rissoa cra t icu la  BRIART et CORNET, IV, p. 8, pi. XIX, f ig .  5 a  - c.
1921. A l a n i a  Alvania) c ra t icu la  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N . t. XII, p. 19.

1924. Alvan ia  cra t icu la  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN. p. 12, pi. V. f ig  5 8 -5 9 .
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MATERIEL ETUDIE - Coll.  BRIART : ho lo type et 4 paratypes. Sondage : 6 ex.

D imensions

H Hdt Ho D Aap

Holotype 2,08 1,25

Paratype 2,74 1,84 1.12 1,68

oO

Paratype 2,5 1,65 1 1,24

0O

Sondage (11 -11,40) 2,6 1,65 1 1,55 50°

(14 ,10-14.30) 2.1 1.5 0.85 1,25 40°

Ex Cossmann 3 1,75 55°

DESCRIPTION - Coqui l le  de pet i te  tail le, é légante, con ique, trapue ou a l longée, don t la sp ire  com prend 4 

tours subétagés, convexes, les deux premiers, lisses, co ns t i tu a n t  les tou rs  em bryonna ires  Les tours 

suivants, à cro issance rapide, présentent au niveau du tiers pos té r ieur un léger ang le  que  les cô tes ax ia­

les, nombreuses, p l ic i fo rm es, ob l iques  et assez espacées, qui les ornent,  traversent en s ' in f léch issant 

légèrement. Ces cô tes sont recoupées par 4 à 6 cordonnets  spiraux f ins ,  répart is  entre la rampe et la s u ­

ture antérieure, déte rm inant la fo rm a t ion  d 'un réseau à m a i l les  rec tangu la ires  basses et a l longées; petit  
bourrelet postér ieur suturai. Sutures ondu leuses et légèrement ob l iques.

Dernier tour déclive en arrière, g lobu leux en avant, orné de cô tes ju s q u ’à la pér iphérie  de la base qu i est 

entièrement s i l lonnée par des f i le ts  spiraux f ins  et serrés. Pér is tome co n t in u ,  arrondi sur son bord  exter­

ne, ovalaire sur son bord interne, te rm iné parfo is à l'avant par une pet i te  in f le x io n  en fo rm e  de bec située 

au point de départ du gros bourrelet qui borde extér ieurement le labre. Bord co lum e l la i re  m ince, bien ap­
pliqué sur la base où il recouvre une légère fente ombil ica le.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - L ' in tér ieur du labre de cette  espèce est l isse alors que  les formes a t tr i ­

buées à ce genre ont hab itue l lement un labre crénelé. Cette absence de crénelures a été observée égale­
ment sur des spéc im ens décr i ts  p a rL .  GOUGEROT (1968, . 229).

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calca ire  de Mons : pu i ts  G o f f in t  ? et Coppée; son­
dage 11 - 11,40, 12 .10-12 ,20 ,  13,90à 14,30, 14 ,80 -15 .

Genre Gonia togyra  C O S S M A N N , 1 921 

Goniatogyra tenuis  (BRIART et CORNET)

1889. Rissoa tenuis  BRIART et CORNET, IV, p. 10. pi. XIX, f ig .  3 a - c.

1921 Goniatogyra tenuis  (BRIART et CORNET), t. XII, p. 92. pi. III, f ig  61 - 62 

1924. Goniatogyra tenuis  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, p. 13, pi V, f ig  6 0 -6 3 .
1938. Goniatogyra tenuis  (BRIART et CORNET). WENZ, p. 623, f ig  1743
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MATERIEL ETUDIE - Co l l .  BRIART : H o lo type .  Sondage : 1 ex. mal conservé.

D im ens ions

Ho lo type

H Hdt Ho D Asp

(2,5) 1,2 0,65 0,8 20°

DESCRIPTION - Cette  espèce est représentée par des  exempla ires à co qu i l le  pet i te , é tro i te , a l longée, à 

spire haute, fo rm ée  de 3 à 6 to u rs  angu leux , précédés par un g ros  to u r  em bryonna ire  l isse et convexe; su­
tures ob l iques ,  l inéa ires  m a is  p ro fondes .  Sur l 'angle qui est d ’abord  postér ieur pu is  médian, se trouve un 

cordon caréné subgranu leux ;  un second co rdon ,  p lus  f in .  est v is ib le  en avant du premier, non lo in de la 

suture  abap ica le  sous laque l le  il peut être masqué. Ce cordon l im i te  la base sur le dern ie r  tour.  De très f i ­

nes s tr ies d ’acc ro issem en t,  concaves vers l ’avant au niveau de la carène q u ’e l les déçussent f inement,  

sont v is ib les  à la loupe.

Sur l ’ho lo type ,  base fo r te m e n t  déclive, ouverture ova le-ob l ique , angu leuse  à l'arrière, a rrond ie  en 

avant. Dépression "o m b i l i c a le "  subvert ica le , assez grande et p ro fonde, par t ie l lem ent recouverte par un 

bord c o lu m e l la re  épais, large et bien app l iqu é  su r  la région pariétale, et bordée par un bourre let qui con­

tourne l’ouverture  et re jo in t  le ren f lem ent var iqueux s i tu é  en arr ière du labre. Ce dernier, tranchant en ar­

rière, angu leux au passage des carènes, se p ro je t te  en vis ière à l ’avant.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - La co qu i l le  de l 'ho lo type, l isse et b r i l lan te ,  ne présente q u ’une carène 

sa i l lan te, la postér ieure; l 'antér ieure, t rès ob l iq ue  est à peine marquée sur le dern ier tou r .  Les exem p la i­

res juvén i les  son t t ro ch i fo rm e s  mais  reconna issab les  à leurs tou rs  angu leux et carénés, à leur dépression 

o m b i l ica le  et au co n to u r  externe de leur labre.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calca ire  de Mons : p u i ts  G o f f in t  ? et Coppée; so n ­

dage 11 -11 ,40 .

Genre R isso ina  D'ORBIGNY, 1840 

Sous-genre R issoina 

R isso ina  (R isso in a ) exornata  (BRIART et CORNET)

(PL II, f i g . 1)

1873. Melania exornata  BRIART et CORNET, II, p. 68, pi. VII, f ig .  1 a - c.

1921. Risso ina  (R isso in a ) exornata  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N, t .  XII, p. 83.

? 1924. Risso ina  exornata  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, p. 17, pl. V, f ig .  67 -68 .

1928. Risso ina  exornata  (BRIART et CORNET), VINCENT, p. 556.

MATERIEL ETUDIE - Sondage : un fragment.
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Dim ensions

H D Aap

Holo type (selon B. et C.) 3 1,25 28°

Ex. COSSMANN 3 1 20°

Sondage (14, 8 0 -1 5 ) (2.5) 1 22°

DESCRIPTION - Par sa tail le, sa forme, son o rnem enta t ion , un fragm ent de sp ire , observé à la hauteur 

14,80 - 15, paraît bien se rapporter à cette espèce classée par A. BRIART et F .L . CORNET dans le genre 
Melania  et a ttr ibuée par M. COSSMANN au genre Risso ina  grâce aux caractères présentés par le péris to- 

me. Celu i-c i n ’est pas conservé sur le spéc imen du sondage q u i  n'a pu par a i l leu rs  être com paré  à l’holo- 

type qui n'a pas été retrouvé.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calcaire de M ons  : pu i ts  G o f f in t  ? et Coppée; son­

dage 14 ,80 -15 .  Calcaires m ont iens  du pu i ts  n° 2 à Eysden.

Sous-genre Zebinel la  MORCH, 1876

Risso ina  (Z eb ine l la ) tenu icancel la ta  BRIART et CORNET

(PI. Il, f ig .  13)

1889. Rissoina tenu icancel la ta  BRIART et CORNET, IV, p. 13, pi. XIX, f ig .  9 a  - c.

1921. Rissoina  (Zebina) tenuicancel lata  BRIART et CORNET, C O S S M A N N , t. XII, p. 88.

1924. Rissoina  (Z eb ine l la ) tenuicancel lata  BRIART et C O R N E T ,C O S S M A N N , p. 16, pi. V, f ig .  73-74.
1928. Risso ina tenuicancel lata  BRIART et CORNET, VINCENT, p. 556.

MATERIEL ETUDIE - Coll.  BRIART : H o lo type  et un paratype. Sondage : 5 ex. d on t  4 juvéni les incertains.

D imensions

H Hdt Ho D Asp

Holotype 10 5.5 3,9 4 25°
Paratype 6 3,4 2,16 2,5 25°
Ex. COSSMANN 10,5 4 25-28
Sondage (15.30 -15,80) 6 3,1 2,1 2,4 25°
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DESCRIPTION - Sur l ’exem pla ire  d u  sondage rapporté  à ce t te  espèce, le som m et de la sp ire  est brisé. Les 

4 tou rs  de sp ire  conservés son t hauts ,  à peu près plans, c o n jo in ts ,  et m on tren t  des traces d 'o rnem enta­

t ion  sp ira le  fo rmée par de larges rubans que  séparent des s tr ies  ponctuées. Le ruban postér ieur est un 

peu p lus  large que  les su ivants .  Les su tu res  so n t  ob l iques .  Le dern ier tou r ,  d on t  la hauteur est à peine 

supérieure à la m o i t ié  de la longueur to ta le ,  est arrondi à la pér iphér ie  de la base par a i l leurs fo r tem ent 

déclive.

L’ouvertu re  est o b l ique ,  assez large, et présente un é tro i t  s in u s  dans l 'angle pos té r ieur et un sinus 

p lus large et p lus  p ro fond  dans  la part ie  anté r ieure  où son bord épais est séparé du bord c o lu m e l la re  par 

un pet i t  bourre let o b l ique .  Bord  in terne régul ièrement inc l iné , revêtu d ’une ca l los i té  large, épaisse, bien 

app liquée, ne la issan t subs is te r  q u ’une f ine  ra inure au niveau de l ’o m b i l ic ;  labre épa is  et fo r tem en t  épais­

si à l ’ex tér ieur, légèrem ent p roém inen t  au niveau de la lèvre basale. S tr ies  d 'accro issem ent ob l iques.

RAPPORTS ET D IFFERENCES - Les sp éc im e ns  juvéni les rapportés  avec d ou te  à ce t te  espèce ont bien 

son o rnem en ta t ion  m a is  leurs to u rs  son t légèrement convexes et sub im br iqués  en avant et aucune  p réc i­

s ion ne peut être ret irée de leurs ouvertu res endom m agées.

R. tenu icance l la ta  se d i f fé renc ie  fac i lem ent de R isso ina  labrata  BRIART et CORNET (1889, p. 12, pi. 

XIX, f ig .  8 a - c) par ses d im e n s io n s ,  l ’aspect de sa spire, la fo rm e de ses tours, leur o rnem enta t ion ,  la 

m o indre  épa isseur de son pér is tom e. Risso ina nuda  BRIART et CORNET (1889, p. 11, pi. XIX, f ig .  7 a - c) 

est une fo rm e  en t iè rem ent l isse, à test m ince , à tou rs  p lans, le dern ier subangu leux au pou r tou r  de la ba­

se.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons  : pu its  G o f f in t  ? et Coppée; son­

dage 15,30 - 15,80 (adulte);  11 -1 1 ,4 0 ;  14,80 -1 5 ,  16,10 -16 ,50  ( juvéniles ?). Calca ires m o n t ie n s d u  puits  

n° 2 à Eysden.

S uper fam i l le  des CERITHIACEA 

Fam il le  des TURRITELLIDAE 

S o u s - fa m i l le  des PAREORINAE 

Genre Mesalia GRAY, 1842 

Mesalia  m arthae  (BRIART et CORNET)

(PI. I l,  f ig .  16-17)

1873. Turr i te l la  Marthae  BRIART et CORNET, II, p. 79, pi. XI, f ig .  8 a - c .

1912. Mesalia  Marthae  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN. t. XI, p. 126.

1924. Mesalia  Marthae  (BRIART et CORNET). C O S S M A N N , p 28. pi. VI, f ig .  6 0 -6 1 .
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MATERIEL ETUDIE - Coll. BRIART : 7 ex. parmi lesquels l’ho lo type  n'a pas été retrouvé. Sondage : 7 ex. 

de pet i te  ta i l le ,  incom ple ts .  Co l l .  COSSMANN : 1 ex. Coll.  Géolog ie .  Tou louse  : 1 ex:

D imensions

H Hdt Ho D Asp

Paratype 5,5 2,72 1,76 2.5 25°

Coll.  Toulouse 6,1 2,8 2 3

Ex. COSSMANN 1924 9 4 28°

Ex. Co l l .  COSSMANN 8,4 (4) 3,5

ocoC
\i

DESCRIPTION - Coqui l le  de pet i te  tail le, fo rmée de 8 à 9 tours  convexes, séparés par de pro fondes s u tu ­

res. Le premier tou r  v is ib le  sur les exemplaires é tud iés m ontre , sur la partie médiane, 3 f i le ts  spiraux 

équ id is tan ts  qui ém igrent vers la partie antérieure au tour su ivant,  le f i le t  pos té r ieur étant a lors s i tué  un 

peu en arrière du m il ieu  du tour. Par la su ite , un quatr ième f i le t  apparaît en arr ière du f i le t  postér ieur. De 

part et d ’autre des f i le ts  s 'étend une zone l isse et déclive, beaucoup p lus  large à l'arrière où elle admet, 

sur les spéc imens adultes, de f ins  f i le ts  sp iraux en nombre variable.

Sur le dern ier tour, don t la hauteur dépasse le t ie rs  de la longueur to ta le , s ’observent les 4 cordons 

de la spire et deux autres co rdons s i tués à la pér iphérie  de la base, le c in q u iè m e  correspondant à un f i let 

suturai abapical le plus souvent m asqué  sous le bord des tou rs  précédents. T ro is  autres co rdonne ts  co n ­

centr iques, séparés des cordons pér iphériques par un espace p lus im po r tan t ,  son t v is ib les  sur la base. 

Ces ornem ents  long i tud inaux son t décussés par des s tr ies de c ro issance  très f ines. Ouverture ovale-ar- 

rondie; co lum elle  à peine creusée, au revêtement m ince, bien app l iqu é  su r  la base et légèrement décollé 
au niveau ombiica l.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  et Coppée: sonda- 
ge 11 -11,40, 12 ,50 -12 ,57 ,  13 ,90à14,30 , 14 ,80 -15 .

Genre S igm esa l ia  F INLAY et M ARW ICK, 1937

Sigmesal ia  br ia r t i  (COSSMANN)

1873. Turritella m u lt isu lca ta  BRIART et CORNET, II, p. 77, pi. XII, f ig .  8 a - c  et 10 a - c ,  non T. m u l t is u l ­
cata  LM K, 1804.

1924. Mesalia b r ia r t i  COSSMANN, p. 27, pi. VI, f ig .  4 2 -4 4 .

1924. Mesalia b r ia r t i  var. extracta  C O SSM ANN, p. 27, pi. V, f ig .  109 -110 .

1924. Mesalia b r ia r t i  var. corne t i  C O SSM AN N, idem, f ig .  111 -112.
1928. Mesalia b r ia r t i  COSSMANN, VINCENT, pp. 556. 559.

1964. Mesalia b r ia r t i  var. extracta  C O SSM ANN . WOZNY, p. 557 

? 1972 Mesalia  b r ia r t i  COSSMANN, GO RBACH, p. 92, pi. XIII, f ig .  11 -12.

MATERIEL ETUDIE - Coll.  BRIART : 10 ex. in com p le ts  d on t  le spéc im en, à sp ire  et ouverture cassées, re­
présenté pi. XII, f ig .  8, et de nom breuses po in tes  de sp ire  l isses  ou à o rnem enta t ion  très atténuée. Son­
dage : 16 ex. nép ion iquese t  juvéniles. Co l l .  COSSMANN : 2 ex.
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DESCRIPTION - A la su i te  des deux  premiers  tou rs  l isses, l 'o rnem en ta t ion  se présente  sous  la fo rm e de 2 

cordonnets  sp iraux  sa i l lan ts  d iv isan t  le tou r  en tro is  bandes long i tud ina les  subégales. Puis appara is­

sent, presque s im u l ta n é m e n t ,  deux f i le ts  secondaires, respect ivement s i tués en avant et en arrière des 

précédents, é q u id is ta n ts  ou non avec eux, et un f i le t  f in  dans  l’espace l isse médian. Dans les tours  su i­

vants, les deux co rd on s  p r in c ip a ux  et le co rdon  in tercala ire  devenus subégaux, sont en re l ief sur la partie 

convexe du tour.  Sur la zone posté r ieu re  déc l ive , un nouveau f i le t  apparaît entre  le cordon pr inc ipa l et le 

cordon secondaire  ce qu i por te  à six le nom bre  de ces é lém ents  long i tud inaux .  Ils so n t  assez serrés chez 

le jeune, beaucoup p lus  d is ta n ts  et p lus épa is  chez l 'adu lte  où la surface du test se couvre, par a i l leurs, 

de rubans é tro i ts ,  lam e l leux ,  découpés  par des s tr ies de c ro issance, et où le relief des co rdons  médians 

s ’atténue que lque  peu.

Au dern ier tou r ,  la base est bordée par un co rdon  m asqué  sous les su tu res  des tou rs  précédents et 

sa surface est parcourue par des co rd on n e ts  f ins  et inégaux. Pér is tome tou jou rs  incom p le t ,  à sec t ion  c ir ­

culaire, à c o lu m e l le  fa ib lem en t excavée et à bord m ince , bien app l iqué.

VARIATIONS. - Sur certa ins  spéc im ens du matér ie l- type , le f i le t  in tercalaire médian reste ténu et c ’est le 

filet secondaire  antér ieur qu i se déve loppe au m o in s  autant que les co rdons  p r im i t i fs .  Il en résulte  une 

spire sub im br iquée ,  à tours  subangu leux  à l ’avant. Ce son t les fo rm es  que C O SSM AN N  paraît avoir  dési­

gnées sous  le nom de M. b r ia r t i  var. corne t i .  Enf in  la sp ire  peut être p lus a iguë, p lus  é tro i te , les co rdons 

subégaux et répart is  sur tou te  la surface des  tou rs  : il s 'ag it  de la variété extracta  du m êm e auteur.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Les d i f f ic u l té s  de f ixa t ion  des  é cha n t i l lo n s  juvéni les du genre s igm esa­

lia. recue i l l is  dans le sondage, t iennen t  au fa it  que, chez les adu ltes  don t j ’ai d isposé, les premiers  tours 

sont l isses ou non conservés. Il n’a donc  pas été poss ib le  de dé te rm ine r  avec ce r t i tude  l ’o rnem enta t ion  

des jeunes d ’espèces pourtan t aussi d i f fé ren tes  que S igm esa l ia  b r ia r t i  et S. in s tab i l is  (BRIART et COR­

NET) décr i te  c i-après. Dans ces c o n d i t io n s ,  les d ivers  ind iv idus  ont été classés d ’une façon un peu e m p i­

rique en tenant com p te  du pr inc ipa l  c r i tè re  de d i f fé renc ia t ion  observé chez l’adu lte  des deux espèces à 

savoir la présence (ou l 'absence) de carènes, facteur dé te rm inan t du p ro f i l  du tour.  Lorsque le jeune ne 

présente aucune  trace de f i le ts  carénés ou sa i l lan ts  dès le 3e ou 4e tou r ,  don t le p ro f i l  reste régulièrement 

convexe, il a été rapporté  à S. bria rt i .  Dans le cas contra ire ,  il a été a t t r ibué  à M. in s ta b i l is .  Les exem pla i­

res que L.P. G O RBACH (1972) rapporte  à M. b r ia r t i  ont une co qu i l le  p lus évasée et des tours  p lus bas que 

ceux de la fo rm e type.

REPARTITION STRATI GRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : pu i ts  G o f f in t  et Coppée; son­

dage 11-11,40; 12,10-12,20; 12,50-12.57; 14.10 à 14.45. Calcaires du pu i ts  n" 2 à Eysden. "P u law y beds" 

du sondage de Parchatka. près de Lub l in ,  en Pologne.

Sigmesal ia  ins tab i l is  (BRIART et CORNET)

(PI. III, f ig .  1-4)
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1873. Turritella ins tab i le  BRIART et CORNET. II. p. 86. pi. XII. f ig .  9 a - b .

1873. Turritella patu la  BRIART et CORNET, II, p. 88, pi. XII. f ig .  7 a - c.

1912. Mesalia patu la  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, t. IX, p. 126.

1912. Mesalia ins tab i l is  (BRIART et CORNET). C O S S M A N N , t .  IX. p. 126.
1924 Mesalia ins tab i l is  (BRIART et CORNET), C O SSM ANN, p. 26, p i.  VI, f ig .  37-39.

1924. Mesalia ins tab i l is  var. patu la  C O SSM ANN , p. 26, pi. VI, f ig .  22-26.

1943 Turritella  c f.  ins tab i le  BRIART et CORNET, SOYER, p. 87.

1948 Sigmesal ia  patu la  (BRIART et CORNET). CHAVAN, p. 569.
1963. Mesalia patu la  (BRIART et CORNET), KRACH, p. 85, p i.  IV. f ig .  12; pi. XX. f ig .  12; pi. XXI, f ig .  2. 

1965. Mesalia ins tab i le  (BRIART et CORNET). LAZAR, p. 108. pi. IX, f ig .  15.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : Ho lo type  de T. in s tab i l is  et 19 ex. g roupés de ce t te  espèce et de T 

patula  don t l 'ho lo type  n'a pu, de ce fa it ,  être dés igné avec cer t i tude. Sondage : 13 ex. juvéni les. Coli 

COSSMANN : 4 ex.

Dimensions.

H Hdt Ho D Asp

Holo type  T. ins tab i l is 40 17,5 10.5 15,5 30°

Sondage (15.80-16.10) (9) 4.2 30°

Ex. COSSMANN

T. ins tab i l is 39 12-14 25 °
T. patula 30 15 35°

DESCRIPTION - A l ’or ig ine, l ’o rnem enta t ion  est comparab le  à celle de M. b r ia r t i  COSSM ANN (cf. p. 39 ) 

avec 2 f i le ts  sa i l lan ts  de part et d 'autre du m il ieu  du premier to u r  pos tem bryonna ire  don t les parties an té ­

rieure et postér ieure sont très déclives. Dès le second tou r  le f i let abapica l devient p lus  sa i l lan t et appa­

raissent ensuite  progressivement 3 f i le ts  don t un f in  à l ’arrière, un, p lus  grossier,  à l'avant et un intercalé 

entre les deux p r im i t i fs .  Dans les tours su ivants ,  les parties déc l ives ab et adap ica les  se couvrent de f i ­

lets nombreux et assez f ins .  A part ir  du  6e tou r  environ, le p ro f i l  est nettement angu leux au niveau du 

t iers antérieur où le cordon caréné p r im i t i f  sépare une région posté r ieu re  fa ib lem ent convexe d ’une région 

antérieure tou jou rs  très inc l inée et f inem ent ornée. A ce stade juvéni le , ne s ’observe donc  q u ’une seule 

carène sail lante, i antérieure, et. en arrière, des rubans ir régu l ie rs  f in s  et 2 ou 3 f i le ts  irrégu liè rement d is ­

tr ibués. Ce n'est que par la su ite  q u ’une autre carène, tou jou rs  un peu p lus  fa ib le , se développe à part ir  
d un des f i le ts  postérieurs, les autres s 'a t ténuant ou donnant naissance à des co rdons.

Base fa ib lement déclive, carénée au pourtour,  ornée com m e la sp ire  d 'é t ro i ts  rubans concentr iques 

luxtaposés, f inement granuleux, et de 2 ou 3 co rdonne ts  p lus ou m o in s  obso lè tes .  Labre brisé; co lum elle  

creusee et recouverte d une ca l los i té  encore très m ince  et très adhérente, extér ieurement bordée par une 

m ince arête carénée qu i s ’en fonce  dans l ’ouverture. Nombreuses s tr ies  de c ro issance  aux s inus  latéral et 

t  asal ‘ odement prononcés et dé te rm inan t,  parfo is, la fo rm a t ion  de g ranu la t ions  sur les divers é léments
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. - A. BRIART et F .L . CORNET n’éta ient pas certa ins  de l 'appartenance de 

M. in s ta b i l is  et M. p a tu la  à deux espèces d i f fé ren tes ,  û u a n t  à M. C O S S M A N N , il a cons idéré  la seconde 

com m e une variété de la première. En réalité, il s ’ag i t  bien d ’une seu le  et m êm e espèce d on t  l’angle apical 

et l ’o rnem en ta t ion  présentent que lgues  var ia t ions. Les auteurs  belges ont,  en e ffe t ,  rapporté  à M. patu la  

les exem pla ires  à sp ire  p lus  courte ,  p lus évasée, aux co rd on n e ts  secondaires p lus  nom breux et p lus ou 

mo ins  g ranu leux , et à M. in s ta b i l is  les spéc im ens  p lus  é tro i ts ,  à carènes tranchantes, à o rnem enta t ion  

secondaire  rédu i te  et g ranu la t ion  a t ténuée. Or, ces cri tères d is t in c t i fs  ne so n t  pas co ns ta n ts  chez chacu­

ne des fo rm es  qui peut présenter des caractères part ic ipant à la fo is  aux deux espèces; il ex is te  même 

une autre var iante avec une seule carène sa i l lan te .  Il s 'ag it  donc  seu lem ent de varia t ions in traspéc if iques.

Mesalia in s tab i l is  d on t  le spéc im en- type  est incon tes tab le  et p a ra i l le u rs  bien conse rvéa  été retenue 

com m e type  de l’espèce.

Etant d on n é  la d is p o s i t io n  de leurs carènes et la fo rme de leurs tours, les exempla ires rapportés par 

W. KRACH (1963) à Mesalia  p a tu la  me sem b len t  p lus vo is ins  de M. fasciata  (LM K) in COSSM ANN et PIS- 

SARO (1910, pi. XXI n° 126-9)du  Lu té t ien  du bass in  de P a r is q u e d e  la c o q u i l le d u  M ont ien  belge

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  et Coppée: son­

dage 11-11,40; 12,10-12,20; 12,50-12,57; 14.80-15; 15,80 à 16,50. Calca ires zoogènes ( "p is o l i th iq u e s ” ) de 

Rueil (H au ts  de Seine). Paléocène de B lizne et de P los ina (Carpathes po lona ises) ? Paléocène du sonda ­

ge de W a ssm a n nsd o r f  (Sud de Ber l in , R .D.A.),

S o u s - fa m i l le  des TURRITELLINAE 

Genre Turr i te l la  LM K, 1799 

Sous-genre  H aus ta to r  MONTFORT. 1810 

Turr i te l la  (Hausta tor)  hannon ica  BRIART et CORNET

(PI. III, f ig .  8-10)

1873. Turr i te l la  H annon ica  BRIART et CORNET. I l,  p. 83, pi. XII, f ig .  4 a-c.

1924. Turr i te l la  H annon ica  BRIART et CORNET, C O SSM ANN , p. 33, pi. VI, f ig .  18-21.

MATERIEL ETUDIE. - Co l l .  BRIART : H o lo type  et 30 paratypes environ Sondage : 85 exemplaires . tous

incom p le ts .  Co l l .  COSSM ANN : 3 ex.

D im ens ions.

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 21 9 5,5 6.2 19°

Ex. COSSM ANN 20 5,5 20°
Sondage (14,10-14,30) 13,2 5 3 4,1 16°

(15,80-16,10) (16,4) 5,9 15°
Coll .  C O SSM AN N 14,5 6 3

i------------------------

4.1 15°
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DESCRIPTION. - Coqui l le  à spire conique, a iguë, imbriquée à l ’o r ig ine ,  c y l in d r i fo rm e  chez le jeune et l 'a­

dulte . Premiers tours convexes, portant deux f i le ts  fa ib lem ent sa i l lan ts  se dép laçant progressivement 

vers la m o i t ié  abapicale du tou r  où l 'antérieur va l im ite r  une rampe fa ib lem ent décl ive, en fo rm a t ion ,  en­

core lisse. A part ir  du c inqu ièm e tou r  environ, appar i t ion  d 'un t ro is iè m e  f i le t  sur la région postérieure. 

Equid istant des précédents, ce dernier peut, au cours du déve loppem ent,  so it  acquér ir  leur ta i l le ,  soit  

rester fa ible. S im u ltaném ent les tours  s 'app lan issen t,  les su tures dev iennent l inéaires, la région co m p r i ­

se entre les deux cordonnets  pr inc ipaux antér ieurs se couvre de m inu scu le s  s tr ies spira les a lors que 

deux f i le ts secondaires f ins  appara issent,  l ’un en arrière de ces derniers, l 'autre entre le f i le ts  postérieur 

pr incipal et la su ture  adapicale; ce qu i porte à 5 le nom bre  to ta l  des o rnem en ts  long i tud inaux  Par la su i ­

te, un bourrelet surg it  le long de la suture  antérieure où il l im i te  la bande abap ica le  qu i se creuse plus ou 

moins et se couvre de f ines str ies spirales. La m o i t ié  antérieure du to u r  est a lo rs  occupée par deux s i l lons  

long i tud inaux  subégaux très f inem ent ornés, séparés par le p rem ier des deux co rd on s  p r im i t i fs  et l im ités  

à l ’arrière par le second.

La m o it ié  postérieure com prend les autres f i le ts ,  un pr inc ipa l et deux seconda ires , entre lesquels 

peuvent prendre place des f i le ts  plus f ins.

Sur un des p lu sg ran d s  spéc im ens observés (14,80-15), les dern iers  tours  dev iennent étagés, chacun 

d ’eux su rp lom ban t légèrement le to u r  précédent, et un f i le t  apparaît dans  le s i l lon  antérieur.

Le dernier tou r  n ’est jamais  intact sur les ind iv idus  exam inés. La base subp lane chez le jeune, légè­

rement renflée sur les fo rmes p lus évoluées, est l im itée  à la pér iphér ie  par le bourre let abapica l en avanl 

duquel ex is ten t  un cordonnet puis, su ivant la ta i l le ,  2 à 4 f i le ts  concen tr iques .  Ouverture haute, é tro i te , à 

co lum elle  m ince fa ib lem ent creusée. Str ies de cro issance très f ines  et très nom breuses, bien marquées 

su r tou t  sur la partie postérieure des tours  et déte rm inan t l ’aspect g ranu leux des d i f fé re n ts  é léments  sp i­

raux. Ces str ies décrivent un large s inus ,  ou s inus  latéral, à m i-hau teu r  envión de la surface des tours.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - L ’appar i t ion  des co rdonne ts  sp iraux se fa it  su ivant l’ordre C - B - A, soit  
successivement co rdons abapical,  ’ ’m éd ian” , adapical, qu i est l’o rdre  ind iqué  par J. MARWICK (1957) 

pour les formes appartenant au genre H aus ta to r  MONTFORT, 1810. type  T. im br ica ta r ia  LM K Ce d isp o ­

s it i f  a été observé sur la p lupart des espèces du sondage d ’O bourg  appartenant à la s o u s - fa m i l le  des Tur­

r ite l l inae,  c ’est-à-dire sur T. nyst i ,  T. m ontens is ,  T. marl ierei.  Par a i l leurs , le s inus  latéral, large et de 

pro fondeur moyenne, correspond bien à ce lu i du groupe de T. im br ica ta r ia  que beaucoup d ’auteurs pré­

fèrent u t i l ise r  com m e base de c lass i f ica t ion  en l ieu et place des d iv is ions  génériques et su r tou t  subqéné- 

riques, étant donné les d i f f icu l té s  d ’observat ion de certa ins cr i tè res, c o m m e  le déve loppem ent des pre­

miers tours, jo in tes  à celles de l ’appréc ia t ion  de la va leur réelle des caractères d is t in c t i fs .

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Au stade du spéc im en-type , T. hannon ica ,  bien caractérisée par ses 

tours plans et subcy l indr iques, ses f i le ts  l isses, nets et bien marqués, ne peut être co n fo n du e  avec aucu­

ne espèce. Dans le stade plus ancien, m o ins  de 8 tours, elle se d is t in g u e  encore fac i lem ent de T. nys t i  
BRIART et CORNET (1973, p. 85, pi. XII, f ig .  5 a-b)  dont la c o q u i l le  est beaucoup plus é tro ite , les sutures 

très ob l iques, les tours fo r tem en t bicarénés à l 'o r ig ine  et décl ives en arrière c o m m e  en avant Mais il se­

ra, par contre, m o ins  a isé de la séparer de T. a lphons i  BRIART et CORNET (1873, P. 84, pi XI, f ig. a -c ) 

dont la spire a a lors le même galbe. Cependant chez ce t te  dernière, les premiers tours  portent 2 carènes 

(C - B) qui vont d ’abord se loca l iser sur la part ie  centra le du tour a lo rs  que chez T. hannon ica .  il s ’ag i t  de 2 

f i le ts qui se s tab i l isent rap idement sur la m o i t ié  antérieure. Au m êm e stade, la bande suprasu tu ra le  de T 

a lphons i  est donc nettement p lus  haute et m ieux sou l ignée que ce l le  de T. h a n n o n ic a . son f i let posté­

rieur (A), sa i l lant,  sou l igne  un méplat adapica l fa ib lement incl iné. Enfin , la zone co m p r ise  entre les co r ­
dons carénés A et C est excavée.
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La d is p o s i t io n  sur le to u r  des  f i le ts  p r im i t i f s  de T. hannon ica  rappelle  celle des exem pla ires  juvén i les  

de T. c o e m a n s i  BRIART et CORNET (1873. p. 82. p i.  XI, f ig .  9 a-ö); m a is c h e z e t te  dernière ¡ 'ornementa­

t ion  est dans  son e nsem b le  beaucoup  p lu s  f ine , p lus  abondante ,  donc  m o in s  nette, et les tou rs  so n t  plus 

hauts, p lus é t ro i ts  et dép r im és  en leur m i l ie u .

REPARTITION STRATIGR APHIQ UE ET GISEMENTS. - Calca ire  de Mons : Puits  G o f f in t  et Coppée; s o r -  

dage 11 à  11.40; 12.10 à 12,45; 12.50-12.57; 13,60-13.80; 13.90 à  14,30: 14,80-15; 15.30 à  16.50.

»

I

Fig 1. • Schém as m on tren t la p o s ttlo n  et l'é vo lu tio n  des co rdons  A . B , C. chez T u rrite lla  n y s ti (â gauche). T a lphonse i (au centre) et T . hannon ica  (é 

dro ite).

Turr i te l la  (H aus ta to r ) n y s t i  BRIART et CORNET

(PI. III, f ig .  5-6)

1873 Turr i te l la  N y s t i  BRIART et CORNET. Il, p. 85, pi. XII, f ig .  5a -b .

1912. Turrite l la (Hausta to r)  N y s t i  BRIART et CORNET, C O S S M A N N . t. IX. p. 117.

1924 Turrite l la N y s t i  BRIART et CORNET, C O SSM ANN. p. 32. pi. IV. f ig .  13-14, 54-55. 
1963. Turrite l la N y s t i  BRIART et CORNET, var. KRACH, p. 84. pi. XX. f ig . 9.

1972. Turrite l la N y s t i  BRIART et CORNET. GO RBACH. p. 92. pi. XIII. f ig .  10
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MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : H o lo tvpe  et 6 paratypes. Sondage : 21 ex. de pet i te  tail le.

Dimensions.

H D Asp

Holo type (17,5) 5 13°

Ex. COSSMANN 18 5 17°

Sondage (15,80-16,10) (7,4) 2,65 10°

DESCRIPTION. -  C oqu i l le  de petite ta i l le ,  à sp ire  con ique  très a iguë, étagée ou im br iquée , à tours  é tro i ts  

et hauts, à sutures f ines, profondes, ob l iques. Les deux premiers tours  sont l isses, les su ivants portent 2 

cordons sp iraux très sa i l lan ts  (C - B) s i tués so it  de part et d 'au tre  du m i l ie u  du tou r ,  so i t  légèrement en 

avant. Le p lus souvent, un tro is ièm e f i le t  (A) apparaît en bordure  de la suture  postér ieure  à m êm e d is tan ­

ce du médian que l ’antérieur; il restera fa ib le  to u t  au long de la c ro issance.

Au niveau du s ix ième tou r  environ, de l ’avant à l ’arrière, la surface du test com prend  une bande lon­

g itud ina le  excavée, large, l isse ou ornée d ’un pet i t  f i le t  sp ira l,  une fo r te  carène (C), une bande creusée un 

peu p lus large que  la précédente et parcourue de f ins  f i le ts  sp iraux, le deux ièm e cordon cacéné (B), une 

tro is ièm e bande plane ou à peine excavée l im itée  par le t ro is iè m e  co rdonne t  (A). Un f i le t  secondaire  peut 

apparaître dans cette bande a ins i qu ’entre le co rdon  et la su tu re  postérieure.

Base presque plane ou légèrement décl ive, bordée à la pér iphér ie  par un cordon caréné suivi,  vers 

l’avant, d ’un second cordon et de co rdonne ts  très obso lè tes. Ouverture incom p lè te  à co lum e l le  m ince  et 
excavée. Str ies déc ro issance  peu d is t inc tes .

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - A lo rs  que T. nys t i  se d is t in g u e  fac i lem en t  de T. hannon ica  (cf. p. 43). 

elle est p lus d i f f ic i le  à séparer de T. a lphons i  BRIART et CORNET (1873, p. 84, pi. XI, f ig .  6 a -b ) .  Les deux 

tours postembryonna ires sont ident iques chez les deux espèces; m a is  a lo rs  que chez T. nys t i ,  don t la 

coqu i l le  est p lus é tro i te , les deux carènes pr inc ipa les pers is ten t sur tou te  la hauteur de la sp ire , elles 

s’atténuent rapidement su r  les fo rmes juvéni les de T. a lp h o n s i  où  le tou r  s ’app lan i t ,  pu is  se creuse dans 

sa partie centra le. Sur les p lus  grands spéc im ens de ce t te  espèce, deux co rdons  carénés (A et C) l im iten t  

cette dépression. Chez T. nys t i ,  il n 'y a ni zone dépr imée centra le, ni carène postérieure. A la p lace de 

celle-ci se trouve un cordonnet sp ira l (A) don t la pos i t ion  subsu tu ra le  est d i f fé ren te  de ce l le  du cordon 
caréné (A) de T. a lphons i  s i tué au niveau du t iers adapical.

W. KRACH décr it  et f igure  sous le nom de T. n y s t i  war. (1963, p. 84, pi. XX. f ig .  9) un fragment de c o ­
qui l le  de grande ta i l le  don t la scu lp tu re  est très comparab le  à ce l le  du type; ma is  l’absence des tours  ju ­
véniles ne permet pas de con f i rm e r  cette  a t t r ibu t ion .

GISEMENTS ET REPARTITION STRATIGRAPHIQUE. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  et Coppée; son­

dage 11,20; 12,10-12,20; 12,50-12,57; 13,90 à 14,45; 14,80-15; 15,80 à 16,50. ? Paléocène de Babica, Plo- 
sina et Blizne dans les Carpathes po lona ises et M ont ien  de la Cr imée centrale.

Turritella  (H aus ta to r ) m o n te n s is  BRIART et CORNET

(PI. III, f i g . 11)
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1873. Turritella M ón tense  BRIART et CO RNET, II, p. 80, pi. XI, f ig .  2 a-b , 11 a-c, 12.

1897. Turrite l la m o n te n s is  BRIART et CORNET, M U N IE R -C H A LM A S . p. 84.

1912. Turritella  (H a u s ta to r ) m o n te n s is  BRIART et CORNET, C O S S M A N N , t. IX, p. 117.

1924. Turrite l la m o n te n s is  BR IART et CORNET, C O S S M A N N , p. 28, pi. VI, f ig .  5-9.

1961 b. Turritella m o n te n s is  BRIART et CORNET. M A K A R E N K O , p. 89, pi. XVII. f ig .  9-10 

1963. Turritella m o n te n s is  BRIART et CORNET, KRACH, p. 83, pi. XX, f ig .  4-5.

1965. Turrite l la  ex gr. m ó n te n se  BRIART et CO RNET, LAZAR , p. 108, pi. IX, f ig .  15-16.

1968. H aus ta to r  m o n te n s is  (BRIART et CO RNET),  ZE L IN S K A JA  et all ,  p. 28, pi. VII, f ig .  5-6.

1972. Turrite l la m o n te n s is  (BRIART et CORNET), G O R BAC H , p. 91, p i.  XIII, f ig .  5-6.

MATERIEL ETUDIE. - Cette  espèce est représentée par de n om breux  ind iv idus  auss i  b ien dans la Co l lec ­

tion BRIART que dans le sondage de Mons. Des 3 exem pla ires  f igu rés  par les au teurs ,  seul ce lu i  qu i co r ­

respond à la variété B ( f i g . 12) a pu être id e n t i f ié  avec que lque  cer t i tude.

D im ens ions.

H Hdt Ho D Asp

Holo type  (var. A) selon 58 15 14-15°

BRIART et CORNET

Var. B 29 5 7.4 15°

Paratype (54,5) 18 10 13,6 15°

DESCRIPTION. - C oqu i l le  à sp ire  é tro i te ,  a iguë, à tou rs  su b - im b r iq u é s ,  hauts  et é t ro i ts  chez le jeune, 

p lus bas et p lus larges chez l ’adu lte ,  à su tures l inéaires légèrement ob l iques .  Premiers  tours  convexes 

portant deux f i le ts  m inces  d 'abord m éd ians, pu is  antér ieurs .  A par t i r  du  qua tr ièm e  tou r  env iron,  appar i­

t ion  d ’un tro is ièm e f i le t  p lus  ténu que  les précédents mais à égale d is tance  du f i le t  m éd ian  que  le f i le t  an­

térieur. Par la su i te ,  la por t ion  du tou r  com pr ise  entre  les f i le ts  ab et adap icaux s ’a pp lan i t  ou se creuse lé­

gèrement a lors que deux rampes décl ives se fo rm ent en avant et en arrière, de part et d ’autre  de la suture, 

la rampe postér ieure é tan t d 'une  façon générale plus fa ib le  que  l ’antér ieure. Des f i le ts  seconda ires pren­

nent naissance entre les 3 f i le ts  p r inc ipaux , puis  des g ranu la t ions  appara issent sur le co rdonne t  anté­

rieur d ’abord, sur le pos té r ieur ensu ite .  Des f i le ts  se déve loppent éga lement,  d 'une  part, en arrière du 

cordon postér ieur p r im i t i f  où l ’un d ’entre eux, p lus sa i l lant que  les autres con tr ibue  à s im u le r  avec ce der­

nier un bourrelet long i tud ina l  et, d 'autre  part, sur la rampe antérieure qu i va en s 'a t ténuant peu à peu. Par 

la suite, le cordon caréné abapica l s ’es tom pe  et l’avant du to u r  s ’a rrond i t .  On a t te in t  la fo rm e adu lte  dé­
crite par les auteurs belges par un en foncem ent des su tures et un déco l lem en t  des dern iers  tou rs  sur les­

que ls  a lternent de façon assez hom ogène co rdonne ts  granuleux grossiers et f i le ts  f ins.

Au dernier tour,  la base est, su ivant le stade de déve loppement de la coqu i l le ,  ou bien ornée d ’un f i ­

let caréné à la pér iphérie, l isse et subp lane en surface, ou bien pourvue d ’un bourre le t  arrondi parcouru 

par 2 à 4 co rdonne ts  sp iraux en avant desquels , le test, légèrement convexe, est s i l lo n n é  de f i le ts  i r régu­

liers. Les s tr ies d ’accro issem ent très prononcées chez l ’adu lte  dess inen t un s inus  latéral assez profond.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Com m e l ' ind iquen t  A. BRIART et F .L . C O R N E T , p u is  M. COSSM ANN la 

variété A correspond à la fo rm e type, mais aussi au stade de l 'adu lte  et la variété B, à rampe antérieure 
fa ib lement carénée, à tours  presque p lans et à o rnem enta t ion  granu leuse, correspond à l ’étage préadulte 

de la coqu i l le .  Par con tre  au sein de la variété C son t groupés des spéc im ens  un peu d i f fé ren ts  avec faible 
bourrelet postérieur, légère dépress ion spira le médiane et f i le ts  ad et abap icaux g ranu leux, qu i rappellent 

T. acuta  BRIART et CORNET (1873, p. 85, pi. XI, f ig .  3 a-c). Chez ce l le-c i cependant,  les tou rs  son t plus 

hauts, plus é tro i ts ,  p lus accusés en leur m il ieu  et les sutures p lus ob l iques.

Parmi les spéc im ens rapportés par W. KRACH (1963, pi. XX. f ig . 4-7) à T. m on tens is ,  certa ins (f ig . 6- 

7 no tam m ent) ,  d on t  la spire est cy l ind r ique  et les tours  hauts, é t ro i ts  et assez fo r tem en t creusés , se rap­

prochent p lu tô t  de T. acuta.

Relativement aux exemplaires f igurés par D.E. M A K A R E N K O  (1961 b,  pi. XVII, f ig .  9-10), il ne m ’est 

poss ib le  ni de con f irm er ni d ’ in f i rm er leur ident i té  avec ce t te  espèce. Par con tre  les spéc im ens  déterm i­

nés par E. LAZAR (1965, pi. IX, f ig .  15-16) c o m m e  T. ex gr. m ón tense  paraissent très com parab les  à l'es­

pèce du Calcaire de Mons, de même que ceux qu i ont été représentés par L.P. G O R BAC H  en 1972.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de M ons  : pu i ts  G o f f in t  et Coppée: son­

dage 11,20; 11,55; 12,10 à 12,45; 12,50-12,57; 13,6 0à  13,80; 13,9 0 à  14,45; 14,80-15; 15,3 0 à  16.50; 16.60- 

16,90. Calcaire zoogène ( "p is o l i th iq u e ” ) de la carrière des M ou l ineaux  à Meudon (Hauts-de-Seine). Pa­

léocène des sondages de W assm annsdorf  et Ratheim (R .D .A .)  et de P los ina  (Carpathes polonaises). 

Calcaires m ont iens  des rég ions sud-occ iden ta le  et centra le  de la Crimée.

Turritella  (H aus ta to r) acuta ? BRIART et CORNET

(PI. III, f ig .  14-15)

1873. Turritella acuta  BRIART et CORNET, II, p. 85, pi. XI. f ig .  3 a-c, non T. acu ta  B. et C., COSSMANN, 
1924. p. 32, pl. VI, f ig .  15-17, 47.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : H o lo type  et 3 paratypes. Sondage : 9 ex. très incom p le ts .

D imensions

H D Asp

Holo type (15,6) 4 12°
Paratype (11) 3 10°
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DESCRIPTION. - C o q u i l le  très a iguë et t rès é tro i te ,  à tours  nom breux ,  hauts ,  excavés, et à su tures f ines 

et ob l iques, dans sa fo rm e type. Le s o m m e t de la sp ire  n’a pu être observé, pas m êm e  sur l 'ho lo type  ou il 

a été cassé. Sur les premiers  tou rs  v is ib les ,  on d is t ingue ,  de l'avant à l'arrière, une rampe fa ib lem ent in ­

clinée. bordée par un co rdon  g ranu leux  assez sa i l lan t ,  un large s i l lon  centra l d iv isé  par un f i le t  en deux 

bandes un peu inégales, la pos té r ieu re  é tan t un peu p lus  déve loppée et l im i tée  par un autre f i le t  p r inc ipa l 

séparé de la suture  par deux f i le ts  seconda ires . Par la su ite , la to u r  se creuse de p lus  en p lus  entre  le cor­

don granuleux abap ica l et le f i le t  adapica l p r inc ipa l  à l’arr ière duque l se déve loppe un bourre le t  large mais 

peu épais. Des f i le ts  s im p les  appara issen t dans  les deux bandes sp ira les  centra les ,  p lus  f ins  à l'avant 

qu'à l ’arrière. Au stade su ivant les g ranu les  du co rdon  caréné abap ica l se t rans fo rm en t  en tubercu les  

obl iques, les f i le ts  seconda ires  en co rd on n e ts  écartés dans les in terva l les  desque ls  s ’ ins ta l le  un f i le t  f in. 

Le cordon postér ieur g ranu leux est encore  bien marqué, ma is  le subm éd ian  tend, par con tre ,  à se co n ­

fondre avec les co rdonne ts .  Ouverture et base non observées su r  les exem pla ires  é tud iés .  S tr ies  de c ro is ­

sance convexes sur le bourre let abap ica l,  concaves sur la part ie  m éd iane du tour.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - T. acuta  et les exem pla ires  qui lui son t rapportés  se d is t in g u e n t  avec 

que lque d i f f ic u l té  des fo rm es  juvén i les  de T. m o n te n s is ,  c i -dessus  décr i te ,  don t l ’o rnem en ta t ion  a la m ê­

me d is p o s i t io n  sur la spire. Seul le ga lbe de la co qu i l le  à tou rs  hauts , é t ro i ts  et c reusés  en leur mil ieu 

chez la première, larges et subp lans  chez la seconde, pe rm e tten t  de les séparer. Par la su i te ,  le déve lop ­

pement chez T. acuta  de la carène antérieure et de ses tube rcu les  parait c o n s t i tu e r  un bon cr i tè re  d is t in c ­

t i f .  Toute fo is  l 'état assez f rus te  des que lques  ind iv idus  exam inés d on t  on ignore, en par t icu l ie r ,  l 'évo lu­

tion com p lè te ,  ne permet pas de conc lu re  quan t à la va leur sp éc i f iqu e  de ces caractères.

T. acuta  d i f fè re  des spéc im ens  de T. arsenei  BRIART et CO RNET (1873. p. 89. pi. XI. f ig .  5 a-b) exa­

m inés par la m o rp h o log ie  de son  bourre le t  an té r ieu r  s im p le ,  a igu  et tube rcu leux  a ins i que par le p ro f i l  de 

ses tou rs  dépr im és par su i te  de la présence d ’un bourrelet lo ng i tud ina l  postér ieur.  Chez T. arsenei,  le 

bourrelet antér ieur très déve loppé est b icaréné et les tou rs  son t presque p lans à l'arrière car il n 'y a pas de 

renflement su tura i pos té r ieu r  (cf. pi. III, f ig .  12).

Les spéc im ens f igurés  so u s  le nom de T. acuta  par M. C O SSM AN N  en 1924 son t tou t  à fa i t  d i f fé ren ts  

de la fo rm e type et co rresponden t ,  en réalité, à une espèce nouvelle  décr i te  c i-après. Quant à T. mariae  

réduite dans la co l lec t ion  BRIART à son ho lo typ e  très incom p le t ,  ses caractères so n t  auss i t rop  mal dé f i ­

n is pour q u ’il so i t  poss ib le  de la s i tuer avec ce r t i tude  par rapport à T. acu ta  et T. arsenei  p lus  par t icu l iè re ­

ment.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons ; pu i ts  G o f f in t .  sondage 12,10- 

12,20 ; 12,30-12,45 ; 13,60-13,80 ; 14.80-15 ; 15 ,30à16 ,10 .

Turr i te l la  (Haustator) mar l ie re i  nov. sp.

(PI. III, f ig .  13,17-19)

1924. Turrite l la acuta  BRIART et CORNET. C O SSM ANN . p. 32, pi. VI, f ig .  15-17. 47.
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HOLOTYPE : Exemplaire f igu ré  pi. I l l ,  f ig .  17, c o l i .  BRIART.

PARATYPES : Coli.  BRIART : 15. Sondage : 1. C o l i .  COSSM ANN : 4.

ORIGINE DU NOM : En hom m age à M. MARLIERE. pro fesseur à la Facu lté  P o ly techn ique  de Mons. 

LOCALITE-TYPE : Pu i ts  G o ff in t ,  Mons.

NIVEAU-TYPE : Calcaire de Mons.

DIMENSIONS.

H Hdt Ho D Asp

Holo type (20) 6,6 3,2 5,4 15°

Paratype (21,6 7,8 3,9 5.9 15°

15 5,5 3 4,7 15°

Ex. COSSMANN 22 4,5 11°

Coll.  COSSMANN (16,5) 5,6 (2,7) 4,5 15°

(16) 3.5 11°

DESCRIPTION. - Coqui l le  de ta i l le  m oyenne à sp ire  aiguë, longue et é tro i te ,  à tours hauts, cro issant len­

tement,  à su tures f inem ent ra inurées. Premiers tours  convexes, puis  plans, à o rnem en ta t ion  effacée sur 

les exemplaires observés. A part i r  du  quatr ième tou r  environ, appar i t ion  d 'une fa ib le  carène antérieure 

sou l ignée par un f i le t  f in  l im itan t  une é tro i te  zone déclive abapica le. En arrière son t ,  en général, 3 f i le ts  : 

un postér ieur, le p lus  sa i l lan t,  au niveau du quart adapica l,  un médian, et le t ro is iè m e  é qu id is tan t  entre le 

médian et le f i le t  caréné antérieur. Par la su i te  un quatr ième f i le t  se développe à égale d is tance  du posté­

rieur et du médian et on com p te  a lors 5 é lém ents  long i tud inaux  subéqu id is tan ts  découpés en t i re ts  par 

les str ies d 'accro issement.  Au cours de la c ro issance, des f i le ts  seconda ires  a r rond is  se déve loppent en­

tre les o rnem ents  préexis tants tou t  com m e en avant et en arrière de ceux-c i où l’un d ’entre eux peut no­

tam m ent venir doub le r  le f i le t  postér ieur p r im i t i f  et porter à s ix  le nom bre  des f i le ts  pr inc ipaux. U ltér ieu­

rement, les f i le ts  secondaires s ’écartent et dans leurs in terval les se fo rm ent de nouveaux f i le ts  très f ins. 

Sur un des p lus grands spéc im ens observés, la zone antér ieure  décl ive s ’es tom pe  et les tou rs  son t en t iè ­
rement plans.

Dernier to u r  caréné à la pér iphérie  de la base don t la surface, à pe ine convexe, est ornée de cordons 
spiraux espacés et de f ins  f i le ts  in tercalaires. Ouverture h a u te e t  é tro i te  ; co lum e l le  arquée à bord mince, 

l isse et bien app l iqué  sur le tes t.  S tr ies d ’accro issem ent très s inueuses, à fo r te  convex ité  au niveau des 
sutures et forte  concavité  à m i-hau teur des tou rs  (s inus  latéral).

Variations. - Sur un des exempla ires de la co l lec t ion  BRIART, la rampe décl ive antér ieure, très sa i l lan te  à 

I or ig ine, se t rans fo rm e rapidement en un gros bourrelet bicaréné. Les tou rs  sont a lors fo r tem ent im b r i ­

qués (pi. III, f ig .  13). Quelques variantes, p lus fa ibles, s ’observent aussi dans la d is p o s i t io n  et le déve­

loppement des f i le ts  secondaires don t certa ins, très ténus, c o m m e  le quatr ième, so n t  a lors ind is t inc ts  
(pi. III, f ig .  18).
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APPORTS ET DIFFERENCES. -  Les exem pla ires  rapportés à T. m ar l ie re i  son t iden tiques  au spéc im en 
éc r it  e t f ig u ré  par M. C O S S M A N N  (1924. p i. VI, f ig .  1 5 .1 7 ) co m m e  T acuta  BRIART et CORNET, espèce 

o n t i ls  son t très d if fé re n ts .  Le second  exem p la ire  f igu ré  par M. C O SSM AN N  (f ig .  16. 47) d if fè re  un peu 

e la fo rm e  type  par 3a sp ire  p ius  évasée, ses tou rs  p lus  bas et égèrem ent creusés ce qu i le rapproche 

e certa ines fo rm es de T. m o n te n s is  BRIART et CORNET avec lesque lles ce tte  nouve lle  espèce a été 

.onfondue dans  la c o l le c t io n  BRIART.

Par le ga lbe  é tro it  de  sa sp ire  et par la f inesse  et la régu la r ité  de son o rnem en ta tion . T. mari 'e re i  rap­

e l la  Turritella subula DESH. (C O S S M A N N  et PISSARO. 1910, pi. XXI, f ig .  12-14) du Lu té tien  du bassin 

le Paris ; m a is  e lle  en d if fè re  par le re lie f p lus  im p o rta n t de sa carène anté rieure  et la  d is p o s it io n  non si- 
n ila ire  de ses é lé m e n ts  sp iraux.

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS. - C a lca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  : M ons  (?) ; son- 

1age 15.00-18,10? ; 16,80-16,90

S ous-gen re  Ispharina  V IALO V et SO LO UN. 1936

Turr i te l la  (Isphar ina  ?) herm lnae  BRIART et CORNET

(PI. III, f ig .  18)

1873. Turritella Hermlnae  BRIART et CO RNET. I l, p. 90. p i. X II. f ig .  6 a-b
1012. Turritella (Haustator) Hermlnae  BRIART et CORNET. C O S S M A N N , t. IX. p. 117.

1024 Turritella Hermlnae  BRIART et CO RNET. C O S S M A N N . p. 30, p i. VI. f lg .  3-4 

1028 Turritella Hermlnae  BRIART et CO RNET. V INCENT, p. 556.

1968 Turritella hermlnae  BRIART et CORNET. ZELIN SKAYA. KULIC H EN KO  et a li. , p. 27. p i 7. f lg .  3-4

MATERIEL ETUDIE. - C o ll.  BRIART : ho lo typ e  et 2 paratypes. Sondage : 3 fragm ents . C o ll.  COSS­

M A N N  : 1 fragm ent.

Sont rapportés à ce tte  espèce 3 fra g m e n ts  de tour assez hauts, é tro its ,  un peu d ép rim és  au centre , à 

su tures o b liq ue s  et f ines . L 'o rn e m e n ta t io n  est form ée par une a lte rnance de co rd on n e ts  g ross ie rs  et de 

f i le ts  f ins . A l avant se trouve  un co rdonne t g ranu leux , p lus  sa il lan t, l im ita n t ,  su r doux des exemplaires, 

un m épla t fa ib lem en t in c lin é  et parcouru  par p lus ieu rs  f i le ts . Le tro is ièm e  exem pla ire , de p lus  grande 

ta ille , ne m on tre , á la p lace, q u 'u n  très léger ren flem ent portan t des co rd o n s  IrrôQuliers Ces é lém ents 
lo n g itud inaux  so n t rendus g ranu leux par des s tr ies  de c ro issance  assez fo rte  qu i so u lig ne n t le tracé d 'un  

»Inu» de p ro fondeu r m oyenne s itu é  un peu en arriére du m il ie u  dos tours.

RAPPORTS ET DIFFERENCES • Les p rem ie rs  «ours de sp ire  et r  ouvertu re  de T. herm lnae  n 'o n t pu être 

d éc r its , lea c o l le c t io n s  BRIART et C O SSM AN N  n'ayant fo u rn i,  co m m e  le sondage, que  des fragm ents  de 

tours

L 'exem p la ire  décrit co m m e  T he tm m ae  par 0  E M AKAR EN KO  (1961 b. p. 86. pi XVII. f ig . 61 possè­

de â I avant un groa bourre le t b»caréné q u i n'a famais encore été observé sur le m atérie l type d o n t les 

to u r*  adu ltes  sont bord  à bord
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : p u i ts  G o ff in t  et Coppée ; son­

dage 14.80-15 ; 15.30-15,80 :16.10-16.50.

Fam il le  des MATHILDIDAE 

Genre M ath i lda  SEMPER. 1865 

Sous-genre Mathi lda 

Mathi lda  (M a th i ld a ) b im orpha  BRIART et CORNET

(PI. II. f ig .  18)

1878. M ath i ld ia  b im orpha  BRIART et CORNET. III, p. 43. pi. XVI. f ig .  5a-cf.

1878 M ath i ld ia  parva  BRIART et CORNET, III. p. 44. pi. XV I. f ig .  6 a-c.

1924 M ath i ld ia  b im orpha  BRIART et CORNET. CO SSM ANN. p. 35.

1924. M ath i ld ia  parva  BRIART et CORNET, CO SSM ANN. p. 34. pi. V. f ig .  98-99.

1928. M ath i ld ia  parva  BRIART et CORNET. V INCENT, p. 556

MATERIEL ETUDIE. - Co l l .  BRIART : H o lo type  de M. b im orpha  ; ho lo type  et un paratype de M parva  

Sondage : un fragment correspondant au dernier tour. Coll.  COSSM ANN : 1 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Api

Ho lo type  M. b im orpha 3.28 1.04 0.48 1 ,04 15°
Ho lo type  M. parva (3.44) 1.72 1,04 1,68 30°
Ex. COSSMANN 5.5 2.5 25°
Ex. Co l l .  COSSMANN (3.5) 1.8 1 2

oOen

DESCRIPTION. - Très pet i te  coqu i l le ,  à 8 ou 10 tours  a rrond is ,  p lus larges que  hauts. P ro toconque fo r ­

mée par une crosse  sa i l lan te  don t la partie dorsale  est carénée en bordure et don t les parois latérales sont 

ornées de p l is  axiaux. Tours juvéniles et adu ltes  portant 4 co rdons spiraux crénelés, le postér ieur contre 

la suture. En avant, masqué par ce l le-c i,  se trouve un c inqu ièm e cordon, p lus petit .  Intervalles ou s i l lons  

spiraux plus larges que les co rdons. Sutures logées au fond  d 'un  creux qui s 'aqgrand it  au fur et à mesure 

du développement Base bordée, au dernier tour,  par deux co rdons  pr inc ipaux et s i l lonnée  en surface par 
2 ou 3 cordonnets  p lus pe t i ts  et équ id is tan ts .

Les d i f fé ren ts  co rdons sp iraux  sont f inem ent découpés par des p lis rayonnants  très f ins  qui donnent 

naissance à un m inuscu le  t re i l l is  déjà observé par M. COSSMANN Ouverture quadranqula ire  au bord in ­

terne subvert ical,  revêtu d 'une  ca l los i té  é tro i te , décollée au niveau de l ’o m b i l ic ,  à peine in f léch ie  en 
avant.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. -  C o m m e  le c roya it  M. C O S S M A N N , M. b im o rp h a  et M. parva so n t  iden­

t iques. la prem ière  co rrespondan t  à un ind iv idu  juvéni le ,  la seconde à l 'adu lte  à co qu i l le  p lus évasée et 
deuxième co rdon  abap ica l p lu s  sa i l lan t  que les autres.

D.E. M A K A R E N K O  (1970 a, p. 26) cons idè re  que M. b im orpha  est ident ique  à M. obtusa  KOENEN 

(RAVN, 1939. p. 67, pi. II. f ig .  18 a-b).  O r ces deux espèces son t d i f fé ren tes  tant par le qalbe de leur spire 

p lus  é tro i te  et à tours  p lus bas dans la fo rm e  belge d on t  les co rd on s  son» aussi p lus serrés, que par leur 

pro toconque, enrou lée en crosse  chez la première, p lano rb i fo rm e  chez la seconde

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : Puits  Coppée : sondage l i ­
l i  ,40 ; ca lca ires  m o n t ien s  du p u i ts  n° 2 à Eysden.

Genre G egan ia  JEFFREYS. 1884

Gegania per frag i l is  ( 1) (CO SSM ANN)

1924. Tuba pe r f rag i l is  C O S S M A N N . p. 35, pi. V, f ig .  107-108.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 ex. juvéni le .  C o l l .  COSSM ANN : 1 ex.

D im ens ions

H D Asp

H o lo type (9) 5 35-40°

Ex. Co l l .  C O SSM AN N (5,2) 3,5 35°

Ex. sondage (13,90-14,10) 2,2 1.8 40°

DESCRIPTION - C oqu i l le  de pe t i te  ta i l le ,  fragi le, à spire con ique , évasée, fo rmée de 3 à 4 tours  g lo b u ­

leux à sutures l inéaires en foncées. A la su ite  de 2 gros tours  em bryonna ires  l isses, à p ro toconque pla­

norb i fo rm e  obtuse, l ’o rnem en ta t ion  apparaît au tro is ièm e tou r  sous  la fo rm e de 6 co rdonne ts  espacés 

réguliers, répart is  sur presque tou te  la surface, à l 'exception d ’une pet i te  zone l isse adapica le. Des co r ­

donne ts  iden t iques  mais  p lu s  espacés couvrent aussi la base. Dans les s tades su ivants ,  observés sur le 

spéc imen de la co l le c t io n  C O S S M A N N . les f i le ts ,  don t le nom bre  ne croît que très lentement, prennent 

du relief. Sur le dern ier to u r  observé, la base est fa ib lem ent convexe et présente un e n to n n o ir  om b i l ica l  

parcouru de f ins  f i le ts  sp iraux. Des s tr ies d ’accro issement f in es  et nom breuses traversent les divers élé­
ments  long i tud inaux  sans dé te rm iner de réseau bien v is ib le . Ouverture arrondie et au test épais chez le 

jeune, su b q u a d ra n g u la re  et à test m ince  chez les fo rmes p lus âgées.

(1) Aina» q u e  l'in d iq u e  M G UBERT (1973, p  33). ce  toxon  est b ien  Iden tique  à C y c lo s to rra  parv isu lcata  B et C. dont il do it prendre le nom d espee©

7 3



REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  Coppée ; sondage 13,90- 

14,10.

Fam il le  des THIARIDAE 

Sous-fam il le  des M ELANOPSINAE 

Genre Me lanops is  FERUSSAC, 1807 

Sous-genre Melanopsis 

Melanops is  (M elanops is ) b r ia r t i  COSSM ANN

1873. Melanops is  bucc ino idea  FERUSSAC, BRIART et CORNET, II, p. 71, pi. VII, f ig .  7-9 a-c, non M. 

bucc ino idea  FERUSSAC, 1822.
1880. Melanopsis  bucc ino idea  FERUSSAC, BRIART et CO RNET, III, p. 68.

1888. M elanops is  Briart i  CO SSM ANN, fasc. III, p. 286.

1893. Melanops is  Briart i  MUNIER-CHALM AS, p. 470.

1897. Melanopsis  Briart i  MUNIER-CHALMAS, p. 86.
1909. Melanops is  (M elanops is ) Briart i  MUNIER-CHALMAS, C O S S M A N N , t. VIII, p. 171 et 230. pi. IV, f ig.

8 .

1924. Melanops is  Briart i  MUNIER-CHALMAS, CO SSM ANN, p. 21. pi. V, f ig .  88-93.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 70 ex. environ parmi lesgue ls  les spéc im ens  f igurés n ’on pu être 

ident i f iés . Sondage : 70 ex. environ.

D im ens ions

H Hdt Ho D Aap

Forme étroite 11.8 8 6.5 4.5 15°

9.2 6.5 5 3,8 20°
Forme large (15) 12,5 10 6,8 50°

11,5 9 8 6,6 50°

DESCRIPTION. - C ogu i l le  adu lte  de ta i l le  moyenne, très variable dans sa fo rm e qui peut être é tro i te  et fu- 

soide ou con ique  et ventrue. Spire comprenant 6 tours  plans et l isses, p lus ou m o ins  recouvrants et pa­
raissant donc  p lus  ou m o ins  hauts, à su tures l inéaires. Dernier to u r  très développé présentant parfo is à la 

partie postérieure un renflement spiral qui recouvre le cal pariétal du to u r  précédent. Ouverture étroite, 

ovale, terminée en avant par un canal court un peu tordu à son ex trém ité  non échancrée. Bourrelet fascio- 

laire très atténué, rendu v is ib le  par le tracé des str ies de cro issance. C o lum e l le  creusée en arrière et tor­
due en avant avec le bord du canal. Ang le  postér ieur de l 'ouverture fa ib lem ent cana l icu lé  ; bord pariétal 

portant une grosse ca l los ité  en avant de laque lle  le revêtement co lum e l la i re  va en s 'e f f i lan t  jusqu 'à  l'ex­

trémité du canal tou t  en restant bien app l iqué  sur la base. Labre br isé ; d 'après le tracé des str ies d 'ac­

c ro issement son pro f i l  était d ro it  avec une très légère in f lex ion au niveau du cal pariétal. Sur un certain 
nombre de spéc imens, ce cal n ’est pas vis ib le, so it  qu ' i l  a it  d isparu  par usure, no tam m ent chez les adu l­

tes, soit  qu ' i l  soit  t rop fa ible, en par t icu l ie r  sur les ind iv idus juvéniles. Chez ces dern iers, on peut voir par 
a i l leurs quelques traces de costu les  axiales.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES. - En 1888 (p. 286), M. C O SSM AN N  d is t in g u e  sous  le nom  de M. B r ia r t i  la 

fo rme é tro i te  représentée par A. BRIART et F .L .  CORNET sous  le nom de M. bucc ino idea  var. C, bien 

qu'à la page su ivan te  (p. 287) il a i t  cons idé ré  les 3 variétés de ces au teu rs  c o m m e  iden t iques  à M. soda l is  

DESH. En 1909, c 'est aux t ro is  variétés que  cet auteur confère une nouvelle  fo is  (après oub l i  de la premiè­

re) le nom de M. B r ia r t i  et en 1924 q u ’il a t t r ibu e  la patern ité  de ce t te  espèce à E. M U N IER-CHALM AS. Or 

c ’est seu lement en 1893, avec co n f i rm a t io n  en 1897, que  cet auteur avait em p loyé  le te rm e de Briart i  pour 

dés igner la fo rm e belge. Dans ces c o n d i t io n s ,  il apparaît que  la création de l ’espèce revient à M. COSS­

MANN. M elanops is  soda l is  DESH. (1864, p. 470, pi. XXXI, f ig .  14-15) d on t  M. C O SSM AN N  avait rappro­

ché les exem pla ires  m o n t ien s  d i f fè re  par la br ièveté de sa sp ire  aux to u rs  très recouvrants.

REPARTITION S TR A TIG R AP H IQUE ET GISEMENTS. -  Calca ire  de M ons  : Pu i ts  G o f f in t  et Coppée ; son­

dage 11-11,40 ; 12,1 0 à  12,45 ; 12,50-12,57 ; 1 3 ,9 0 à 1 4 ,4 5  ; 14,80-15 ; 1 5 ,3 0 à 1 6 ,1 0  ; 1 6 ,6 0 à 16,90. Mar­
nes m on t iennes  de Meudon (Hauts-de-Seine).

Sous- fam i l le  des PALUDOM INAE

G enreC orne t ia  M UN IER-CHALM AS, 1885

Cornetia  m odun e n s is  M U N IER-CHALM AS

(PI. IV, f ig .  16)

1885. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, FISCHER, p. 701.

1889. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, BRIART et CORNET, IV, p. 32, pi. XXI, f ig .  1 a-f.

1893. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, M U N IE R -C H A LM A S, p. 470.

1897. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, M U N IE R -C H A LM A S, p. 86.
1907. Cornetia  rem iens is  C O S S M A N N , p. 56, pi. VIII, n° 1 1 9 te r1 .

1909. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, C O SSM ANN , t. VIII, p. 145, f ig .  62.
1909. Cornetia  rem iens is  C O S S M A N N , t. VIII, p. 145, pi. III, f ig .  3.

1910. Cornetia  rem iens is  COSSM ANN et PISSARO, pi. XIX, f ig .  119 te r  1.

1913. Cornetia  m odunens is  M U N IE R -C H A LM A S, CO SSM ANN, p i.  LXIV, n° 119-2.

1913. Cornetia  m odun e n s is  M U N IE R -C H A LM A S, CO SSM ANN, p. 142, pi. Il, f ig .  119 ter 2.

1924. Cornetia  m odundrts is  U N IER-C HALM AS, CO SSM ANN, p. 21, pi. V, f ig .  81-85, pi. VI, f ig .  58-59. 

1938. Cornetia  m odunens is  M U N IE R -C H A LM A S, WENZ, 1 .1, p. 706, f ig .  2035.

MATERIEL ETUDIE. - Co l l .  BRIART : 20 ex. d on t  les spéc im ens f igurés  et des débr is .  Sonaage : 2 ex. ju ­

véniles.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

Coll .  BRIART (p i.  XXI, 26 20 65°
fig . 1 a-c)

19 18,1
12 9

Coll .  BRIART (juvénile) 5,5 3,7 2,5 3.6 35-40°
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DESCRIPTION. - C oqu i l le  de ta i l le  assez grande, p lus haute que  large, à sp ire  sca la r i fo rm e et é tro i te  à 

l ’o r ig ine, tu rb inée et évasée par la suite.

Forme juvénile. - Premiers tours observés ornés de deux carènes sp ira les médianes, largement espacées, 

dé l im itan t  une bande vert icale l isse ou parcourue par un f i le t .  Part ie anté r ieure  du to u r  fo r tem ent déclive 

et partie postér ieure subperpend icu la ire  à l’axe de la coqu i l le ,  tou tes  deux f inem en t ornées lo ng i tud ina ­

lement. Les carènes son t soulevées par 11 à 12 p l is  axiaux, vert icaux, sa i l lan ts ,  p incés, parfo is  épineux à 

leur in te rsect ion , se pro longeant sur la région abapicale qu ' i ls  bossè lent,  ma is  n ’a f fec tant que très fa i­

b lement la rég ion postérieure. A l ’avant se trouve un co rdonne t su tura i,  le p lus souvent masqué sous  le 

bord des tours .  Sur le dern ier tour,  largement développé, convexe, ce co rdonne t su tura i borde la base qui 

est parcourue, par a i l leurs, par 3 co rdonne ts  assez sa i l lan ts ,  su bé q u id is tan ts ,  séparés par des f i le ts  f ins 

en nom bre  variable.

Ouverture ovalaire, rétrécie à l'avant. Co lum e l le  subvert ica le, fa ib lem en t creusée à la base, terminée 

par un très pet i t  bec ; sur sa bordure, fa ib le  ra inure o m b i l ica le  que l im i te  un léger bourrelet. Revêtement 

par ié toco lumella ire  large, m ince, très bien app l iqué  sur la base.

Forme adu lte .  - Au fu r  et à mesure de la cro issance, les carènes gagnent la partie antér ieure  des tours ; la 

partie postérieure croît donc  en hauteur, sa déc l iv i té  s 'accentue et e l le  se couvre de f i le ts  spiraux équi- 

d is tan ts  ainsi que la bande carénée.

Sur les ind iv idus de grande ta i l le ,  les cô tes axiales deviennent noueuses à la traversée de la carène 

abapicale qu i est tou jou rs  la p lus proéminente.

Au dern ier tour,  la base présente les 3 co rd on s  observés chez le jeune et de nombreux f i le ts  in terca­

laires. Pér is tome arrondi du cô té  interne, co m p r im é  du cô té  externe qui reste fa ib lem ent convexe dans sa 

partie basale ju s q u ’à la carène pr inc ipa le  où il se casse et gagne le to u r  précédent en un méplat fortement 

inc l iné. Une s inuos i té  légère remplace le pet i t  bec juvénile. Les s tr ies  de cro issance, rétrocurrentes à la 

traversée des carènes, sont fa ib lem ent s inueuses en arrière de cel les-c i.

Bord co lum e l la ire  épais, bord pariétal bien app l iqué ou légèrement détaché. Pér is tome parfois 

épaissi dans l’ang le  postérieur.

Variations. - Elles sont nom breuses ; mais la p lus im portan te  concerne l 'am enu isement et la d ispar i t ion  

de la carène postérieure. L ’ex is tance de la seule carène pr inc ipa le  antér ieure  confère  à la sp ire  un aspect 

comparable  à ce lu i présenté par les exempla ires de C. m odunens is  f igu ré  par M. C O SSM AN N  (1924, p. V. 

f ig .  81, 85) et par C. rem iens is  du  même auteur (1907, p. 356, pi. VIII, f ig .  119 ter 1 ) qui n 'est donc qu'une 

variation in traspéc if ique  de la première de ces deux espèces.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  ; sondage l i ­
l i  .40 ; 12,50-12,57. Marnes b lanches m ont iennes de Meudon a ins i que Thanétien de Chenay et de Jon- 
chery dans le Bassin de Paris.

Cornetia ? mala ise i  (BRIART et CORNET)

(PI. IV, f ig .  17)

1871. Fusus mala ise i  BRIART et CORNET, I, p. 19. pi. Il, f ig .  2.
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MATERIEL ETUDIE. -  C o l l .  BRIART : H o lo typ e  et 5 paratypes. Sondage : 9 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

Holo type 4,6 3,25 2,4 3.5 o o

Paratype 5 3,5 2,5 3,5 40°
4,4 2,88 2 2,8

DESCRIPTION. -  C o q u i l le  de très pe t i te  ta i l le ,  pyramida le, pu is  turb inée. Premiers  tou rs  v is ib les conve­

xes, por tan t  2 f i le ts  sp iraux m éd ians  en relief ; partie adap ica le  p lus décl ive que l ’abapica le. A la suite 

appara issent des  cô tes  ax ia les que  les f i le ts  carénés traversent en fo rm an t  des  crêtes sa i l lantes. Ces cô ­

tes, au nom bre  de 7, p incées et m êm e subép ineuses, s 'é tendent d 'un  bord à l 'autre du to u r  Au cours de 

la cro issance, la carène postér ieure  se rapproche  du m i l ieu  du tou r  et l 'antér ieur se t ien t  au niveau du 

t iers in fér ieur environ. Un f i le t  est la issé parfo is  à découvert le long de la suture  abapicale.

Le dern ier tou r  est grand, renflé, o rné c o m m e  la spire de 2 co rdons  carénés coupés  de 8 à 9 côtes 

axia les ne se p ro longeant pas sur la base. Celle-ci est l im itée  par un co rdon  correspondant au f i le t  su tu ­

rai antérieur, en avant duque l son t 3 co rdonne ts  sa i l lan ts  et que lques f ins  f i le ts  intercalaires. Pér is tome 

ovale-arrondi,  à co lu m e l le  fa ib lem en t creusée et rainure o m b i l ica le  vert ica le  bordée extér ieurement par 

un pet i t  bourre let se raccordant à la lèvre externe («plafond»), A l ’in te rsec t ion  à angle d ro i t  de celle-c i et 

de la co lum e l le  se trouve un léger bec n’échancrant pas le con tou r .  Labre largement arqué Revêtement 

co lum e l la ire  m ince  et bien appliqué.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Les co qu i l le s  de Cornetia  ? m a la ise i  se d is t in g u e n t  des ind iv idus  juvé­
niles de Cornetia  m odunens is  M U N IE R -C H A LM A S  (c i-dessus décr i ts ) ,  essen t ie l lem ent par leur orne­

m en ta t ion  axia le formée, respect ivem ent,  de 7 à 9 grosses cô tes ax ia les s ’é tendant d 'une suture  à l'autre 

et de 9 à 12 p e t i ts  p l is  ax iaux vert icaux ne se pro longeant guère au delà des 2 carènes pr inc ipa les. Ces 

deux sortes d ’o rnem en ta t ion  con fè ren t  à la sp ire  un aspect d i f fé ren t ,  pyram ida l et m u r ic i fo rm e  chez la 

première, é tagé et sca la r i fo rm e  chez la seconde. Par contre , le nom bre  et la d is p o s i t io n  des é léments 

sp iraux, de m ôm e que les cr i tères de l 'ouverture  sont à ce stade iden t iques  chez les deux espèces. Mais 
alors que des fo rmes in te rm éd ia ires  permetten t de cons idérer les coqu i l les  à p e t i ts  p l is  ax iaux com m e 

les fo rm es  juvén i les  de C. m odunens is ,  il n'en est pas de m êm e en ce qui concerne C. ? m aid ise i  ont je 

n'ai observé que les pe t i ts  ind iv idus  décr i ts .  L 'évo lu t ion  de l 'o rnem enta t ion  axiale a ins i que celle des ca­
ractères de l 'ouverture de ce dern ier restant inconnus ,  le m a in t ien  de deux espèces d is t in c te s  com m e ce­

lu i d ’une a t t r ib u t io n  dub i ta t ive  au genre Cornetia  m ’ont semblé  préférables.

Il est à noter que les spéc im ens de C. ? mala ise i  présentent que lques ana log ies d 'o rnem enta t ion  et 

de fo rm e avec ce r ta ins  Pyrgul i fera  et no tam m ent avec P. hep tagona  V IDAL (1874, p 26, pi. 2, f ig .  9 ; pi 

5. f lg .  31 ) du M aestr lch t ien  d 'Isona (Espagne).
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : p u i ts  G o ff in t  ; sondage 11 à

11.40 ; 12.10-12,20 ; 12,50-12.57 ¡14,10-14.45 ¡14,80-15.

Fam il le  de PROTOCERITHIDAE

Sous-fam il le  des METACERITHIINAE

Genre T rochocer i th ium  COSSMANN et SACCO, 1896

Sous-genre Trochocer i th ium

Trochocer i th ium  ( Trochocer i th ium ) chapu is i  (BRIART et CORNET)

(PI. IV, f ig .  5-7)

1873. Cerith ium  Chapuis i  BRIART et CORNET, II, p. 60, pl. X, f ig .  13 a-c.

1906. Trochocer i th ium  ( T rochocer i th ium ) Chapu is i  (BR IARTet CORNET), C O SSM ANN , t. VII, p. 247.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 40 ex. environ, mal conservés, parmi lesguels le spéc imen f iguré 

n'a pu être identif ié . Sondage : 100 ex. environ, cassés, don t de nom breuses fo rmes juvéni les. Coll. 
COSSMANN : 3 ex.

D imensions

H Hdt Ho D Asp

Ex. co l l .  BRIART 9,5 5
9 4,2

Paratype 7,8 3 1,5 4 25°
7 3 1,7 3.5 25°
6,5 3 2 3,2 25°

Sondage (15,30-15,80) 8 3.6 2,4 3,7 25°

DESCRIPTION. - C oqu i l le  t roch i fo rm e, p lus ou m o ins  évasée, pouvant a t te indre  au m a x im u m  15 mm de 

haut. Spire a iguë au som m et,  parfo is  légèrement coe locono ïde  dans le stade juvéni le , cro issant ensuite 
sous un angle régulier ; tours nom breux, 15 environ, plans et l isses. A la su ite  d ’un tou r  embryonnaire  

l isse et convexe, premier tou r  large et bas, portant deux co rdonne ts  sa i l lan ts ,  suivi de 2 tours beaucoup 

plus hauts en avant desquels le cordon antér ieur dom ine  une bande spira le décl ive (aspect sub imbriqué). 
Les re l ie fs précédents ont d isparu au quatr ième tour don t la surface est plane. Sutures l inéaires nettes.

Sur la plupart des ind iv idus, un bourrelet é tro i t ,  sa i l lant,  bordé en arrière par un léger si lion apparaît, 
dans un stade ultér ieur, le long de la suture  antérieure. Chez les p lus grands spéc im ens observés, ce 

bourrelet tend à disparaître sous la suture antérieure de m êm e que le s i l lon  long i tud ina l  subordonné et
les tours sont alors bord à bord.
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Suivant les s tades du déve loppem en t, dern ie r to u r  p lus ou m o ins  caréné à la périphérie  de la base. 

En avant de ce tte  carène e x is te  une  ra inu re  sp ira le  l im ité e  par un co rd o n n e t.  Base déclive, parcourue de 

m inuscu les  s tr ie s  co nce n tr iq u es . O uvertu re  su b q u a d ra n g u la re  ; c o lu m e lle  subve rt ica le , creusée à la ba­

se. te rm inée par un canal é tro it ,  c o u r t ,  to rdu  à son  ex trém ité . A ng le  d ro it  ou fa ib lem en t ob tus  à la jonc ­

t ion  de3 parties basa les («p la fond») et abaxia le du labre. Revêtement c o lu m e l la re  très m ince , très é tro it, 

soudé au te s t.  S tr ies  de c ro issance  très  f in es , très  nom breuses, rayonnan tes  sur la  base, fa ib lem en t con­

caves sur la su rface  des  tou rs .

ATTRIBUTION GENERIQUE. - M. C O S S M A N N  a c lassé  ce tte  espèce dans le  genre  Trochocer i th ium  

C O SSM AN N  et SACCO, espèce-type  T. tu r r i tum  (BO NELLI) (C O S S M A N N , 1906. t. V II, p. 97, pi. IV. fig . 

20-21, 28-29) du T o rto n ie n  ita lien , d o n t les caractères son t, en e ffe t, très vo is ins  de ceux observés chez le 
foss ile  m o n tie n . C om m e A. C H A V A N  (1952 a, p. 7T28) in d iq ue , Trochocer i th ium  e rapproche b ien da- 

v i  i ta g e  des genres de la s o u s - fa m il le  des Metacer i th i inae  dans laque lle  II f ig u re  ici que  de ce lle  des 

C mpanilôBBO  laque lle  W. W E N Z  l'ava it placée (1938,1, p. 713).

R PARTITION STRATIG R APHIQ UE ET G ISEM ENTS. - Ca lca ire  de M ons : Pu its  G o ff in t  et Coppée ; son- 

d i ?e 11 à 11,40 ; 11,55 ; 12,10 à 12,45 ; 12,50-12,57 ; 13,60-13.80 ; 13,90 à 14,45 ; 14,80-15 ; 15,30 à 

1 i ,50.

F a m il le  des  POTAMIDIDAE 

S o u s -fa m il le  des POTAM ID INAE 

Genre P irenella  G RAY. 1847 

Sous-genre  P irenella  

Pirenella  <Pirene l la ) m o n te n s is  (BRIART et CORNET)

(PI. IV. f ig .  1-4)

1873. C er i th ium  m ón tense  BRIART et CORNET, II, p . 50, p i. XI, f ig .  10 a-c.

MATERIEL ETUDIE. - C o ll.  BR IART : 80 ex. env iron  parm i lesque ls  l 'ho lo typ e  n'a pu être id e n t i f ié  avec 

ce rtitude . Sondage : 2 ex. C o ll.  C O S S M A N N  : 15 ex.

D im ens ions

---------------------------------------------------------------------------------------
H Hdt Ho D Asp

H o lo type 13.7 6 3,75 4.3 20*

Paratype (12.5) 4,5 25*

11.9 5.15 3 3.9 18*

11.6 5 3 4 20*

Sondage (11.20) (10) 4,5 2.8 3 25*

>' 12,3 5.5 3.5 4 20*
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DESCRIPTION. - C oqu i l le  de pet i te  tail le, é tro i te ,  parfo is  subpupo'ide ou très légèrement étagée. Spire 

com p tan t  une dizaine de tours  p lans ou à peine renflés, hauts, à su tures fa ib lem en t ob l iques  et ondu leu­

ses.

Premiers tours v is ib les  sub im br iqués ,  p lans et déclives, portant 3 co rdonne ts  sp iraux,  les deux an­

térieurs sa i l lan ts ,  le postér ieur p lus  f in , soulevés par 7 à 8 ren f lem ents  ax iaux sur lesque ls  le relief s ’ac­

centue. En avant, méplat inc l iné  et lisse. Par la suite, appar i t ion  d ’un g ros  f i le t  su tura i antérieur, puis 

d ’un f in  f i le t  entre les co rdons postér ieur et médian, ce f i let devenant rapidement de m êm e force que les 

précédents. Les ren f lem ents  axiaux sont a lors serrés, presque jo in t i f s  et l im i tés  aux t ro is  co rdons posté­
rieurs. A ce stade, on d is t in gu e  donc ,  de l'arrière à l’avant : 3 co rdons  crétés, serrés, le postér ieur à que l­

que d is tance de la suture, deux bandes planes s i l lonnées par 1 ou 2 f i le ts  f ins  et séparées par un cordon 

con t inu ,  1 cordon sutura i antérieur sa i l lant.

Sur les grands exemplaires, à partir  de l ’avant dernier to u r  l ’en rou lem en t sp ira l la isse apparaître à l ’a­

vant. un autre méplat incl iné, lisse. Les su tures son t a lors très marquées. Au dern ier to u r  se développent 

2 co rdons sa i l lan ts ,  l ’un à la périphérie de la base, l ’autre à m i-hau teu r  de celle-c i.  I ls d é l im i ten t  deux s i l ­

lons p lus  ou m o ins  p ro fonds et f inem ent ornés long i tud ina lem en t.  Au delà et jusque sur le cou , qui est 

str ié, sont des co rdonne ts  pet i ts ,  découpés par des s tr ies d ’accro issem ent rayonnantes.

Ouverture ovale-arrondie, légèrement ob l ique , présentant une f ine  gou tt iè re  versante dans l ’angle 

postérieur, Co lum e l le  fa ib lem ent creusée en arrière, coudée au som m et où se trouve une échancrure pe­
t i te  et peu profonde. Labre m ince , s inueux, c ’est-à-dire à co n to u r  fa ib lem ent d i la té  à l ’avant et un peu 

concave à l'arrière : il présente in tér ieurement des rangs spiraux de t i re ts  et est souvent ondulé, en bor­

dure, au niveau des carènes péribasales. Bord co lum e l la ire  épais, te rm iné  en po in te  à l'avant ; bord pa­

riétal m ince, large et bien app l iqué, parfo is épais et décollé.

Var ia t ions. - Avec la fo rme-type é tro i te  et a l longée se trouvent que lques  ind iv idus  à coqu i l le  p lus évasée, 

donc  à tours  p lus larges et à ren f lem ents  ax iaux p lus espacés. Par a i l leurs ,  sur certa ins spéc imens, l’or­
nem enta t ion  ne présente que des f i le ts  sp iraux co n t in u s  avec çà e» là que lques traces de crénelures

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Pirenella m on tens is  est vo is ine de Pirenella oval i tuberosa  (BRIART et 
CORNET) (1873, p. 31, pi. VIII, f ig .  6 a-c), mais chez celle-ci la sp ire  est nettement p lus étagée, les côtes 

m o ins  nombreuses, p lus épaisses, noueuses, ce qui provoque une forte  ondu la t ion  du bord sutura i,  et 
les co rdons sont lamelleux.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : Puits G o ff in t  et Coppée ; son­
dage 11,20 et 11,55.

Genre Pyrazus MONTFORT, 1810 

Sous-genre Pyrazus 

Pyrazus (Pyrazus) m on tens is  (BRIART et CORNET)

(PI. IV, f ig .  8-11)
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MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : environ 80 ex. adultes et 30 juvén i les  parm i lesquels les spéc imens 

f igurés n 'on t pu être iden t i f ié s .  Sondage : 50 ex. environ don t de nom breuses  fo rm e s  im m atures .  Coll. 

COSSM ANN : 9 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Aap

Paratype 19,5 9.5 6 9 30°

Ex. sondage (16,25) 4 2,2 1.5 1.8 30°

(15.80-16,10) 2,3 1.3 0.8 1.1 30°

Il n ’est pas poss ib le  de donner les d im ens ions  correctes des coqu i l les  adu ltes  d on t  la sp ire  est dé­

col lée et l 'ouverture  to u jo u rs  endom m agée. Celles des ind iv idus  les p lus g rands son t vo is ines  de 40 mm 

pour la hauteur et de 20 mm pour le d iam ètre  m ax im um .

DESCRIPTION. -  C oqu i l le  de ta i l le  grande à moyenne, à sp ire  très a iguë  au som m et,  f ine  et élancée dans

le stade juvéni le ,  pyram ida le  é tagée et déco l lée  chez l 'adu lte ,  massive et ép ineuse au s tade géront ique.
0

Em bryon  paucisp iré ,  l isse et b r i l lan t .  Tours pos t-em bryonna ires  ornés de 2 co rdons  sp iraux  sail­

lants, t ranchan ts ,  respect ivement médian et légèrement antérieur. M o it ié  postér ieure du tou r  l isse et dé­

clive, partie antérieure fa ib lem en t creusée ; sutures l inéaires, mais  enfoncées. S tade u ltér ieur marqué 

par l 'appar i t ion  d 'un  f i le t  ténu en arrière du cordonnet médian et de granu les sur les o rnem ents  spiraux 

p r im i t i fs .  Dans ces fo rm es  im m atu res ,  la base est à peine inc l inée, l isse et bordée par deux pet i tes carè­

nes. L’ouverture  est d ro ite ,  ova le-arrondie en sec t ion  ; la co lu m e l le  est un peu creusée avec un petit  bec 

te rm ina l déjeté vers l 'extérieur. N om breuses  s tr ies  sp ira les ex trêm em ent fines.

Par la su ite , la scu lp tu re  s ' in te n s i f ie  avec l 'appar i t ion  d 'un  cordon sutura i antérieur, de 2 f i le ts, s i­

tués respect ivement en avant des co rdonne ts  et en arrière du f i le t  préexistant,  et de ren f lem ents  axiaux 

aux g ranu les  superposés. Le re l ief de ces ren f lem ents ,  su r tou t  développés sur les deux tiers abapicaux 

des tours, c ro i t ,  de m êm e que leur i r régu lar i té ,  avec le déve loppem ent on togén ique . A ce stade les su tu ­

res sont ondu leuses. Des varices appara issent sur les tours adu l tes  où a lternent régu l iè rement f i le ts  et 
co rdonne ts  sp iraux d on t  les deux p r im i t i fs  restent presque tou jou rs  les p lus sa i l lan ts .

Presqu'aussi large que haut, le dern ier tou r  est trapu, convexe à la pér iphérie de la base qui est ornée 

do co rdonne ts  irréguliers se poursu ivan t jusque sur le cou  et découpés f inem en t par des s tr ies d 'accro is ­

sement. Varice ant i labra le  dentée in tér ieurement.  Pér is tome au bord  in terne régu l iè rement incurvé, muni 

à l ’arrière d ’une f ine  gou tt iè re  pariétale, l im itée  par un p l i  renflé  à son ex trém ité  ; il se te rm ine à l'avant 
par l 'é tro i te  ra inure ob l ique  du canal t ronqué, fa ib lem ent to rdu  et recouvert par le labre Ca l los i té  pariéto- 

co lum e l la ire  m ince , assez large et bien app liquée.

ATTRIBUTION GENERIQUE - La fo rm e pyram ida le  de sa spire, son o rnem enta t ion ,  l ’aspect et les d i ­

m ens ions rédu ites  de son canal condu isen t  à c lasser Potam ides m ón tense  dans le genre Pyrazus  s.s.
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REPARTITION STRATIGRAPHlOUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : Puits G o f f in t  et Coppée ; son­

dage 11-11,40 ; 12,10 à 12,30 ; 12.50-12,57 ; 13 ,90à14 ,45  ; 14,80-15 ; 15,30 à 16,50.-

Sous- fam i l le  des BATILLARIINAE

Genre Bati l lar ia  BENSON. 1842

Sous-genre V ic inocer i th ium  WOOD, 1910

Bati l lar ia  ( V ic inoce r i th ium ) inop ina ta  (DESHAYES)

(PI. IV, f ig .  12-15)

1864. Cerith ium  inop ina tum  DESHAYES, ». III, p. 191. pi. 82, f ig .  32

1873. Cerith ium  biseria le  DESHAYES, BRIART et CORNET, II. p. 25. pi. VIII. f ig  1 a-b. non C b iseria le  

DESHAYES 1824.

1882. Cerith ium  inop ina tum  DESHAYES, BRIART et CORNET, III, p. 49.

1889. Lampania  inop ina ta  (DESHAYES), C O SSM ANN, fasc. 4, p. 85.

1897. Cer i th ium  inop ina tum  DESHAYES, MUNIER-CHA LM A S , p. 86.

1906. Bati l la r ia  inop ina ta  (DESHAYES), CO SSM ANN, t. 7, p. 134.

1911. Bati l lar ia  inop ina ta  (DESHAYES), COSSMANN et PISSARO, pi. XXX, f ig .  152-15.

1912 b. Cerith ium  [Bat i l la r ia )  in o p ina tu m  DESHAYES, DOLLFUS, p. 667.

1962. Bati l la r ia  (V ic inoce r i th ium ) inop ina ta  (DESHAYES), GLIBERT, p. 183.

1963. Bati l la r ia  inop ina ta  (DESHAYES), KRACH, p. 71, pi. XVIII, f ig .  8, 11.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : 40 ex. environ don t le spéc im en f iguré par BRIART et CORNET.
Sondage : 12 ex. très incom ple ts .  Co l l .  COSSM ANN : 2 ex.

D imensions

H Hdt Ho D Asp

Ex. f iguré  par B. et C. 37 17 11,5 15 25°
Coll.  BRIART (40) 19 13 16 25°

(30) 14,5 9,5 11,1

oCNJ
CNJ

18,8
.

7,8 25°

DESCRIPTION. - Coqui l le  conique, de ta i l le  moyenne, pyram ida le  chez le jeune, parfo is étagée chez l'a­
dulte . à tours  assez bas, à sutures profondes et onduleuses.

Les premiers tours  a t tr ibués avec ce r t i tude  à ce t te  espèce co m p or te n t  7 à 8 cô tes axiales formées par 

I a l ignement de 3 granules s i tués sur 3 f i le ts  spiraux subéqu id is tan ts  entre eux c o m m e  des sutures. Le f i ­

let postér ieur est s inueux, les deux autres son t rect i l ignes. Les cô tes  son t d isposées en une pyramide ré­
gulière et bordée par une bande décl ive à l'avant. Un cordon sutura i antér ieur est souvent d iss im u lé  sous 

le tou r  suivant. Par la su ite , des crêtes se fo rment à l ’in tersect ion  des côtes et des f i le ts  qui peuvent de­

venir f inement granuleux. Des str ies long i tud ina les  apparaissent dans les interval les, tout com m e en 
avant et en arrière des sutures.
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Chez l ’adu lte ,  le co rdon  an té r ieu r  s ’a f fa ib l i t ,  le médian s 'a f f i rm e  et peut être d ou b lé  à l ’arrière d 'un  f i ­

let con t inu ,  p lus ou m o in s  sa i l lant.  Les cô tes  dev iennent noueuses, i r régu l iè rem ent réparties, tand is  que 

la région adap ica le  du to u r  se creuse. Sur le dern ier tour,  au pro f i l  a r ro n d i , on c o m p te  2 rangs de nodu les 

(médian et postér ieur)  et en avant un f i le t  ou un co rdon  p lus  ou m o in s  g ranu leux (antér ieur) La base est 

bordée par deux co rd on s  sa i l lan ts ,  par fo is  carénés, la rgement séparés et a dm e tta n t  des f i le ts  in terca la i­

res f in s  ; sa surface est fa ib lem en t déc l ive  et po r te  que lques f i le ts  sp iraux.

Ouverture ovale, fa ib lem en t ob l ique ,  présentant en arrière une fa ib le  gou t t iè re  se déversant au ni­

veau de la dépress ion  l im itée  par les 2 carènes péribasales. C o lu m e l le  vert ica le, à peine creusée, te rm i­

née par un petit  canal d ro i t ,  é t ro i t  et t ronqué  à son extrém ité . Ca l los i té  pa r ié to -co lum e l la i re  peu épaisse 

mais assez large et nettement dé l im itée  sur la base en part icu l ie r .  Le tracé des s tr ies  de c ro issance  m o n ­

tre que le labre était  fa ib lem en t convexe dans sa port ion  basale, pu is  concave au niveau du co rdon  de tu ­

bercules antérieur.

Var ia t ions. - C om m e tou tes  les espèces du genre Bati l la r ia ,  ce t te  dern ière présente un certa in  nom bre  de 

variat ions m o rp h o log iq u es  avec, en par t icu l ie r ,  des fo rm es  é t ro i tes ,  longues, subpyram ida les  et à orne­

mentat ion p lus  ou m o in s  accusée, des fo rm e s  courtes ,  évasées, à co s tu le s  fa ib les  et à o rnem enta t ion  

spirale prépondérante. Enf in ,  chez certa ines, le co rd on  médian est par t icu l iè rem ent sa i l lan t,  crété, à la 

traversée des cô tes.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Il est d i f f ic i le  de con f i rm e r  l ’a t t r ib u t io n  à B. inop ina ta  des coqu i l les  f i ­

gurées sous  ce nom  par W. KRACH (1963, p. 71, pi XVIII, f ig .  8, 11 ). Selon cet auteur,  en e ffe t ,  les tours 

ne portent que 2 rangs de nodu les  d isposés  en cô tes  axiales. Or ce d is p o s i t i f  n ’existe que chez l 'adu lte  de

B. inop ina ta  par a f fa ib l issem en t  du cordon antérieur. Par a i l leurs , sur les exempla ires des «Babica 

clays», le m i l ieu  des to u rs  est occupé  par un s i l lon ,  a lors q u ’ il s ’ag i t  d ’un co rdon  nodu leux  sur l ’espèce 

belge.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de M ons  : p u i ts  G o ff in t  et Coppée ; son­

dage 11 à 11,40 ; 12,20-12,30 ; 14,30-14,45 ; 14,80-15 ; 15,30-15,80 ; 16,10-16,50. Marnes m o n t ie n n e s d e  

Meudon (Hauts  de Seine).

Fam il le  des DIASTOMIDAE 

Genre Sandbergeria BOSQUET, 1860 

S a n d b e rg e r i  varians  (BRIART et CORNET)

(PI. V, f ig .  1-5)

1873. Ceri th ium  varians  BRIART et CORNET, II, p. 34, pi. IX, f ig .  3 a-c. 

1873. C er i th ium  la rte t i  BRIART et CORNET, II, p. 39, pi. VIII, f ig .  9 a-c.
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MATERIEL ETUDIE. - Coll. BRIART : 32 ex. parmi lesquels le spéc im en- type  n'a pu être ident i f ié .  Sonda­

ge : 37 ex. Co l l .  COSSMANN : 6 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Api

Ex. coll .  BRIART

à 4 rangs. 11.2 5.2 3.5 4.9 40°

10.6 5.2 3.2 4.8 35°

Ex. co l l .  BRIART

à 3 rangs. 9.2 4 2.5 4 30°

7,5 3,7 2.3 3,2 35°

Ex. sondage (14,80-
15) à 4 rangs. 10 5.2 3.2 4.8 40°

(15.30-15.80) 4,5 2,2 1.3 2.2

0O

DESCRIPTION. - C oqu i l le  de pet i te  tail le, à spire aiguë au som m et,  coe loconoïde  dans les premiers s ta ­

des postembryonna ires  (30 à 35°). régulièrement con ique chez l 'adu lte  (35 à 40°). H u it  à neuf tours bas et 

larges succèdent à une p ro toconque lisse, paucispirée. Premier to u r  orné, sur la partie médiane, de 2 

cordonnets  sp iraux lisses, jux taposés, sa i l lan ts  au-dessus des rég ions ab et adapica les l isses et déc l i ­

ves. Sutures l inéaires au fond  des dépress ions ainsi dé l im itées.  Au second tour,  fo rm a t ion  sur les cor­

donnets  de granules don t la superpos it ion  tend à const i tuer des cos tu les  axia les se pro longeant ob l ique ­

ment sur les parois. A part ir  du quatr ième tour, appari t ion  d 'un  cordon su tura i postér ieur don t les granu­

les sont reliés à ceux des co rdonne ts  p r im i t i fs  par les cos tu les  axia les légèrement concaves vers l'avant. 

Le tou r  s’app lan it  à l ’arrière a lors que subs is te  à l ’avant un méplat t rès inc l iné  légèrement bossué par les 
o rnem ents  axiaux.

Sur le spéc imen-type com m e sur la p lupart des ind iv idus observés, entre les co rdons  postérieurs 

s ’ind iv idua lise  un cordonnet granuleux, p lus f in . ce qui porte à 4 le nombre des é léments  spiraux.

Chez l ’adulte , le cordon postér ieur se développe plus rap idement que les autres ; ses granules g ros­
s issent.  deviennent con jo in ts  et tendent à fo rm er une pet i te  couronne  sai l lante su rp lom ban t la suture. 

Sur les ind iv idus de grande ta i l le  (géront iques ?), les cos tu les  s ’effacent et les co rdons deviennent l is ­
ses.

Un cordonnet l isse borde les tours vers l ’avant et cons t i tue  l 'un des deux é léments carénés qui cer­
c lent la base au dernier tour. Entre les 2 carénés se trouve so it  un s i l lon  é tro i t  et p ro fond, so it  un méplat 
fortement inc l iné. Base plane et décl ive ou fa ib lement convexe, ornée à l'avant d 'un  ou deux f i le ts  spiraux 

inégaux, écartés et f inem ent granuleux. Ouverture subquadrangula ire  présentant une pet i te  goutt ière 

dans l’angle postérieur. C o lum e l le  verticale, te rm inée par un bourrelet tordu qui l im ite  une échancrure 

large, versante, peu pro fonde en général. Un l imbe vernissé, caréné, s 'étale entre la partie adapicale de la 

co lumelle ,  où il sort de l ’ouverture, jusqu 'à  l 'échancrure con tre  laquelle il se term ine. Une faible dépres­

s ion s observe parfo is  entre la co lum e l le  et le l im be  Revêtement par ié to -co lum el la ire  m ince et bien ap­
p liqué sur la base. D'après le tracé des str ies de cro issance, le labre était  for tement convexe dans la par­
tie basale et concave en arrière.
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Variat ions. - Sept exem pla ires  de la co l le c t io n  BRIART, un du sondage (11-11,40) et deux de la co l lec t ion  

C O SSM AN N  ne présentent que  3 co rd on s  au l ieu des 4 de la fo rm e-type ,  le co rdonne t pos té r ieur in terca­

laire m anquan t  Ces co rd on s  son t équ id is ta n ts ,  ma is  les tubercu les  du cordon su tura i pos té r ieur sont 

p lus sa i l lan ts  que sur les spéc im ens  à 4 co rdons .  La co qu i l le  adu lte  est cy r tocono ïde ,  son anq le  de c ro is ­

sance passant de 40° à 35°.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - Les cr i tères de l 'ouverture, l im be  basai et échancrure, a ins i  que l 'o rnemen­

ta t ion  co nd u ise n t  à rapporter C. vagans  u qenre Sandbergeria  BOSQUET, 1860.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - A. BRIART et F.L. CORNET on t  comparé  S. varians à S. pseudoventr i -  

cosa  (d ’ORBIGNY) (CO SSM ANN et PISSARO, 1911, pi. XXVI, f iq .  139-5) du Cu is ien  du Bassin de Paris, 

qui semble , en e ffe t ,  être la fo rm e la p lus  vo is ine  à la fo is  par son o rnem enta t ion ,  ses su tures rainurées, 
son échancrure  bien déve loppée, sa co lum e l le  to rdue  à son  ex trém ité .  Cependant les é léments  de la 

scu lp tu re , tubercu les  et cos tu les ,  son t p lus  pe t i ts  et p lus nom breux  su r  la co qu i l le  belqe, la d isp os i t ion  

des co rd on s  d i f fé ren te ,  la base p lus  p lane et s i l lonnée  seu lem ent sur les bords.

Dans la co l le c t io n  BRIART, sous  le nom  de Cer i th ium  la r te t i  BRIART et CORNET (1873, II, p. 39, pi. 

VIII, f ig .  9 a-b) ont été groupés 3 ind iv idus  im m atu res  d i f fé ren ts .  Le spéc im en représenté est une forme 

jeune de S. varians, le second une fo rm e  jeune de Pyrazus m o n te n s is  (BRIART et CORNET), le tro is ième, 

par contre ,  apparaît  com m e une espèce d is t in c te  qu i devra donc être a ffectée d ’un autre nom.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : Pu i ts  G o f f in t  et Coppée ; son- 

dage 11-11,40 ; 11,55 ; 12.10 à 12.30 ;1 3 ,9 0 à 1 4 .4 5  ; 14.80-15 ; 15,30 à 16,50.

Genre Harr is iane l la  O L S S O N . 1929

S o u s -g e n re T e l io s to m o p s is  C H A V A N , 1952

Harr is iane lla  ( T e l io s tom op s is ) regu lar icos ta ta  (BRIART et CORNET)

(PI. V, f ig .  18-19)

1873. C er ih ium  regu la r icos ta tum  BRIART et CORNET, II, p. 32. pi. VIII, f ig .  8 a-c.

1906. Teliostoma regu la r icos ta tum  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N . t. VII, p. 186.

1952. Harr is iane lla  (Te l ios tom ops is )  regu lar icosta ta  (BRIART et CORNET). C H A V A N , n° 14. p. 113.

1963. Ceri th iops is  regu lar icos ta ta  (BRIART et CORNET) ?. KRACH, p. 75. pi. VIII, f iq  4

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : H o lo type  et 5 paratypes d on t  3 à l ’état fraqmenta ire . Sondaqe : 1 

fragment Coll.  COSSM ANN : 1 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

Holo type (15) 5,6 3.5 4 15°

Paratype (14) 5 3 4 15°

(13) 4,5 2,5 3,9 15°
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DESCRIPTION. - Coqui l le  de ta i l le  assez petite, à spire très longue, a iguë, c ro issan t len tement, à tours 

nombreux (p lus de 1 0 ) et hauts, à peine bom bés en leur m il ieu , aux su tures ne t tem ent bordées.

Les stades p r im i t i fs  n ’ayant pas été observés, les premiers tours  v is ib les montren t,  du bord antérieur 
au bord postérieur : un f i le t  sutura i l isse, con t inu ,  qui marque la su tu re  du to u r  suivant ; une zone é tro i­

te, déclive, f inem ent str iée ; deux cordonnets  spiraux en relief encadrant un f i le t  spira l,  découpés en rec­

tangles par 12  cos tu les  axiales, dro ites ou légèrement courbes, s ’é tendant ju s q u ’au f i le t  suturai anté­

rieur ; une zone déclive, non costu lée . com por tan t  un f i le t  sp ira l l isse et. enf in , un co rdon  postér ieur on­

dulé et granuleux bordant un é tro i t  s i l lon .  Par la suite, la force des 2 f i le ts  spiraux croît jusqu 'à  a tte indre 

celle des 2 co rdonne ts  p r im i t i fs  ce qu i porte à 4 le nombre des co rdons  sp iraux crétés à leur passage sur 

les cô tes. Seul le cordon postér ieur ondu lé  reste isolé des précédents d on t  il est séparé par une zone l is ­

se de plus en p lus large et f inement striée. Chez l ’adulte, il devient l inéaire et nodu leux et l ’étro it  s i l lon 

marginal adapical s 'applanit.

C ’est le cordon suturai antérieur subcrénelé et légèrement débordant qu i l im i te  la base à la périphé­
rie du dernier tour. Celle-ci est large, plane, fa ib lement décl ive et ornée, sur le type, de 3 gros cordons 

concentr iques et de très f ines str ies. Le bord in terne de l 'ouverture est régu l iè rement arqué. Le l imbe ba­
sai n ’est décelable que sur quelques spécimens adultes où son arrête, ténue, longe un bord c o lu m e l la re  

m ince et bien app l iqué avant de s 'enfoncer dans l ’ouverture. Labre s inueux, convexe dans sa partie basa­

le, concave à l’arrière, d ’après le tracé des s tr ies de cro issance

ATTRIBUTION GENERIQUE. - A. CHAVAN (1952 a) a c lassé C. regu la r icos ta tum  dans le genre Harris ia­

nella  (OLSSON. 1929, p. 20. pi. VIII. f ig .  7) et a créé pour lui le sous-genre  Te l ios tom ops is .  caractérisé 
par un labre arrondi à l'avant et. su rtou t ,  par la présence d 'un l im be  basai bien v is ib le  : car le genre Te- 

l ios tom a  (HARRIS et BURROWS. 1891 ), don t le l imbe n ’est qu 'à  peine décelable, le labre d i la té  et la spire 
variqueuse, ne pouvait conven ir  pour cette espèce de Mons.

Le genre sudaméricain Harris ianella  d i f fè re  du sous-genre européen Te l ios tom ops is  par l 'aspect 

massif  de sa coqu i l le  à grosses cô tes, la présence d 'un bandeau sutura i postér ieur et de gros co rdons à 

la périphérie du dern ier tour. L ’ex is tence d 'un l imbe permet de la placer dans la fa m i l le  des Diastomidae

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - C'est avec raison que W. KRACH (1963. p. 75. pi. VIII, f ig .  4) émet des 
doutes sur l ' iden t i té  de C. regu lar icos ta tum  et de l 'exemplaire des «Babica clays». C om m e l ' ind ique  cet 

auteur, chez c e lu i -c i . le dernier tour,  arrondi et orné de co rdons  spiraux, est très d if férent de celui de l 'es­
pèce belge don t le dernier tou r  est anguleux et la base déclive

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  et sondage l i ­
l i .  40

Genre Diastomella  CH AVAN. 1952 

Diastomella  luc ian i  (BRIART et CORNET)

(PI. V. f ig .  6-9)

1873. Cerith ium  luc ian i  BRIART et CORNET. II. p. 38. pi. VIII, f ig .  10 a-c 

1952a. Diastomella  luc ian i  (BRIART et CORNET). CHAVAN, p. 113.
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MATERIEL ETUDIE. - C o ll.  BRIART : 8 ex. parm i lesque ls  le spéc im en f ig u ré  n ’a pu être id e n t if ié  Sonda­
ge 8 ex. juvén iles  et mal conservés.

D im ensions

H Hdt Ho D Aap

Paratype 4.3 2 1,2 2 20°
(4,5) 2,1 1,2 1,85 20*

(4,9) 2,7 1.5 2,3
Ex. sondage (14.10-14,30) 1.4 0,7 20°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le , con ique , é tro ite , sca la rifo rm e, à su tures linéa ires et ob liques. 

A la su ite  d ’une p ro toconque  g lobu leuse , lisse, la sp ire com prend  7 à 8 tours , p lus  larges que hauts, or­
nés de 2 co rdons  sp iraux m éd ians, sa il la n ts , lisses  à l ’o r ig in e  m a is  g ranu leux à partir du tro is ièm e  tour 

De petites cô tes  ax ia les  re lien t les granu les, superposés, d o n t le nom bre  (10 à 14) varie su ivant les in d iv i­

dus et su ivant leur âge : ils  son t p lus  nom breux chez le jeune  que  chez l'adu lte . Les rég ions  ad et abapi- 

cales sont l isses, fo rtem en t déclives, inégales par su ite  du léger dép lacem en t vers l'avant du to u r des o r ­

nements lo n g itud inaux  A ppa rit ion  à l'avant des tou rs  adu ltes  d 'un  co rdonne t sp ira l p lus m arqué à la pé­

riphérie  subangu leuse  ou a rrond ie  du dern ie r to u r o ù  il est doub lé  par un f i le t an té rieu r obso lè te  Base 
lisse et déclive

Péristom e ovale présentant à l ’avant une légère in f le x io n  (bec) d ’où part une f ine  arrête qu i con tou rne  

la co lum e lle  et s 'en fonce ob liquem en t dans l'ouverture en sou levant le revêtement parié to -co lum e lla ire  

très m ince et soudé au test su r tou te  sa longueur. Le lim be basai, a ins i dé lim ité , est fa ib lem ent creusé 

Labre m ince et fo rtem en t s inueux, d ila té  en avant et concave en arrière au niveau des cordons.

Le test est couvert de m ic rosco p iq u es  s tr ies  sp ira les traversées par les s tr ie s  de cro issance. Sur les 
spécim ens adu ltes , les co rdons  tendent à devenir lisses et obso lè tes.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - A. CHAVAN a proposé (1952 a, p. 113) le genre Dias tom e lla  pour c lasser

C. luc ian i a ins i que C. tenu icu lum  BRIART et CORNET (1877, p.61. pi. XVII, f ig  6 a-c). Ce genre est ca­
ractérisé par la présence d 'u n  lim be  d is t in c t  du bord co lum e lla ire  et p longeant ob liq ue m e n t en arrière 

sous ce lu l-c l.  par l'échancrure en fo rm e de bec qui te rm ine  son ouverture  et par son o rn em en ta tion  fa ite 
de 2 ou 3 cô tes sp ira les Les caractères de l ’ouverture  e t, no tam m en t, l 'ex is tence  d 'un  l im b e  basai ont 
co ndu it cet auteur à c lasser le genre D iastom ella  dans la fa m ille  des D lastom ldae.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Par sa fo rm e générale, D. lu c ia n i rappelle  beaucoup D tenu icu la  
(BRIART et CORNET) don t la co q u il le  est p lus a llongée, les tou rs  p lus  hau ts  et p lus  angu leux, les orne­
m ents  lo n g itud inaux  p lus sa illan ts , inégaux et m o in s  ornés

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff ln t  et sondage l i ­
l i . 4 0  ¡12.50-12.57 ; 1 3 ,9 0 à 14,30,
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Dias tom ella  chavani  nov. sp.

(P 1 .V , f ig . 1 0 -1 1 ,1 4 )

HOLOTYPE. - Exem plaire f ig u ré  pi. V, f ig  14. C o ll.  BRIART, F acu lté  p o ly te c h n iq u e  de M ons. 

PARATYPES. - Sondage : 4 ex.

ORIGINE DU NO M . - En hom m age à A. C H A V A N , auteur du genre Diastom ella .

LIEU-TYPE. - P u its  Coppée, M ons.

NIVEAU-TYPE: Calca ire  de M ons.

D im ens ions.

H Hdt Ho D Aap

H o lo type 5,4 2,4 1,5 1,8 1 5 '

Paratype (13, 90-14,104 2,5 1,2 0,7 0,5 12«

(11-11,40) 2,3 1,2 0,75 0,5 15°

DESCRIPTION.- C o q u il le  à sp ire  é tro ite , a llongée , tu rr icu lé e , a iguë  au so m m e t où succèden t à une pro­

toconque  g lobu leuse  et l isse  7 ou 8 tou rs , hau ts  et é tro its ,  à su tu res  linéa ires  et o b l iq u e s , o rnés  de 2 ca­

rènes très sa illan tes , sub tranchan tes , lisses et inégales, la pos té r ieu re  é tan t p lus s a il la n te  que  l'an té ­

rieure. S ituées su r la partie  m éd iane des tou rs  dans le s tade  p os te m b ryo n na ire , e lles  se dép la ce n t vers 

l’avant au cou rs  du déve loppem ent. Les parties ab et adap ica les  des to u rs  son t hau tes , très fo rtem en t 

déclives et lisses sauf sur ce rta ins  a du ltes  où , sur ce tte  d e rn iè re ,s ’observen t 2 f i le ts  très  obso lè tes . Sur 

le dern ier to u r, apparit ion  d 'une  tro is iè m e  carène sp ira le  en pa rtie  m asquée sous  les to u rs  d e  la spire. 

Largem ent séparée des carènes p r im it ives , e lle  l im ite  une base é tro ite , déc live  et l isse  su r laque lle  e lle 
est parfo is  com p lé tée  par un f i le t.

Ouverture d ro ite , ovale, te rm inée  en avant par une pe tite  dép ress ion  versante  (bec). L im b e  basai 

é tro it  e t a llongé  en bordure  de la co lu m e lle , p ra tiquem en t Inv is ib le  su r les fo rm es ju vén iles . Revêtement 

pa r ié to -co lum e lla lre  très m ince , «soudé» au tes t. C o n to u r du labre à peine s in u eu x  avec une fa ib le  conca ­

v ité  à l ’a rrière  d 'après le tracé  des s tr ie s  d ’acc ro issem en t. Ces dern iè res, assez fo rtes , d écoupen t les é lé­

m ents sp iraux et s im u le n t de très  f in s  p lis  ax iaux  p lus ou m o in s  déve loppés su ivan t les spéc im ens . Exis­
tence d em inuscu les  s tr ie s  sp ira le s  su r to u te  la surface du test.

ATTRIBUTION GENERIQUE. - La fo rm e  de la sp ire , é tro ite , aux  to u rs  nom breux  et b ia ng u le ux , ornés 

seu lem ent de 2 carènes sp ira les , les su tu res  o b l iq u e s  et p ro fondes , le p e t it  bec te rm in a n t l 'ouve rtu re  et, 

su rtou t, la f ine  arête du lim be  qu i s ’en fonce  o b liq u e m e n t so u s  le  bo rd  parié ta l co n d u is e n t à c lasse r ce tte  
nouve lle  espèce dans le genre Diastom ella  C H A V A N , 1952, à cô té  de D . lu c ia n i  e t D. tenuicu la .
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RAPPORTS ET D IFFER EN C ES.- Sous le nom  de D. chavani  on t été d éc r its  des exem pla ires recue ill is  

dans le sondage  et un s p é c im e n , g roupé  dans  la co lle c t io n  BRIART avec R. tenu icu lum  BRIART et CO R­

NET (1877, p. 61, p i. XVII, f ig . 6 a-c), qu i m ’on t paru d if fé re n ts  de l ’ho lo typ e  de ce tte  espèce rep rodu it ici 

(pi. V, f ig .  12-134 9 TITRE C O M P A R A TIF : En e ffe t, si l'aspect général des c o q u il le s  de ces espèces re flè ­

te une parenté d ’o rd re  générique  réelle, la s cu lp tu re  apparaît com m e to u t à fa it d issem b lab le . Au lieu et 

place de 2 carènes sp ira les , l isses, subranchantes , à déve loppem ent inéga l, v is ib les  sur d. chavani, il y a 

chez D. tenu icu la  2 co rd o n s  égaux assez f in s , ornés de que lques  granu les  d o n t le  re lie f s ’a tténue  au 

cours de la c ro issance . En ou tre , l ’ in terva lle , c o m p r is  entre ces o rnem en ts , subp lan  chez ce tte  espèce est 

occupé par un s il lo n  chez (D. chavani où l ’ensem b le  est f inem en t découpé par des p l is  de c ro issance  té­

nus.REPARTITIO N STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM EN TS.- Calca ire  de M ons: p u its  C o p p é e e t sondage 
11-11,40; 13, 90-14,10.

F am ille  des CERITHIIDAE 

S ou s-fa m il le  des CERITHIINAE 

G enre Clava MARTYN, 1784 

Sous-genre S tr iovertagus C H A V A N , 1948 

Clava (S tr iove r tagus ) tenu ip l ica ta  (BRIART et CORNET)

(P2. V, f ig. 15-17, 20-21 (

1873.Ceri th ium  tenu ip l ica tu m  BRIART et CORNET; II; p. 58; pi. X; f ig .  7 a-c et 12a-c.

1873:Ceri th ium  u n isu lca tu m  LM K : var. D BRIART et CORNET; II; p. 54; pi. X, f ig .  4, n on  C. un isu lca tum  

LM.

1873: Melan ia  f lo ren t inae  BRIART et CORNET; II, p. 25; pi. V I l ; f ig . 2 a-c, non  Bayania  cf. f lo rent inae  

(BRIART et CORNET4; CO SSM AN 1924:

1948a. Semivertagus (Str iovertagus) tenu ip l ica tus  (BRIART et CORNET); C H A V A N ; p. 353:

MATERIEL ETUDIE: - C o ll.  BRIART : Le spéc im en f ig u ré  pi. X, f ig . 12;par les au teurs, c h o is i com m e lec- 

to type , et 50 paratypes env iron , sondage  : 18 Coll. C O SSM AN N  : 2 ex.

D im ens ions .

H Hdt Ho D Asp

Lecto type 19,4 8 5 7,5 20°

Paratype 17 7,5 4,5 5,5 25°
18,4 7,2 4,5 5,3 20°

C .u n isu lca tu m  var. D (11) 5,5 3,5 4 25°

Ex. sondage (12, 30-12,45) 18,4 7,3 3,9 5,4 20°
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DESCRIPTION. - C oqu ille  p lu tô t  petite , é tro ite , élancée, à sp ire  a iguë  fo rm ée de 11.à 12 tou rs  p lans, par­

fo is  légèrem ent étagés, à su tu res  linéa ires, ra inurées. Em bryon pauc isp iré ; to u rs  ju vén iles  bas et larges, 

le prem ier po rtan t 2 co rdons très obso lè tes  s itués  environ aux t ie rs  de la hau teur et l im ita n t  un ruban 

centra l lisse, non déprim é. Fa ib le  bourre le t su tu ra i adap ica l, séparé par une ra inure  du cordon posté ­
rieur. Région abap ica le  é to ite  et déclive. Au second tou r, appa rit ion , au m il ie u  de la bande sp ira le  to u ­

jou rs  surélevée par rapport au reste de la surface, d ’un tro is iè m e  co rdon  à peine m arqué. Sur le tro is ièm e 

tour, les co rdons  son t presque effacés, m a is  le bourre let su tu ra i es t fa ib lem en t g ranu leux et sa rainure 

m arg ina le  to u jo u rs  v is ib le . Par la su ite  les tou rs  s 'app lan issen t et de f in s  p lis  ax iaux, prenant appu i sur 
les granu les du bourre le t, s ’é tendent ju s q u ’au bord antérieur. La ra inure  a fa it p lace à une petite  dépres­

s ion  qu i d ispara ît à son to u r peu à peu. Les su tures so n t é tro ite s  et fa ib lem en t ondu leuses . A ce stade, le 
dernier to u r est subangu leux à la périphérie  de la base. Les p l is  axiaux verticaux, espacés et assez épais, 

du jeune deviennent s inueux , f in s  et serrés chez l ’adu lte  où i ls  d ispa ra issen t le p ius souvent su r la partie 

antérieure du tou r. Les su tu res  son t a lo rs  ob liques  et la hau teur des tou rs  s ’est accrue  par ra p p o rté  leur 

largeur.

Dernier to u r peu élevé, régu liè rem ent m ais  fa ib lem en t arqué. O uverture  é tro ite , ob lique , ovale, te r­

m inée en avant par un canal très cou rt, large, assez p ro fond , rep lié  vers l’e x té r ieu r (bec verseur); g o u tt iè ­

re postérieure  très  é tro ite , à p li m arg ina l peu sa il lan t, bord in terne fa ib lem en t creusé, traversé par un p li 

issu du léger bourre le t s iphona l; sa ca llo s ité  est épaisse, la rgem ent é ta lée en dem i-ce rc le  sur la base à 

laquelle  elle adhère. Labre très fo rtem en t arqué, épa iss i par des a rrê ts  d é c ro is s a n c e  sur le lecto type .

ATTRIBUTION GENERIQUE. - En 1948, A. C H A V A N  crée pour les fo rm es pourvues d ’un p li c o lu m e lla re  

ob lique , issu du bourre let nuca l, a in s i que d ’un canal ind iv idua lisé , d ’un «plafond» ap lan i et, par a illeurs , 

ornées de co s tu le s  axia les, le te rm e Str iovertagus  type C. s tr ia tum  BRUGUIERE, et le cons idè re  com m e 

un sous-genre  de Semivertagus  C O SSM AN N . O r Semivertagus  é tan t dépourvu  de p li c o lu m e lla re  et 

m ontran t une ca llos ité  parié ta le beaucoup p lus étalée et p lus  épa isse  que  ce lle  des espèces rapportées à 
Striovertagus,  il m ’a sem b lé  préférab le  d ’adop te r le c lassem ent de M. G LIBERT (1962, p. 200) qu i c o n s i­
dère ce dernier com m e un sous-genre de Clava MARTYN, 1784.

APPORTS ET DIFFERENCES. - Il n’y a pas de varié tés A  et B co m m e  l ’in d iq ue n t A. BRIART et F .L . COR­

NET, le C. tenu ip l ica tum  représenté f ig u re  7 n’é tan t qu 'une  fo rm e  p lu s  jeune, subangu leuse  à la périphé­

rie de la base, et d o n t la ca llos ité  pa r ié to -co lum e lla ire  a d isparu . C 'est auss i un exem pla ire  juvén ile  et dé­
pourvu de ca llo s ité  que ces auteurs o n t f igu ré  sous  le nom  de Melan ia  f lo ren t inae  (p i. VII, f ig .  2 a-c). On 

y d is t in gu e  d ’a il leu rs  le p li c o lu m e lla re  ca rac té ris tique  de C. tenu ip l ica tum  et des traces de p lis  axiaux. 

E nfin , à ce tte  espèce d o it  auss i ê tre rapporté  C. un isu lca tum  var. BRIART et CORNET (p i. X, f ig . 4 a-c), 

encore une fo rm e  juvén ile  usée et no tam m ent dépourvue des f i le ts  sp iraux  avec lesque ls  e lle  est d ess i­
née.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEM ENTS.- Calca ire  de M ons: pu its  G o ff in t  e t Coppée; sonda­
ge 11-11,40; 12,30-12,45; 14,10-14,30; 14,80-15; 15,3 0à  16,50.

Clava (Str iover tagus ) d u p o n t i  (BRIART et CORNET)

(PI. VI, f ig . 16-18)
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1873.C er/f/t/um  d u p o n t i  BR IART et CORNET, II, p. 40, p i. VI, f ig .  15 a-c.

1873.Cer i th ium  s t r ia tu m  BRIART et CO RNET, II, p. 51, pi. X, f ig .  9 a-b, non C. s t r ia tum  BRUGUIERE. 
1889.Cer i th ium  (Vertagus) p raes tr ia tum  C O S S M A N N , fasc . 4, p. 32.

1906 .Rh inoc lav is  (Pseudovertagus) d u p o n t i  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , t .  7, p. 86.

1928 .C e r i th ium  (V u lg o ce r i th iu m )  d u p o n t i  BRIART et CORNET, V INCENT, pp. 556, 558.

1948.a. Sem ivertagus (S tr iovertagus) p raes tr ia tus  (C O S S M A N N ), C H A V A N , p. 353.

MATERIEL ETUDIE. - C o ll.  BRIART: H o lo type  de C. d u p o n t i  et 4 paratypes; ex. f ig u ré  de C. s tr ia tum  in 
BRIART et CORN ET. Sondage: 3 ex. et un fragm en t.

D im ens ions .

H Hdt Ho D Aap

H o lo type  C. d u p o n t i (13 .2) 7 5 5.8 28°

Ex. C. s tr ia tum  in b e t  c. 36 14,5 9 12

oiDCNJ

DESCRIPTION - C o q u il le  co n iqu e , assez grande, p lu tô t trapue, à sp ire  a iguë  au som m et com prenan t en­
viron 15 to u rs  p lans , d 'aspec t g ranu leux chez le  jeune, lam e lleux  chez l ’adu lte . Prem ier to u r  observé por­

tan t en re lie f, de part e t d 'au tre  de la  partie  m édiane, 2 co rdonne ts  sp iraux fa ib lem en t g ranu leux . Au tour 

su ivant, les granu les son t devenus sa il la n ts  su r le cordon  posté rieu r m a is  les parties déclives ab et ada- 

p ica les son t l isses . A p p a r it io n  e nsu ite  de 2 co rdon  et de 2 co rdonne ts  seconda ires, l ’un su tura i posté ­

rieur, l 'au tre  m éd ian, entre  les p rinc ipaux . Au qua tr ièm e  to u r  décrit, to u s  les co rdonne ts  porten t des gra­

nules a llongés a in s i que  le f i le t qu i se fo rm e  dans le s i l lo n  an té rieu r au co rdon  su tura i adap ica l. Présen­

ce, par a il leu rs , d 'u n  pe tit  f i le t l isse  au m il ie u  de la rég ion déc live  abapica le . L ’é vo lu t io n  de l'o rnem enta ­
t io n  se p o u rsu it  par la d is p o s it io n  en crê tes ax ia les  des granu les  des co rdons  et la tra n s fo rm a tio n  de 

ceux-c i en lam e lles  f ines  et sa il la n tes , d ’une part, l ’appa rit ion  de lam elles p lus f ines  entre les précéden­

tes, d 'au tre  part, ce q u i porte  à 9 le nom bre  des o rnem en ts  lo n g itu d in au x .C e rta in s  en co m p te n t 10 par 

a d jon c t io n  ta rd ive  d 'u n  f i le t  supp lém en ta ire  en avant du bourre let su tu ra i détaché des autres. Puis s'a­

m orce l 'a f fa ib lis se m e n t de l ’o rn em en ta tion  avec a tténua tion  des co s tu le s  et de leurs crê tes sur la partie 

antérieure des to u rs . C ’est la s cu lp tu re  observée sur le dern ie r to u r  de C. d u p o n t i  ou  des ren flem en ts  va­

riqueux son t dé jà  v is ib les .

Chez l'adu lte , les crê tes axia les se lo ca lisen t à la partie  posté rieure  des tou rs  ou les granu les des 

d if fé re n tes  lam e lles  se souden t pour fo rm e r de véritab les cô tes p lic ifo rm e s  qui s 'épa iss issen t fo rtem ent 

aux abords de l’ouverture.

Au dern ier to u r ,  en avant du bourre le t co s tu lé , sp ira lem en t s tr ié , sont des a lternances de lam elles 
larges et é tro ite s , pu is , jusqu 'à  m i-hau teu r de la région pariéta le, séparés par des s i l lo n s ,  des rubans 

p lans auxque les succèdent des co rdons  f in s . G rosse varice à l ’opposé  du labre. Ouverture avec gouttiè re  
posté rieure  p rononcée, l im itée  par un p li sa illan t. Pli c o lu m e lla re  ob lique  co rrespondan t au bord du fa i­

b le bourre le t s iphona l. Canal non observé. Bord pa r ié to -co lum e lla ire  assez épais, soudé à la base en son 

centre , détaché aux ex trém ités . Labre très fa ib lem en t s inueux d 'après le tracé des s tr ie s  de cro issance.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - C ’est avec ra ison que M. CO SSM ANN avait d is t in g u é  sous  le nom  de S. 

praestr ia tus  (1889, p. 32) la fo rm e  de M ons que A. BRIART et F .L. CORNET c ro ya ie n t iden tique  au C. 

s tr ia tum  BRUGUIERE (COSSM ANN et PISSARO, 1910, pi. XXV, n° 137 t e r i ) .  L ’o rnem en ta tion  en est très 

d iffé ren te , no tam m ent chez le jeune ce qu i exp lique ra it que  ce dern ie r a it é té  dés igné  par les auteurs bel­

ges sous le vocab le  de C. duponti .

C. m odunense  DESHAYES (1866, p. 151, pi. 82, f ig .  3 0 - 3 1 )  apparaît com m e très ana logue sinon 

iden tique  à C. dupon t i ,  mais il ne m ’a pas été poss ib le  de m 'en assurer, l ’exem pla ire  un ique  f igu ré  par 

son auteur n ’ayan t pas été retrouvé.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de M ons: p u its  G o ff in t  e t pu its  n° 2 du 

charbonnage d ’ Eysden; sondage 1 2 ,20 -12 ,30 ; 1 2 ,50 -12 ,57 ; 15 ,80à  16,50.

Clava (Str iover tagus) punc t i t ib ra  (BRIART et CORNET)

Clava (Str iovertagus) punc t i t ib ra  (BRIART et BRIART)

(P I.VI, f ig .  8-9)

1873. Cerith ium  p u n c t i f ib ru m  BRIART et CORNET, II, p. 57, pi. X, f ig .  8 a - b e t  11 a - c .

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART: 2 syn types, le spéc im en représenté co m m e  var. B (f ig . 11 a - c) ayant 

D im ensions

H Hdt Ho D Aap

Lectotype 25,1 10 6 8 25°
Paratype (var. A) 26 9.9 5,7 7,2 23°

DESCRIPTION - C oqu ille  con ique , é tro ite , à sp ire  a igüe, très régulière, fo rm ée de 11 à 12 to u rs  p lans, lé­

gèrement recouvrants, à su tures fa ib lem en t ob liques  et f inem en t ra inurées. Premiers to u rs  portan t seu­
lem ent que lques traces d ’o rnem ent sous  la fo rm e d 'un pseudo-bourre le t nodu leux  en bordure  de la su tu ­

re postérieure  et de que lques p lis  axiaux très obso lè tes , a partir  du hu it ièm e  to u r, appa rit ion  de 3 à 4 cor­

dons  sp iraux espacés, to u jo u rs  très obso lè tes , amenant la fo rm a tio n  à leur in te rsec tion  avec les p lis  de 

c ro issance  de granules p un c tifo rm e s  ou a llongés  su ivant l’axe. Il se c o n s t itu e  a ins i un réseau lâche et té­
nu qui se p ou rsu it  jusqu 'au  dern ier tou r. La base est ornée de rubans sp iraux lisses, larges en arrière, 

beaucoup p lus é tro its  vers l ’avant. S tries d é c ro issa n ce  nom breuses, f ines , très fa ib lem en t s inueuses.

Péris tom e endom m agé, présentant dans l’ang le  pos té rieu r une g ou tt iè re  é tro ite , l im itée  par un pli 
f in  et, à l ’avant, un canal cou rt, large, dé jeté  vers l ’extérieur. Bord in terne arqué, ob liq ue m e n t traversé par 
un fa ib le  p li fo rm é  par le bourre le t s iphona l. C a llo s ité  épaisse, étalée en dem i-ce rc le , soudée su r la ré­
g ion  pariéta le, déco llée  sur la partie  co lu m e lla re .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Les deux in d iv idus  de C. p u n c t i f ib ru m  cons idé rés  par A. BRIART et F.L. 
C O RNETcom m e des variétés son t identiques, l ’un d ’eux ayant seu lem ent perdu son bord in terne lo rs de 
la fo ss il isa t io n .
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REPARTITION STRATIG R APHIQ UE ET G ISEM ENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t ;  sondage. (14,80 - 

15.

Clava (S tr iovertagus) d u m o n t i  (BR IART et CORNET)

(P. VI, f ig .  10-13)

1873. Cer i th ium  D u m o n t i  BRIART et CO RNET, II, p. 61, pi. XII, f ig .  11 a - c .

1873. Scalaria D u m o n t i  BRIART et CO RNET, II, p. 93, pi. XII, f ig .  3a -c .

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BR IART : 12 ex. parm i lesque ls  le spéc im en f ig u ré  n ’a pu être id e n t if ié  avec 

certitudé  Sondage : 47 ex., ju vén iles  pour la p lupart.

D im ens ions

H Hdt Ho D Api

Paratype 6 3 1,8 2,15 20°

5,5 2,5 1,5 1,7

oOCNJ

9,2 3,9 2,3 2,7 20°

Ex. sondage (1 4 ,8 0 -1 5 ) 8,2 3,3 2,8 2,3 , 20°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le ,  é tro ite , pupoïde, à sp ire  com posée  de 8 to u rs  recouvrants , m o r­

pho lo g iq ue m e n t d if fé re n ts  su ivant les stades de déve loppem ent. Em bryon pauc isp iré , lisse . Prem ier tour 

convexe, orné sur la  partie  an té rieure  de 2 f i le ts  sp iraux  sa il la n ts , l isses, en arrière desque ls  un tro is ièm e  

f i le t  apparaît au to u r  su ivant. Ces é lém ents  sp iraux  é q u id is ta n ts , séparés par des s i l lo n s  p ro fonds  et lar­
ges, porten t au tro is iè m e  to u r des granu les  qui s ’a llongen t et on t tendance  à se d isp o se r en séries ve rt i­

cales au quatrièm e. Des cô tes  ax ia les  résu ltan t de ce tte  d is p o s it io n  son t nettes au c in q u iè m e  to u r ; e lles 

sont assez épa isses, au nom bre  de 12 à 16, largem ent séparées et s 'é tenden t d 'un  bord à l'autre  des 

tours . Ceux-ci son t encore  larges, bas et séparés par des su tu res  d ro ites  subcana licu lées . Bord adapical 
du to u r le p lus souven t ondu leux . A ce  stade, le  dern ie r to u r es t subangu leux  à la périphérie  de la base 

qui est sou lignée  par un fa ib le  f i le t  sp ira l. C o lum e lle  à peine creusée, bord pariéta l très fa ib lem en t déc li­

ve ; fa ib le  s in u o s ité , versante, à l'avant. C a llo s ité  m ince.

A-de là  du c in q u ièm e  tour, d isp a r it io n  to ta le  et rapide des f i le ts  sp iraux, progressive des côtés qui 

s 'a ffa ib l isse n t d 'abord  su r la rég ion  antérieure , pu is  sur la postérieure. Dans le m êm e tem ps, la hauteur 
des tou rs  c ro ît a lo rs  que leu r la rgeur tend ¿ d im in u e r  et les su tu res  dev iennent très ob liques . S tries sp ira ­

les m ic roscop iques .

Dernier to u r en tiè rem ent lisse , fa ib lem en t m ais  très régu liè rem ent ren flé  jusqu 'à  l’ouverture. Cette 

dernière est ovale, é tro ite , à bord in terne à peine o b lique  et fa ib lem en t creusé. A l ’avant, dépress ion  s i­
phona le  large et peu p ro fonde  ; à l’arrière, pe tite  gou tt iè re  sans p li.  C a llo s ité  m ince  et soudée à la vase 

dans la rég ion  parié ta le , épa isse et étalée dans la région co lum e lia ire  où e lle  se détache et est o b l iq u e ­

m ent traversée par le f in  p li du bourre le t nucal.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - La c o q u il le  décrite  par A. BRIART et F .L . CORNET (1873, p. 93, p. XII, 

f ig . 3 a - c) sous  le nom de Scalaria d u m o n t i  d o i t  être rapportée à C. dum on t i .  Il s ’ag it,  en e ffe t, d ’un ind i­

v idu don t les cô tes  débordent la su ture  p lus  la rgem ent qu 'à l’o rd ina ire . A ins i l ’a s s im ila t io n  à ce tte  forme 

de Scalaria e la t io r  KOENEN (1885, p. 67, pi. 3, f ig .  3) proposée par D.E. M A K A R EN KO  (1970a, p. 27) ne 
peut être retenue et le spéc im en q u ’ il lu i a t tr ib u e  (f ig . 12) sous  le nom d 'Arc Isa d u m o n t i  (BRIART et COR­

NET) n ’a rien à vo ir  avec le ta x o n  belge.

C. d u m o n t i  présente des ana log ies  avec Clava tenu ip l ica ta  (BRIART et CORNET); décr ite  page 72, et les 
fragm ents  de sp ire  cos tu lés  des deux espèces son t parfo is  d i f f ic i le s  à d is t in gu e r. En règle générale, chez 

le première, la co q u il le  est p lus  é tro ite , p lus petite , les su tures p lus larges et p lus  p ro fondes, les côtes 

p lus épaisses et p lus écartées. Les stades juvén iles  et géron tiques so n t d if fé re n ts  chez les deux formes 

et a isém ent séparés.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t ,  pu its  Coppée ; 

sondage 11 -1 1 ,4 0  ; 1 2 ,10à12 ,30  ; 1 3 ,9 0 à1 4 ,45  ; 1 4 ,8 0 -1 5  ; 1 5 ,3 0 -1 5 ,8 0  ; 16,15à16,50.

Sous-genre Sem ivertagus C O S S M A N N , 1889.

Clava (Semivertagus) b izonata  (BRIART et CORNET).

(PI. VI, f ig . 2-3)

1880. Melania b izonata  BRIART et CORNET, III, p. 66, pi. XVIII, f ig . 5 a - c.

1880. Cerith ium  tu rr i te l losum  BRIART et CORNET, III, p. 62, pi. XVII, f ig .  9 a  - c

MATERIEL E T U D IE -C o ll .  BRIART : H o lo type  et 1 paratype de M. b izonata  et de C. tu rr i te l losum .  Sonda­
ge : 4 ex. juvén iles . C o ll.  CO SSM ANN : 2 ex. juvéniles.

D im ensions

H Hdt Ho D Aap

H o lo type  M. b izonata 9 4 2,2 3,5 30°
Paratype 7,5 4 2,5 3,15 32°
H o lo type  C. tu rr i te l losum 8,2 3,5 1.7 3 30°

DESCRIPTION -C o q u il le d e  petite  ta il le , pupoïde , cou rte  ou élancée, à sp ire fo rm ée de 7 à 8 tours , larges, 

bas, sub im briqués  chez le jeune, hauts, é tro its ,  p lan ou sub im briqués  chez l’adu lte . Sutures linéaires, 
parfo is o b liq ue s  chez l'adu lte . Prem iers tou rs  observés portan t 2 co rdons  sp iraux en relief occupant les 
deux tie rs  abap icaux ; rég ion adap ica le  déclive, l isse  à l 'o r ig ine , adm ettan t rap idem ent un ruban sutura i 
et un co rdonne t, ou 2 co rdonne ts , dép rim és par rapport aux précédents et séparés d 'eux par une rainure 

sp ira le  assez large. Dans le même tem ps les co rdons antérieurs  doub len t, s ’écarten t et des s i l lo n s  aussi 

larges qu eux les séparent. Un petit m épla t inc liné  prend na issance à l ’avant des tours . Le dern ier tour 

est subangu leux à la  périphérie  de la base ornée de co rd on n e ts  co ncen tr iques  ju sq u 'à  m i-hau teu r seule­
ment. Le péris tom e est te rm iné  par une g ou tt iè re  versante, à peine creusée, et la ca llo s ité  du bord interne 

est m ince  et soudée su r to u te  sa surface. C 'est le stade observé su r les exem pla ires du sondage et de la 
co llec tion  COSSM ANN.
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Chez l 'adu lte  des co rd o n n e ts  in te rca la ires  appara issent entre les 4 co rdons  an té rieu rs , le méplat 

abapical s 'é la rg it ,  de m êm e que la zone déprim ée adap ica le  qu i tend auss i à s ’app lan ir. Le dern ier tour 

est convexe à la périphérie  et la base porte des co rd on n e ts  concen tr iques , l ’ouvertu re , endom m agée, 

possède, dans l ’ang le  pos té r ieu r, une f ine  g o u tt iè re  l im itée  par un ren flem en t très o bso lè te . Bord  in terne 

arqué à ca llo s ité  épa isse, app liquée  au tes t seu lem ent en son  m ilieu . Labre d ro it  d ’après le tracé des 

stries de c ro issance .

ATTRIBUTION GENERIQUE - La fo rm e  et les caractères v is ib le s  de son pér is tom e co n d u ise n t à c lasser 

ce tte  espèce dans  le genre  Clava, sous-genre  Semivertagus.  Dans le sous-genre  H opk ins iana  OLSSON, 

1929, les prem iers  to u rs  porten t des p l is  ax iaux, le labre est s inueux  et le canal très p ro fond  et très  large.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - L ’exem pla ire  que  M. C O SSM AN N  (1924, p. 22, pi. VI, f ig .  40-41 ) rapporte 

à S em is im us  b izona tus  n ’a ppa rt ien t v ra isem b lab lem en t pas à ce tte  espèce. Il se rapprochera it davantage 

de Semivertagus uran ia  D ’O RBIG N Y (cf. p. 82). Le spéc im en, cons idé ré  avec d ou te  p a r  HZ. KR AC H )1963, 

p, 49, p i.  VI, f ig. 5) co m m e  S em is in u s  b izona tus ,  ne lui est pas non p lus  iden tique .

Clava tu r r i te l losa  (BRIART et CORNET) (1877, pi. XVII, f ig . 9 a - c )  présente de très grandes ana lo ­

gies avec C. b izonata .  Ses prem iers  tou rs  son t sem b lab les , son o rnem en ta tion  a d u lte  très vo is ine  même 

si la dépress ion  posté rieure  est m o in s  accentuée. Sa fo rm e  sub im briquée  résu lte  du fa i t  que ses tours  

sont de p ius  en p lus  é tro its ,  de m o ins  en m o in s  recouvran ts  et dévo ilen t en avant une pe tite  rampe d é c l i­

ve, v is ib le  dé jà  sur C. bizonata.

Faut- il ré u n ir  auss i à ce tte  espèce Ceri th ium  abno rm e  BR IART et CORNET (1873, p. 59, pi. IX, fig . 

5)? Les rares spéc im ens observés, d o n t l ’ho lo typ e , son t tro p  frus tes  pour en déc ider. Ils m on tren t cepen­

dant un s i l lo n  p os té r ieu r q u ’un ou deux  co rdons  séparent de la su ture  adap ica le  et pourra ien t n ’être que 

des représentants  usés de C. bizonata.

REPARTITION STRATIGRAPHIQ UE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : Pu its  G o ff in t  ; sondage 11,20 ; 

11,55 .

Clava (S em ive rtagus) e d m o n d i  ? (BRIART et CORNET)

(PI. VI, f ig .  1,5-6)

1873. C er i th ium  e d m o n d i  BRIART et CORNET, II, p. 60, pi. X, f ig .  10 a - c.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type . Sondage : 10 ex. juvén iles .

D im ensions

H o lo type

H Hdt Ho D Aap

6 3.2 2,1 3 40°
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DESCRIPTION - Ont été rapportés avec dou te  à ce tte  espèce des spéc im ens juvén iles  à c o q u il le  con ique, 

évasée, et à test presque lisse. Spire fo rm ée de 7 à 8 tours  bas, les prem iers  su b im b riq u és , renflés, bos­
selés, caractérisés par la  présence d 'une s tr ie  f ine , pro fonde, d iv isan t les tou rs  en deux parties : un quart 

supérieur fa ib lem ent déclive  et lisse et tro is  qua rts  in fé r ieurs  renflés. Sur les tro is  p rem iers  tou rs , cette 

partie  antérieure porte 2 rubans sp iraux. Par la su ite  ces é lém ents  n 'ex is ten t que sous fo rm e  de traces. 

Sutures linéa ires très d is t in c te s . Sur la p lupart des exem pla ires une bande fo rtem en t déclive  apparaît à 

l ’avant des to u rs  don t le p ro fi l est a lo rs  angu leux. Cet ang le  d ispara ît peu à peu chez l 'adu lte  don t les 
tours  deviennent p lans. La s tr ie  sp ira le .tend à se trans fo rm er en un léger s il lo n  so u lig né  à l ’arrière par un 

bourrelet très obso lè te , irrégu liè rem ent découpé, com m e les co rdons  sp iraux  sporad iquem ent v is ib les 

sur les tours , par des p lis  de c ro issance  irrégu lie rs  et subverticaux.

Dernier to u r  renflé  ou subanguleux à la périphérie  de la base. O uverture  présentant un léger s inus  en 

fo rm e de bec, à l’avant, et une é tro ite  gou tt iè re  l im itée  par un p li à l’arrière. Bord in terne largem ent in f lé ­

ch i, à ca llo s ité  app liquée sur la base et détachée sur la co lu m e lle . Labre d é tru it .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - La présence d 'un s il lo n  l im ité  par un bourre le t pos té rieu r rapproche 

beaucoup les exem pla ires juvén iles  rapportés à C. e d m o n d i  de ceux de C. b izona ta  (BR IART et CORNET) 
et C. abno rm is  (BRIART et CORNET) (cf. c i-dessus) ; mais a lo rs  que le s i l lo n  d ispara ît rap idem ent chez 

le prem ier où l ’o rnem enta tion  est par a il leu rs  très obso lè te , il s 'aggrand it chez les seconds. En outre , la 
co q u il le  de ces dern iers  est beaucoup p lus é tro ite .

L’état assez frus te  des rares spéc im ens de C. ed m o n d i  et de C. abno rm is  que j ’ai exam iné ne per­

met pas de caractériser ne ttem ent ces espèces l’une par rapport à l ’autre  ni aussi par rapport aux formes 
vois ines.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t .  Sondage 11 -
11,40 ¡12 ,10  - 12.20,14.10 -1 4 ,3 0 , 1 4 .8 0 - 15.

Clava (Semivertagus) g ibbosa  (BRIART et CORNET)

(PI. VI, f ig ,  19-20)

1873. Pirena g ibbosa  BRIART et CORNET, II, p. 74, pi. XI, f ig .  4 a - c.

1880. Melania anomala  BRIART et CORNET, III, p. 65, pi. XVIII, f ig .  7 a  - c.

1924. Briart ia  velain i BRIART et CORNET, CO SSM ANN. pi. V, f ig . 3 8 - 4 1 .  non B. velain i  BRIART et 
CORNET.

1924. Bayania anomala  (BRIART et CORNET), COSSM ANN, p. 23.

1928. Rhinoc lav is  g ib b o su s  (BRIART et CORNET), V INCENT, pp. 556. 558.

MATERIEL ETUDIE Coll. BRIART : H o lo type  et 4 paratypes de Pirena g ibbosa  ;  ho lo type  et 1 paratype de 
Melania anomala.  Sondage : 5 ex.
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H Hdt Ho D ’ Api

Ho lo type P. g ibbosa 6,4 3,6 2,1 3,4 40°

Paratype 5,76 3,5 2 3,6 50°

H o lo type  M. anomala 4,65 2,5 1,8 2,5 60°

Paratype 5,3 3,6 2,8 2,8
oOir>

Ex. sondage (1 4 ,8 0 -1 5 ) 4,65 2.7 1,5 2.5 45°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le ,  cy rto con o ïde , cou rte , ventrue. Spire fo rm ée, à la su ite  d ’un em ­

bryon lisse , de 5 à 7 to u rs  p lans ou fa ib lem en t convexes, fo rtem en t recouvrants , les deux prem iers très 

petits , mais larges et très bas. lisses sur la m o it ié  posté rieure  et o rnés de 32 co rdons  sp iraux sa illan ts  

sur la m o it ié  antérieure . Les to u rs  su ivan ts , d o n t la la rgeur c ro ît ju s q u ’à égaler tro is  fo is  et dem ie  la hau­

teur à l'avant de rn ie r to u r  (H =  0 ,5 ,1  =  1,8 m m ), so n t couverts  d ’é tro its  rubans lo n g itu d in a u x  irrégu lie rs 

séparés par des ra inures p lu s  ou m o ins  larges.

Dernier to u r  très  g rand , ren flé , b rusquem en t rétréci à l ’avant où il se te rm ine  par une ouverture  de pe­

t ite  ta il le , ova la ire , déco llée , cana licu lée  dans l'ang le  pos té rieu r, à peine versante à l ’avant. Bord interne 

courbe, à cal los ité  épaisse, adhérant en son m il ie u  à la base, détachée à ses ex trém ités . Dépression o m ­

b ilica le  p lus  ou m o in s  développée, en partie  m asquée par la ca llo s ité . Labre lo nguem en t tangent au der­

nier tour,-à l’arrière, cou rbe  dans sa partie  m oyenne, subho rizon ta l dans  sa rég ion basale. Section interne 

de l ’ouverture  c ircu la ire . O rnem en ta tion  fo rm ée  de rubans sp iraux  irrégu lie rs , p lus serrés et p lus é tro its  
sur la partie  adap ica le  et au p o u rto u r de l ’o m b il ic .  Un ren flem ent lo n g itu d in a l obso lè te  so u lig ne  la partie 

postérieure du to u r  et c o n tr ib u e  à donner à la c o q u il le  son aspect d if fo rm e .
RAPPORTS ET DIFFERENCES - Dès 1924, M. C O SSM AN N  avait c o n f irm é  l ’id e n tité  de M. anomala  et de 

P. g ibbosa  soupçonnée  par A. BRIART et F .L . CORNET ; m a is , par erreur, c ’est «Melania» elisae  qui est 

figurée sous le nom  de B. anom a la  a lo rs  que ces espèces son t représentées sous ce lu i de Briart ia  velaini.

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - Calca ire  de M ons : Pu its  G o ff in t  et Coppée ; son­

dage 11 -1 1 ,4 0  ¡1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ¡1 4 ,3 0 -1 4 ,4 5  ¡1 4 ,8 0 -1 5  ¡1 6 ,1 0 -1 6 ,5 0  ; 24,20 - 24,30. Calca ires b lancs et 

calcaires g ross ie rs  du p u its  n ” 2 à Eysden.

Clava  (S em ive rtagus) e l isae  (BRIART et CORNET)

(PI. VI, f ig . 23-24)

1873. Melan ia  e l isae  BRIART et CO RNET, II, p. 69, pi. VII, f ig .  4 a - b.
1924. Bayania anomala  (BR IART et CORNET), C O SSM AN N , pi. V, f ig .1 0 5 -1 0 6 , non M. anomala  BRIART 

et CORNET.
1928. R h inoc lav is  e l isae  (BRIART et CORNET), V INCENT, pp. 556. 559.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : ho lo typ e  et 4 paratypes. Sondage : 3 ex. C o ll.  CO SSM ANN : 2 ex.
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Dim ensions

H Hdt Ho D Asp

Holo type 19 9,9 4,5 7,6 28°

Paratype 15 8,2 6,5 25°

12,8 7,1 5,3 25°

Ex. sondage (12,20-12,30) 7,9 4 2 3,4 28°

C o ll. COSSM ANN 8 4,5 2 3,5 28°

DESCRIPTION - C o q u il le  d ’assez grande ta il le , so lide , co n iqu e , c ro issa n t régu liè rem ent. Spire  com pre­

nant 6 à 8 tou rs  p lans ou fa ib lem en t convexes, fo rtem en t recouvran ts  ; les prem iers, bas et larges, m on­
trent, à l ’avant, 3 ou 4 co rdons séparés par une s trie  p ro fonde  d ’un cordon  su tu ra i p os té r ieu r p lus  large 

q u ’eux. Par la su ite , les tou rs  c ro isse n t rap idem ent en hau teur et se couvren t de rubans sp iraux, p lus 
é tro its  à l'arrière, que séparent des s tr ie s  bien marquées.

Dernier to u r  haut (112 de la hauteur to ta le  environ), presque p lan à l ’a rriè re , a rrond i à la périphérie  de 

la base don t la surface est rédu ite . Ouverture petite , subquadrangu la ire , à bord in te rne  très fa ib lem en t 

creusé, s ’ in f lé ch issan t à l’avant en un bec verseur large m a is  peu p ro fond . E tro ite  g ou tt iè re  postérieure 

lim itée  par un ren flem ent parié ta l. Labre en arc de cercle, tangent à la paroi du to u r précédent. O rnem en­

ta tion  iden tique  à ce lle  de la sp ire  avec des rubans lo n g itu d in a u x  plus é tro its  et p lus  serrés su r la région 

postérieure  et su r la base. S tries d 'accro issem ent fa ib lem en t convexes vers l ’avant su r la partie  adapica le  
du tour.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - A ins i que l ’a ind iqué  E. V INCENT en 1928, la  c o q u il le  figurée  par M. 
COSSM ANN en 1924 sous le nom  de Bayania anomala  co rrespond  à C. elisae. M ais, par con tre , aucune 

des variétés décrites  par A. BRIART et F .L . CORNET (1873, p. 54, pi. X, f ig . 1 -4) sous  le nom  de Ceri­

th ium un isu lca tum  LM K . ne peut lu i ê tre rapportée com m e le c ro ya it cet au teur. En e ffe t, la var. A ( =  C. 

urania  D’ORBIGNY) présente un s i l lo n  sp ira l ca rac té ris tique , la var. D, d o n t la sp ire  es t longue  et é tro ite , 

est une C. tenu ip l ica ta  (BRIART et CORNET) cf. p. 72, pi. V) usée. La var. C, éga lem ent é tro ite  et à peu 

près dépourvue d 'o rnem en ta tion , a un dern ie r to u t  b ien m o in s  haut que  ce lu i de ce tte  espèce. Quant à la 
var. B, son aspect est très d if fé ren t éga lem ent.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée ; son­
dage 12,20 -1 2 ,3 0  ; 1 4 ,8 0 -1 5 .

Clava (Sem ivertagus) uran ia  (D’ORBIGNY)

(PI. IV, f ig . 18-19)

1850a. Cerith ium  urania  D 'ORBIGNY, t. Il, p. 292 

1850b. Ceri th ium  urania  D’ORBIGNY, p. 129

1873. C er i th ium  un isu lca tum  LM K  var. A. BRIART et CORNET, II. p. 54, pi. X. f ig .  1 a-b. non C. u n isu l­
catum LMK.

1949. Semivertagus urania  (D 'ORBIGNY), C H A V A N , p. 494.
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MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BR IART : H o lo type  et 3 paratypes de pe tite  ta il le . Sondage : 5 ex. juvén iles

D im ensions

Holotype

H Hdt Ho D Asp

(27) 11,5 7 9.2
..

30°

DESCRIPTION - Le stade  juvén ile  non observab le  sur l’ho lo typ e  est décr it  d ’après un spéc im en du sonda­
ge (11 -11 ,40).

C oqu ille  de ta i l le  assez grande, peu évasée, pupoïde , fo rm ée  de to u rs  p lans ou à pe ine  ren flés, à su­

tures linéa ires m arquées. P ro toco n qu e  lisse  paucisp irée  ; p rem ier to u r convexe, po rtan t deux carènes 

médianes à l 'o r ig ine , an té rieu res  par la su ite  où appara issent un, pu is  deux co rdonne ts  posté rieurs  que 

séparent de p ro fondes  s tr ies . Au deux ièm e to u r, les co rd on n e ts  sont devenus des rubans et une rainure 

sépare le ruban pos té rieu r dép rim é  des tro is  au tres . Dès le qua tr ièm e to u r, la ra inure, é larg ie , com m ence 

à se dép lacer vers l ’avant et su r la rég ion  posté rieu re  su rg issen t, au fu r et à m esure de la c ro issance, 2, 

puis 3 (5e to u r)  et e n f in ,  4 (6e tour) rubans sp iraux . Le nom bre  des f i le ts  v is ib les  sur la rég ion  abapicale 

est fo n c t io n  du recouvrem ent des  to u rs , le s i l lo n  sp ira l,  lu i-m èm e, pouvant d ispara ître  sous la suture an­
térieure. Dans le cas généra l, le s i l lo n  est subm éd ian .

Dernier to u r  assez c o u r t ,  couvert de rubans lo n g itu d in a u x  ; subangu leux su r les fo rm es juvéniles, 

régulièrem ent convexe chez l ’adu lte , il se te rm ine  par une pe tite  ouverture  déco llée  à section  in terne c ir ­

culaire. A ng le  pos té rieu r fo rtem en t épa iss i avec p robab lem ent une g ou tt iè re  pariéta le. Bord in terne o b l i­

que, creusé, recouvert par une c a l lo s ité  très épa isse, détachée sur to u te  sa surface et s ’ in f léch issan t à 

l'avant en un bec verseur large et très peu p ro fond . Labre sub rec til igne .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - A in s i que  l ’o n t in d iqué  E. V INCENT (1928) pu is  A CHAVAN (1949) l'es­

pèce décrite  c i-dessus  (var. A) est d if fé re n te  de Semivertagus un isu lca tus  LM K (COSSM ANN et PISSA- 

RO.1910, pi. XXV f ig .  137 ter  3) du Lu té tien  du B ass in  de Paris. C e lu i-c i est, en e ffe t, p lus  pe tit, p lus 

é tro it, à tours  p lus hauts, m o in s  recouvran ts  ; son ouverture  est p lus grande, son o rnem en ta tion  p lus té­

nue et à rubans p lus larges.

A. CHAVAN a ind iqué , par a il leu rs , que  ce tte  varié té A est iden tique  à S. uram aD'ORBIGNY du ca l­

caire p is o lith iq u e  de V igny .Les  em pre in te s  e ffec tuées à partir  du m ou le  externe qu i. dans la co llec t ion  

d ’ORBIGNY, est a t tr ib u é  à ce tte  espèce et p rov ien t de la Falaise (M o n ta inv il le )  présentent b ien, en e ffe t, 

les caractères de la var. A. des auteurs be lges, à savoir : c o q u il le  pupoïde , tou rs  p lans ornés d 'é tro its  ru­
bans spiraux jus taposés . s i l lo n  sp ira l, ouvertu re  pe tite , déco llée  et la rgem ent versante en avant

S. urania  se d is t in g u e  de C. elisae  (BRIART et CORNET) (cf. p. 81 ) don t l’o rnem en ta tion  est com pa­

rable, par sa sp ire  p lus longue , son de rn ie r to u r p lus court e t p lus trapu, son ouverture  p lus petite, son 

s illon  sp ira l.

C ’est par le déve loppem ent régu lie r de leur sp ire  que les jeunes de C. urania  peuvent ê tre  d is t ingués  

de C. g/PPosa (BRIART et CO RNET, 1873, p. 74. p i. XI. f ig . 4) à co q u il le  coe locono ïde
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C. urania  rappe llera it bien davantage Rhinoc lav is  con icus  C O SSM AN N  (PLAZIAT, 1970, p. 28, f ig . 15) du 

thanétien nord-pyrénéen ; mais chez ce lu i-c i,  le dernier to u r est b ien p lus haut, p lus ren flé  et l 'o rnem en­

ta tion , form ée de nom breux f i le ts  sp iraux , est beaucoup p lus f ine .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  ; sondage 11 -

11,40 ; 13,90 à 14,45. Calcaires zoogènes («p iso lith iques») de V igny  et de la Fa la ise  (M on ta inv il le ) dans 

le Bassin de Paris.

Genre T he r ic ium  MONTEROSATO, 1890

Sous-genre Pseudoaluco CLARCK et DURHAM , 1946

Theric ium  (P seudoa luco ) de jae ri (BRIART et CORNET)

(PI. VII, f ig .  1 ,5 -7 , 9-10)

1850 a. C erith ium  caro l inum  D 'ORBIGNY, p. 292.

1850 6. C erith ium  ca ro linum  D’ORBIGNY, p. 129.
1873. C erith ium  de jaeri BRIART et CORNET, l l , p .  27, p i. VIII, f ig . 2 a-6.

1873. C erith ium  m u lt i f i lu m  BRIART et CORNET, II, p. 29, pi. V III, f ig .  4 a-c.

1880. C erith ium  de jaeri BRIART et CORNET, III, p . 50.

1906. C erith ium  (P tych o c e r ith iu m ) de jaeri (BR IART et CORNET), C O S S M A N N , t. 7, p . 81.

1906. B atil la r ia  m u lt i f i lu m  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N , t .  7, p. 81.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type  et 15 paratypes. Sondage : 1 ex. juvén ile . Co ll. COSS­
M ANN : 1 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type (50) 18,5 11,5 15,5 30°
Paratype 36,5 14,6 10 13

oOco

Paratype 10 4,7 2,5 4,1 30°

DESCRIPTION - C oqu ille  de grande ta ille  à sp ire  a iguë, fo rm ée  de 11 à 13 to u rs  légèrem ent convexes, à 

c ro issance  régulière. Les 3 prem iers tours , hauts et é tro its ,  porten t 2 co rdons  en re lie f, m édians, les par­
ties ad et abapica les é tan t fo rtem en t déclives et les su tures enfoncées. Au qua tr ièm e tou r, un f i le t  spiral 

apparaît en arrière du cordon posté rieu r ; au c inqu ièm e, les co rdons  sont cré tés et les crê tes, a lignées, 

ont tendance à dess iner des co s tu le s  ax ia les. Un f i le t  sp ira l se fo rm e  en arrière des précédents au s ix iè ­

me to u r et devient à son to u r  crété au septièm e. Les ren flem en ts  axiaux s 'accusen t et le re lie f des cor­

dons s ’y fa it  p lus im p o rta n t.  Un bourre let sp ira l su rg it  en avant to u t  co n tre  la su tu re  qui est onduleuse. 

Une bande, d ’abord lisse , pu is  fa ib lem en t s tr iée  lo n g itu d in a le m e n t, sépare à ce stade le cordon antérieur 
du bourre le t su tura i. E nfin , un c inqu ièm e  co rdon  peut se déve lopper entre les 2 co rdons postérieurs . Ces 

co rdons sont très serrés et les crêtes ax ia les, au nom bre  de 14 à 15, son t très  sa il lan tes  et parfo is  subép i­
neuses, m a is  très é tro ites.
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Chez l'adu lte , les c ô te s  s 'a ttén u e n t, s’espacent, de m êm e que les co rdons  entre  lesque ls  appara is­

sent des s tr ies  f in es . Sur les exem p la ires  de grande ta il le , ceux-c i dev iennent lamel leux et de fo rce  dé­

cro issan te  d ’arrière en avant. Le de rn ie r to u r  est a rrond i à la périphérie  de la base qu i est ornée de cor­

dons co ncen tr iques  espacés ju sq u 'e n  bo rdu re  du bourre let nuca l. Q ue lques verrues su r la sp ire don t une 

à l ’opposé de l ’ouverture . O uvertu re  ova le -ob lique , p résen tan t dans l ’ang le  pos té rieu r une g o u tt iè re  l im i­

tée par un p li sa illan t.

Péristome te rm iné  par un canal dé je té  vers l'ex té rieur, fa ib lem en t échancré  et l im ité  en arrière par une fa i­

ble arrête. B ourre le t nuca l o b l iq u e , subangu leux . Bord  in te rne  arqué. C a llo s ité  co lu m e lla ire  peu épaisse, 

bien app liquée su r la base en son  m il ie u ,  subdétachée aux ex trém ités . Labre convexe en avant, où il re­

couvre le cana l, e t c reusé  la rgem ent m a is  fa ib le m e n t à l'arrière.

ATTRIBUTION GENERIQUE - Selon  une in fo rm a tio n  com m u n iq ué e  par A. C H A V A N , C. dejaeri  d o i t  être 

rapporté au genre Pseudoa luco  C LAR C K et DURHAM  (1946, p. 28) qui a pour espèce-type  C. ju ss ie u i  

MAYER-EYMAR (C O SSM AN N  et PISSARO, 1910, pi. XXIV, n° 13723) du L u té tien  du BASSIN DE Paris. 

Pour cet au teur, il s ’a g ira it  m êm e d ’un sous-genre , non encore déc r it ,  de P seudoa luco , a lors que 

CLARCK et DURHAM su b o rd o n n a ie n t Pseudoaluco  au genre  C eri th ium .  Les deux espèces considérées 

présentent de nom breuses ana log ies  conce rnan t l’o rn em en ta tion  et les caractères du bord in terne de 

l’ouverture ; m a is  des d if fé re n ce s  appara issen t dans le c o n to u r  du labre qu i es t subvertica l dans C. ju s ­

s ieu i  et s in u eu x  chez C. dejaeri.

RAPPORTS ET D IFFERENCES - Selon A . C H A V A N , C. dejaer i  sera it id e n tiq u e  à C. caro l inum  D’ORBI­

GNY (1850 b, p. 129). Sur les m ou lages  de ce tte  espèce, conservés dans la C o lle c t io n  d ’O RBIGNY au M u­

séum Nationa l d ’H is to ire  N a tu re lle , le ga lbe  de la sp ire  apparaît, en e ffe t, co m m e  sem b lab le  et des ana­

logies ex is ten t dans l 'o rn e m e n ta t io n  des  to u rs  adu ltes  ; m a is  le m ode d ’app a rit io n  et de développem ent 

des f i le ts  sp iraux ne paraît pas id e n tiq u e . L ’ouvertu re  n ’a pas été observée.

C. dejaeri  rappe lle  C. koenen i  BRIART et CORNET (1873, p. 28, pi. VIII, f ig .  3 a  - c) par sa fo rm e et le 

caractère lam e lleux  de son  o rnem en ta tion . Cependant, chez ce dern ier, la  sp ire  a, chez le jeune, un as­

pect tu rr icu lé  dû à la présence de 2 co rdons  en re lie f su r la partie  m édiane des tou rs . Ces co rdons sont 

ornés de granu les  ne fo rm a n t pas de c rê tes  régu liè res avec ceux des é lém ents  sp iraux  secondaires, p lus 

fa ib les, apparus u lté r ieu rem en t. Par la su ite , devenus lam e lleux , ils  conservent la d is p o s it io n  et l ’ inéga li­

té observées chez le jeune. Le to u r  ne s 'a p p la n it  donc  que  très len tem ent et chez l’adu lte , a lo rs  que sur C. 

dejaeri les to u rs  son t su bp la n s  à l ’o r ig in e  avec des co rdons , subégaux et su b é q u id is ta n ts  sur la partie 

antérieure, don t les granu les son t d isp o sé s  en nom breuses crêtes ax ia les réguliè res. C ette  régularité  ca­

ractérise aussi la s c u lp tu re  a d u lte  au re lie f a tténué.

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - Ca lca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  e t Coppée ; son­
dage 1 1 -1 1 ,4 0 .  Calca ires zoogènes («p iso lith iques») de La Falaise à M o n ta in v il le  et du M ont A im é près 

de Vertus ; m arnes m on tien n e s  de M eudon dans le Bassin  de Paris.

Sous-genre  Ther ic ium  M ONTEROSATO, 1890 

Theric ium  ( Ther ic ium ) i n s t a b i l e ! BRIART et CORNET)

(PI. VI, f ig . 14-15, 21-22)
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1873. Cerith ium  ins tab i le  BRIART et CORNET, II, p. 48, pi. IX, f lg .  8 
1880. Cerith ium  gosse le t i  BRIART et CORNET, III, p. 56, pi. XVII, f ig .  8 a  - c.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : H o lo type  de C. ins tab i le ;  ho lo typ e  et 1 paratype de C. gosselet i.  

Sondage : 6 ex. juvén ils . C o ll.  CO SSM ANN : 1 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Api

H o lo type  C. ins tab i le (11) 6 3 4,2 30°

H o lo type  C. gosse le t i 6,2 3 1.8 2,9 -

Paratype (10,3) 5 2,8 4,2 30°

DESCRIPTION - C oqu ille  petite , trapue, à tours  larges, m ais  peu élevés. Au stade pré juvén ile , sp ire  très 

a iguë, très é tro ite  et extracon ique  au som m et. A un em bryon  pauc isp iré , lisse , fa it  su ite  un prem ier tour 

orné d ’une carène médiane sa illan te , lisse à l 'o r ig ine , crénelée à partir  du  second tour. Les parties ad et 

abap ica les du to u r sont concaves et les su tu res  rainurées. A u  tro is iè m e  ou au qua trièm e tour, apparit ion  

d ’un f i le t sp ira l su r la rég ion postérieure  et dép lacem ent vers l'avant du f i le t  et de la  carène entre lesquels 

se fo rm e  un second f i le t .  C ’est le stade des exem pla ires de que lques m il l im è tre s  du sondage qui présen­
tent deux carènes à la périphérie  de la base d o n t la  surface est ou fa ib lem en t convexe ou inclinée. La co ­

lum e lle  est subvertica le , la rég ion  parié ta le déclive  et sa ca llo s ité  très  m ince . A m orce  d ’un petit canal. 
Labre endom m agé.

Au stade su ivant (celui de C. gosse le t i )  la sp ire  s ’é la rg it ; la carène, devenue antérieure, est doublée 

à l ’arrière des to u rs  par les 2 co rdonne ts  p r im it i fs ,  l ’un subm éd ian  d o n t les tubercu les  son t a lignés avec 

les s iens, l'autre, f inem en t g ranu leux, un peu détaché de la su tu re  postérieure . A p p a rit io n  d ’un f i le t  su tu ­

rai antérieur. Sutures ondu leuses. Dernier to u r subcaréné à la périphérie  de la base qui est déclive  et fa i­
b lem ent ornée de f i le ts  concentriques.

Le déve loppem ent de f i le ts  sp iraux entre les co rdons p réex is tan ts , la d isp a r it io n  de la d isp o s it io n  
réguliè re  en ren flem en ts  axiaux des tube rcu les  des 2 co rdons an té rieu rs  et la fo rm a tio n  de varices carac­
té risen t le stade décrit par A. BRIART et F .L . CORNET sous le nom  de C.instab i le .

Sur la su rface  des tou rs , devenue fa ib lem en t convexe, on vo it  a ins i : le cordon  granu leux adapical ; 

un f i le t  , le cordon  subm édian à granu les plus fo r ts , non jo in t l fs  et é tirés lon g itu d in a lem en t ; un f i le t  ; le 

cordon  abapica l à tubercu les  a llongés , sa il la n ts , d is jo in ts  ; le cordon  su tura i antérieur. Au dern ier tour, 
ce lu i-c i devient aussi g ranu leux, en même tem ps  qu 'appara issent, en avant, un f i le t  e t un nouveau cor­
don granuleux.

Dernier to u r convexe, à base d é lim ité e  par le dernier cordon  sp ira l apparu auquel succèdent vers l'a­

vant des f i le ts  concen tr iques  largem ent espacés. Péris tom e endom m agé, te rm iné  en avant par un petit 

canal é tro it dé jeté  vers l’ex térieur ; dans l ’ang le  postérieur, pe tite  gou tt iè re  bordée par un p li sa illan t.
Bord in terne incurvé régu liè rem ent, revêtu d ’une ca llo s ité  large, épa isse, assez bien appliquée sur la ba­
se.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - C. g osse le t i  n 'est que le  s tade  ju vé n ile  de C. Ins tab i le  A no te r que l ’o r­

nem enta tion  adu lte  de l ’un ique  spéc im en  rapporté  à ce tte  espèce par les au teurs  be lges d if fè re  quelque 
peu de ce lle  de l’adu lte  c lassé  co m m e  C. gosselet i .

En e ffe t, les deux co rd o n s  p r im it i fs  res tan t subégaux, il n ’y a pas chez l ’ho lo typ e  de C. in s tab i le  la carène 

antérieure fo rtem en t déve loppée observée sur le précédent. ° a r  a il leu rs  le f i le t  adap ica l es t g ranu leux et 
a tte in t à peu près la m êm e fo rce  q ue  les co rdons  qui l ’encadrent.

L’o rn em en ta tion  de la fo rm e  adu lte  rappe lle  beaucoup ce lle  de Ther ic ium  tenu is t r ia tum  (MELLEVIL- 

LE) (COSSM ANN et PISSARO, pi. XXIV, f ig .  137 - 34) du C u is ien  du Bassin  de Paris par le nom bre, l ’as­

pect et la d is p o s it io n  des co rd o n s  sp iraux, m ais  ce lle  de la fo rm e  juvén ile  est très d iffé ren te . En outre  le 

spécim en be lge  ne p résente  pas les rubans sp iraux é tro its  qu i couvren t le tes t du parisien

D.E. M A K A R E N K O  (1970 a. p. 26) adm et l ’ id e n tité  de C. g osse le t i  et de C. haun iens is  KOENEN 

(RAVN, 1939, p. 69, f ig .  23 - 24) d o n t la sp ire  est pourtan t p lus  large, les tou rs  p lus bas, la base subplane, 

l’o rnem en ta tion  e n tiè rem en t d if fé re n te  chez le jeune  co m m e  chez l ’adu lte .

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - Ca lca ire  de M ons : p u its  G o ff in t  e t Coppée ; son­

dage 11 -1 1 ,  40 ; 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ; 1 4 ,1 0 -1 4 ,3 0  ; 1 4 ,8 0 -1 5  ; 1 6 ,1 0 -1 6 ,5 0 .

Ther ic ium  ( T h e r ic iu m ) p lanovar icosum  (BRIART et CORNET)

(PI. VII, f ig .  8,14)

1873. C er i th ium  p lanova r icosum  BRIART et CORNET, II, p. 30, pi. VIII, f ig .  5.

1906. Bat i l la r ia  p la no va r ico su m  (BR IART et CORNET), C O SSM AN N , t. 7, p. 134

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo typ e  et 4 paratypes. Sondage : 2 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type (13,2) 6.2 3.8 5.7 28"

Paratype (10) 4.1 2,5 4 28’

( 9,1) 4.5 2,8 4 25°

DESCRIPTION - C o q u il le  co u rte  et trapue, à sp ire  a iguë  au som m et form ée de 6 à 7 tou rs  plans ou très lé­
gèrement convexes, bas et larges. Prem iers to u rs  observab les o rnés de 2 co rdons  sa illan ts  s itués  sur les 

deux t ie rs  an té rieu rs  et d ’un co rd o n n e t p lu s  pe tit ,  su tu ra i, à l ’arrière, traversés par 9 à 10 côtes ax ia les qu i 
y dé te rm inen t la fo rm a tio n  de pe tites  crê tes. Par la su ite , le  nom bre  des é lém ents  lo n g itu d in a u x  est porté 

â 5 par l ’a p p a r it io n  d ’un co rdon  entre  les deux p rinc ipaux et d ’un f i le t en avant du co rdon  su tura i posté ­

rieur to u jo u rs  détaché des autres. Un co rdonne t l isse  est spo rad iquem ent v is ib le  le long  de la suture an­

térieure. Dans un stade u lté r ie u r, le to u r  s ’a pp la n it,  les co rdons  s ’écarten t, deviennent lam e lleux. les crê­

tes ax ia les perdan t leur régu la r ité , le co rdon  adapica l se couvre  de granu les et un prem ier pu is  un second 

file t appara issent dans la bande lisse abapicale.
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Sur le dern ier tou r, les crêtes ax ia les on t à peu près d isparu , les granu les du co rdon  su tura i o n t ten­

dance à s ’espacer et les lam elles à s ’a ffa ib lir .  L 'o rnem enta tion  se p ou rsu it ju sque  su r le cou avec a lte r­

nance de co rd on n e ts  et de f i le ts  sp iraux. Varices d issém inées sur la sp ire . Base convexe. Péris tom e pos­

sédant un canal assez é tro it et cou rt, te rm iné  par un petit bec verseur. G o u tt iè re  parié ta le bordée par un 

p li f in .  Bord in terne ob lique , régu liè rem ent arqué, à ca llo s ité  épaisse, adhérente  ou subdétachée de la 

base. Labre endom m agé.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - L 'o rnem enta tion  des exem pla ires du sondage est un peu d if fé ren te  de 

ce lle  du m atérie l-type. Il n ’y a, en e ffe t, que 4 co rdons  iam e lieux chez l’adu lte  par su ite  de l'absence chez 

le jeune du file t in terca lé  entre les 2 co rdons p r im it i fs .  Les co s tu le s  ax ia les  son t auss i m o in s  nom breu­

ses, les tou rs  plus recouvran ts ,les lam elles p lus a tténuées.

C. p lanovar icosum  se d is t in gu e  de C. ins tab i le  BRIART et CORNET, décr it  c i-dessus , p a rs a  scu lp tu re  

régulière de crêtes axia les et de co rdons Iam elieux de même re lie f. Chez ce dern ier, il s ’ag it,  au contra ire, 

de co rdons  inégaux, le cordon p r im it i f  adapica l fo rm an t une  couronne portan t des tubercu les p lus gros 

que les granu les irrégu lie rs  et irrégu liè rem ent d isposés  des autres é lém ents  sp iraux.
T. p lanovar icosum  est vo is in  d ’une co q u il le  de b ien p lus grande ta ille  du Bassin  de Paris : Theric ium te­

nu is tr ia tum  (MELLEVILLE) (CO SSM ANN, 1910, pi. XXIV, f ig . 137 - 34) ; m a is  chez ce lle -c i le nom bre des 

co rdons sp iraux n ’est que de tro is , le pos té rieu r n ’étant pas su tu ra i com m e sur le fo s s ile  du M on tien  bel­
ge. Par a illeu rs  l ’aspect de se scu lp tu re  est granu leux et non Iam elieux com m e c 'est le cas chez ce der­
nier.

REPARTITION STRATIGRAPHIOUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G O FFINT ; sondage 
14 ,30 -14 ,45  ; 15 ,80 -16 ,10 .

F a m il le d e s  CERITHIOPSIDAE

Genre C e rith io p s is  FORBES et HANLEY, 1849 

Sous-genre C e rith iops is  

Ceri th iops is  (C e r i th io p s is ) fu n icu lo su s  (BRIART et CORNET)

(P I.VII, f ig . 2-4)

1880.Cer i th ium  fu n icu losum  BRIART et CORNET, III, p. 55, pi. XVII, f ig . 3 a - c .

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : H o lo type . Sondage 1 bel ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

Holo type 7 2.7 1.7 2 20°
Ex. sondage (11.20) 8 3 2 2,7

J
20°

104



DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta i l le ,  e x traco n iq u e  au débu t de son  déve loppem ent, cy lind ro -con ique  

chez l'adu lte . Spire  c o m p ta n t 8 à 9 to u rs  p lans, d o n t la largeur égale 2 fo is  et dem i la hau teur et don t les 

sutures son t peu apparentes. P ro toconque  fo rm ée  par un to u r  et dem i à deux to u rs  convexes, l isses, s u i­

vis du prem ier to u r  orné. C e lu i-c i po rte  des  co s tu le s  ax ia les  lisses à l ’o r ig in e , m a is  su r lesque lles appa­

raissent rap idem ent de f in s  g ranu les , d isp osé s  à l ' in te rse c t io n  de 3 co rdons , le pos té rieu r é tan t logé 

dans une pe tite  dép ress ion  m a rg ina le  qui s ’e fface  dès le deux ièm e to u r. Les tro is  co rdons  son t a lors 

égaux, é q u id is ta n ts  et leurs g ranu les  a lig n és  ax ia lem ent. Un f i le t  o ndu leux  est pris  dans la suture anté­

rieure. Au tro is iè m e  tou r, un s i l lo n  se fo rm e  en tre  le co rdon  adap ica l e t le médian a lo rs  q u ’un f i le t paraît 

entre ce de rn ie r et l ’an té rieur. Sur ces t ro is  co rdons  in fé r ieu rs , subégaux, les granu les dess inen t, dès le 

quatrième to u r, des créne iu res  irrégu liè res, assez espacées, é tirées lo n g itu d in a le m e n t et d isposées en 

costu les légèrem ent courbes . Au sep tièm e to u r, appa rit ion  d ’un au tre  f i le t  entre les co rd o n s  m éd ians qui 

s'étaient p rogress ivem en t écartés. A u  h u it iè m e  et dern ier to u r  observé, l ’o rnem en ta tion  est donc  co m p o ­

sée par un co rdon  p os té r ieu r q u ’un s i l lo n  é tro i t ,  m a is  p ro fo n d , sépare des 4 co rdons su ivants , subégaux, 

subéqu id is tan ts , bordés à l ’avant par le  f i le t  su tu ra i ondu lé  qui c irc o n s c r it  la base. C inq co rd on n e ts  fo rts , 

lisses, tro is  séparés de la carène périphé rique  par un m ép la t déclive , les deux autres  s itu és  au ras du cou, 
ornent encore  la base légèrem ent convexe en surface.

Ouverture pe tite , é tro ite  ; co lu m e lle  peu élevée, in f lé ch ie  à son e x trém ité  en bordure  d ’un canal 

é tro it. Revêtement p a r ié to co lu m e lla ire  peu épa is , b ien l im ité  et soudé  à la base. Labre assez largement 

convexe à l'avant et très légèrem ent concave à l’arrière.

ATTRIBUTION GENERIQUE - L ’aspect c y lin d ro -co n iq u e  de sa sp ire , la hau teur de ses to u rs , la convexité  

de sa base, to u t co m m e  l’absence  de bou rre le t co lu m e lla ire  co n d u ise n t à c lasse r C. fu n icu lo su m  p lu tô t 

dans le genre Ceri th iops is  que  dans  le genre  Cerith ie l la  ss.

RAPPORTS ET D IFFERENCES - L ’aspect irrégu lie r de son o rn em en ta tion  et son déve loppem ent d is t in ­

guent, à to u s  les s tades, ce tte  espèce des d if fé re n tes  fo rm es de C er i th ios idae  reconnues dans le Calcaire 

de Mons. A ins i la hau teu r de ses to u rs  et l'absence de dépress ion  su tu ra le  l’é lo ig ne n t de Cerith ie l la  

m our lon i  (BR IART et CORNET) (1873, p. 43) ; son  s i l lo n ,  logé entre les 2 co rd on n e ts  posté rieurs , la d is ­

tingue de Cerith ie l la  lehardy i  (BRIART et CORNET) (1873, p. 42) d o n t le s i l lo n ,  p lus  large et m o ins pro­

fond, est an té rieu r et de C. subcy l in d race u m  BRIART et CORNET (1873, p. 44, pi. VIII, f ig .  12 a - c) dé­

pourvu de s i l lo n  et à c o q u il le  c y l in d r ifo rm e .

Dans le ca lca ire  dan ien de FAXE; N ew ton ie l la  faxens is  RAVN (1933, p. 48, pi. IV, f ig . 3, 9) o ffre  dans 

le stade adu lte  une s cu lp tu re  com parab le  à ce lle  de C. fu n icu lo su s  ;  m a is  la p ro toconque  et les tours 

postem bryonna ires  so n t d if fé re n ts  de m êm e que le ga lbe  de la c o q u il le  aux tou rs  étagés et aux sutures 

rainurées.

REPARTITION STRATIGRAPHIQ UE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  Coppée ; sondage 11.20.

Ceri th iops is  sp.

(PI. VII, f ig .  18)

MATERIEL ETUDIE - S ondage : 1 ex. incom p le t.
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DESCRIPTION - C oqu ille  petite , é tro ite , représentée par 3 tou rs  convexes, assez h ^u ts ,  ornés de deux 

petites couronnes  de tubercu les  crénelés, un is  par des p l is  axiaux qui se p ro longen t su r les bandes ad et 

abapica les fo rtem en t déc lives et un peu inégales, la seconde étant p lus haute. Sutu res excavées, s o u l i­
gnées à l'arrière par un f i le t  ondu leux , subgranu leux et à l ’avant par un f i le t  sp ira l l is se  qu i l im ite  une base 

p lu tô t é tro ite , fa ib lem en t déclive  et lisse.

Ouverture petite , p lus haute que large, à co lu m e lle  assez longue , p ro longée par un pe tit  canal to rdu  

à son ex trém ité . Bord pa r ié to -co lum e lla ire  très m ince  et soudé au tes t. D’après le tracé  des stries de 
cro issance, labre à angle presque d ro it avec le bord de l’échancrure , su b re c t i l ig n e  sur le reste du con tou r.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Cette  é légante  c o q u il le  du genre C er i th iops is  p résente de nom breuses 

ana log ies avec C er i th iops is  se iandica  RAVN (1933, p. 51, pi. V, f ig .  9 - 1 0 )  par le galbe se sa sp ire  et la 
d is p o s it io n  de son o rnem en ta tion . Elle paraît en d if fé re r par l 'aspect de ses granu les  qu i se présentent 

com m e des crêtes long itud ina les  sa illan tes sur le fragm ent m on tien  et des «noeuds arrondis» su r l'espè­

ce danienne.

Très vo is in  égalem ent apparaît l ’é ch a n til lo n  du Paléocène des «Babica c lays» f ig u ré  par W. KRACH 

sous le nom  de Ceri th iops is  sp. ind. (1963, p. 77, pi. VIII, f ig . 3). Son cordon  su tu ra i posté rieu r est seu­

lement orné de façon p lus v igoureuse  par des granu les sa illan ts .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE - Calcaire de M ons : sondage 11 -11 ,40 .

Genre C e rith ie lla  VERRILL, 1882 

Sous-genre C erith ie lla  

Cerith ie l la  (Cer i th ie l la ) lehardyi  (BR IART et CORNET)

(PI. VII) f ig .  11-13)

1873. Ceri th ium  lehardy i  BRIART et CORNET, II, p. 42, pi. IX, f ig . 5 a-c  

1897. Cert ih ium  lehardy i  BRIART et CORNET, MUNIER-CH A LM AS , p. 86.

1906. Potam ides (P tychopo tam ides  ?) lehardy i  (BRIART et CORNET), C O S S M A N N , t. 7, p. 107.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : H o lo type  et 10 paratypes. Sondage : 10 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H olo type (24) 7 4 7 20°

Paratype 17,3 5,2 2,7 6 25°

13,8 4 2 5,7 25°

Ex. sondage (15,30 -15 ,80) 14,2 4,2

-----------------------

2,4 5,5 25°
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DESCRIPTION - C o q u il le  pouvan t a tte ind re  une assez grande ta il le  d ’après Pholotype. S p ire  très  régu liè ­
re, con ique , à to u rs  nom breux  (env iron  16), p lans, bas et larges (I =  3 h), à su tures peu d is t in c te s . Pre­

mier to u r  observé po rtan t, d ’un bord à l 'au tre , 3 f i le ts , p resque jux taposés , d o n t les f in s  granu les  sont 

réunis par de m in u scu le s  p lis  ax iaux , p ro longés  par 3 co rd on n e ts  aux granu les  a rrond is , a lignés vertica­

lement et assez régu liè rem en t espacés. Les 2 co rdons posté rieu rs  restent c o n jo in ts  a lo rs  que l ’anté rieur 
s’écarte p rog ress ivem en t p ou r fa ire  p lace à un s i l lo n  in terca la ire  traversé par les p lis  axiaux supportan t 

les granu les. Un f i le t  f in  es t p r is  dans  la su tu re  abap ica le . Après le d ix iè m e  to u r, un f i le t  apparaît dans le 

s illon  in te rca la ire . Il fo rm e ra  le qua tr ièm e  co rd o n . L isse  à l ’o r ig in e , il adm et e nsu ite  des granu les qui s ’a­

lignen t sur ceux des co rd o n s  p r im it i fs .  Le s i l lo n  se re fo rm e a lo rs  en tre  les 2 co rdons  pos té r ieu rs  où ap­

paraîtra le p rocha in  f i le t  in te rca la ire . Des f i le ts  su rg isse n t e nsu ite  en tre  les co rdons  antérieurs.

Avec 4 c o rd o n s  et des f i le ts  in te rca la ires , le spéc im en-type  représente le stade le p lus avancé obser­

vé dans le déve loppem ent.

Dernier to u r  caréné à la  pé r iphé rie  de la base où so n t 2 c o rd o n n e ts , le postérieur, p lus fo r t  e t fa ib le ­

ment ondu lé , représentant le f i le t  su tu ra i an té r ieu r p r im it i f .  En surface , la base est presque horizonta le  et 

ornée de que lques  f i le ts  co n ce n tr iq u e s  o bso lè te s . O uverture  pe tite , quadrangu la ire . C o lum e lle  très cour­

te, massive, te rm inée  par un p li sa il lan t caréné qui borde le canal an té rieur. Ce dern ie r est é tro it,  tordu 

vers l'ex té rieur, recouvert par le labre qu i se p ro je tte  en avant m ais  d o n t le c o n to u r  ne s ’ in f lé ch it  qu 'à pei­

ne vers l ’arrière.

C a llo s ité  ne ttem en t d é lim ité e , m in ce  et b ien app liquée  sur la base, se poursu ivan t sur la  co lum e lle  

en un épais ta p is ,  recouvrant un léger p li,  p ou r se te rm ine r con tre  la carène m arg ina le  du canal.

ATTRIBUTION GENERIQUE - M. C O S S M A N N  avait cons idé ré  C. lehardy i  com m e un Potamides  et l ’avait 

rapporté avec d ou te  au sous-genre  Ptychopo tam ides .  Les c r itè res  de son ouverture  à la co lum e lle  courte  

et vertica le, au canal to rdu  vers l ’ex té rieu r et au bord in terne sa il la n t et caréné, la  d is p o s it io n  géom étri­

que de sa s cu lp tu re  co nd u ise n t p lu tô t  à le rapporte r au genre Cerith ie l la  s .s . ( =  New ton ie l la  COSS­

MANN 1893)

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Par sa fo rm e  et son o rnem en ta tion  tre il l issée , C. lehardy i  rappelle  Ceri­

thiel la accedens  (DESHAYES) (C O SSM AN N  et PISSARO, 1911, pi. XXVI, n° 144 - 2) du C u is ien  du Bassin 
de Paris ; m a is  le nom bre  des co rd o n s  sp iraux  et su rto u t leur répa rtit ion  su r le to u r  so n t d if fé re n ts  chez 

les deux espèces. Les exem p la ires  du M on tien  de Crim ée rapportés par L.P. G O RBACH (1972, p. 84, pi. 
XI, f ig . 6 -7) à C. lehardy i  on t les to u rs  p lu sp u ts  et m o ins  larges et les rangs de granu les p lus  espacés et 

par conséquen t p lus  d is t in c ts .

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et ? Coppée ; 

sondage 1 2 ,1 0 -1 2 ,  20 ; 1 2 ,5 0 -1 2 ,5 7  ; 1 3 ,9 0 -1 4 ,1 0  ; 14,80 -1 ; 1 5 ,30 -15 ,80 .

C. lehardy i  a par a il le u rs  été s igna lée  par E. M U N IER -C H ALM AS dans les marnes m on tiennes de 

Meudon (H auts-de-Se ine) où sa présence sera it à con firm er.

Cerith ie l la  (Cer i th ie l la) m ou r lo n i  (BRIART et CORNET)

(PI. VII, f ig .  15-16)
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1873. Cerith ium  m o u r lo n i  BRIART et CORNET, II, p. 43, pi. IX, f ig . 4.

1906. Ceri th iops is  ? m o u r lo n i  BRIART et CORNET), C O SSM AN N , t. 7, p. 146.
1928. N ew ton ie l la  m o u r lo n i  (BRIART et CORNET), V INCENT, p. 556.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type  et un paratype ; sondage : 2 ex. juvén iles .

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type (5,3) 2,2 1,2 2,3 15°
Ex. sondage (14,80 -15) 4,2 1,75 1,15 1,75

I
20°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le ,  à sp ire  con ique , fo rm ée  de 9 à 10 to u rs  p lans, sub im briqués , à 

su tures excavées, et environ 3 fo is  p lus  larges que hauts chez le jeune. P ro toconque  débu tan t par un 
bouton d o n t la prem ière m o it ié  est lisse et la seconde dé jà  ornée de cô tes ax ia les, m inces et sub tran ­

chantes, qui s ’observent encore  sur les deux to u rs  convexes su ivan ts . T o u te fo is , e lles  son t p lus nom ­

breuses sur le second to u r où e lles  s 'in f lé ch isse n t vers l’avant de la région adap ica le . Le d iam ètre  de ce 

to u r  est souvent supérieur à ce lu i du p rem ie r to u r  pos tem bryonna ire  su ivant où débute  la scu lp tu re  de la 

sp ire  avec 3 co rdons de p e it i ts  g ranu les , le posté rieu r m arg ina l, déprim é, et très fa ib le , les 2 autres mé­

d ians et sa illan ts . Le cordon  antérieur est séparé de la  su ture  par une é tro ite  bande Inc linée vers l'ex té ­

rieur et irrégu liè rem ent soulevée par les cos tu les  re liant entre  eux les granu les. A  partir  du deuxièm e 

tour, le cordon  posté rieu r se développe pour a tte ind re  la m êm e force  que les autres; le cordon  antérieur 

s'écarte p rogress ivem ent du m édian, prend du re lie f a lo rs  que se creuse la dépress ion  su tu ra le  bordée en 

avant par un f i le t  ondu lé . Sur les dern iers  to u rs , un co rdonne t g ranu leux , le qua tr ièm e, apparaît dans le 

s il lon  qu i s ’est fo rm é  entre  les co rdons , an té rieu r et m éd ian. Le dern ier to u r  m on tre  une base à peine dé­

c live ,l isse , c irco n sc r ite  par un rebord caréné en re tra it par rapport à la cou ronne  fo rm ée par les granules 

du cordon  antérieur. O uverture  quadrangu la ire , te rm inée par un canal dé je té  vers l ’extérieur, recouvert 

par une petite  avancée du labre don t l ’ In flex ion  est à peine sens ib le  à l ’arrière. C o lum e lle  cou rte  et dro ite  
à revêtement que lque peu ca lleux, am inc i su r la rég ion pariétale.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Dans le Calca ire  de M ons, C. m o u r lo n i  ne peut être con fondue  ni avec 
C er i th iops is  fu n icu lo su s  (BRIART et CORNET), ni avec Cerith ie l la  lehardy i  (BRIART et CORNET) décrits  

c i-dessus: En e ffe t, chez le prem ier, les to u rs  son t p lus hauts et m o in s  larges, les su tu res  ne sont pas 

pro fondém ent déprim ées, les rangs de granu les son t p lus nom breux dès le second to u r (4 contre  3) et 
ceux-c i son t p lus irrégu lie rs , m o in s  sa il la n ts , m o ins  ne ttem ent séparés. Q uant à C. lehardyi,  e lle  se d i f ­

fé rencie  par les d im e n s io n s  de ses to u rs  p lus é tro its  pour une hau teur iden tique , par l ’absence de dé­
pression su tura le , la  ju x ta p o s it io n  à l’avant du f i le t  su tura i e t du cordon  g ranu leux, qu i ne se transform e 

pas en une couronne  de granu les a igus , et par l ’aspect beaucoup p lus  géom étr ique  de son ornem enta­
tion .
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REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEMENTS - Ca lca ire  de M ons : p u its  G o ff in t ;  Sondage 14 .80 - 
15 Calca ires du p u its  n ° 2 du charbonnage  d 'Eysden.

C erith ie lla  ? sp.

(PI. VII. f ig .  17)

MATERIEL ETUDIE - Sondage : 1 ex. très  in co m p le t.

DESCRIPTION - Il s 'ag it  d 'un  fragm en t de sp ire  d o n t les deux to u rs , très bas et très larges, son t o rnés de 

deux co rdons de g ros  g ranu les  u n is  par des c o s tu le s  ax ia les  fa ib lem en t o b l iq u e s , v is ib le s  dans un s il lo n  
in terca la ire  assez é tro it .  Le co rdon  anté rieur, p lus sa il lan t, fo rm e  une cou ronne  très  réguliè re . Les su tu ­

res légèrem ent en foncées son t so u lig n é e s  par un f i le t  sp ira l épa is , ondu leux , qu i sert de carène périphé­

rique à la base. C e lle -c i est p lane, à pe ine  inc linée  et lisse . O uverture  q u a d ra n g u la re , échancrée à l'a­

vant. C o lu m e lle  cou rte , épa isse , labre fa ib lem en t s inueux, recouvrant l ’échancrure. Revêtement c o lu m e l­

la re  assez épais.

RAPPORTS ET D IFFERENCES - E tant donné  son état fragm en ta ire , la c o q u il le  décrite  c i-dessus  ne peut 

être fixée avec ce rt itud e  au p o in t de vue générique. Par la fo rm e  de ses tou rs  et son o rnem en ta tion , e lle  

se rapproche des spéc im ens ju vén iles  à deux co rdons  granu leux de C erith ie lla  accedens  (DESHAYES) 

(COSSM ANN et PISSARO, 1911, pi. XXVI, f ig .  1 4 4 -2 )  m ais  p lus encore de l’exem pla ire  f igu ré  par erreur 

sous le nom  de C e rith io p s is  d iozodes  (C O S S M A N N ) ( id ., p i. XXVII, f ig .  145-6). T o u te fo is  chez ce dernier, 

le s i l lo n  q u i sépare les deux rangs de granu les  est beaucoup p lus  large et la ra inure  su tu ra le  plus excavée 

et p lus é tro ite .

REPARTITION STRATIGRAPHIQ UE - Ca lca ire  de M ons : sondage  1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0 .

Genre Se ila  A. A D A M S , 1861 

Sous-genre Seila 

Seila  {Seila) te n u if i la  (BRIART et CORNET)

(PI. VII, f ig .  1-3)

1880 C e rith iu m  te n u if i lu m  BRIART et CORNET, III, p. 58, pi. XVI, f ig . 8 a-c.

1906. N e w to n ie l la  (Seila) te n u if i la  (BR IART et CORNET). C O S S M A N N , t. 7. p. 154.

1928. N e w to n ie l la  (Sella) te n u if i la  (BR IART et CORNET), V INCENT, p. 556

MATERIEL ETUDIE - H o lo type  et 2 paratypes. Sondage : 2 ex.
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D im ensions

H Hdt Ho D Asp

Holo type (5,9 ) 2,1 1,28 2,24 12°
Paratype (6 ) 2,4 1.2 2.1 15°
Ex. sondage (14,80 -15) 1,35 0,7 0,35 0,65 15°

DESCRIPTION - C oqu ille  de petite  ta il le , é tro ite , cy lin d r iq u e , à tou rs  nom breux et p lans, à su tures peu 

d is t in c te s . S om m et de la  sp ire a igu com prenan t une p ro toconque  fo rm ée d 'un  pe tit  bou ton  lisse  auquel 

succède 1 à 2 to u rs  convexes ornés de 2 f ins  co rdons  sp iraux adap icaux à l ’o r ig ine , m éd ians  ensu ite . Par 

la su ite , les 2 co rdons  gagnent les deux t ie rs  antérieurs  de la surface a lo rs  qu 'un  co rdonne t se fo rm e en 
bordure de la su ture  dans le t ie rs  posté rieu r déprim é. Ces 3 é lém ents  lo n g itu d in a u x  se trans fo rm en t rap i­

dem ent en carènes sa illan tes inégales, la  postérieure  un peu plus pe tite , séparées par des s i l lo n s  pro­
fonds au m o ins aussi larges q u ’e lles. A pparit ion  d ’un f i le t  su tu ra i antérieur.

Les paratypes et les spéc im ens du sondage ne dépassent pas le s tade  à 3 carènes et la su ite  du dé­

ve loppem ent a été observée sur l ’ho lo typ e  où un quatrièm e f i le t  a su rg i entre  les carènes, posté rieure  et 

médiane. S itué  dans un s i l lo n  large et p ro fond , que l’on peut prendre p ou r la dépression sutura le , il reste 
tou jou rs  p lus  pe tit  que  les carènes p r im it ives  subégales en général. Sur le  de rn ie r tou r, le f i le t su tura i an­

térieur, en re tra it, l im ite  une base plane, à peine inc linée, l isse  ou po rtan t des tracesde co rdons  concen­
tr iques obso lè tes.

Ouverture quadrangu la ire , vertica le ; co lu m e lle  large et cou rte  te rm inée  par un p li m ince  et sa illan t, 
bordant un canal court et large déjeté  vers l ’extérieur; ca llo s ité  m ince  et b ien app liquée. Labre très fa ib le ­
m ent s inueux  à l ’avant.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - A. BRIART et F .L. CORNET in d iq ue n t dans la d esc r ip t ion  de ce tte  espè­

ce que le co rdon  pos té rieu r est p lus fo r t  que  les 3 autres, subégaux, co m m e  le représentent les figures. 

Or sur les exem pla ires  exam inés, la carène postérieure  est to u jo u rs  p lus  fa ib le  que les 2 antérieures, la 
quatrièm e, p lus  récente, é tan t très fine.

Une espèce de l’E cocènede  Gant, Seila v e le s e n s is  SZOTS (1953, p. 170, pi. IV, f ig .  23) présente une 

o rnem en ta tion  com parab le  à ce lle  des spéc im ens juvéniles à 3 carènes de S. tenu if i la  avec, no tam m ent, 

une carène postérieure  p lus  fa ib le  que les antérieures. Cependant, chez ces dern iers, l ’inéga lité  est 

m o ins m arquée et ne con fè re  pas à la sp ire  l'aspect étagé de la c o q u il le  hongro ise , p lus é tro ite  par a i l­
leurs. Chez S. quadr icos ta ta  SZOTS (id . f ig . 25-26) don t la sp ire  a le même galbe que ce lu i du type  m on- 
t ien , les 4 carènes ne son t pas é qu id is tan tes  et leur m ode d ’appa rit ion  est d if fé re n t. Quant à S. quadr i­

su lcata  LMK (DESHAYES, 1824, p. 395, pi. LV, f ig . 21 - 23) ses su tu res  excavées et ses 4 gros cordons 
égaux perm etten t de la d is t in g u e r de la fo rm e  belge.

1 1 0



REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEM ENTS C a lca re  de Mons p c ts C o p p é e  sondage 14 .3 0 -  

14. A i*  14.80- 15

Super-fam tlle des SCALACEA  

Fam ilia d m  SCALIDAE  

Genre Cirsotrem a M ORCH, 1862 

Sous-genre Coroniscala BO URY. 1909 

O tio tre m a  iCoronéacata) tournoueri (BRIART et CORNET)

i860  S c e la n t Tournoueri BRIART et CO RNET. III. p. 69. pi XV III. fig 1 a - c.
1912 O tio tre m a  i Cor on i  te  a 'a) Tournoueri (BRIART et CO RNET). C O S S M A N N . t 9. p 53
1913 O tio tre m a  {Coroniscala) Tournoueri (BR IART et CO RNET). CO SSM ANN. p 50. pi IV, fig 29 

MATERIEL ETUDIE* Sondage 1 e * Aucun eaem piaire. paa même rholotype. n 'a été observé dans la  col­

lection BR1ART

L'enempiaire Incom plet du sondage correspond bien A la figure de ifio totype donnée par A BRIART  

et F ,L CO RNET ainsi qu'à celle du fragment représenté par M C O SSM A N N .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEM ENTS - Calcaire de Mons puitsCoppée. sondage 15. 30- 
15 80

Fam uia dae ACLlOIDAE  

Genre Aclis LOVEN. 1846 

Sous-ganre Graphis JEFFREYS. 1867 

A ch í (Graphis) tor m o ía  (BRIART et CORNET)

(PI l l . l ig  14)

1873 Scalena tormoaa BRIART et C O R N ET. II. p 92. pi XII. fig i a • C
1913 A d i i  (Graphis) tormoaa  (BRIART et CORNET). C O SSM A N N , p 80 pi IV fig  15* 16

MATERIEL E T U 0 IE -C o li BAiART Holotype Sondage le »

Om owe ione

H Hdl H ASP

Holotype 3.44 1.39 0 6 4 0 » »r
I *  «codage (14 IO -15) 1.» 0.9 or
I l  COSSMANN 3.» %

i  » t



DESCRIPTION - C oqu ille  de très petite  ta il le , con ique , longue, é tro ite , à tours  convexes, à sutures en­

foncées et ob liques . P ro toconque  fo rm ée d 'un to u r et dem i à deux to u rs  lisses auxque ls  succèdent 5 à 6  

tours  ornés de 16 à 1 7 cô tes  ax ia les sa illan tes , m inces, légèrement arquées vers l ’avant dans la région 
postérieure et ne se superposant pas d 'un  to u r à l ’autre. Ces côtes s 'am enu isen t peu à peu sur la base 

convexe du dern ie r tou r. Ouverture réguliè rem ent ovale. Péris tom e arrondi à l’avant ou il s 'a m inc it  à pei­

ne, rétréci à l'arrière. Bord c o lu m e lla re  très m ince, très bien app liqué.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - C ’est à to rt que M. COSSM ANN réun it Scalaria gosse le t i  BRIART et 

CORNET (1873, p. 93, pi. XII, f ig .  2 a - c) à A. formosa.  Les deux espèces son t, en e ffe t d iffé ren tes  : la 

première, beaucoup p lus petite , a des tou rs  p lus ob liques, ornés de cô tes  beaucoup p lus nom breuses et, 

par su ite , pi us é tro ites.

A. fo rm osa  est très vo is ine  de A. densestria ta  RAVN (1939, p. 62, pi. Il, f ig .  13 a - c); m a is  celle-ci 

présente une o rnem en ta tion  sp ira le  et sa p ro toconque  avec 3 tours  est p lus longue  que ce lle  de la forme 

belge.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  e t Coppée; sonda- 

g e 1 4 ,8 0 -1 5 .

Super-fam ille  des CALYPTRAEACEA 

Fam ille  des CALYPTRAEIDAE 

Genre Calyptraea LAM ARCK, 1799 

Sous-genre Calyptraea 

Calyptraea (Calyptraea) m on tens is  COSSMANN

1851. In fu n d ib u lu m  c ip lyanum  RYCKHOLT, I, p. 41.

1889: Calyptraea t roch i fo rm is  LA M A R C K , BRIART et CORNET, IV, p. 68. pi. XXIV, f ig . XXIV, fig . 2 a  - d, 
non C. t roch i fo rm isLM K .

1889. Calyptraea suesson iens is  D’ORBIGNY, BRIART et CORNET, IV, p. 69. pi. XXIV, f ig . 3 a -  d. non C 
suesson iens is  D’ORBIGNY.

1888. Calytraea suesson iens is  D’O RBIGNY, CO SSM ANN, p. 198. fasc. III, n° 7 3 - 3 .  pars.
1915. Calyptraea m on tens is  C O SSM AN N , p. 70, pi. IV, f ig . 6 0 -6 8 .

1928. Calyptraea m on tens is  C O SSM AN N , VINCENT, pp. 556, 559.

1930. Calyptraea m on tens is  C O SSM AN N , VINCENT, p. 22, pi. I, f ig . 11.

1949. Calyptraea m on tens is  C O SSM AN N , CH AVAN , p. 494.
1950. Calyptraea m on tens is  C O SSM AN N , CH AVAN , p. 71.

1972. Calyptraea m on tens is  C O S S M A N N , G O RBAC H, p. 95, pi. XIV, f ig . 3 a - b .

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : H o lo type  (pi. XXIV, f ig . 2) et 9 paratypes plus ou m o ins  déprimés 

don t 3 c lassés sous le nom  de C. t roch i fo rm is  et 6 sous ce lu i de C. suesson iens is .  Sondage : 1 ex. Coll. 
COSSM ANN : 9 ex.
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Dim ensions

H D

H olo type 6,5 7

Paratype 3,7 6
2,7 6

Ex. CO SSM ANN 10 19

Ex. sondage (1 4 ,8 0 -1 5 ) 5 8

DESCRIPTION - A l 'excep tion  de que lques  traces de s tr ie s , le p rem ie r to u r  est lisse . L 'o rnem enta tion  

n 'apparaît q u ’u lté r ieu rem en t sous  la fo rm e  de petites p ro tubérances dé lica tes  chez les fo rm es juvéniles, 

grossières et noueuses chez les a du lte s . E lles s ’a lignen t su ivant les s tr ies  de c ro issance  cro isées par des 

f i le ts  au m o ins auss i o b liq ue s  qu'e lles.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - C ’est avec ra ison que M. C O SSM AN N  a réuni sous  le nom  de C. m on­

tensis  les deux fo rm es figurées par A. BRIART et F .L . CORNET. En e ffe t, la p o s it io n  des  p il ie rs  et le co n ­

to u r de la lam e in terne y appara issen t com m e sem b lab les . Je  précisera i qu 'aucun  des spéc im ens étud iés 

ne m on tre  l 'o rnem en ta tion  sp ira le  s igna lée  par E. V INCENT (1930, p. 22) sur l ’ ind iv idu  du Calca ire  de 

Cuesm es rapporté  à ce tte  espèce. Par a il leu rs  les exem pla ires  d éc r its  et f igu rés  par W. KRACH (1963, p. 

94, pi. XXI, f ig . 11)ont des to u rs  plus convexes que ceux des co q u il le s  de M ons d o n t le p ro fi l est très 

ob lique  et la courbure  très fa ib le . A ins i q ue  l’ ind ique  cet auteur, ces exem pla ires des "B ab ica  c la y s ”  pa­

ra issent très vo is in e  de C. suesson iens is  D 'ORBIGNY (COSSM ANN et PISSARO, 1910, pi. XII, f ig . 7 3 -3 )  

du Thané tien-C u is ien  du Bassin  de Paris d o n t les tou rs  son t hau ts  et renflés.

REPARTITION STRATIGRAPHIQ UE ET G ISEMENTS - C a lca ire d e  M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée, sonda ­

ge (14,80 - 15). Ca lca ires du p u its  n° 2 à Eysden. P oud ingue  de C ip ly , Calca ire  à C am paniles de Cues­

mes, Calcaires de la tranché  de H a in in . Ca lca ires zoogènes ( "p is o l i th iq u e s " )  de M eulan, de V igny et de 

M on ta inv il le  dans le Bassin  de Paris.

S upe r-fam il le  des  NATICACEA

F a m il le d e s  NATICIDAE

S o u s -fa m il le  des GYROIDINAE

Genre G yrodes CONRAD, 1860

Sous-genre S iga re tops is  C O S S M A N N , 1888

Gyrodes (S igare tops is)  co rne t i  (KOENEN)

( P I . I X , f i g . 3 - 4 )
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1873. Natica  in fu n d ib u lu m  W ATELET, BRIART et CORNET, II, p . 4, pi. VI, f ig .  3 a - c ., non N. in fu n d i ­

b u lu m  WATELET.

1875. Natica  Corne t i  KOENEN, p. 47.
1888. Natica  w o o d i  DESHAYES, C O S S M A N N , fasc. III, p . 172, non N. w o o d i  DESHAYES.

1913. Natica  (S iga re tops is ) Corne t i  KO ENEN, C O S S M A N N , p. 63, pi. IV, f ig .  34 - 36é 

1925: Gyrodes  (S iga re tops is ) Corne t i  (KO ENEN), C O SSM AN N . 1 .13, p. 108.

1972. Natica  co rne t i  K O E N E N , G O RBAC H, p. 97, pi. XVI, f ig .  5 a  - b .

MATERIEL ETUDIE - Co li. BRIART : 3 paratypes; l 'ho lo typ e  n ’a pas été retrouvé. Sondage : 1 ex.

D im ens ions

H D Asp

Néotype se lon COSSM ANN 8,5 10 140°
E x .sondage 14,80 -1 5 3,2 3.9 130°

C o g u il le  de petite  ta il le , g lobu leuse , p lus  large que haute, à sp ire  co u r te  com prenan t 3 to u rs  bas et 

larges, très fa ib lem en t inc linés  dans leur t ie rs  postérieur, convexes en avant. Sutures f inem en t rainu-
rées.

Dernier to u r fo rtem en t d ila té , p lus large que haut, à c o n to u r  hém isphérique  ju s q u ’à une vaste d ’pres- 

s ion  o m b il ica le  c ircu la ire  la issan t vo ir  l’en rou lem en t des to u rs  ju s q u ’au som m et de la sp ire . Les parois 

sont parcourues de f i le ts  sp iraux  traversés par des str ies de c ro issance  p ro fondes. Bord externe de l’o u ­

verture a rrond i, à p ro fi l fa ib lem en t s inueux à l’arrière; bord in te rne  cou rt, o b l iq u e  rec t il igne , se creusant 

légèrement au po in t de jo n c t io n  avec le bord c irca -o m b il ica l.  G o u tt iè re  lab ia le  pos té rieu re  la rgem ent ver­

sante vers l’extérieur, bordée par une fa ib le  ca llo s ité  du revêtement parié ta l; ce lu i-c i est court m a is  large 

et épais sur la base, b rusquem ent rétréci au niveau de l ’o m b il ic  au-de là  duquel il es t p ro longé  par un re­
vêtement co lum e lla ire  m ince  et a igu.

Stries de c ro issance  bien développées, dess inan t une légère in f le x io n  vers l'arrière à la périphérie  de 

l’o m b il ic .  Traces d ’un f in  réseau fo rm é  par l’ in te rsec tion  de ces s tr ie s  et de m inuscu les  f i le ts  spiraux.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Dans la synonym ie  de ce tte  espèce et de la su ivante , Euspira br ia r t i  
(KOENEN), les m o d if ic a t io n s  apportées aux renvois aux f igu res  de l’ouvrage de A. BRIART et F .L. COR­

NET appe llen t une m ise  au po in t. En e ffe t, il sem b le  q u ’ il y a it eu erreur de la part de A. VON KOENEN, 
pu is  de M. C O S S M A N N , dans l’ in te rp ré ta t ion  des num éros de f igures  des deux variétés d is t inguées  par 

les au teurs  be lges sous les nom s d ' in fu n d ib u lu m  et de tenu icu la .  A in s i i ls  a ffe c te n t la f ig u re  3 a - c  à N. 
in fu n d ib u lu m  var. tenu icu la  ( =  N. br ia r t i )  et la f igu re  2 a - c á N. in fu n d ib u lu m  s .s . ( =  N. cornet i) .  Or, 

b ien que les spéc im ens f igu rés  par A. BRIART et F .L . CORNET n 'a ient pas été retrouvés, les d im ens ions  

qu 'ils  donnent pour N . in fu n d ib u lu m  s .s . ,  la p lus pe tite  (8,5 x 10), et pour la va r tenu icu la ,  la p lus grande 

(11,5 X 11 ), co rresponden t à peu de chose  près aux dess ins  en grandeur na tu re lle  a ffec tés  de  la le ttre  eau  
sein des f igu res  respectivem ent num érotées 3 a - c  et 2 a - c. On note ra  en outre, que si les figures 2 a -  c  

n’o n t pas été nom m ém ent a ttr ibuées  par ces au teurs, les f ig u re s 3 a  - c  son t b ien ind iquées (p. 5) com m e 

représentant N. In fu n d ib u lu m  s .s . D’a il leu rs  seul l'o rdre  ind iqué  c i-dessus permet de com prendre  l'ass i­

m ila t io n  fa ite  par eux, aux deux taxons du Bassin de Paris.
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Parmi les exem pla ires  g roupés dans la co lle c t io n  BRIART sous le nom de N. in fu n d ib u lu m ,  tro is  

seu lem ent para issen t co rrespondre  à Gyrodes co rne t i  qu i, com m e l' in d iqu e , M. CO SSM ANN, d o it  être 

une fo rm e  rare. A l'é ta t a d u lte  les co q u il le s  bien conservées de ce tte  espèce se d is t in g u e n t assez nette­

ment de ce lles de Euspira b r ia r t i  par le p ro f i l  hém isphérique  de leur dern ier tou r, la grandeur de leur o m ­

b il ic  c ircu la ire , à l ' in té r ieu r duquel on d is t in g u e  l'en rou lem ent de tous  les tou rs  précédents, la fo rm e de 

leur ouverture , m o ins  élevée, p lus large, p lus  versante en arrière  et légèrem ent creusée en avant. Par a i l­
leurs, chez E. briart i ,  le test ne porte  pas de traces du quadril lage  ténu observé su r G. corneti.

L.P. G RO BACH (1972) rapporte  à G. co rne t i  des exem pla ires  à sp ire  plus développée et p lus po in tue  
que ce lle  de la fo rm e-type .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENT - Calca ire  de Mons : pu its  G o ff in t  et Coppée; sondage 
14 ,80 -15 .

S ou s-fa m il le  des POLINICINAE 

G enre Euspira AGASSIZ, 1839 

Euspira b r ia r t i  (KOENEN)

(PI. IX f ig . 5-8)

1873. Natica  in fu n d ib u lu m  var. tenu icu la  DESHAYES, BRIART et CORNET, II, p. 4, p i. VI, f ig . 2 a  - c, non  
N. tenu icu la  DESHAYES.

1885. Natica  Briart i  KO ENEN, p. 47.

1913. Natica  (N a t ic in a ) B r ia r t i  KO ENEN, C O SSM AN N , p. 63, pi. VI, f ig .  30 - 33.

1925. Natica  {Lunatia) B r ia r t i  KO ENEN, C O SSM AN N , t. XIII, p. 135.

1928. Natica  B r ia r t i  KO ENEN, V INCENT, p. 556.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : 40 ex. env iron  parm i lesque ls  le spécim en f ig u ré  n'a pu être identif ié . 

Sondage : 19 ex. de petite  ta il le  en général.

D im ensions

H Hdt D Asp

Paratypes 8 8 -

8,2 - 8,4 -

9 - 8,7 -

9 8 8,9 110°

11,5 - 12 -

13,5 - 12,9 00

Ex. sondage (1 4 ,8 0 -1 5 ) 10 8,5 8 110°

s 15 ,30 -15 ,80 ) 6,7 6 5,9 -

Ex. CO SSM ANN 11,5 - 10 105°
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DESCRIPTION - C oqu ille  o b longue , cono ida le , à sp ire  cou rte  fo rm ée de 4 to u rs  lisses, les deux premiers 

bas et assez é tro its ,  à su tu res  subcana licu lées  et surface fa ib lem en t convexe, les su ivan ts  très larges, à 

su tures fa ib lem en t ra inurées et surface  réguliè rem ent déc live  le p lus souvent. Dern ier to u r g lobu leux , 

presque aussi haut que large, à base convexe percée d ’un o m b il ic  p ro fond , assez grand, d ila té  vers l ’a­

vant, aux paro is  ornées de f i le ts  long itud inaux-découpés par des s tr ies  de cro issance . Grande ouverture  à 

bord in te rne  o b l iq u e  et bord externe sem i- luna ire , un peu épa is  à l ’avant, am in c i à l ’arrière. C a llo s ité  pa­

riéta le large et épa isse sur la base où un ren flem ent p lic ifo rm e  borde la g ou tt iè re  labia le, fo rtem en t rétré- 

c ie  à partir  de l’o m b il ic  don t e lle  ne recouvre q u ’une fa ib le  partie. En avant, e lle  se fo n d  dans le bord co lu- 

m ella ire , é tro it  e t rec t il igne . Nom breuses et p ro fonds  s tr ies  de c ro issance  no tam m ent bien marquées à la 

périphérie  de l’o m b il ic .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Les d im ens ions  de son de rn ie r to u r, presque auss i haut que large, ce lles 

de son o m b il ic ,  fa ib lem en t recouvert par le bord  c o lu m e lla re ,  la fo rm e  de son ouverture, nettem ent p lus 

é tro ite  à l ’a rrière  q u ’à l’avant, l'absence d ’o rnem en ta tion  sp ira le  répartie  sur l ’ensem b le  du test perm et­

tent de séparer E. b r ia r t i  de Gyrodes co rne t i  (KOENEN) décr ite  c i-dessus .

Chez les fo rm es juvén iles , la hauteur de la c o q u il le  est le p lus  souvent égale ou in férieure  au d iam è­

tre  à l ’inverse de ce que  l ’on  observe chez l ’adu lte  où, par a il leu rs , la sp ire est p lus ou m o in s  longue.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : p u its  G o ff in t  e t Coppée; son­

dage 11,20; 12,10 - 12,30; 12,50 - 12,57; 14,10 -1 4 ,3 0 ; 14,80 -1 5 ;  15,30 à 16,50; 24,20 - 24,30. Calcaires 
m on tiens  du p u its  n° 2 à Eysden.

S o u s -fa m il le  des NATICINAE 

Genre T ec tona tica  SACCO, 1890 

Tectonatica m i l io la  CO SSM ANN 

(PI. IX, f ig .  1-2)

1913. Natica  (Cepatia) m i l io la  C O SSM AN N , p. 65 pi. IV, f ig .  38 - 40.

1925. Neverita (Tectonat ica) m i l io la  C O SSM AN N , t .  XIII, p. 120.

MATERIEL ETUDIE - Sondage : 20 ex. C o ll.  CO SSM ANN : 5 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Api

H o lo type  se lon COSSM ANN 1 0,75
Ex. sondage (16 ,10 -16 ,50 ) 1,35 1,25 0 ,75 1,2 50°

(16,30) 1,5 1,35 1 1,3 60°
(16,30) 0,7 0,7 50°
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DESCRIPTION • C o q u ille  n é rito id e . de très p e tite  «aille S p ire  cou rte , fo rm ée de 4 to u rs , les tro is  p rem iers 

lisse s , é tro its , a peine  re n flés  et en rou lés  en sp ira le  presque p lane  ; le  qua trièm e, p lu s  ou m o in s  g lo bu ­

leux, p lus  ou m o in s  hau t su ivan t l'e n ro u le m e n t de la c o q u ille , est o rné  de rubans sp ira u x , séparés par 

des s illo n s  p ro fo n d s  et é tro its , décussés par des s trie s  de c ro issance , leur co n fé ran t un aspect ponctué  

S utures très fin e s  co n fo n d u e s  avec les s tries .

Dernier to u r très déve loppé, h au t, d ép rim é  â l ’a rrière , g lo b u le u x  vers l ’avant e t à la périphérie  de la 

base qu i est p lu s  convexe chez l'a d u lte  que  chez le jeune  Région adap ica le  déprim ée, p o rta n t une  bande 

sp ira le  p lane , un ie , lim ité e  par deux p ro fo n d s  s illo n s  co rrespondan t respectivem en t à la su tu re  et à la 

p rem ière  s tr ie  lo n g itu d in a le  de l'o rn e m e n ta tio n . L o rsq u 'e lle  n 'est pas usée, la scu lp tu re  est id e n tiq u e  à 

ce lle  de la sp ire  et couvre  to u te  la su rface  du to u r sur les spéc im ens ju vé n ile s , m a is  s a tténue  su r la base 

chez les a du lte s . O uvertu re  a rrond ie  â i avan t, un peu ré tréc ie  à l'a rriè re , á bords s itu és  dans un môme 

plan C o lu m e lle  fa ib lem en t creusée : bo rd  parié ta l o b liq u e  recouvert par une  c a llo s ité  large et épaisse, 

pa rfo is  ren flée , é ta lée  au n iveau de l 'o m b lllc  d o n t on n 'ape rço it que  la partie  abap ica le . ré tréc ie  en avant 

ou e lle  présente un s illo n  ve rtica l p lu s  ou m o in s  m arqué Lèvre basale  («p la fond«) épaisse, pa rfo is  ca l­

leuse dans la pa rtie  adaxia le , sub tranchan te  dans la partie  abaxia le  où e lle  s 'a m in c it et se raccorde par 

une large courbe  à la pa rtie  p o s té rie u re  du labre  don t le bord est fa ib lem en t o b lique

RAPPORTS ET D IFFERENCES - Q ue lques p ré c is io n s  on t été apportées â la  d iagnose  o rig in a le  donnée 
par M . C O S S M A N N . no tam m en t en ce q u i conce rne  l'o rn e m e n ta tio n . En e ffe t, rubans et s illo n s  sp iraux 

ne sont pas lim ité s  à la  partie  pos té rieu re  des to u rs  m a is  en co u v re n t to u te  la su rface  ju sq u 'à  l 'o m b ilic , â 

I excep tion  de la base des spéc im ens a d u lte s  où ils  on t peu t-ê tre  d ispa ru  par usure  Ces é lém en ts  appa­

ra issent donc com m e très ca ra c té ris tiq u e s  de ce tte  espèce car i l  ne sem ble  pas qu 'une  o rnem en ta tion  

aussi accusée a it é té observée chez les d iverses fo rm es rapportées au genre Tectonatica et. en p a rticu ­

lie r. chez T. Iindatrömi (K O EN EN ) (1885, p. 49. p i. II. f ig . 17 a - b) à sp ire  haute et étagée

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - C a lca ire  de M ons M ons ; sondage 11 - 11,40 ; 

1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ; 12 ,5 0 - 12,57 ; 1 4 .1 0 -1 4 .3 0  ;1 4 .8 0 -1 5  ; 1 6 ,1 0 -1 6 .5 0 .

S upe r-fam ille  des TONN ACEA

F a m ille  des CYM ATIIDAE

G enre C haron ia  G ISTEL. 1848

S ous-genre  S aasio  B E LL A R 0 1 ,1872

Charonia (Sassia) curtula (BR IART et CORNET)

(PI. V III, f ig . 16-18)

1871 Triton curtuium  BRIART et CORNET. I, p  7. p i. I. f ig  4 a-c

1880 Triton curtuium  BRIART et CORNET. III, p 6. p i X III. f ig  7 a - c
1928 f  u fr ifo m u m  (Sassia) c u rfu /u m lB R lA R T  et CO RNET). V INCENT, p 556

MATERIEL ETUDtE - C o li BRIART H o lo type  et 2 paratypus Sondage l e *
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Dim ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 7,5 5,5 3,7 5 65°
Paratype (p i. XIII, f ig . 7) (7) 5 3,5 4,2 60°

DESCRIPTION - C oqu ille  de pe tite  ta ille , trapue, form ée de 3 tours . Le prem ier assez haut et p lan, est o r­

né de cos tu les  ax ia les f ines  et serrées. Puis, à la su ite  d 'une  co s tu le  variqueuse, la scu lp tu re  de la co­

qu ille  apparaît avec des côtes axia les plus épa isses, arquées dans la partie  adapica le, vertica les et sa il­

lantes dans la région abapicale où ex is te  un pe tit  ang le  caréné. Ces cô tes  so n t traversées par des f ile ts  
spiraux f ins , p lus  proches en avant de la carène. Sutures enfoncées et ob liques . A ce stade le to u re s t  

convexe, sa hau teur a d im inué  par rapport à sa largeur et il porte  une g rosse  varice. Dans les tou rs  s u i­

vants, l’épau lem ent antérieur s ’accentue légèrem ent, le nom bre des f i le ts  s ’accro ît, dess inant un réseau 

rectangula ire . Les su tures son t ondu leuses. Des cô tes  verruqueuses appara issent sur le dern ie r tour, l’u­
ne à l ’ap lom b  de la co lum e lle , l ’autre en bordure  du labre ; l ’o rnem en ta tion  sp ira le  s ’y pou rsu it ju s q u ’au 

haut du canal a lo rs  que les cos tu les  s 'a tténuent à la périphérie  de la base qu i est réguliè rem ent convexe.

Ouverture ovalaire, contractée  à l'avant, rétrécie à l ’arrière, te rm inée par un s inus  pro fond et assez 

large échancrant le bord et se déversant vers l’extérieur. C o lum e lle  to rdue , portant sur le bord in terne 2 

p lis  f in s . Région parié ta le déclive, couverte  par une ca llos ité  épaisse dans l’angle postérieur, très m ince 

sur la base, s 'e ff i la n t su r le canal. Labre régu liè rem ent arqué, épa iss i par une varice externe et portan t, à 
l’ in té r ieur, 3 ou 4 den ts  su ivant la ta il le .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Malgré son état souvent assez frus te , ce tte  petite  espèce est a isém ent 
id e n tif ia b le  é tan t donné  l ’aspect m ass if, bou rso u flé  et angu leux de sa coqu il le , la  g rosseur et le nombre 
de ses cô tes axia les.

REPARTITIONSTRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de Mons : pu its  G o ff in t  e t Coppée ; son­
dage 1 5 ,30 -15 ,80 . Calcaires m on tiens  b lancs du pu its  n° 2 à Eysden.

S uper-fam ille  des BUCCINACEA 

F a m il le d e s  BUCCINIDAE 

Genre K e lle tia  BAVLE, 1884 

Sous-genre Penion P. FISCHER, 1884 

Kelle tia  (Penion ) m o n t is  (BRIART et CORNET)

(PI.VIII, Hg. 4-6)
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1871. Fusus m o n t is  BRIART et CORNET, I, p. 20, pi. II, f ig . 4 a - c 

1901. Sphonal ia  m o n t is  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N . t. 4, p. 109. 

1946. Verconella m o n t is  (BRIART et CORNET), C H A V A N , p. 206.

MATERIEL ETUDIE - C o li.  BRIART : H o lo type  et 45 paratypes environ, sondage : 25 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Api

H o lo type 16,3 10,5 7 7,2 50°

Paratype 16,1 11 8 7.5 58°

Ex. sondage 14,30 -14 ,45 11 7,5 5,2 5 40°

DESCRIPTION - C o q u il le  fu s ifo rm e , de ta i l le  m oyenne. Spire  a iguë, a llongée, form ée de 5 à 6 tours  co n ­

vexes, p lus larges que  hauts, à su tures enfoncées, rec til ignes  à l ’o r ig ine , ondu lées au stade juvén ile . A la 

su ite  de 2 g ros  tou rs  em bryonna ires  lisses, le prem ier to u r o rné  porte  environ 10 cô tes  ax ia les renflées, 

coupées par 4 à 5 co rdons sp iraux c o n t in u s , égaux, sa illan ts  en pa rticu lie r à la traversée des cô tes , les 

deux co rdons  pos té rieu rs  fes tonnés , les tro is  autres horizontaux. Une zone lisse ex is te  a lo rs  en bordure 

des su tu res  antérieure  et postérieure. Puis appara issen t un pe tit  bourre let su tura i adap ica l e t un s ix ièm e 

cordon , p lus  f in ,  en arrière des 5 précédents.

Au dern ier tou r, il y a 8 à 10 cô tes  et 6 co rdons  sp iraux nettem ent séparés et sa illan ts . La périphérie  

de la base est sou lignée  par le cordon  le p lus  antérieur, parfo is  v is ib le  sur la sp ire où il est la issé à dé­

couvert en avant des  tours . Une zone lisse  et large le sépare des 5 à 6 co rdons  ornan t la base. Au-delà, 

sur le cou , so n t encore  que lques co rdonne ts  jo in t i fs ,  de p lus  en p lus  proches vers l'avant.

Le nom bre  de co rdons augm ente  avec la c ro issance  par appa rit ion  de nouveaux co rdonne ts  dans la 

rég ion postérieure. Un f i le t  f in  peut m êm e apparaître dans les in terva lles de même qu 'un ou p lus ieurs  f i ­

lets peuvent ex is te r dans la bande lisse  et entre  les co rdons  co ncen tr iques  de la base. Des stries de 

c ro issance  nom breuses et f ines  rendent ces é lém ents  sp iraux f inem en t granuleux

L 'ouvertu re  est ovalaire dans la partie  postérieure , ré trécie  fo rtem en t à l’avant où e lle  se term ine par 

un canal assez long, large, p ro fond , to rdu  vers l'extérieur, puis redressé vertica lem ent. La co lum e lle  

creusée à l'a rriè re  se trouve courbée à l'avant à la naissance du canal. Son revêtement est très m ince  et 
b ien app liqué . D 'après le tracé des s tr ie s  d ’accro issem ent, le labre é ta it  à peine convexe vers l'avant A 
l ' in té r ieu r, on y d is t in g u e  de f in s  p lis  sp iraux parallè les v is ib les  éga lem ent dans les dern iers  tou rs  de s p i­

re.

ATTRIBUTION GENERIQUE - C lassée par M. COSSM ANN dans le genre Siphonalia ,  ce tte  espèce appar­

tien t p lu tô t au genre Verconella  IREDALE a insi que l'a ind iqué  A. CH AVAN . Cependant, selon W WENZ 

(1938, II, p 1167), Penion a p r io r ité  sur Verconella  et A u s tro s ip h o  CO SSM ANN cons idé rés  com m e syno­

nym es et co m m e  sous-genres de Kelletia.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - J ’ai déjà ind iqué  (1962, p. 219, pi. X, f ig . 12 -1 5 )  les d iffé rences qu i sé­

parent l ’espèce du Thanétien des Petites Pyrénées, S trep toche tus  ? p lanens is  VILLATTE, de F. mont is  
don t RUTOT ( in  DE GROSSOUVRE, 1897, p. 66) l ’avait rapprochée. Les p rinc ipa les  rés ident dans l’o rne­

m enta tion  de la c o q u il le  a ins i que dans les d im ens ions  du canal, p lus long et p lus é tro it  chez le foss ile  

pyrénéen. A  s igna le r auss i, chez ce dernier, un bourre let basai net, séparé du bord du canal par une fine 
rainure, critères qu i me condu isen t à le classer, à cô té  de l ’espèce belge, dans le genre Kelletia.

Une espèce a ff ine  de K. m on t is ,  Verconella bella  (CONRAD) et sa var. leai PALMER (1937, p. 320, pi. 

45, f ig .  6 - 7, 11 -1 2 ,  15 -1 6 ,  pi. 85 f ig .  11), ex is te  dans le C la ib o rn ie n  de l’A labam a. Mais e l le a  une orne­

m en ta tion  sp ira le  plus dense avec des f i le ts  serrés, presque c o n jo in ts ,  et, à l ’opposé, un nombre plus 
fa ib le  de cô tes  axia les.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de M ons : p u its  G o ff in t  e t Coppée ; son- 

dage 11 -1 1 ,4 0  ; 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ¡1 2 ,5 0 -1 2 ,5 7  ;1 3 ,9 0 à 1 4 ,9 5  ¡1 4 ,8 0 -1 5  ¡1 5 ,3 0 -1 5 ,8 0  ¡1 6 ,1 0 -1 6 ,5 0 .

Genre C om ine lla  J.E . GRAY, 1850 

Sous-genre C om ine lla

Com ine l la  m on tens is  (BRIART et CORNET)

(PI. VIII, f ig .  7-12)

1871. B ucc inum  m ón tense  BRIART et CORNET, I, p. 30, pi. Il, f ig .  9.

1871. Fusus varians BRIART et Cornet, I, p. 21, pi. I, f ig . 12 - 13 a - c.
1889. Com ine l la  m on tens is  (BR IART et CORNET, CO SSM ANN, fase. IV, p. 138.

1901. C om ine l la  m o n te n s is  (BR IART et CORNET), CO SSM ANN, t. IV, p. 150.

MATERIEL E T U D IE -C o ll.  BRIART : 100 ex. env iron , juvén iles  et adu ltes , de B. móntense  parm i lesquels 

l 'ho lo typ e  n ’a pas été iden tif ié  avec ce rt itud e  ; 8 ex. de F. varians don t les spéc im ens figurés. Sondage : 
8 ex. adu ltes  et 7 juvéniles.

D im ensions

H Hdt Ho D Aap

Paratypes (12,6) 8,2 5,8 5,5

oo

12,8 7,8 5,1 4,9 40°

11.4 6.9 4,5 4.8 50°
Ex. sondage (15,30 -15 ,80) 9,4 6 4,2 4

OOco

s 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0 ) 7,6 5,2 3,5 3,6 40°
F. varians ( f ig . 13) 4,2 3 2,2 2,2 45°
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DESCRIPTION - C oqu ille  de ta il le  assez pe tite , con ique , p lus ou m o in s  renflée ; sp ire  a iguë, fo rm ée de 5 

tours  de hau teur variable, les p rem iers  p lans, l isses, légèrem ent é tagés, aux su tu res  ra inurées et légère­

ment o b liq ue s . L 'o rn e m e n ta tio n  apparaît en général à partir du qua tr ièm e to u r  et se com pose  de deux ou 

tro is  co rdons s itués  sur la partie  posté rieure  du tou r, l ’un su tu ra i, les autres légèrem ent en avant, séparés 

par des s il lo n s  p ro fonds . Ces co rdons  son t crénelés par 14 à 16 cô tes  axia les, fa ib lem en t arquées et s 'é ­

tendant d 'un  bord à l 'au tre  du tou r. Les su tu res  sont a lo rs  fa ib lem en t ondu lées. Les parties, m oyenne et 

antérieure, du to u r  peuvent s o it  rester lisses  s o it  porter des co rdons  jo in t i fs ,  très  obso lè tes , peu v is ib les 

si ce n’est à leur in te rsec tion  avec les côtes.

D'une hau teur supérieure  à ce lle  de la sp ire , le dern ie r to u r,  p lan à l'arrière où il est orné, com m e le 

reste de la  c o q u il le ,  de co rd o n s  p lus  ou m o in s  sa il lan ts  et de cô tes  f lexueuses à leur te rm ina ison  abapi- 

cale, s 'a rrond it à la périphérie  de la base. C e lle -c i ne porte que des co rdons  concen tr iques  subégaux, su- 

béq u id is ta n ts , f inem en t crénelés par des s tr ies  d 'accro issem ent et se poursu ivan t ju s q u ’au bourre let ba­

sai.

Ouverture ovale, ré trécie  aux deux ex trém ités . Le pér is tom e se te rm ine  en avant par un canal court, 

large et assez p ro fondém en t échancré, et présente, en arrière, une légère g o u tt iè re  versante. Bourrelet 

basai peu renflé , exté rieurem ent l im ité  par une arrête peu prononcée, séparé par une très légère dépres­

s ion  ra inurée de la co lu m e lle  qu i est s inueuse, c ’est-à-d ire creusée à sa base, vertica le  dans sa partie  mé­

diane, to rdue  vers l’ex té rieu r dans sa partie  d is ta le . C a llo s ité  parié ta le m ince  et b ien app liquée , se pour­

su ivant dans un revêtement co lu m e lla ire  p lus  large, épa iss i au niveau du bourre le t basai, s ’e ff i lan t ensu i­
te  ju s q u ’à l’e x trém ité  du canal. Labre m ince , légèrem ent ondu leux , portan t à l’ in té r ieu r de longues et f i ­

nes crénelures.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - S ous le nom  de Fusus varians, A. BRIART et F .L . CORNET (p. 21, pi. I, 

f ig . 12 -1 3 )  on t f igu ré  et décr it  des spéc im ens im m atu res , ornés ou lisses, de C. m ontens is .  J ’ai pu véri­

f ie r, sur ceux-c i, l ’ex is tence  d ’un bourre le t basai, encore  peu renflé , d 'une échancrure  et de la to rs ion  co­

lum ella ire . Le spéc im en co rrespondan t à la f igu re  12 a une o rnem en ta tion  iden tique  à ce lle  de C. m on­

tensis.  Les auteurs on t, sem b le -t- i l,  été in d u its  en erreur par la fo rm e  du dern ier to u r qui est subanguleux 

à la périphérie  de la base. M ais  cet épau lem nt d ispara ît peu à peu avec la c ro issance  et le  p ro fi l tend à de­
venir convexe (p i. VIII, f ig .  11)

A ins i que  le fa it  rem arquer M. CO SSM ANN, C. m on tens is  d if fè re  de C. b ico rona ta  (MELLEVILLE) = 
B ucc inum  quaes itum  DESHAYES) (COSSM ANN et PISSARO, 1911, pi. XXXVII, f ig .  1 7 8 -7 )  du Thanétien 

de C hà lons-sur-VesIe , par ses cô tes  p lus  écartées, p lus  régulières, p lus  s inueuses à la  périphérie  du der­

nier tou r, son ouverture  m o ins  d ila tée  et m o in s  p ro fondém ent échancrée. A no te r auss i chez ce tte  dern iè ­

re, un ang le  bien m arqué à la  jo n c t io n  du bord co lum e lla ire  et du bord ob lique , sa illan t et excavé du ca­
nal, un bourre le t basai très a tténué  et une arrête bien sou lignée , a lo rs  que c ’est l ’inverse su r l'espèce bel­
ge.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : Pu its  G o ff in t  et Coppée ; son- 

dage 11 -1 1 ,4 0  ; 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ;1 3 ,9 0 à 1 4 ,3 0  ; 1 4 ,8 0 -1 5  ; 1 5 ,3 0 à 16,50.
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S uper-fam iile  des VOLUTACEA 

Fam ille  des OLIVIDAE 

S o u s -fa m il le  des P S E U D O L IV IA E  

Genre Pseudoliva SW AINSO N , 1840 

Sous-genre Pseudoliva 

Pseudoliva  (Pseudol iva ) robusta  BRIART et CORNET.

(PI. IX, f ig .  11-13).

1871. Pseudoliva robusta  BRIART et CORNET, I, 32, pi. III, f ig . 1 a - b .

1871. Pseudoliva cana l icu la ta  BRIART et CORNET, I, p. 33, pi. III, f ig . 4 a  - c, non P cana l icu la ta  1880. 
1912Ö. Pseudoliva robus ta  BRIART et CORNET, DOLLFUS, p. 666.

1928 Pseudoliva robusta  BRIART et CORN ET, V INCENT, p. 556.

1949. Pseudoliva robusta  BRIART et CORNET, CH AVAN , p. 494.

1963. Pseudoliva et. robus ta  BRIART et CORNET, KRACH, p. 119, pl. XII, f ig . 6.

1972. Pseudoliva robus ta  BRIART et CORNET, G ORBACH, p. 105, pi. XVI, f ig .  5.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : H o lo type  et 14 paratypes don t 8 adu ltes  et 6 juvén iles . Sondage : 1 
ex. juvén ile . C o ll.  DESHAYES : 3 e x .

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type (44,5) 37,1 29,5 30 80°
Paratype 56 48 42,1 38 ^4 O

o

26,3 23 19,9 17 70°
7,7 6,5 5,2 4,7 60°

DESCRIPTION - C oqu ille  massive, large, a tte ignan t une grande ta il le  ; sp ire  évasée, étagée, courte, 
com prenan t 4 à 5 tou rs . A l 'o r ig ine  son t deux g ros  tou rs  em bryonna ires lisses auxque ls  succèdent 2 

tours  p lans ou légèrem ent convexes, aux su tu res  ra inurées, ornés de cos tu les  f ines , serrées à l ’o rig ine, 
s ’écartant e nsu ite  et de f in s  f i le ts  sp iraux. Dans les tou rs  su ivan ts , ces cos tu les , au nom bre de 12 à 14 

deviennent sa il lan tes , subép ineuses en arrière où apparaît une rampe cana licu lée  qui devient très im po r­

tante  sur les spéc im ens de grande ta il le . Sur le dern ie r tou r, convexe, la rgem ent développé, les cô tes , in ­
curvées, vont en s ’a tténuan t de la rampe au s il lo n  ca racté ris tique  du genre ; e lles son t noueuses en bor­

dure de ce tte  dernière sur les in d iv idus  géron tiques. Les f i le ts  sp iraux q u i couvrent to u te  la  surface du 
to u r en général, son t p lus  larges en avant du s i l lo n . Ce dern ier est très ne ttem ent m arqué, pro fond et 
abou tit  à une petite  dent v is ib le  à l ’ in té r ieur du labre.
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Ouverture ovale, a llongée , rétrécie  en avant où e lle  se te rm ine  par une s inus  é tro it et p ro fond  don t 

les acc ro isse m e n ts  c o n s t itu e n t un bourre let arqué, plan en surface, subcaréné en bordure  : gou ttiè re  
versante dans l'ang le  pos té r ieu r. Bord  in te rne  largem ent incurvé, revêtu d 'une  ca llos ité  étalée sur la base, 

séparée du bourre le t s inusa ire  par une é tro ite  fente  o m b ilica le . Labre m ince , convexe, d i la té  vers l'avant. 

S tries de c ro issance  b ien déve loppées, dess inan t un V aigu au niveau du s in u s , fa ib lem en t convexes en 

avant de ce dern ie r et s inueuses en arrière.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Parmi les exem pla ires rapprochés de P. robusta  par W. KRACH (1963, 

pi. XII, f ig . 4 - 6) seul le spéc im en co rrespondan t à la f igu re  6 présente une certa ine ana log ie  avec cette  

espèce ; les autres son t p lus  vo is in s  de P. p r im a  DEFRANCE, tou t co m m e  les exem pla ires représentés 

par L.P. G O RBACH(1972, p i. XVI, f ig .  3 -  4). A in s i que je  l’ai ind iqué  (1970, p. 25), P. robus ta  se d is t in gu e  

de P. p r im a  par sa sp ire  p lus  cou rte  et m o ins  étagée, son dern ie r to u r p lus  vo lum ineux , son ouverture 

p lus  large, et son o rnem en ta tion  de g rosses  cô tes  in in te rrom pues.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : p u its  G o ff in t  e t Coppée ; son­

dage 14,80 - 15. Ca lca ires m o n tio n s  du pu its  n° 2 à Eysden. Calca ires zoogènes («p iso lith iques») de V i­

gny  (Val d ’O ise). «Babica clays» à Bab ica dans les Carpathes po lona ises ?

Pseudoliva curv icosta ta  BRIART et CORNET

(PI. IX, f ig .  16-17, 21)

1871. Pseudol iva  curv icos ta ta  BRIART et CORNET, I, p. 34, pi. III, f ig . 2 a - c .

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : 9 paratypes, l 'ho lo typ e  n 'ayant pas été retrouvé. Sondage : 1 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

Paratype 7.2 5,9 4,5 4 60°

6,1 5 4 3.5 60°

5,6 4,6 3,5 3.5 o> o o

DESCRIPTION - C oqu ille  de pe tite  ta ille , fuso ïde, à sp ire  assez longue, subétagée, form ée de 4 tours 

d o n t 2 to u rs  em bryonna ires  g lobu leux  et lisses et 2 tou rs  ornés de 14 à 15 co s tu le s  axiales, m inces, sa il­
lantes, rapprochées et fo rtem en t in f léch ies  vers l'avant non  lo in  du bord adapica l. su tures ra inurées et 

ob liques . Dernier to u r grand, p lus ou m o ins renflé , d iv isé  en deux par une bandelette  plane correspon­

dant aux acc ro issem en ts  du s in u s  sp ira l, ici très a tténué. En arrière, sur la partie  convexe, sont des cos­
tu les  ax ia les, sa il lan tes  à la su tu re , mais s 'a tténuant rap idem ent au-delà a lo rs  que  la partie  abapicale dé­

c live  est p resqu 'en tlô rem ent couverte  par des co rdonne ts  spiraux.

Ouverture large, ovale, légèrem ent cana llcu lée  à l'arrière, fa ib lem ent rétrécie  à l'avant où elle se ter­

m ine  par une échancrure  large m ais  très p ro fonde . Bord Interne régu liè rem ent arqué à l'arrière, coudé 

vers l 'ex térieur en avant. Bourre le t basai subvertica l, très a tténué, en partie  recouvert par un revêtement 
co lum e lla ire  très large, m ince , très ne ttem ent l im ité  et légèrem ent dép rim é  au niveau o m b ilica l.  Labre ré­

gu liè rem ent et fa ib lem en t arqué, à co n to u r un peu s inueux à la hauteur de la bande le tte  spira le, subrecti- 
l lgne  en arriére.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - P. curv icos ta ta  présente que lques ana log ies avec Pseudoliva ludovicae  

BRIART et CORNET (1871, p. 35, pi. III, f ig . 6 a - c ) ,  autre espèce du Ca lca ire  de M ons. On peut les d is t in ­

guer grâce à l ’aspect de leu r sp ire , subétagée chez le première, que lque  peu sca la rifo rm e  chez la seconde 

où ex is te  une é tro ite  rampé postérieure , la fo rm e  de leurs cos tu les  ax ia les  ne ttem ent in f lé ch ies  et épa is­

sies à l'arrière chez P. curv icostata ,  vertica les et a tténuées chez P. ludovicae.  A  noter en fin , chez cette  
dernière, l ’absence d ’o rnem en ta tion  lon g itu d in a le .

Les in d iv idus  juvén iles  de P. robus ta  BRIART et CORNET c i-dessus décr its , s ’é lo ignen t de P. curv i­

cos ta ta  par leur sp ire  p lus évasée, p lus cou rte , à cô tes ax ia les vertica les, p lus  g rosses et p lus espacées. 

Q uant à P. e l isae  BRIART et CORNET (1871, p. 36, pi. III, f ig .  5 a - c), sa c o q u i l le e s t  beaucoup p lus ren­

flée que ce lle  de P. curv icostata ,  sa sp ire  bien p lus cou rte  et b ien p lus large, ses cô tes  beaucoup plus 

grosses et p lus courtes.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : p u its  G o ff in t  ; sondage 11,40.

Pseudol iva  e l isae  BRIART et CORNET

(PI. IX, f ig .  18,22-23)

1871. Pseudoliva e l isae  BRIART et CORNET, I, p. 36, pi. III, f ig .5  a - c.

1901. Pseudoliva e l isae  BRIART et CORNET, C O SSM AN N , t .  IV, p. 192.
1963. Pseudoliva e l is a e ?  BR IART et CORNET, KRACH, p. 120, pi. XXIV, f ig .  8.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : HOLOTYPE ET 9 paratypes. Sondage : 1 ex. juvén ile . C o ll.  DES­
HAYES : 2 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

Holo type 11,4 10,2 9.2 7,8 CD O o

Paratype 13 11,4 9,4 8 85°

10,9 9,4 8,1 6,9

oOco

6,1 5 ,2 4,4 4 co o o

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le , losang ique  et donc  renflée à m i-hau teu r et a tténuée aux deux 

pô les. Spire a iguë, très cou rte , com posée  d ’un to u r  em bryonna ire  g lobu leux  et l isse  su iv i de 2 à 3 tours 

fa ib lem en t inc linés , ornés de cô tes  ax ia les  f ines  et serrées à l ’o r ig ine , fo rtes , f lexueuses, espacées et ir­

régu liè rem ent réparties par la  su ite . Leur nom bre , qu i varie de 11 à 15 sur les prem iers  tou rs , d im in u e  au 
fur et à m esure de la c ro issance . Sutu res linéa ires et enfoncées.

Dernier to u r  ventru po rtan t des cô tes  encore assez longues et f ines  sur la face apertura le , m a is  deve­
nant épa isses, courtes , gon flées  en leur m il ie u , ob liques  sur la faceabapertu ra le . Un ruban plan marque 

l’em p lacem ent du s il lo n  sp ira l aux accro issem ents  très nets. Ouverture a llongée , évasée au m il ie u , rétré­

cie  vers l'avant où l ’échancrure est p lu tô t é tro ite  et assez p ro fonde . Bord in terne fo rtem en t creusé dans 
sa m o it ié  adap ica le , légèrem ent to rdu  vers l ’extérieur au som m et. Bourre let basai subvertica l, peu appa­

rent, en partie  recouvert par le bord co lum e lla ire  large, m ince  et b ien dé lim ité . Labre endom m agé sur 
tous  les spéc im ens exam inés. S tries de c ro issance  fo rtem en t s inueuses entre le  bourre let et le ruban 
sp ira l, convexes à la traversée de ce dernier, subvertica les en arrière.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - P. elisae  peut être fac ilem ent d is t in gu é e  des espèces décr ites  c i-dessus 

par sa fo rm e  losang ique , sa sp ire  très courte  et très large, l ’é vo lu tion  de ses côtes axia les. Elle se d if fé ­
rencie de Pseudoliva grossecosta ta  BRIART et CORNET (1871, p. 31, pi. III, f ig .  3 a - c ) ,  d o n t la c o q u il le  a 

le même aspect, grâce aux to u rs  étagés et ornés de sa spire ; ce lle -c i est en e ffe t, à tou rs  déclives, recou­
vrants et l isses  chez ce tte  autre  espèce du M on tien  belge.

Par leur fo rm e  rhom bo ida le , les exem p la ires  f igurés  par W KRACH (1963. pi. XXIV, f ig  8) rappellent 

P elisae  ; m a is  leu r o rnem en ta tion  n 'est pas assez nette  pour que l’on pu isse  co n f irm e r leur iden tité  avec 

ce tte  espèce.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  ; sondage 12.10 - 

12 . 20 .

Pseudoliva grossecosta ta  BRIART et CORNET

(PI. IX, f ig . 15.19-20)

1871 Pseudol iva  grossecosta ta  BRIART et CORNET. I, p 37, pi. III, f ig .  3 a - c.

1871. Pseudol iva  e longata  BR IART et CORNET, I. p. 38, pi. III. f ig . 7 a - c .

1901. Pseudol iva  e longata  BRIART et CORNET. CO SSM ANN, t. IV, p 192.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type  et 8 paratypes de P grossecostata .  3 paratypes de P e lon­

gata. l 'ho lo typ e  n 'ayant pas été retrouvé. Sondage : 3 ex. Co ll. DESHAYES : 1 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 11.2 9.8 8.5 7,3 85°
Paratype 8 6 5.6 5 80°

7.2 6 5.4 4.3

Paratype P elongata 8.4 6.7 6 4.5 60°

7 6 5 4.3 70°

Ex. sondage (14,30 -14 ,45) 4.5 3,8 3.4 2.5 80°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le ,  à test épais, de fo rm e  ovo ide  chez le  jeune, losang ique  chez l'a ­

du lte . Spire con ique , évasée, courte , fo rm ée de 2 à3 tours  déclives, p lans, recouvrants, lisses, à sutures 

très supe rf ic ie lles . Dernier to u r ventru portan t sur la partie  la p lus  renflée 8 ren flem en ts  nodu leux. a llon ­
gés, p incés, ob liques , s 'arrêtant con tre  la bande le tte  du s i l lo n  sp ira l. Cette  dernière est fa ib lem ent m ar­

quée par une légère convexité  des stries de c ro issance  Ouverture a llongée, é larg ie à m i-hauteur, rétrécie 

aux deux ex trém ités  S inus antérieur é tro it mais assez p ro fond  ; bourrelet basai à peine m arqué Bord in ­

terne très in c lin é  en arrière, fa ib lem ent creusé en son m il ie u , légèrement to rdu à son som m et Revête­

m ent co lum e lla ire  large, très m ince  et b ien app liqué . Labre endom m agé  sur les spécim ens exam inés 
S tries de c ro issance  à peine incurvées à la traversée du ruban sp ira l, fa ib lem ent s inueuses en arriére
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - Il faut ra ttacher à p. grossecos ta ta  s u r to u t caractérisée p a rse s  prem iers 

tours  p lans, déclives et lisses, P. e longata  d o n t la seule d iffé rence  est d ’être m o in s  renflée au dern ier 

tour et de paraître donc  p lus a llongée.

Ont été cons idérés co m m e  des in d iv idus  juvén iles  de P. g rossecos ta ta  deux spéc im ens du sondage, 

fo rm és de 2 à 3 tou rs  p lans, inc linés , recouvrants, lisses ou o rnés de f in s  p l is  ax iaux su r l ’avant dernier 

tour. En e ffe t, dans un stade  u lté r ieur, on v o it  apparaître  sur la face abapertura le  du dern ie r to u r  les pre­

miers ren flem en ts  axiaux observés chez l ’adu lte .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Ca lca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  ; sondage 14,30 -

14,45 ; 1 5 ,8 0 -1 6 ,1 0 .

Pseudoliva tenu icos ta ta  BRIART et CORNET

(PI. IX, f ig . 9-10)

1871. Pseudoliva tenu icos ta ta  BRIART et CORNET, I, p. 39, p i. III, f ig .  9 a - c.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type . Sondage : 1 ex. C o ll.  G éol. T ou louse  : 1 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 13,4 11,8 9,5 8.3 75°

Ex. sondage (12.20 -12,45) 6.8 5,8 4,6 3.6 65°

DESCRIPTION - C oqu ille  de ta il le  m oyenne, ovoïde, é légante. Spire  cou rte  fo rm ée de 4 tou rs  plans ou lé­

gèrement convexes. A la su ite  d ’un to u r em bryonna ire  lisse , v iennent 2 to u rs  o rnés de p lis  ax iaux fins , 

serrés, un peu irrégu lie rs , in f lé ch is  vers l ’avant le long  de la su ture  posté rieure . A van t-de rn ie r to u r plus 
développé et p lus convexe que les précédents, bordé à l'arrière par un pe tit  bou rre le t fo rm é  par les plis 
axiaux arqués ta ng en tie llem en t vers l ’avant. Dernier to u r très régu liè rem ent renflé , orné f inem en t com m e 

la spire, d iv isé  en deux par un ruban sp ira l co rrespondan t aux accro issem ents  d ’un s il lo n  en V ouvert et 
peu p ro fond . Ouverture a llongée, ovala ire, é tro ite  en arrière, un peu m o in s  a tténuée en avant où l’échan- 

crure est large et peu pro fonde. Bord in terne long et fo rtem en t déc live  en arrière, fa ib lem en t creusé au n i­

veau de la m i-hau teur, légèrem ent coudé vers l ’ex térieur à son ex trém ité . Bourre le t basai très peu pro­

noncé. Revêtement co lum e lla ire  large, m ince  et b ien c irco n sc r it .  Labre régu liè rem ent arqué, p roém inent 
vers l’avant au niveau de la bande le tte  s inusa ire .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Le spéc im en du sondage, usé et de pe tite  ta il le , rapporté  à P. tenu icos­

tata  est p lus  a llongé  que la fo rm e type et la convexité  des acc ro issem en ts  du s i l lo n  sp ira l est très fa ib le, 

ce qui le rapproche de l'exem pla ire  de Pseudoliva dub ia  BRIART et CORNET représenté p lanche III, f igure  

8 a - c. C e lu i-c i correspond à une fo rm e  im m atu re  qui n ’a pas été retrouvée dans  la C o lle c t io n  BRIART où 

aucune autre  c o q u il le  ne peut lu i être rapportée avec ce rtitude . Il n 'est donc  pas poss ib le  de déterm iner 
s il s ’ag it d ’un stade juvén ile  de P. tenu icos ta ta  à s inus  encore peu développé ou bien d ’une espèce d is ­
tinc te .
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  ; sondage 12,30 - 

12,45.

F am ille  des CANCELLARIIDAE 

Genre Uxia  JOUSSEAUME, 1887 

Uxia m o u r lo n i  (BRIART et CORNET)

(PI. VIII, f ig .  22-23)

1881. Cancellaria M o u r lo n i  BRIART et CORNET, III, p. 12, pi. XIV, f ig .  3 a -c.

1881. Cancellaria Mala ise i  BRIART et CORNET, III, p. 15, pi. XIV, f ig . 2 a - c.
1899. Uxia M o u r lo n i  (BRIART et CORNET), CO SSM ANN, t. III, p. 38.

1899. Uxia M a la ise i  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N , t. III, p. 38.

MATERIEL E T U D IE -C o l l .  BRIART : H o lo types  de C. m o u r lo n i  et C. mala ise i  et 3 paratypes. Sondage :1 

e x .

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type  C. m ou r lo n i 8,8 6,2 4,7 4,5 40°

H o lo type  C. mala ise i 6,1 4,5 2,7 3,2 40°

Ex. sondage (15 ,30 -15 ,80 ) 7,4 5,15 3,65 4,65
______

40°

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le , ovoïde, renflée, à sp ire  cono ide  form ée de 4 à 5 tou rs  convexes, 

assez élevés, angu leux, à su tu res  p ro fondes  et ondu lées. A la su ite  d ’un à deux tou rs  em bryonna ires, lis­
ses et g lo bu le u x , le su ivant est o rné  de 11 g rosses cô tes  ax ia les ob liques s 'é tendant d ’un bord à l ’autre 

du tour. Presque s im u lta n ém en t appara issent 2 co rdons sp iraux m édians, noduleux à l’ in te rsec tion  avec 
les cô tes , con fé ran t au to u r un aspect angu leux accentué par la déc liv ité  de ses parties ab et adapicales. 
Dès le second to u r  pos tem bryonna ire , un tro is iè m e  cordon  se développe entre  les p r im it i fs ,  pu is  ces é lé­

m ents s ’écarten t, les s il lo n s  les séparent deviennent p lus larges q u ’eux et de nouveaux co rdons se fo r ­
m ent en avant, su r la partie  antérieure et bosselée par les côtes. Sur le dernier tou r, grand et ventru, la 
scu lp tu re  es t fo rm ée  de g rosses côtes irrégu liè res se pro longeant jusque  sur le cou ; à leur traversée le 

cordonnet posté rieu r p r im it i f  fo rm e  des fes tons  sa illan ts  sur les exem pla ires bien conservés. Les cor­
dons abap icaux encore b ien marqués sur C. mala ise i  le sont un peu m o ins sur le spéc im en du sondage et 
ne le son t pas du to u t  su r l’ho lo typ e  de C. m ourlon i .  Ouverture é tro ite , ovale et d ro ite  dans sa m o it ié  pos­
térieure, s ’in f lé ch issa n t vers l ’axe de la co q u il le  dans sa m o it ié  antérieure  pour se te rm ine r en po in te  près 
du cana l. Ce dern ier est cou rt, assez large, déjeté et fa ib lem ent échancré. Labre coudé à angle presque 
d ro it à l ’avant, variqueux à l’extérieur, fo rtem en t épa iss i à l ’ in té r ieur où il porte de 8 à 10 crénelures répar­
ties d ’une e x trém ité  à l ’au tre  et de p lus en p lus  proches et petites vers l ’avant. C o lum e lle  épaisse, ca lleu­

se, p résentant 2 fo r ts  p lis  à l’arrière et un p li p lus f in  à l’avant en bordure du canal. Région pariétale déc li­
ve, creusée entre le  p li co lum e lla ire  adapica l et le p li pariétal s itué  dans l ’ang le  postérieur du péris tom e 

où il borde une gou tt iè re  large et pro fonde. Revêtement parié to -co lum e lla ire  large, épa is , s 'é ta lant sur la 
base à laquelle  il adhère, légèrem ent détaché en bordure de la co lum e lle . A ccro issem ents  de l’échancrure 

fo rm ant un bourre let court et massif.
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RAPPORTS ET DIFFERENCES - U. m o u r lo n i  se d is t in g u e  des autres espèces du Ca lca ire  de Mons appar­

tenant au même genre par la fo rm e  et l’é tro ltesse  de son ouverture, la  courbure  réguliè re  de son  labre au 
rebord in terne large, à peine déclive  et crénelé su r to u te  sa hauteur, le déve loppem ent du ren flem ent co- 

lum elia ire .

L’exem pla ire  f igu ré  par D.E. M AKAR EN KO  (1970 a, p. 27, f ig .  16) sous  le nom  de C. m o u r lo n i  se d i f ­

férencie de ce dern ie r par ses tou rs  non étagés, ses co rdons  sp iraux p lus  espacés, l ’absence de grosses 

côtes axiales.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de M ons : pu its  Coppée ; sondage 15,30- 

15,80.

S uper-fam ille  des CONACEA

F am ille  des TURRIDAE

S ou s-fa m il le  des CLAVATULINAE

Genre T u rr icu la  SCHUM AC HER, 1817

Sous-genre S urcu la  H. et A. ADAM S, 1853

Turricula (Surcula) hannon ica  BRIART et CORNET)

(PI. VIII, f ig . 13-15)

1871. P leurotoma hannon ica  BRIART et CORNET, I, p. 52, pi. IV, f ig .  7.

1896. Eop leuro tom a ? h a n n o n ic a (  BRIART et CORNET) C O SSM AN N , t. 2, p . 81.
1928. Surcu la  hannon ica  ?(BRIART et CORNET), V INCENT, p. 556.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BR IART : ho lo typ e  et 6 paratypes don t 2 fragm enta ires. Sondage : 4 ex. d o n t 2 
juvéniles et deux adu ltes in com p le ts .

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 18,9 13 10 7,5 50°
Paratype 13,9 8,25 5,9 5,1 40°
Ex. sondage (13,90 -14,10) 5,2 3,5 2,75 2,25 4̂ O

o
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DESCRIPTION - C oqu ille  fu s ifo rm e  de ta il le  m oyenne, à sp ire régulière, trapue, com posée  de 6 tou rs  lé- 

gèrement angu leux , larges et bas. Sutures p ro fondes, ra inurées, ondulées. A la su ite  de 2 g ros  tou rs  e m ­

bryonnaires à peine ren flés et l isses , l 'o rnem en ta tion  apparaît sous la fo rm e  de 9 à 10 cô tes  légèrement 

ob liques, sa il lan tes  à l ’avant, a tténuées à l'arrière, traversées de f in s  f i le ts  sp iraux  subé q u id is tan ts  et 

d 'un pe tit  bou rre le t su tura i pos té rieu r g ranu leux. Au cou rs  du déve loppem ent, les f i le ts  loca lisés sur la 

rég ion antérieure  s 'écartent et 2 d 'en tre  eux, les 2 adap icaux, devenant p lus sa illan ts , te n d e n tà  fo rm e r2  

petites carènes sp ira les . Par a il le u rs , un deux ièm e pu is  un tro is ièm e  co rdonne t g ranu leux appara issent 

en arrière du co rdon  su tu ra i p r im i t i f  q u i,  chez l'adu lte , po rte  de gros granu les séparés, a llongés dans  le 

sens sp ira l. Dans le même tem ps  le p lus  sa il lan t des deux co rdons carénés, c ’es t-à -d ire  le postérieur, se 

dédouble . Les cô tes  ax ia les  se trans fo rm en t en nodos ités  ob liques, lim itées  à la seule rég ion abapicale, 

et s 'a tténuen t peu à peu. Entre les co rdons carénés et su turaux, la surface du test, déclive  ou fa ib lem ent 

creusée, po rte  2 à 4 f i le ts  f in s  et g ranu leux.

Au dern ier tou r, en avant des co rdons p r im it i fs ,  la base est parcourue de gros f i le ts  concen tr iques 

ap la tis , p resqu 'auss i larges que les in terva lles qui les séparent et de p lus en p lus proches dès la base du 
canal. Ouverture très é tro ite , a llongée , ovalaire en arrière, très rétrécie  en avant où e lle  est te rm inée par 

un canal long, assez large et assez robuste . C o lum e lle  ob lique , très légèrem ent s inueuse vers le som m et. 

C a llos ité  pa r ié to -co lum e lla ire  large, m ince , s ’e f f i la n t con tre  le som m et du canal. S tries d ’accro issem ent 

très f ines et très nom breuses, dess inan t un p ro fond  s inus  à la hauteur de la bande abapica le  parcourue 

de f in s  f i le ts  g ranu leux.

ATTRIBUTION GENERIQUE - La p os it ion  de son s inus , à l’arrière des nodos ités , la rec titude  de son  ca­

nal, la fo rm e  évasée et les d im e n s io n s  de sa sp ire  condu isen t à a ttr ib u e r ce tte  espèce au genre Surcula  

cons idé ré  par W. W E N Z (1938,1, p. 1386) co m m e  un sous-genre  de Turricula.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  ; sondage 11,20 ; 

13,90 à 14.30 ; 1 5 ,3 0 -1 5 ,8 0 . Calca ires m on tien s  b lancs du p u its  n° 2 à Eysden.

Super-fam ille  des PYRAMIDELLACEA

F am ille  des EULIMIDAE

Genre Eulim a RISSO, 1826

Sous-genre M arg ineu lim aC O S S M A N N , 1888

E u l im a  (M arg ineu l ima) levis  (BRIART et CORNET)

(PI. X, f ig . 15, 19)

1873. Eulima levis  BRIART et CORNET, II, p. 21, pi. VII, f ig . 1 3 a-c.

1915. Eulima (M arg ineu l ima) levis  BRIART et CORNET, C O SSM AN N , p. 55. pi. IV, f ig . 9 -1 0 .

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : ho lo type  et 9 paratypes. Sondage : 5 ex.
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Dim ens ions

H Hdt Ho D Asp

H olo type (4.4) 2,7 1,7 1,7 25°

Paratype (4,7) 2,7 1,7 1,8 25°
Ex. COSSMANN 5 2 30°
Ex. sondage (15,30-15,80) 3 2 1,3 1,2 30°

DESCRIPTION - C oqu ille  de pe tite  ta il le  à test m ince, à sp ire  con ique , un peu a llongée, fo rm ée de 3 à 4 

tours  lisses, très  légèrem ent convexes, don t la hauteur cro ît rap idem ent. Sutures ob liques , finem ent rai- 
nurées ; bord adapica l du tour légèrement e ff i loché , m on tran t les traces d ’un très fa ib le  bourre let l im ité  

par un s il lon  au m o ins aussi fa ib le.

Dernier to u r  bien développé, à hau teur supérieure à ce lle  de la sp ire , a rrond i ou subangu leux à la pé­

riphérie  de la base. Ouverture ob liq ue , ovale, a llongée, ré tré c ie au x  deux ex trém ités . Bords in te rn e e t ex­
terne réguliè rem ent arqués. Labre légèrem ent arrondi, très  m ince  et sub tranchan t à l ’avant.Revêtement 
c o lu m e lla re  fo rm an t un liseré  très  m ince  et soudé au test.

ATTRIBUTION GENERIQUE - Le genre Eulima,  b ien que posté rieu r, a été préféré au genre Melanella  DU- 

FRESNE, 1822 d o n t l ’espèce-type est mal d é fin ie  et su je tte  à ca u tio n .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Parm i les fo rm es du sondage rapportées à E. levis  son t des exem plaires 

de petites d im e n s io ns  don t l ’appartenance à ce tte  espèce est probable. Le galbe de leurs tou rs  de spire 

est com parab le , en e ffe t, à ce lu i que présentent les adultes de la c o lle c t io n  BRIART ; m a is  les stades in­

te rm édia ires qui perm ettra ien t de co n firm e r ce tte  a t tr ib u t io n  m anquent.

Les spécim ens du sondage, co m m e  ceux du m atérie l-type , son t endom m agés ; aucun ne m ontre , en 

particu lie r, le rebord sa illan t que M. C O SSM AN N  s igna le  à l 'ex térieur du labre de ce tte  espèce et le bour­

relet su tura i n ’es t q u ’à peine v is ib le , critè res qui avaient perm is à cet auteur de c lasser E. levis  dans le 
sous-genre Margineul ima.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée ; son­
dage 11 -1 1 ,4 0  ; 1 4 .8 0 -1 5  ; 1 5 ,3 0 -1 5 ,8 0  ; 16 ,10 -16 ,50 .

Fam ille  des PYRAMIDELLIDAE

Genre O d os to m ia  FLM M IN G , 1817

Sous-genre M egastom ia  MONTEROSATO, 1884

O dostom ia  (M egas tom ia ) con jungens  (BRIART et CORNET).

(PI. X, f ig .  13-14)
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1873. Turbon i l la  co n ju n g e n s  E FI ART et CORNET. II, p. 15. pi. VI, f ig .  5 a  -b .

1915. O d o n to s to m ia  co n ju n g e n s  (BR IART et CORNET). C O SSM AN N . p. 52. pi. Ill, f ig .  6 9 -7 2 .  

1921. O d o n to s to m ia  ( M e g a s to m ia ) con jugens  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N , t. XII, p. 242.

MATERIEL ETUDIE - C o li.  BR IART : h o lo typ e  et 4 paratypes. Sondage : 6 ex. d o n t 2 incerta ins.

D im ens ions

H Hdt Ho D Aap

H o lo type 3,6 2,2 1,4 1,7

0O

Paratype 3 2 1,28 1,6 35°

Ex. CO SSM ANN 4 • - 2 38°

Ex. sondage (12,20-12,30) 2,65 1,75 1,25 1,5 40°
I

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le , lisse, à test assez f in  chez l'adu lte . Spire  con ique , évasée, fo r­

mée au m ax im um  de 4 tou rs  p lans ou à peine convexes, parfo is  légèrem ent étagés, à su tu res  f ines , rai- 

nurées, o b l iq u e s  au dern ier to u r.  C e lu i-c i est renflé , assez régu liè rem ent convexe ou subangu leux à la 

périphérie  de la base d o n t la surace est a rrondie. Ouverture assez grande, ovale  en avant, a iguë en arriè­

re ; bord in te rne  à peine creusé en avant du p li s itué  à la base de la co lum e lle , convexe en arrière. Petite  

perfo ra tion  o m b il ic a le  sur l ’ho lo typ e  a ins i q u ’un p li à l’ in té r ieu r du labre Pas de traces d 'o rnem enta tion  

mais sur la face abapertura le  du dern ier to u r que lques traces d 'acc ro issem en ts  s inueuses.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Avec leurs to u rs  p lans, leu r p ro fi l subangu leux au dern ier tou r, les spé­

c im ens du sondage son t com parab les  aux in d iv id u s  figurés par M. C O SSM AN N  et au paratype mesuré ci- 

dessus. Chez i ’ho lo typ e , le p ro f i l  au dern ie r to u r  est régu liè rem ent arrondi m o ins  cependant que ne le 

suggère la représenta tion  des au teurs  belges.

Le test des in d iv id u s  de pe tite  ta il le  du sondage, rapportés avec que lques dou te  à ce tte  espèce, est 

très épais.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de Mons : pu its  G o ff in t  et Coppée ; son- 

dage 11 - 1 1 , 4 0  ; 1 2 , 2 0 - 1 2 , 3 0  ; 1 2 , 5 0 - 1 2 , 5 7  ; 1 4 , 1 0 - 1 4 , 3 0  ; 1 4 , 8 0 - 1 5 .

Sous-genre O d os to m ia  M ONTEROSATA, 1884

O dos tom ia  (O d o s to m ia ) deshayesi  ? (BRIART et CORNET)

(PI. X. f ig . 11,16)

1873. Turbon i l la  Deshayesi  BRIART et CO RNET. II. p. 13, pi. V I. f ig . 8 a - b

1873. O d o n to s to m ia  Deshayesi (BRIART et CORNET). C O SSM ANN, p. 105. pi. IV. fig  23.
1910 O d o n to s to m ia  Deshayesi  (BRIART et CORNET). CO SSM ANN et PISSARO, p i. VI. n " 44 -1 

1915. O d o n to s to m ia  Deshayesi  (BRIART et CO RNET). C O S S M A N N . p. 50. pi. III. f ig . 81 -8 2  

1921. O d on tos tom ia  (O d o n to s to m ia ) Deshayesi (BRIART et CO RNET). CO SSM ANN t. X II. p 236 

1969 O d o n to s to m ia  Deshayesi (BRIART et CORNET), GOUGEROT, p. 30 et p . 29. fig . 9
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MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : ho lo typ e  et 2 paratypes. Sondage : 2 ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type 6,4 3,3 2,2 2,2 20°
Ex. COSSM ANN 7 2,2 20°
Ex. sondage (11-11,40) 2,3 1,5 1 1 25°

C ’est avec d ou te  que sont rapportés à ce tte  espèce un ind iv idu  juvén ile  et un fragm ent avec avant- 

dernier et dern ie r tour. Le spéc im en juvénile  (11 -1 1 ,4 0 ) ne com prend  que 3 to u rs  de sp ire  p lans et assez 

hauts, à su tures ob liques. La h a u te u rd u  dern ie r to u r  dépasse ce lle  de la sp ire . C e lu i-c i est régulièrem ent 

m ais fa ib lem ent convexe à la périphérie  de la base. Sur les 2 exem pla ires , ouverture  longue et é tro ite , 

ovale, arrondie  à l'avant, a iguë  en arrière. C o lum e lle  légèrem ent creusée, à p li fa ib le  s itué  à égale d is tan ­

ce des extrém ités du bord interne. Région parié ta le  fo rtem en t inc linée  ; labre très fa ib lem en t arqué. Pas 

de fente  om b ilica le .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Selon M. CO SSM ANN (1915) la fo rm e  du C uis ien du Bassin  de Paris 

rapportée à O. deshayesi  est légèrement d if fé ren te  avec un dern ie r to u r p lus co u rt et une sp ire  plus é tro i­

te  que ceux de la c o q u il le  m ontienne . C ’est d ’a il le u rs  ce que sem b len t dém ontre r les f igu res  données par 
les d iffé ren ts  auteurs.

O. deshayes i  d if fè re  de O dos tom ia  co rne t i  CO SSM ANN (1915, p. 51, pi. III, f ig . 77 -  80), décrite  ci- 

après, par la  longueur et l ’é tro itesse  de sa sp ire , le galbe de ce lle -c i,  la hau teur du dern ier to u r par rapport 
à la longueur to ta le  et la fa ib le  convex ité  de ce dernier.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Ca lca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée ; son­
dage 11 -1 1 ,4 0  ; 1 2 ,5 0 -1 2 ,5 7 .

O dostom ia  (O d o s to m ia ) co rne t i  COSSM ANN

(PI. X, f ig .  10)

1873. Turbon i l la  hordeo la  BRIART et CORNET, II, p. 12, pi. VI, f ig . 6 a - b .
1915. O d on tos tom ia  co rn e t i  CO SSM ANN, p. 51, pi. III, f ig .  77 -80 .

1921. O don tos tom ia  (S in u s to m ia ) co rne t i  C O SSM AN N , t. XII, p. 46.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : 3 paratypes, l ’ho lo type  n 'ayant pas été retrouvé. Sondage : 1 ex. 
Co ll. Géol. Tou louse  : .  ex.
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Dim ens ions

H Hdt Ho D Aap

Paratype 5,76 3,20 2 2,1 30°

5.28 2,7 1,76 2 30°

Ex. CO SSM ANN 5.5 2.25 33°

Ex. sondage (16.30) 1.7 1.1 1,3 30°

C o ll.  Géol. Tou louse (4.7) 3.3 2 2

DESCRIPTION - C o q u il le  de pe tite  ta il le , con ique  ou légèrem ent pupoïde . au test lisse et b r il lan t. Spire 

fo rm ée de 6 to u rs  subétagés, p lans ou légèrem ent convexes, d o n t la hauteur égale la m o it ié  de la largeur 

et d o n t les su tu res  son t en général fa ib lem en t ob liques  et ra inurées. Dernier to u r régu liè rem en t convexe 

lusqu 'au  som m et ou à surface basale déclive . Ouverture ova le-a llongée, à peine ob liq ue . C o lum e lle  lon ­

gue, subvertica le , à p li sp ira l sa illan t s itué  à m i-hau teu r du bord in terne d o n t la partie  parié ta le est d é c l i­

ve. p lane ou légèrem ent convexe. Labre a rrond i à l ’avant, s inueux  vers l ’arrière, fo rtem en t lyré à l ' in té ­

rieur.

ATTRIBUTION SOUS-GENERIQUE - Il sem b le  que  ce so it  le p ro fi l s inueux  de son labre qu i a it co ndu it M 

CO SSM ANN à c lasser ce tte  espèce dans la sec tion  S in us to m ia  d o n t e lle  n ’a ni l ’aspect extérieur, ni l 'o u ­

verture. Tenant co m p te  de l ’ensem b le  de ses caractères, sa place dans le genre O dos tom ia  s.s. parait 

p lus ra tionne lle .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - C om m e le fa it remarquer M CO SSM ANN (1915. p 51) O corne t i  est 

p lus vo is ine  de O. tu rbon i l lo ides  DESHAYES (CO SSM ANN. 1921. pi. V. f ig .  87 - 88) de l ’Eocène du Bas­

sin de Paris que de O. hordeo la  LM K, du m êm e Eocène. à laquelle  A BRIART et F L. CORNET l ’avaient 

rapportée. Elle s'en d if fé re n c ie  cependant par son  ouverture  p lus  large, son dern ie r to u r  p lus g lobu leux  et 

m o ins haut en général.

O. co rne t i  se d is t in g u e  de O. deshayes i  (BRIART et CORNET), déc r ite  c i-dessus , par sa sp ire  p lus 

courte , p lus large, ses tou rs  m o ins  hau ts  et subétagés, le dern ier m o ins  long et p lus renflé

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée ; son­

dage 16,30.

Sous-genre C yc lodos tom ia  SACCO, 1892 

O dos tom ia  (C y c lo d o s to m ia ) sp.

(PI. X, f ig . 12)

MATERIEL ETUDIE - Sondage :1 ex. (11 -11 ,40 ).
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Dim ens ions

H Hdt Ho D Asp

2 1.5 1 1.2 30°

DESCRIPTION - C oqu ille  de très pe tite  ta il le , juvén ile  p robab lem ent. A la su ite  d 'un  hétérostrophe à nu­

c leus im m ergé dans le som m et, sp ire  form ée d 'un to u r p lan, étagé, deux fo is  p lus large que  haut, portant 
une ra inure sp ira le  à la hauteur du quart posté rieu r environ et des traces de rubans sp iraux en avant. Su­

tures rainurées.

Dernier to u r  deux fo is  p lus  haut que la sp ire , p lan déc live  à l ’arrière, subangu leux  à la périphérie  de la 

base qui est très légèrem ent convexe. Ouverture ovale, ré trécie  à l ’arrière, p robab lem ent arrondie  à l'a­

vant. Labre assez épais et arqué. C o lum e lle  creusée, portan t un pi sa il lan t. Région parié ta le déclive. O m ­

b il ic  recouvert par la ca llos ité  c o lu m e lla re .  Test b r i l lan t et paraissant l isse  m ais  présentant, com m e la 
spire, des traces de rubans sp iraux traversés de très f ines s tr ies  de cro issance.

ATTRIBUTION GENERIQUE - Son em bryon et son pli c o lu m e l la re  condu isen t à rapporte r ce spécim en 

juvénile  au genre O dos tom ia  et son s il lo n  sp ira l le c lasse p lus p réc isém ent dans le sous-genre  C yc lodos ­

tomia.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - O O dos tom ia  (C yc lodos tom ia )  sp. se d is t in g u e  ne ttem ent de O. (C.)ver-  

neu i lens is  (RAINCOURT et M U N IER-CHALM AS) (CO SSM ANN et PISSARO, 1906, pi. VI, f ig . 44-20), du 

B arton ien  du Bassin  de Paris, aux tou rs  p lus  bas, m o ins  étagés, le dern ier présentant un p ro fil réguliè re­

ment convexe à la périphérie. Par con tre  O. (C.) a tu r iens is  CO SSM ANN et PEYROT (CO SSM ANN, 1921, 

pi. V, f ig . 72), du M iocène aqu ita in , est une fo rm e  assez vo is ine  de ce lle  de M ons é tan t donné  ses tours  

hauts et p lans, son p ro fi l subcaréné au p o u rto u r de la base. Cependant sa sp ire  est m o ins étagée et son 
dernier tour p lus  court.

O dos tom ia  sp.

(PL X, f ig . 17)

MATERIEL ETUDIE - Sondage : 1 ex. (1 4 ,8 0 -1 5 ).

D im ensions

H Hdt Ho D

(2,7) 1.6 1 1.2
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DESCRIPTION - C o q u il le  d 'assez pe tite  ta il le , cy lin d ro -co n iqu e , don t la sp ire  cassée ne m on tre  que 3 

tours  hauts, légèrem ent convexes, séparés par des su tu res  o b liq ue s , légèrem ent enfoncées. Dernier tour 

assez grand , renflé , no tam m en t à sa périphérie . O uverture  ovale, vertica le , haute, ovale-arrondie  à l ’a­

vant. ré trécie  à l ’a rriè re . C o lum e lle  fa ib lem en t creusé portan t un p li d en tifo rm e , sa il lan t à son extrém ité. 

Région parié ta le  déc live , légèrem ent convexe. Labre fa ib lem en t arqué, portan t des p lis  épa is  à l’ in térieur. 

A rrê ts  de c ro issance  assez m arqués s ’e n fonçan t dans un pe tit  e n to n n o ir  o m b il ic a l,  la issé à découvert par 

un revêtement c o lu m e lla ire  m ince  et tranchan t.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - C ette  c o q u il le  ne peut être rapportée à aucune  des espèces déjà s igna­

lées dans le M on tien  belge. Par son galbe, e lle rappelle  les fo rm es décr ites  par G.P. DESHAYES dans le 

C u is ien du bass in  de Paris : O dos tom ia  in termedia  et O. ob l i ta  (CO SSM ANN et PISSARO, 1906, pi. VI, 

f ig . 44 - 7 et 44 - 8). Cependant, chez la prem ière, le dern ier to u r n ’est pas assez renflé , chez la seconde, il 

l ’est trop  et le labre est aussi beaucoup p lus  convexe.

Genre S yrno la  A. ADAM S, 1860

Sous-genre  P achysyrno laC O S S M A N N , 1907

Syrno la  (Pachysyrno la) ex igua  (BRIART et CORNET)

(PI. X. f ig . 4,8)

1873. Turbon i l la  ex igua  BRIART et CORNET, II, p. 16, pi. VI, f ig .  9 a - b .

1913. O d o n to s to m ia  ex igua  (BRIART et CORNET), C O SSM AN N . p. 54.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : 4 paratypes, l’ho lo typ e  n ’ayant pas été retrouvé. Sondage : 10 ex. in ­

co m p le ts  don t 6 juvén iles . C o ll.  Géol. T ou louse  : 1 ex.

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

Paratype (3,6) 1.9 1,2 1,8 20°

2,56 1,2 0,8 0,96 20°

Coll. Géol. Tou louse 3,2 1,5 0,9 1

Ex. sondage (16,25) (2) 1,3 0,85 1 20°

DESCRIPTION - C oqu ille  de très pe tite  ta il le , é tro ite , tu rr icu lée , à em bryon hé té rostrophe . sa il lan t latéra­

lem ent. Sutures f ines , supe rfic ie lles , ob liques . Spire  fo rm ée de 5 à  6 tou rs  p lans, jo in t i fs ,  lisses et assez 
hauts (h/1 =  0,5). Dernier to u r subangu leux à la périphérie  de la base, arrondi en avant de ce lle -c i ; sa 

hauteur est égale ou légèrem ent in férieure  à la m o it ié  de la longueur to ta le  de la coqu ille .

Ouverture pe tite , subvertica le . Bord in terne portant un p li co lum e lla ire  m ince, sa il lan t, ob lique , se 

renversant à l’ex térieur en con tou rnan t la lèvre antérieure  de l ’ouverture. Région parié ta le  à peine in c l i­

née, creusée sous le p li. Labre fa ib lem en t arqué en avant, subvertica l en arrière. S tries d ’accro issem ent 

très f ines , à peine s inueuses avec une fa ib le  convexité  vers l ’avant au niveau de la périphérie  du tour.
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ATTRIBUTION GENERIQUE - Son em bryon en crosse à nucleus sa il lan t, son bord co lum e lla ire  déversé 

vers l'extérieur, sa fo rm e  é tro ite  et tu rr icu lée  condu isen t à rapporter ce tte  espèce au genre Syrnola : mais 

sa spire courte  et assez massive, a ins i que son dern ier to u r  subanguleux à la périphérie  la c lassent dans 

le sous-genre Pachysyrnola.

Syrnola  cons idéré  par P. FISCHER (1885, p. 786) com m e un sous-genre de Pyramidella  LM K, 1799 a 

été élevé au rang de genre par M. COSSM ANN suivi par W . W ENZ. Au cours de ces dernières années, on 

tend so it à reprendre le c lassem ent de P. FISCHER so it à en fa ire  un sous-genre d 'Eu l im e l la  GRAY, 1847. 

Or, ni l'une, ni l ’autre  de ces o p tio n s  ne paraît sa tis fa isan te , car le genre Pyram ide l la  possède 3 p lis  co- 

lum ella ires et le genre Eul ime lla  en est to ta lem en t dépourvu. C'est la ra ison pour laquelle  Syrnola  a été 
m ain tenu au rang de genre tou t com m e l'on t dé jà  fait M. GLIBERT, I.A . KOROBKOV et L. GOUGEROT

RAPPORTS ET DIFFERENCES - S. exigua  est très bien caractérisée par ses tou rs  p lans, encore assez 

hauts, sa fo rm e  turriculée,. é tro ite , son dern ier to u r  caréné. La f igu re  donnée par A. BRIART et F .L .C O R­

NET ne rend pas bien com pte  du galbe de la coqu il le . Par a illeu rs , ces auteurs s igna len t 8 ou 9 tours, 

mais n'en ont fa it représenter que 5. En réa lité  le nombre des to u rs  d o it  être co m p ris  entre 4 et 8. Les in ­
d iv idus mal conservés de S. exigua  peuvent être d is t in g u é s  de ceux d 'O dos tom ia  con jungens  (BRIART et 

CORNET), décrits  c i-dessus , grâce à la fo rm e  de leur sp ire , é tro ite  et longue, ce lle  de leurs tou rs  r igou ­
reusement p lans, l 'o b liq u ité  et la finesse  de leurs sutures.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t : sondage 11 -

11,40 ¡1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ¡1 2 ,5 0 -1 2 ,5 7  ¡1 4 ,1 0 -1 4 ,3 0  ¡1 4 .8 0 -1 5  ¡16.25.

Syrnola  sp.

(PI. X. f ig . 5)

MATERIEL ETUDIE - Sondage d 'O bourg  : 1 fragm ent 11 -1 1 .4 0  ; 2 fragm en ts  12,10 -12.20.

DESCRIPTION - Il s 'ag it de 3 fragm en ts  de co qu il le s  représentées par leur dern ier tour Assez cou rts  et 

assez larges, renflés à la périphérie  de la base, ceux-c i sont fo rtem en t déclives en arrière et renflés en 

avant. L ’ouverture paraît large ; le p li co lum e lla ire  bas. m ince  et sa illan t, l im ite  la lèvre in terne déversée 

vers l'extérieur. La rég ion parié ta le est déclive. Le labre est courbe  et fo rm e  un angle presque dro it avec la 
surface de la base.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Cette  fo rm e  se d is t in gu e  de tou tes  les espèces figurées par A BRIART 
et F .L. C O R N E T, d 'une part, et M. CO SSM ANN, d ’autre part, par le p ro fil très pa rt icu lie r de son dern ier 
tour.

Genre C oem ansia  BRIART et CORNET, 1873.

Coemansia  cy l indracea  BRIART et CORNET.

(PI. X. f ig  1-2)

1873. Coemansia cy l indracea  BRIART et CORNET, II. p. 19 pi. VII, f ig  6 a -  b.

1915. Coemansia cy l indracea  BRIART et CORNET, COSSM ANN. p. 55.

1928. Coemansia cy l indracea  BRIART et CORNET. VINCENT, p.  556
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MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type  et 1 paratype. Sondage : 3ex .

D im ens ions

H Hdt Ho D Asp

H o lo type (2,4) 1 0,64 0,8 10°

Paratype (2,88) 1,1 0,8 0,9 10°

Ex. sondage (14,10-14,30) (2,6) 0,8 0,5 0,8 10°

DESCRIPTION - C o q u il le  de très pe tite  ta il le  à sp ire  cy lin d r ifo rm e , à tou rs  nom breux, bas et larges, por­

tant 3 co rdons  sp iraux  lisses  et b r i l la n ts . Le pos té rieu r, s itu é  con tre  la su ture , est le p lus  large et le plus 

épais, les deux au tres  so n t subégaux. Les s i l lo n s  in terca la ires sont inégaux, le pos té rieu r (entre les co r­

dons adap icaux) étant p lus é tro it  que l’an té rieu r mais p lus p ro fond . Les su tu res  son t en foncées et ra inu- 

rées m a is  so u lig n e n t bien la sépara tion  des tou rs . Ces co rdons  deviennent lam e lleux , le postérieur, par­

t icu liè rem en t sa il lan t et tranchan t, se rabattant sur la su ture .

Au dern ier to u r,  la base, presque plane, est bordée par un co rdon  caréné et un f i le t  f in  jux taposés. 

Ouverture quadrangu la ire  ; lèvre in terne po rtan t un p li sp ira l sa illan t l im ita n t le bord pos té rieu r du canal. 

Ce dern ier apparaît co m m e  peu p ro fond , large et re je té  vers l ’extérieur. S tr ies  d ’accro issem en t extrêm e­

ment fines.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Le som m et de la sp ire  qui avait perm is à A. BRIART et F .L . CORNET de 

c lasser C. con ica  (1873, p. 19, pi. VII, f ig . 5 a - c) dans les P yram ide llidés  m anque chez C. cyl indracea.  La 

f ixa t io n  générique  de ce tte  espèce reste donc  dou teuse  car la fo rm e de son ouverture  la rapproche beau­

coup du genre Seila  A . ADAM S, 1861. Cependant e lle  présente de grandes ana log ies  avec C. con ica  à la­

que lle  e lle  pou rra it,  peut-ê tre , ê tre réunis grâce à un matérie l p lus  abondan t. Sur l’ho lo typ e  de C. conica  

(pi. X, f ig . 3) les co rdons  sont subégaux, de même que les s i l lo n s  les séparant et séparant les tou rs  si 

b ien que ces dern iers  ne peuvent être d is t in g u é s  les uns  des autres.

C. cy l indracea  d if fè re  de Seila tenu if i la  (BRIART et CORNET, 1880. p. 58, pi. XVI, f ig .  8 a - c)  par la 

fo rm e de sa c o q u il le  don t les tou rs  son t p lus  bas et p lus larges et par son o rnem en ta tion  de co rdons la­

m elleux et épa is d o n t le posté rieu r est le p lus sa illan t. C ’est l’ inverse qu i s 'observe  sur S. tenu if i la  dont 

les co rdons  s o n t, par a illeu rs , m inces et sa illan ts .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de M ons : pu its  G o ff in t  ; sondage 11 -

11,40 ; 1 4 ,1 0 -1 4 ,3 0  ; 1 4 ,8 0 -1 5 .
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S uper-fam ille  des ACTEON ACEA 

Fam ille  des ACTEONIDAE 

S ou s-fa m il le  des ACTEONINAE 

G enreTorna te llaea  CONRAD, 1860.

Sous-genre Tornate llaea 

Tornatellaea  ( Tornatellaea) m on tens is  V INCENT

(PI. X, f ig .  6-7,9)

1889. Acteon  par is iens is  DESHAYE, BRIART et CORNET, IV, p. 114, pi. XXVI, f ig .  10 a - c ,n o n  A. pa r i ­

s iens is  DESHAYES, 1862.
1928. Tornatellaea m on tens is  V INCENT, p. 569, n on  T. m o n te n s is  V IN C EN T 1930.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : ho lo type  et 14 paratypes. Sondage : 8 ex. d o n t 4 juvén iles .

D im ensions

H Hdt Ho D Asp

H olo type 8.1 6 3,8 4,3 50°
Paratype 5,44 3,84 2,64 2,64 50°

5,20 3,84 2,80 2,80
Ex. sondage (12,50-12,57) 5,5 4 2,75 2,8 50°

DESCRIPTION - Spire con ique , p lus  ou m o ins  évasée, com prenan t 4 à 5 tou rs  é tagés, assez hau ts , plans 

ou fa ib lem en t convexes et ornés de rubans sp iraux  irrégu lie rs  séparés par des s i l lo n s  ponctués par les 

stries de cro issance. Sutures ra inurées. Dernier to u r haut, a llongé , p lus  ou m o ins  convexe m ais  réguliè ­

rem ent arqué à la périphérie  ; o rnem en ta tion  iden tique  à c e l le  de la sp ire  avec des rubans de p lus en plus 

é tro its  à l ’avant. Ouverture longue, angu leuse et rétrécie  en arrière, arrond ie  et échancrée en avant. Bord 

in terne très épais avec 2 g rands p lis  o b liq ue s  et sa illan ts , le posté rieu r un peu p lus fo r t  que l’antérieur. 
Région pariétale réguliè rem ent convexe et à revêtement m ince  m ais  très  ne ttem ent dé lim ité .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - C ’est à jus te  t i t re  que ce tte  A c téo n e lle  a été d is t in gu é e  de T. par is iens is  
DESHAYES (1862, p. 603, pi. XXXVII, f ig .  26 - 28) sous le nom  de T. m on tens is  par E. V INCENT (1928). 

En e ffe t, l’espèce du Bassin  de Paris correspond à une c o q u il le  non étagée, à tou rs  co n jo in ts ,  donc  plus 

courte  et p lus trapue que la fo rm e m ontienne . En outre , ses p l is  co lu m e lla ire s  son t p lus ob liques  et son 
échancrure déjetée sur le côté.

Par a illeu rs , en 1930, E. V INCENT reprend le nom  de T. m on tens is  pour une espèce de Tuffeau de 
C ip ly  (p. 54, f ig . 35 et pi. III, f ig .  2) qui n ’est pas iden tique  à ce lle  du Ca lca ire  de M ons don t la sp ire  est 

p lus é tro ite , p lus con ique , p lus longue, les tou rs  bas et p lus larges. Dans ces c o n d it io n s  la co q u il le  du 
Tuffeau de C ip ly  d o it  changer de nom . Je propose ce lu i de T. vincenti.
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REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - Calca ire  de M ons : pu its  G o ff in t  et Coppée ? : 

sondage 11 -11 ,40  ; 12,30 - 12,45 ; 1 2 .5 0 -1 2 ,5 7  ; 1 4 .3 0 -1 4 ,4 5  :1 4 ,8 0 -1 5  ; 16.30. Calca ires m on tiens  du 

pu its  n° 2 à Eysden.

F am ille  des SCAPHANDRIDAE 

Genre C y lichna  LO V E N , 1846 

Sous-genre Cy lichna  

C yl ichna  (C y l ichn a ) rar is tr ia ta  (BRIART et CORNET)

(PI. X, f ig .  18,20)

1889. Bul la  rar is tr ia ta  BRIART et CORNET, IV, p . 117, pi. XXIV, f ig .  13 a - c .

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BR IART : 35 ex. environ parm i lesque ls  l ’ho lo type  n'a pu être id e n t if ié  avec 

ce rt itude . Sondage : 5 ex. C o ll.  G éol. T ou louse  : 1 ex.

D im ens ions

H D

H o lo type 4,64 2.4

Paratype 3,68 1,88

Ex. sondage (14,80 -15 ) 2,4 1,3

Coll. G éol. Tou louse 4,7 2

La hauteur des c o q u il le s  est co m p rise  entre  1,78 et 5,84 mm

DESCRIPTION - C oqu ille  de pe tite  ta il le ,  ovoïde ou su bcy lin d r iqu e , un peu rétrécie à l avant. Som m et 
tronqué la issan t vo ir une dépress ion  o m b il ic a le  large, en e n tonno ir ,  subangu leuse  à la périphérie , bou­

chée par le cal em bryonna ire . Paroi de la  dépress ion  ornée par les traces des acc ro issem en ts  de l'échan- 

crure pos té rieu re  du labre q u i est assez p ro fonde . Bord in terne de l'ouvertu re  convexe à la partie  in fé r ieu ­

re. q u i se trouve a ins i para llè le  au labre, pu is  s 'in f lé ch issa n t pour se creuser vers l'avant. En conséquen­

ce. ouverture  é tro ite  dans la m o it ié  posté rieure  de la coqu il le , d ila tée  à l ’avant du cô té  co lum e lla ire . ar­

rond ie  à son ex trém ité  antérieure . Labre fa ib lem en t arqué et dépassant v is ib lem en t la tronca tu re  spira le. 

C o lum e lla  creusée et fa ib lem en t to rdue  en avant. Revêtement co lum e lla ire  assez large, épa is , recouvrant 
en partie  ou en to ta l i té  la fen te  o m b ilica le . O rnem enta tion  fa ite  de s tr ies  sp ira les  découpan t de larges ru­

bans sur la m o it ié  antérieure  de la co q u il le . S tries de c ro issance  très f ines et à peine convexes vers l'a ­

vant.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Selon D E M AKAR EN KO  (1970a, p. 26). C. rar is tr ia ta  serait iden tique  à 

Bul la  c lausa  KOENEN (1885. p. 73. p i. III, f ig .  22 a - e) qui a une c o q u il le  beaucoup p lu s  ventrue et à su r­

face en tiè rem ent ornée.
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE F.f G ISEMENTS - Calca ire  de Mons : pu its  G o ff in t  ou (et ? ) Cop- 

pée ; sondage 1 2 ,1 0 -1 2 ,2 0  ¡1 2 ,5 0 -1 2 ,5 7  ¡1 4 ,1 0 -1 4 ,3 0  ¡1 4 ,8 0 -1 5 .

S upe r-fam ille  des ELLOBIACEA

F am ille  des ELLOBIIDAE

S ou s-fa m il le  des PYTHIINAE

Genre P yth ia  RODING, 1798

Sous-genre Pyth ia

Pythia (Pyth ia) g lobosa  BRIART et CORNET

(PI. XI, f ig .  2)

1889. Pyth ia  g lobosa  BRIART et CORNET, IV, p. 97, pi. XXVI, f ig .  3 a - c.

MATERIEL ETUDIE - C o ll.  BRIART : H o lo type  et 1 paratype endom m agé. Sondage : 1 ex.

D im ensions

H o lo type

H Hdt Ho D Asp

8,5 7 5,2 5,25 90°

DESCRIPTION - C oqu ille  g lobu leuse  fo rm ée de 5 tou rs , les deux  prem iers  l isses, à peine convexes, très 

bas et très larges, le tro is ièm e  m on tran t un pe tit  bourre le t su tura i pos té rieu r en avant duque l un s il lon  

apparaît au to u r su ivant, en même tem ps que c ro ît la convexité . Dernier to u r  présentant un m épla t inc liné  

à l ’arrière, pu is  régu liè rem ent et fo r tem en t a rrond i en avant ju s q u ’au cou. Sur le spéc im en du sondage le 

bord su tura i est f inem en t p lissé  et ondu lé  par d ’é tro its  p lis  axiaux que séparent de p ro fondes stries de 
cro issance.

Ouverture é tro ite  très a iguë  en arrière, arrondie  en avant ; bord externe régu liè rem ent arqué, épaissi 
à l ' in té r ieu r en biseau où il porte, à m i-hau teur, 4 den ts  don t deux m inuscu les  in terca lées entre 2 m oyen­

nes. Bord in te rne  m on tran t à l ’arrière une crê te  sa illan te , con ique , séparée par un s il lo n  arrondi et pro­

fond  d ’un p li m édian, tranchant à l ’ex térieu r, renflé  et d e n t ifo rm e  à l ’in té rieur, à peine ob lique . En avant 
se trouve un p li o b lique  se raccordant extérieurem ent au bord de l'ouverture et, co m m e  le précédent, 

tranchant au dehors, épa iss i en dedans. N om breuses s tr ie s  de c ro issance  très o b liq ue s  sur tou te  la co ­
qu ille .

RAPPORTS ET DIFFERENCES - Cette espèce se d is t in g u e  de P. p isana  BRIART et CORNET (IV, p. 98, 
pi. XXVI, f ig .  4 a - c) par la longueur p lus  grande d e s a  sp ire , la largeur p lus  im po rtan te  de son ouverture, 

la convexité  réguliè re  de son dern ie r tou r. Chez P. p isana ,  en e ffe t, ce lu i-c i est dé fo rm é en arrière par un 

ren flem ent noduleux sp ira l. Chez P. d is tensa  BRIART et CORNET (p i. XXVI, f ig .  2 a - c ) ,  autre  espèce du 

Calcaire de M ons, les caractères de l ’ouverture, den ts  et p lis , sont très d iffé ren ts .
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REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - C a lca ire  de M ons : p u its  G o ff in t o u  ¡et ?) Copoée : 
sondage 1 2 ,1 0 -1 2 .2 0 .

S o u s -fa m ille  des ELLO BIIN AE 

G enre E llo b iu m  RODING . 1798 

Sous-genre  E llob ium  

E llo b iu m  (E l lo b iu m ) grande  (B R IAR T et CORNET)

(P I. X I, f ig . 1)

1889. A ur icu la  grandis  BRIART et CO RNET. IV. p. 90, p i. XXV. fig .1 a - b.

M ATERIEL ETUDIE - C o ll. BRIART : H o lo typ e . 4 paratypes et que lques déb ris  de sp ires . Sondage : 6 

po in tes  de sp ires et des fra gm en ts  de de rn ie r to u r.

D im ens ions

H o lo type

H H dt Ho D Asp

39 28.5 21.5 18.3 4 0 '

DESCRIPTION - C o q u ille  de grande ta ille  à sp ire  longue , ob tu ré e  par un cal au som m et Les to u rs  v is i­

b les. au nom bre  de 3 o u  4. so n t hau ts , é tro its , convexes et p o rte n t seu lem ent 7 à 9 re n flem en ts  p ic i f o r ­

mes o b liq u e s , la rgem ent espacés S utu res ondu leuses, en foncées Dernier tou r haut et g rand, orné de 

grossen cô te s  o b tu se s , s in u eu se s  en arriére , s 'a ffa ib lis s a n t sur la base, o b liq u e m e n t traversées par des 

p lis  de c ro issance  très fo rts  Le p lus  im p o rta n t de ces p lis  s 'é tend  de l'o m b ilic  à la su tu re  O uvorturo a l­

longée, é tro ite , o b liq u e , ré trôc ie  à l'a rriè re , a rro n d ie  à l'avant P ôris tom e ca lleux à bo rd  in te rne  po rtan t un 

p li a m i-h a u te u r et un fa lb lo  ren flem en t o b so lè te  au-dessus ; angle pos té rieu r fo rte m e n t épa iss i è (‘In té ­

rieu r a ins i que le  revêtem ent co lu m e lla ire  au n iveau de l'o m b ilic  q u 'il déborde la rgem ent ; labre  fa ib le ­

m ent arqué, ex té rieu rem en t bordé  par un bou rre le t a rrondi

RAPPORTS ET DIFFERENCES • A ucune  fo rm e  sem b lab le  n 'ex is te  m dans l ’Eocéne du Bassin de Pans ni 

dans l'E ocènc  pyrénéen

REPARTITION STRATIGRAPHIQ UE ET G ISEM ENTS - C a lca ire  de M ons p u its G o ffm t sondage 12.30-

12.45 1 4 .3 0 -1 4 ,4 5  ; 14 8 0 -1 5  ¡15 .3 0  -15 .8 0

Genre P y th to p s is  SANDBERGER 1872

Sous-genre  H em itax ia  SAND8ER G ER 1872

Pyrr*<oos>* iH e m /fe n e l  fonça iB R iA R T  et CO RNETI

(Pi X I. fig  31
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1889. A ur icu la  vicina  BRIART et CORNET, IV, p. 93, pi. XXV, f ig . 4 a  - c. 
1889. A ur icu la  longa  BRIART et CORNET, p. 94, pi. XXV, f ig . 5 a - c

MATERIEL E T U D IE -C o li. BRIART : H o lo type  et 3 paratypes de A. vicina ; ho lo typ e  de A. longa.  Sonda­

ge : sp ire d ’un ex.

D im ensions

H Hdt Ho D Aap

H o lo type  A. vicina 7,5 5,5 3,7 3 40 °

H o lo type  A. longa 12,2 7,6 4,5 4,1 40°

DESCRIPTION - C oqu ille  de petite  ta il le , fuso ïde, à 5 ou 6 to u rs  p lans, subétagés à l ’o r ig ine , appareme- 

m ent lisses, m ais  présentant en réalité des traces d ’é tro its  rubans sp iraux et de s i l lo n s  ponctués qui li­

m iten t, à l ’arrière, le s i l lo n  et le bourre le t su tura i fa ib les , ca rac té r is tiques . L ’enrou lem ent très o b lique  de 

la sp ire chez l ’adu lte  co n d u it  à deux fo rm es d 'aspect m o rp h o lo g iq u e m e n t d if fé ren t avec un prem ier stade 

à co q u il le  encore fusoïde  co rrespondan t à A. vic ina  et un stade  u lté r ieu r à co q u il le  subu lée  représentée 
par A. longa.

Dernier to u r  fa ib lem en t m a is  régu liè rem ent convexe. Ouverture longue  et é tro ite , a iguë  en arrière, 

arrond ie  en avant. Bord co lum e lla ire  po rtan t une dent in terne séparée par un s i l lo n  p ro fond  d ’un p li épais, 

fa ib lem ent ob liq ue , su iv i, en avant, d 'un  ren flem ent nodu leux. Revêtement co lu m e lla ire  épais en avant 

où il est légèrem ent éta lé au niveau o m b il ica l,  am in c i su r la rég ion parié ta le . Labre arqué, épais, sub tran ­
chant sur les bords, portan t une den t chez A. longa. P lis  d ’accro issem en t nom breux et o b liq ue s , p lus  ir­

régulie rs  et p lus  v is ib les  chez A. longa,  se tra du isa n t à l ' in té r ieu r du labre par des épa iss issem en ts  sub­
variqueux.

ATTRIBUTION GENERIQUE - Les c r itè res  de son ouverture, aspect et nom bre des p lis  co lum e lla ires , 

épa iss issem ent lab ia l, condu isen t à c lasser ce tte  espèce dans le genre P yth iops is  et l'absence de p lis  va­
riqueux d iam étra lem ent opposés la ra ttache au sous-genre  Hemitax ia .

L 'o b liq u ité  de l ’enrou lem ent et l'aspect subu lé  de la sp ire  qu i en résu lte  rappe llen t ceux des espèces 

appartenant au genre S to l ido m a  qui ne porte  q u ’un pli co lum e lla ire  sa il lan t et d o n t le labre n ’est pas 
épaissi.

RAPPORTS ET DIFFERENCES - A. vicina  et A. longa  ne sont que les 2 aspects m o rpho log iques  présen­

tés par la même espèce au coursde  son déve loppem ent. L ’o b l iq u ité  de l 'en rou lem ent, qui est fa itb le  à l ’o­
rig ine, devient p li.s  im portan t au stade juvén ile , ce lu i de A. vicina,  où  la c o q u il le  est encore con ique  ; 

puis, il s 'accentue très rap idem ent chez l ’adu lte , qui correspond à A. longa,  où la sp ire  est subulée.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calca ire  de M ons : p u its  G o ff in t  ; sondage 16.10 - 
16.50.
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S upe r-fam il le  des AC H ATIN AC EA

F am ille  des SUBULINIDAE

S o u s -fa m il le  des C YLIN DRELLIN INAE

G enre C y lin d re ll in a  MUNIER-CH A LM A S , 1883

C y l ind re l l ina  b r ia r t i  M UNIER-CH AL MAS

1884. C y l ind re l l ina  b r ia rd i  M U N IE R -C H A LM A S , I, pi. VII, f ig .  4-6.

1886. C y l ind re l l ina  B r ia r t i  M U N IE R -C H A LM A S , p. 190.

1889.Cy l ind re l l ina  B r ia r t i  M U N IE R -C H A LM A S, BRIART et CORNET, IV. p. 83, pi. X X V I, f ig . 9 a - c. 

1924. C y l ind re l l ina  B r ia r t i  M U N IE R -C H A LM A S . C O SSM AN N , p. 9. pi. V. f ig . 4 2 -4 5 .

1959. Cy l ind re l l ina  B r ia rd i  M U N IE R -C H A LM A S , W ENZ et Z ILCH, H .p . 361, n° 1329.

MATERIEL ETUDIE - Co ll. BRIART : 17 ex. et des fragm en ts  de spire. Sondage : 1 ex.

H Hdt Ho D Aap

Ex. figuré  par B. et C. (6) 2 1,28 1,92 40°
A utre  ex. 4,56 1,92 1,04 1,76 50°

Ex. CO SSM ANN 8,5 2

Il ne sem b la  pas nécessaire de donner à nouveau les caractères de ce tte  espèce longuem ent décrite  

par M U N IER -C H ALM AS. A. BRIART et F .L. CORNET et M. CO SSM ANN. Parm i les exem pla ires que ren­

ferme la co lle c t io n  BRIART, je n ’ai pas trouvé de spéc im en co rrespondant aux d im ens ions  données par 

les auteurs belges. Le test é tan t assez frag ile , il pourra it correspondre  à une co q u il le  cassée et n'est donc 

pas id e n tif ia b le  avec ce rt itude .

Etant donné le d im o rp h ism e  sp ira l, l'aspect des co qu il le s  d if fè re  su ivant leur âge Comme l ' in d i­

quent A. BRIART et F .L . CORNET, sur les in d iv idus  n 'ayant pas a tte in t le stade adu lte , on aperço it, outre 

le p li co lu m e lla ire , un p li f in  à l ' in té r ie u rd u  labre.

REMARQUE - La tra nsc r ip t ion  du te rm e briardi,  pour briart i,  en 1884, dans les M isce llanées pa léon to lo - 

g iques co rrespond  m an ifes tem en t à une erreur ; car l'auteur, M UN IER-CHALM AS. a lu i-m êm e adopté 
l 'o rthographe  correc te  dans la d iagnose . Il ne sem bla  donc pas lo g ique  de perpétuer ce tte  erreur au nom 

d 'un  a rt ic le  (n° 32) don t l 'ap p lica tio n  paraît dans ce cas excessive.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  et Coppée : so n ­

dage 1 2 ,10 -12 ,20 . Marnes b lanches de Meudon (Les M ou lineaux, Hauts-de-Seine)
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II. SCAPHOPODES

Genre Denta l ium LINNE, 1758

Sous-genre Anta l is  H. et A. ADAM S, 1854

Denta l ium  (Anta l is )  m agnum  BRIART et CORNET

1887. Denta l ium  m agnum  BRIART et CORNET, IV, p. 81, pi. XXIV, f ig .  6.

1915. Denta l ium  (E n ta l io p s is ) m agnum  BRIART et CORNET, C O S S M A N N , p. 5, pl. I. f ig .  1-3.

1928. Denta l ium  m agnum  BRIART et CORNET, VINCENT, pp. 557-559.

MATERIEL ETUDIE. - Coll.  BRIART : nom breux fragm ents  ; ceux qu i com posen t  la fo rm e f igurée sem­
blent apparten ir  à 2 ind iv idus d i f fé ren ts .  Sondage : 5 fragments.

Cinq pe t i ts  f ragm ents  représentent dans le sondage cette  espèce fo r t  bien décr i te  par A. BRIART et 

F.L. CORNET d 'abord, par M. COSSM ANN ensuite. Son o rnem enta t ion  long i tud ina le  qui est très pro­

noncée chez le jeune et a t ténuée chez l ’a du l te  et son encoche ap ica le  condu isen t  à la c lasser dans le 

sous-genre A n ta l is  ( =  Enta l iops is  NEWTON et HARRIS, 1894).

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : pu i ts  G o ff in t  et Coppée ; son­
dage 13.90-14,10 ; 15,30 à 16,50.

Genre Fust ia r ia  STOLICZKA, 1868

Sous-genre Fust iar ia

Fustiar ia  (Fus t ia r ia ) inversa  (RUTOT)

1915. Denta l ium  (Fust iar ia) inversum  RUTOT, C O SSM ANN, p. 7, pi. I, f ig .  4-9.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 fragm ent.

Il s 'ag it  d 'un fragment de tube  cy l ind r ique ,  apparem m ent l isse, à test re lativement peu épais, m on­

trant une f issuré  très é tro i te  et longue sur la partie dorsale, c 'es t-à-d ire  concave de la coqu i l le .

ATTRIBUTION GENERIQUE. - Cette  espèce a été c lassée dans le genre Fust ia r ia  s.s. bien que  la f issure  y 
soit  ventrale. Un seul sous-genre, actuel,  Heterosch im o ides  LUDBROOK, 1960 ( =  Heterosch im a  SIM- 

ROTH, 1895), type  D. sub te r f issum  JEFFREYS, présente une f issu re  dorsale. Or, ce  sous-genre, au test 
str ié, est m is  en syn on ym ie  avec Denta l ium  par W. EMERSON (1962, p. 467) qui cons idère  que ce carac­
tère n’est pas l im i té  à ce taxon.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Le f ragm en t observé est iden t ique  à ceux qu i son t décr i ts  et f igurés par 

M. COSSMANN (1915). Cet auteur a cependant indiqué, par erreur, dans la d iagnose que la f issure était 
ventrale alors que, bien év idem m ent,  elle est dorsale.
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  Coppée ; sondage 12,10-

12,30.

Sous-genre  Laev iden ta l ium  C O SSM ANN, 1888 

Fust ia r ia  {Laev iden ta l ium ) hannon ica  (BRIART et CORNET)

1887. Denta l ium  h a n n o n icu m  BRIART et CORNET, IV, p. 81.

1915. Denta l ium  (L aev iden ta l ium ) h a n n o n icu m  BRIART et CORNET, C O S S M A N N , p. 7, pi. I, f ig .  10-11.

MATERIEL ETUDIE. - Co l l .  BRIART : 4 po in tes  postér ieures don t l 'une, usée, est d isposée bou t à bout 

avec t ro is  autres f ra gm en ts  bien conservés d ’appartenance indéterm inée. Sondage : 4 fragments.

Ont été rapportés à ce t te  espèce des f ragm en ts  d ’e x t rém ité  postér ieure de tubes  l isses et dépourvus 

de f issure  c lassé par M. C O S S M A N N  dans son sous-genre  Laevidenta l ium.  L im i té  paree t auteur aux fo r­

mes ayant un o r i f ice  apical s im p le ,  ce sous-genre  a été élargi par H .A . PILSBRY et B. SHARP en 1897 aux 

espèces ayant seulement une pe t i te  encoche ap ica le  ventrale, pu is  par W .K .  EMERSON en 1962 à celles 

pouvant en posséder deux, une ventra le et une dorsale.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Pu i ts  G o f f in t  et Coppée ; sondage 11.20 ; 12,10-

12,20 ; 14,80-15.
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III. BIVALVES

Super- fam il le  des NUCULANACEA 

Fam il le  des NUCULANIDAE 

Genre Nucu lana  L INK , 1807 

Nucu lana  (N ucu lana ) ra m p h id iu m  (COSSMANN)

1908. Leda ra m p h id iu m  CO SSM ANN, p. 60, p i.  VI, f ig .  34-37

MATERIEL ETUDIE. - Sondage de Mons : 3 valves d ro i tes  don t deux très fragmenta ires . Coll.  COSS­

MANN : 3 valves.

D im ens ions  (1 )

L H E

Ex. sondage (13,90-14,10) 3,5 2,3 1
Ex. COSSMANN 6 3

Il s ’ag i t  de valves de pe t i te  ta i l le ,  l isses  et peu renflées, très a l longées dans le sens antéro-posté- 

r ieur, à c roche ts  très pet i ts  et op is thogyres .  Bord supérieur sub rec t i l igne  en arrière du crochet,  très légè­

rement convexe en avant. Côté  antér ieur long et é tro i t ,  à con tou r  ovale, p lus  é tro i t  que  le cô té  postér ieur 

qui est dép r im é  et te rm iné, selon M. C O SSM ANN , par un bec a igu et court.  Charnière à dents  sail lantes, 

très épineuses, en forme de pe t i ts  chevrons au nom bre  de 7 à l’arrière où i ls  so n t  subégaux et de 13 à l'a­

vant où i ls  son t de force décro issan te  en d irec t ion  du crochet.  Fossette  bien développée, t r iangu la ire  et 

légèrement ob l ique .  Traces d ’un s inus palléal large et assez pro fond.

Lorsqu ' i l  est bien conservé, le test est orné de str ies concen tr iques  f ines sou l ignées par quelques 
arrêts d ’accro issement.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. -  Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  ; sondage 12,10-
12,20 ; 12,50-12,57 13.90-14,10.

(1) E lles son t données en m m . L  -  D iam ètre an té ro -postô rleur; H =  D iam ètre um bono-pa lléa l; E -  Epaisseur.
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S upe r-fam il le  des ARCACEA

F a m il le  des ARCIDAE 

S ous - fam i l le  des ARCINAE 

Genre Barbat ia  GRAY, 1842 

Sous-genre Barbatia 

Barbatia  (Barbatia) ru to t i  COSSM ANN 

(PI. XI, f ig .  6-7)

1908. Barbatia  ru to t i  C O S S M A N N , p. 63, pi. VII, f ig .  4-10 

MATERIEL ETUDIE. -  Sondage  : 59 valves.

D im ens ions .  La longueur des valves est co m p r ise  entre  2 et 11,3 mm et leur hauteur entre 1,1 et 6 

mm. L ’épa isseur m a x im u m  d ’une valve est de 2,5 mm.

Les nom breuses  valves de ce t te  espèce observées dans le sondage d ’O bourg  sont ident iques à cel­

les décr ites  et f igurées par M. C O SSM ANN . L 'o rnem enta t ion  de la région anale, non décr i te  p a re e t  au­

teur, com prend une d iza ine de co s tu le s  radia les f ines d on t  5 ou 6, très d ivergentes, son t réparties sur la 

surface déprimée, entre le bord postér ieur et l ’ang le  dorsa l,  les autres étant concen trées  au niveau de cet 

angle. Chez les ind iv idus  juvén i les , ces co s tu le s  son t ép ineuses. Le reste du test est couvert de cos tu les  

également très f in es  et espacées, mais lisses.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calca ire  de Mons : pu i ts  G o f f in t  et Coppée ; son­

dage 11-11,40 ; 12,10-12,20 ; 12,30-12,45 ; 12,50-12,57 ; 13,60-13,80 ; 13,90 à 14,45 ; 14,80-15 ; 15.30 à 

16,10.

S uper- fam i l le  des L IMOPSACEA 

Fam il le  des GLYCYMERIDIDAE 

S ous- fam il le  des GLYCYMERIDAE 

Genre G lycym er is  DA COSTA, 1778 

Sous-genre G lycym eris  

G lycym er is  (G lycymeris)  d u p o n t i  COSSMANN

(PI. XI, f ig . 8-9)
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1908. Pectuncu lus  d u p o n t i  CO SSM ANN, p. 62, pi. VI, f ig .  40-45.

1928. Pectuncu lus  d u p o n t i  C O SSM AN N, V INCENT, pp. 558, 559.

1959. Pectuncu lus  d u p o n t i  C O SSM AN N, M AKAR EN KO , p. 509.

1961 b. Pectuncu lus  d u p o n t i  C O S S M A N N , M AKAR EN KO , p. 64, pi. VII, f ig .  11.

1968. G lycym er is  d u p o n t i  (COSSM ANN), ZELINSKAYA, KULIC HENKO  et all., p. 27, pi. 7, f ig .  11-12. 

19706. G lycym er is  co rne t i  (KO ENEN), M A K A R E N K O , p. 58, pi. V, f ig .  1-6, pi. VI, f ig .  1-6.

MATERIEL ETUDIE.- Sondage: 20 valves d on t  4 adu ltes  et des débr is .  C o l l .  C O SSM AN : 8 valves.

D im ens ions

L H
-----------------

E

------------------------------ -

E /H

Ex. COSSM ANN 38 38 18 47
Ex. sondage (12,30-12,45) 22 »

9 43

6,7 6,1 1,9 31
1,6s (15,30-15,80) 33 5,1
Ex. co l l .  COSSM ANN 21,2 20 7,4 37

24,7 24 10 40
28,6 25,2 11,5 45
33,1 29,7 11,7 39

Ont été cons idérés c o m m e  des ind iv idus  im m atu res  de ce t te  espèce 8 valves peu renflées, légère­
ment assym étr iques  d on t  les d im e n s io n s  ne dépassent pas 4 mm.

L'aspect de la co qu i l le  varie au cours  du déve loppem ent,  car la convexité  des valves croît,  en effet, 

en même tem ps  que ce lu i-c i  : très fa ib le  sur les ind iv idus  de pe t i te  ta i l le  (10 m m  et au-dessous), elle 

augm ente  sur les fo rm es  juvén i les , d on t  le crochet n ’est encore que peu sa i l lan t au-dessus de l ’aréa car­

dinale, pour devenir  très accentuée chez les adu l tes  aux c roche ts  gon f lés ,  débordant largement le borçf 

supérieur des valveb et accen tuan t la déc l iv i té  de la dépress ion anale et du cô té  antér ieur com m e on peut 

l 'observer sur les f igu res  données  par M. COSSM ANN (pi. VI, f ig .  40-43). Par a i l leurs , la convex ité  varie 
aussi en fonc t ion  des ind iv idus.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Récemment,  D.E. M A K A R E N K O  (1970 6. p. 58) met en synonym ie  les 

espèces success ivem ent décr i tes  par A. KOENEN sous  le nom  de P. co rne t i  (1885, p. 90, pi. VI, f ig .  10 a- 

c), A. NETSCHAEV sous ce lu i de P. vo lgens is  (1897, p. 69, pi. Il, f ig .  14-17; pi. V, f ig .  19) et M. COSS­
M ANN com e P. dupon t i .

L’un ique  ind iv idu  en t ie r  de P. co rne t i  qu i a it  été f iguré  est de pe t i te  ta i l le .  Il d i f fè re  des spéc im ens de 

d im ens ions  com parab les  de M ons  par la fo rm e p lus  ob l ique  de sa co qu i l le  au co n to u r  antér ieur fuyant 
vers l ’arrière où la région postér ieure  s ’étale la rgement. Chez G. dupon t i ,  le bord postér ieur est vert ical 

ou fa ib lem ent o b l ique ,  p lus rarement courbe, et du bord palléal à l ’ex trém ité  du bord dorsa l le con tou r  est 
sem i-c ircu la ire .  En conséquence, l ’a ss im i la t ion  de G. d u p o n t i  à G. cornet i ,  qui en serait a lors une forme 

juvénile, ne parai it  pas devoir être actue l lem ent retenue.
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Par a i l leu rs ,  la conna issance  enco re  très im parfa i te  de P. vo lgen is  NETSCHAEV n 'autor ise  pas non 
plus à a f f i rm er  son  id e n t i té  avec le  G lycym e r is  belge.

Parmi les d ivers  exem p la i res  décr i ts  et f igu rés  par D. E. M A K A R E N K O  c o m m e  P cornet i ,  certains 

(pi. IV. f ig  6) rappe l len t  P. d u p o n t i  par leur con tou r .  Cependant, d 'une  façon généra le . les coqu i l les  du 

Calcaire de M o n s .  en vue in terne, so n t  p lu s  quadrangu la ires . leur aspect est p lus m ass if  avec une char­

nière p lus robus te ,  m o in s  é t ro i te  au cen tre  sous les c roche ts  qu i .  à d im ens ions  éqales. paraissent p lus 

renflés et p lus  sa i l lan ts .  Les crénelures du bord  des valves sont,  semble-t- i l .  m o ins  développées et plus 
nombreuses su r  la fo rm e  russe que  su r  la belge

Une étude b io m é tr iq u e  com parée  des deux fo rm es  permettra i t  de déterm iner si ces d i f fé rences cor­

respondent à des va r ia t ions  d 'o rd re  sp éc i f iqu e  o u  in traspéc if  ¡que Celle-ci n 'est pas ac tue l lement réalisa­

ble avec le pet i t  nom bre  de sp éc im e ns  adu ltes  du Calcaire de Mons d on t  je d ispose

A ins i  que  l ' in d iq u e  W. KRACH (1969, p. 35) les exem pla ires  des  "Babica c la y s "  son t trop mal co n ­

servés pour être rapportés  avec ce r t i tude  à P dupon t i .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET G ISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  Coppée; sondaqe l i ­

l i ,  40; 12,20 à 12.45; 13,90-14.10; 14,30-14,45; 15,30-15,80 Calcaires m on t ions ,  g ross ie rs  et f ins, du 
puits  n* 2 du charbonnage  d 'Eysden. Paléocène du d is t r ic t  de Smela (v i l lage du Luzanovka) en Ukraine 

du nord.

Super- fam il le  des  OSTREACEA

F a m il le  des  OSTREIDAE

Sous- fam i l le  des OSTREINAE

Genre A cu tos trea  VIALOV. 1936

A cutos trea  m on tens is  (CO SSM ANN)

1908 Ostrea m on tens is  C O S S M A N N . p 73. p i  VIII. l ig  1-4, 6 1 1 .

1930. Ostrea m o n te n s is  C O S S M A N N . V IN C E N T . p. 78
1961 b  Ostrea m on tens is  C O S S M A N N . M A K A R E N K O , p. 70, pi IX. f ig .  6-11

1964 L lostrea  m on tens is  (CO SSM ANN). V IALOV et GO RBACH. p 25

1968 Ostrea m on tens is  C O S S M A N N . ZELINSKAYA. K U l lC H E N C O  e t  a l  p 63
1970b Ostrea m on tens is  CO SSM AN N  M A K A R E N K O . P 68. pi VI. 1*0 10-13. pi VII. I l o  7-14

MATERIEL ETUDIE - Sondaqe : 20 valves endommagées

C elle  espèce esl représentée par plusieurs valves adultes le plus souvent cassées ou déformées par 

la lu a tio n  et quelques formes luvén.les O S VIALOV et L P GORBACH ont en 1964 fait une etude des
deformations provoquées par la fixation des vahres de t io s t re a  e* gr m o n te n t ,s .  du Paléocène d'inker-

mann, sur des Turritelles notamment

ATTRIBUTION GENERIQUE - Sa farm»« son corchet pointu son area ligamentaire triangulair«, aigu* 

surmontant une cavité umbonata profonde, conduisent M classer O  m o nten t,% dans le oenre crétacé su­
périeur Acutos trea  plutôt que parmi tes Ostrea s s
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Pu i ts  G o f f in t  et Coppée; sondage 11,55; 12,30- 

12,45; 13,60-13,80; 13,90-14,10; 14,80-15; 15,30 à 16,50. Paléocène du d is t r ic t  de Smela  (vi l l .  de Luzanov- 

ka) en Ukraine du Nord et d ’ Inkermann en Crimée.

Super- fam il le  des LUCINACEA

Fam il le  des Luc in idae

S ous - fam i l le  des LUCININAE

Genre Cav i luc ina  P. FISCHER, 1887

Caviluc ina houzeaui  (1 ) (RUTOT)

1908. Phacoides (Parvi lucina) Corne t i  (RUTOT4 C O SSM AN N, p. 21, pi. Il, f ig .  11-13, 15-17, non f igu- 
rés14, 18.

1930. Phacoides  (C a l luc ina ) houzeaui  ( RUTOT), V INCENT, p. 96.
1940. Caviluc ina houzeaui  (RUTOT), C H A V A N , p. 17.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 valve dro ite . Co l l .  COSSM ANN : 4 valves.

D imensions.

L H E

Ex. songe (15.30-15,80) 6,5 5,8 1.8
Ex. Coll.  COSSM ANN 7 6.4 2

7 6,9 2.1

9,5 8,8 2 /

DESCRIPTION. - Cette espèce est caractérisée par une co qu i l le  convexe de fo rm e suDquadrangulaire. 

transverse, nettement p lus longue que  haute. Côté antérieur largement développé à co n to u r  ovale-arron- 

d i;  côté pos té r ieur plus haut, p lus é tro i t ,  régul ièrement arrondi du crochet au bord  pal léal. Le bord dorsal 

antér ieur est nettement excavé au niveau de la lunu le  don t le bord est sa i l lan t à l ' in té r ieur de la valve gau­

che. Pas de corse le t.  Surface dorsa le  ornée de co rdons  concen tr iques  régul iers serrés mais non jux tapo ­

sés, s 'a t ténuant légèrement sur la région anale qui est peu ou pas déprimée et l im itée  par un pli rayon­

nant peu d is t in c t .  Bord in terne des valves l isse, à impress ion  palléale pro fonde en général. Charnière très 

fa ible avec sur la valve dro ite  3 a et A III v is ib les, a lors que  sur la valve gauche tou tes  les dents sont ind is ­
t inctes.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  et Coppée; so n ­
dage 15,30-15,80.

(1) Se lon M. GLIBERT e l L . VAN DE POEL (1973, p. 25), ce tte  espèce appartien t au  genre Lo ripes POLI, 1791, sous-genre Eberzlnella G LIBERT et VAN
DE POEL, 1973.
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Genre Parvi luc ina DALL, 1901 

Sous-genre Parvilucina 

Parv i luc ina {Parv i luc ina ) s e m in u lu m  (DESHAYES)

1858. Luc ina  s e m in u lu m  DESHAYES, p. 673, pi. XLIV, f ig .  5-8.

1887. Luc ina  s e m in u lu m  DESHAYES, C O SSM ANN, p. 44.

1905. Phaco ides s e m in u lu m  (D E S H A Y E S I  COSSM ANN et PISSARO, pi. XXVI, f ig .  82-66.

1908. Phaco ides {Parv i luc ina) se m in u lu m  (DESHAYES), C O SSM ANN, p. 23, pi. II, f ig .  25-29.
1928. Phaco ides s e m in u lu m  (DESHAYES), V INCENT, p. 557.

1937. L inga  {P arv i luc ina ) s e m in u lu m  (DESHAYES), C H A V A N , p. 210.

1940. Linga {Parv i luc ina) s e m in u lu m  (DESHAYES), C H A V A N , p. 6.

1969. Phaco ides  s e m in u lu m  (DESHAYES), KRACH, p. 39, pi. IX, f ig .  11, tex t- f ig .  5 a-b.

MATERIEL ETUDIE. -  Sondage : 3 valves d ro i tes  et 2 valves gauches. Coll.  COSSM ANN : 8 valves.

Cette  espèce est bien caractér isée par sa fo rm e  nettement p lus  longue gue  haute, son  o rnem enta­

tion externe fo rmée de lamelles  concen tr igues  régul ières et sa i l lantes, sa lunu le  fo r tem en t excavée. ses 

dents latérales fa ib les ,  é lo ignées  des card ina les, son bord in terne f in em en t  crénelé.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  et Coppée; so n ­

dage 12,10-12,20; 12,50-12,57; 13,90 à 14,30; 14,80-15. Calcaires m on t iens  b lancs  du p u i ts  n° 2 à Eysden 

P. s e m in u lu m  est par a i l leu rs  répandue dans le Thanétien et le Cu is ien  du Bass in  de Paris et se trouve 

également s igna lée  par W. KRACH dans le Paléocène des "B ab ica  c la y s "  (Carpathes polonaises).

Sous-genre  Cav i l inga  C H A V A N , 1937

Parv i luc ina {Cavi l inga) nanna  (COSSMANN)

1908. Phacoides {Parv i luc ina) nannus  C O SSM ANN . p. 22, pi. II. f ig .  19-24.

1938. L inga  {Cavi l inga) nanna  (CO SSM ANN), C H A V A N , p. 217.

1940. L inga {Cavi l ingua) nanna  (CO SSM ANN), C H A V A N , p. 5.
MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 valve dro ite  et 1 valve gauche, co l l .  COSSM ANN : 9 valves.

Les deux valves recuei l l ies dans le sondage présentent bien les caractères du matér ie l- type f iguré 
par M. C O S S M A N N . La co gu i l le  est, en effet, de pet i te  ta i l le ,  très convexe, t r igone, inéguilatéra le et ex­

tér ieurement ornée de s tr ies concen tr iques  f ines  et d 'arrêts d ’accro issem ent bien marqués. Son cô té  an­
térieur que lque  peu éta lé  vers l'avant est p lus étendu que le côté postér ieur au bord fa ib lem ent mais  régu­
l ièrement arqué. Son crochet est sa i l lant et fo r tem ent inc l iné  vers l'avant sur une très pet i te  lunule. Sur la 
charnière de la valve dro ite ,  massive pour la ta i l le ,  on d is t ingue  les card inales 3 a, réduite  et po intue, et 3 
b, légèrement b i f ide ,  a ins i que, à p ro x im ité  et bien développées, les latérales A III et P III. Sur la valve 
gauche, outre  les fossettes  des précédentes qui sont bien marquées, s ’observent les cardinales 2, 4 b 
sa i l lan tes , bien d ivergentes, et les latérales A II, A IV, P II, P IV, à relief p lus atténué. L ’empre in te  m uscu­
laire antérieure est a l longée et d ivergente par rapport à la l igne galléale. Le bord interne ne porte pas de 

crénelures.
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REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. -  Calcaire de Mons : pu i ts  G o f f in t  et Coppée; son­

dage 12.10-12,20; 13,90-14,10.

Super- fam il le  des CARDITACEA

Fam il le  des CARDITIDAE

Sous- fam i l le  des CARDITAMERINAE

Genre G lans MEGERLE, 1811

Sous-genre  Glans

Glans (Glans) ru to t i  (CO SSM ANN)

1908. Venericardia R u to t i  C O SSM ANN, p. 54. pi. VI, f ig .  9-14.

1936. Glans ru to t i  4CO SSM ANN), C H A V A N , p. 5, f ig .  7-8.

1941. Glans ru to t i  (CO SSM ANN), C H A V A N , p. 98.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 2 valves dro ites, 3 valves gauches.

D im ens ions :

L H E

Ex. sondage (14,30-14,45) 3 2,8 1

s 14,80-15) 3,3 3 1

Les valves observées dans le sondage so n t  de très pe t i te  tail le. Elles sont reconnaissab les, en vue 

externe, à leur con tou r  subrectangu la ire ,  leur lunu le  dépr imée et très nettement c irconscr i te ,  leur corse­

let bien déve loppé et l isse, leurs cô tes fo r tem ent divergentes, crénelées sur les f lancs, épineuses dans la 

région postérieure, en vue in terne, à leur charnière avec deux dents  card inales et deux dents  latérales à 
chaque valve, décr i tes  de façon très précise par A. C H A V A N .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t ;  sondage 12.50- 
12,57; 14,30-14,45; 14,80-15; 15,30-15,80.

Sous- fam il le  des MIODOMERINAE

Genre M iodom er is  CH AVAN, 1956

Sous-genre Chavanella J A W O R S K I, 1938

M iodom er is  (Chavanella) semen  (COSSMANN)
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1928 Pteromeris semen (C O S S M A N N I. V IN C E N T, p 557 

1936. Eomioden semen (C O S S M A N N ). C H A V A N , p . 9.

1936. Eom iodon {Eom iodon) semen (C O S S M A N N ). C H A V A N , p. 259.

1969 Miodom eris (Chavanella) semen (C O S S M A N N ). C H A V A N , in  MOORE, p N 553. fig  E 53. 3 a -û

M ATERIEL ETUDIE. * S ondage : 40 valves. C o ll. CO SSM AN N  : 25 valves

Cette espèce, très abondante dans le sondage, a été fort bien décrite et figurée par M COSSMANN  
et A. C H A VA N .

REPARTITION STRATIG RAPHIQ UE ET G ISEM ENTS. - Calcaire de Mons : puits Coppée; sondage 11 à 

11.40. 11.55; 1 2 .1 0à  12.30; 13,90-14.10: 14.30-14 45. 14.80-15; 15 .308  16.10. 20.40-20.50 3 6 .4 0 Calcaires 
montiena blancs du puits n* 2 à Eysden

Sous-fam ille des VENERICARDIINAE

Genre Venericardia LAM ARCK. 1801

Sous-genre Vonericor STEW ART. 1930

Venericardia  ( Venerlcor) p la n icos ta  d u p o n t i  CO SSM ANN

1908 Venericard ia D u p o n t i  C O S S M A N N . p 52. pi. V fig 12-17. pi. VI fig  1-5 

1908 Venericardia erugata  C O SSM A N N , p. 53, pi. V I. fig 4-8 

1930 Venericard ia D u p o n t i  ? V IN C EN T, p 82. pi IV. »»g 13.
1936 Venericardia p la n ic o s ta  LMK mut d u p o n t i  CO SSM ANN, C H A VA N , p 116
1936 Venericardia p la n ic o s ta  LMK mut d u p o n t i  CO SSM ANN C H A V A N , p 2. pi I. fig 1-4
1965 Venericardia erugata  C O S S M A N N . LAZAR, p. 103. pi V III. fig  11.
1969 Venericardia (Card ita) erugata  ’ C O SSM A N N . KRACH, p 51. pi X. fig. 4

MATERIEL ETUDIE - Sondage . 1 valve adulte e» 12 valves immatures ainsi que des fragments Coli 

CO SSM ANN : 5 valves.

Valves et fragments sont identiques aux exemplaires décrits de façon détaillée et successivement fi- 
guréa par M C O SSM A N N , E V IN C EN T el A C H A VA N .

RAPPORTS ET DIFFERENCES • D E M AKARENKO <1970 ù 0  81) considère V planicosta duponti 
com m e identique à Cardita wolgensis BARBOT DE MARNY <1874 p 178 pi III. fig 1-4) L ouvrage de cet 
auteur n ayant pu être consulté. Il ne m a pas été possible de comparer les deux espèces M ais la form e et 
l'ornementation squameuse des deux valves considérées comme des variétés de C volgensis par A D 
ARCHANGELSK Y <1904 p 81. pi IV. lig  1-2) rappellent davantage celles de Venericardia m uincostata  
LMK (C O SSM A N N  et PiSSARO. 1911. pi XXXI. fig  97-3) que cedes des fossiles du calcaire de Mons 

Quant au* individus rapportés A C volgensis par A NET5CM AEV <1897 p 75 pi I I I.  Ho 1-2). s H n est 
guère possible de se prononcer sur leur aspect extérieur, par contre dans la  charn iè re  ta dent 4 p , qui est 
fortement coudée est différente de celle, faiblement arquée ou rectil.gne. que présentent les exem plai­

re* de Mons



Des cri tères re lat ifs à la d isp os i t ion  et à la fo rme des den ts  d is t inguen t  aussi ces derniers des spéc i­

mens de C. vo lgensis  du  Paléocène ukra in ien f iguré  par D.E. M A K A R E N K O  (1970b, pi. XII, f ig .  1 -2et pi. 

XIII f ig .  5-6). Les den ts  card ina les  sont,  en effet,  m o ins  ob l iques, p lus  trapues, p lus  cour tes  de même 

que les fosse t tes  co rrespondantes  et no tam m ent la fosse t te  2 sur la valve dro ite  qui a un ang le  au s o m ­

met p lus ouvert et donc  une base p lus large que  ce l le  des fo rm es  russes. Chez ce l les-c i ,  le con tou r  des 

valves, est, par a i l leurs, p lus arrondi su r tou r  à l'arrière. Mais c 'est su r tou t  leur o rnem enta t ion  qu i est d i f ­

férente; car D.E. M A K A R E N K O  ins is te  bien sur le fa i t  que les côtes son t t r i fu rquées  au s tade juvénile  et, 

par la su ite , sur la rég ion antérieure seu lement de la coqu i l le ,  ce que montre  le spéc im en représenté 

planche XII, f igure  1. Or les valves du Calcaire de Mons ne présentent à aucun stade ce t te  sorte de scu lp ­

ture et leurs cô tes restent entières tou t  au long de leur ontogén ie . En outre, ces cô tes, presque jo in t ives 

en bordure du bord pal léal, appara issent com m e nettement séparées su r  V. volgensis.

La valve d ro i te  en provenance du Paléocène de Rathe im que f igu re  E. LAZAR (19654 paraît bien iden­

t ique  à la fo rm e jeune de V. dupon t i .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de M ons  : pu i ts  Coppée; sondage 11,20; 

12,10 à 12,45; 12,50-12,57; 13.90 à 14.45; 14,80-15; 15,30 à 16,10; 20.40-20,50. P oud ingue  de C ip ly  à Ci- 

ply. Paléocène du sondage de Ratheim (N iederrhe im) en R.D.A.

S ous- fam i l le  des CARDITESINAE

Genre Paraglans C H A V A N , 1941

Paraglans s trae len i  CHAVAN

1936. Glans s trae len i  C H A V A N , p. 6, pi. I, f ig .  9-12,17-20.

1941. Venericardia  (Parag lans) s trae len i  C H A V A N , p. 98.

1969. Paraglans s trae len i  C H A V A N , in  MOORE, p. N 557.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 valve gauche.

A été rapportée à cette  espèce une valve gauche légèrement endommagée, auss i haute que large (2 x 

2 m m ), à test m ince  o rné d ’environ 22 cô tes assez rapprochées, sa i l lan tes  et épineuses. La lunu le  est pe­

t i te  et t rès bien l im itée , le corse le t  ex trêm em ent é tro i t .  La charnière est fo rm ée  de dents  card inales peti­
tes, é tro i tes, d on t  4 b f ine et a l longée, et de den ts  latérales ténues.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - La valve gauche c i-dessus décr i te  se d is t in gu e  de ce l le  de Glans ru to t i  

(cossmann) (1908, p. 54, pi. VI, f ig .  9-14) par sa forme quadrangula ire ,  ses c rochets  pe t i ts  et peu sa i l ­

lants, ses nombreuses cô tes serrées et épineuses, son corse le t sub l inéa ire  et sa charn ière  aux dents  té ­
nues.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : puits  G o ff in t ;  sondage 14.30- 
14,45.

Super- fam il le  des CRASSATELLACEA 

Fam il le  des CRASSATELLIDAE 

Sous- fam i l le  des CRASSATELLINAE
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Genre Crassate l la  LAM AR C K . 1799

Sous-genre Land in ia  C H A V A N . 1952 

Crassate l la  (Land in ia ) m on tens is  COSSMANN

1908. Crassate l la  m o n te n s is  C O S S M A N N , p. 48, pi. IV f ig . 64-67, p i.  V, f ig .  1-4.

1952 b. Crassate l la  (Land in ia )  m o n te n s is  C O S S M A N N , C H A V A N , p .119 .

1965. Crassate l la  m o n te n s is  C O S S M A N N , LAZAR, p. 103, pi. VIII, f ig .  10.

1970 b. Crassate l la  vo lgens is  M A K A R E N K O , p. 77, pi. X, f ig .  1-4, pi. XI, f ig .  1-2.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 1 valve dro ite  incom plè te .  Co l l .  COSSM ANN : 7 valves.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - D.E. M A K A R E N K O  cons idère  la valve de pet i te  ta i l le  nom m ée C. vol­

gensis  par NETSCHAEV (1897, p. 81, pi. 111, f ig .  13) com m e une fo rm e juvéni le  de C. m ontens is  et réunit 

les deux espèces. L ’aspect ex terne du spéc im en de la région de Kam ysch in  rappelle, en effet, ce lu i des 

ind iv idus im m atu res  de C. m o n te n s is , ma is  l ’un ique  dessin  qu i en est donné ne permet pas de pousser 

p lus lo in la com para ison  et d 'a f f i rm e r  l ' iden t i té  des coqu i l les  russe et belge. La m êm e réserve do i t  être 

observée en ce qui concerne  la valve dro ite  de C. vo lgensis  représentée par A D ARCHANG ELSKY 41904 

p. 86, pi. III, f ig .  12). Par con tre  les exem pla ires  ukra in iens f igurés par D.E. M A K A R EN KO  com m e C vol­

gensis  qon t bien iden t iques  à ceux du M ont ien  belge. Seule une nouvelle  f igura t ion  de la Crassate l le  du 

Paléocène du Bass in  de la Vo lga  perm ettra i t  de  déte rm iner s i la fo rme belge lui est bien semblable.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu i ts  Coppée et Goff in t :  son 

dage 12,10-12,20. Paléocène in fé r ieur du d is t r ic t  de Smela (vil l.  de Luzanovka) en Ukraine du Nord. Pa­

léocène du sondage  de W a ssm a n nsd o r f  en R.D. A.?

S upe r- fam i l le  des CARDIACEA

F a m il le  des CARDIIDAE

S ous - fam i l le  des CARDIINAE

Genre Vepr icard ium  IREDALE, 1929

S o u s -g e n re O r th o ca rd ium  TREMLETT. 1950

Vepricard ium (O rhocard ium ) t r i f idum  (1) (DESHAYES)

1858. Card ium t r i f id u m  DESHAYES. p. 556. pi. LVI, f ig .  5-7.
1886. Card ium (Trachycard ium ) t r i f id u m  DESHAYES, C O SSM AN N, p. 153.

1892. Card ium t r i f id u m  DESHAYES, C O S S M A N N . p. 31.

' 1897. Card ium ka m ysch in en s is  NETSCHAEV, p. 96, pi. VII, f ig .  4.

(1) M QLIBERT e l L. VAN DE POEL cons idè ren t (1973. p. 36) que les exem pla ires du  C a lca ire  de  M ona appartiennen t à  uno nouve lle  espèce: Cardium  

hdnnUnl,
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1904. Card ium  ( Trachycard ium ) t r i f id u m  DESHAYES, COSSM ANN et PISSARO, pi. XVII, f ig .  69-6.

1908. Cardium  ( Trachycard ium ) t r i f id u m  DESHAYES, C O SSM ANN. p. 42, pi. VI, f ig .  39-41.

1966. Cardium t r i f id u m  DESHAYES, M A K A R E N K O , p. 78, pi. I, f ig .  5-6.

1968. Cardium t r i f id u m  DESHAYES, ZELIN SKAJA, KULICHENCO et .al., p. 109, pi. 28, f ig .  1-2.

1 97 0 b .C ard ium  ( Trachycard ium) t r i f id u m  DESHAYES, M AKAR EN KO , p. 94, pi. XVII FIG: 1-8.

1970. Card ium {O r th oca rd iu m ) t r i f id u m  DESHAYES, GLIBERT et VAN DE POEL, p. 53.

MATERIEL ETUDIE. -  Sondage : 1 valve dro ite  et des f ragm ents .  Co l l .  C O SSM AN N  : 13 ex.

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Les d im e n s io n s  des exempla ires du Paléocène ukra in ien son t p lus  vo i­

s ines de cel les des pécimen du Thanétien du Bassin de Paris que  de cel les du Montien belge où les val­

ves sont,  en général, de ta i l le  in fér ieure à la moyenne a ins i que l ’avait déjà fa i t  remarquer M. COSS­

M A N N . Selon D. E. M A K A R E N K O , C. kam ysch inens is  NETSCHAEV sera it  id e n t iq u e à  C. t r i f idum .

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. Calcaire de Mons : pu i ts  G o ff in t  et Coppée; sonda­

ge 11-11,40; 14,80-15. Sables thanétiens du Bass in  de Paris. Paléocène du d is tr ic t  de Smela  (vi l l .  de Lu- 

zanovka), en Ukraine du Nord, a ins i que du d is t r ic t  de Saratov (Ba l ic le j i )  dans le Bassin de la Volga.

Super- fam il le  des MYACEA

Fam il le  des CORBULIDAE

S ous - fam i l le  des CARYOCORBULINAE

Genre Caryocorbula  GARDNER, 1926

Sous-genre Caryocorbula

Caryocorbula  (Caryocorbula) m on tens is  (COSSMANN)

1908. Corbu la  m o n te n s is  C O S S M A N N , p. 25, pi. III, f ig .  12-16.
1928. Corbu la  m o n te n s is  C O S S M A N N , VINCENT, p. 557.

19706. Corbu la  m o n te n s is  CO SSM ANN, M A K A R E N K O , p. 108, pi. XXI, f ig .  11-14.

MATERIEL ETUDIE. - Sondage : 2 valves dro ites. Coll.  C O SSM AN N  : 3 ex. bivalves et 23 valves.

D im ens ions :

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- ----------------

L H E

H o lo ty p e s e lo n  COSSM ANN 3,25 2,25
Ex. sondage (16,25) 3,3 2,4 0,8
Coll .  COSSM ANN :

(V G .) 2,8 2,1 1
(V D .) 3,2 2.5 1

Ex. ukrain ien se lon  M A K A R EN KO - 3,1 2,2
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DESCRIPTION. - C oqu i l le  de pe t i te  ta i l le ,  p ro fonde, inéquila téra le , transverse, que lque  peu rostrée à l’ar­

rière. Croche ts  g on f lés ,  s i tu és  p lus  en avant sur la valve dro ite  que su r  la valve gauche où ils sont subm é­

d ians. Côté  an té r ieu r  à bord régu l iè rement ovale; cô té  posté r ieur fa ib lem en t arqué ju s q u ’à la troncature  

anale ob l iq ue  et légèrement s inueuse .  Lunu le  in d is t inc te ;  corse le t é t ro i t  a l longé, l im i té  par une m ince 

arête. Bord  palléal fa ib lem en t  arqué, subs inueux  à l'arrière.

Surface externe peu bom bée dans sa partie dorsale  qu 'une  carène, a iquë à l ’o r ig ine, obso lè te  par la 

su ite , sépare de la rég ion ana le  fo r tem en t  déc l ive  et très légèrement creusée en son m i l ieu .  Un angle, 

p lus  m arqué sur la valve gauche que su r  la valve dro ite , sépare la surface dorsa le  du bord ventral.  Stries 

de c ro issance  f ines ,  se t rans fo rm an t  en r ides concen tr iques  irrégulières au delà du ressaut qu i longe le 

bord palléal.

Charnière b ien développée, portant,  su r  la valve dro ite ,  1 dent card ina le  (3 b)  sa i l lan te  su iv ie  d ’une 
grande fo ss e t te  tr iangu la ire  auxque l les  correspondent sur la valve gauche l 'a lvéole 3 b ’ et le chond ropho ­

ra l igam enta ire .  Im p ress ions  m uscu la ires  grandes et bien dé f in ies ;  s inus palléal cou r t ,  subvert ica l.  Sur la 

valve d ro i te ,  ra inure  in terne co rrespondan t  à l 'em bo item ent de la valve gauce.
ATTRIBUTION GENERIQUE. - L 'absence de dent card inale sur la valve gauche et de d en t  latérale posté­
rieure su r  la d ro i te  ne permet pas de cons idé re r  C. m on tens is  com m e appartenant au genre Corbula.  Par 

contre , sa fo rm e subrec tangu la ire  aux deux valves rostrées et subcarénées, à o rnem enta t ion  concen tr i ­

que peu déve loppée, son s inus  palléal court ,  sa charnière rappellent ceux du genre am érica in  Caryocor­

bula  GARDNER 1926, type  C. a labam ens is  LEA, 1833 (STENZEL et al., 1957, p. 165, pi. 19, f ig .  8 -13e t pi. 

20, f ig .  1-3, 9-10).

RAPPORTS ET DIFFRERENCES. - La valve d ro i te  de C. m o n te n s is  f igurée par D E M A K A R EN KO  (pi. 

XXI. f ig .  11-12) parait p lus  trapue, so it  p lus  haute et m o ins  longe que celles du M ont ien  belge.

REPARTITION STRATIGRAPHIQUE ET GISEMENTS. - Calcaire de Mons : pu its  G o ff in t  et Coppée; so n ­

dage 16,25. Calca ires m on t iens  b lancs  du p u i ts  n° 2 à Eysden. Paléocène du d is t r ic t  desmela (vil l.  de lu- 

zanovka) en Ukra ine du Nord.
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A N A LY S E  G ENERALE DE LA FAUNE DE MOLLUSQUES

I. C o m p o s itio n  d e  ia faune e t son  in te rp ré ta tio n  pa léoéco log ique .

C om m e le m et en év idence l’é tude sys tém at ique  précédente, la faune de M o l lusques  recuei l l ie  dans 

les six mètres supérieurs  du sondage  de Mons est to u t  à fa it  comparab le  à celle du Calcaire de Mons des 

pu i ts  G o f f in t  et Coppée. En e ffe t ,  parmi les 118 espèces répertoriées, 96 espèces de Gastropodes, 19de 

Lam ell ib ranches et 3 de S caphopodes  (cf. p. 144), 112 avaient déjà trouvées dans ce Calcaire. Deux d ’en­

tre elles on t  fa it  l ’ob je t  de nouve l les a t t r ib u t io n s  spéc i f iques  sous les nom s de Diastom ella  chavani,  d is ­

t in c te  de D. tenuica la ,  et de Turrite l la marl iere i  con fondue  avec T. acuta.  Les quelques fo rmes nouvelles 

observées concernen t  des Gastropodes seulement.  Mais réduites le p lus souvent à un seul exemplaire 

brisé, elles on t  été la issées en nom enc la tu re  ouverte. Ce sont Ceri th iops is  sp., Cerith ie l la  sp .,  Collonia  

sp .,  O dos tom ia  sp .,  O. (C y c lo d o s to m ia ) sp. et Syrnola  sp.

Un examen d ’ensem b le  de cette  faune m on tre  aussi que les coqu i l les  extra ites des divers horizons 

du sondage, to u t  com m e ce l les  des  pu i ts ,  son t pour les unes usées et ternes (c’est le cas de presque 

tous  les spéc im ens  de Pyrazus m on tens is ) ,  pour les autres bien conservées (Turr icula hannonica, Ceri­

th iops is  fu n ic o lo s u s  et les Pseudoliva  par exemple);  ceci suggère un brassage pro longé et peut-être un 

t ransport  pour les premières, un en fou issem ent et une séd im enta t ion  rapide, in s i tu ,  pour les secondes, 

premiers ind ices  d ’une certa ine d ispar i té  des assem blages observés.

Par a i l leu rs ,  les c o qu i l le s  don t ,  en général, p lus pet i tes que cel les des exemplaires correspondants 

réco ltés dans les deux pu i ts .  Ceci résu lte  en partie du mode d 'ob ten t ion  par sondage qui l im i te  hor izon­

ta lem ent les surfaces explorées et ne permet pas une recherche or ientée vers les spéc imens les plus 
grands c o m m e  on avait pu la p ra t iquer dans les pu i ts .  Pour la même raison se t rouvent é l im inées la p lu ­

part des espèces rares appartenant aux fam i l les  des Volutidae, M itr idae, Cymati idae, Turridae, etc. Entre 
en jeu auss i le broyage opéré par le ca ro tt ie r ,  qui s ’exerce aux dépens des coqu i l les  de d imens ions 

moyennes et grandes, qui on t  éclaté. Ce fa i t  est par t icu l iè rm em ent net pour les Lamel l ib ranches dont les 
valves, rendues f rag i les  par leur d issoc ia t ion  pos t-m or tem , ont o f fe r t  une m o indre  résistance aux tra i te ­

ments mécan iques sub is  lors des opéra t ions  de forage et de remontée. Certains ind iv idus  ne son t repré­

sentés, en e ffe t ,  que par leur charn ière  d on t  la com pac i té  p lus forte  a été protégée de l ’ém ie ttement.  De 
cette  façon, ont pu être reconnus, mais  non décr i ts ,  Pitax duponti ,  Tellina, S em im od io la  sp. ( =  M o d io ­

laria c f .  hasta ta  in  C O S S M A N N ).  Parmi les nom breux débr is ,  on d is t in gu e  ceux de Crassatella excelsa, 

de F im br ia  m o n te n s is  et d e L u c in id é s  indéterm inab les.

A ins i  peut s 'exp l iquer  la relative rareté des Lamell ibranches dans les divers hor izons du sondage, 

com m e ce lle  des Gastropodes de grande ta i l le  ou au test f ragi le , tel celu i des Pythia  ou des Plecotrema  

don t ne son t conservés que les som m ets  des spires.
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Par con tre ,  le lavage et la tam isage des séd im ents  ont perm is  de re c u e i l l i rd e  nombreuses coqu i l les  

de très fa ib les  d im ens ions  correspondant à des m o l lusques  so it  nature l lement très pet i ts ,  so it ,  souvent, 

à des stades nép ion iques ou juvéni les de cro issance. L 'étude de ces stades, qui permetten t de retracer le 

déve loppement on togén ique  d ’un ind iv idu et de déceler les aspects  success i fs ,  parfo is  très divers, pré­
sentés au cours de ce lu i-c i ,  a été par t icu l iè rement négligée dans le passé et les descr ip t ions  com m e les 

f igu ra t ions  t rop  f réquem m ent l im itées  aux caractères v is ib les sur les part ies les p lus récentes des c o ­

qu i l les .  A. BRIART et F .L . CORNET n’ont pas échappé à cette  tendance et com m e i ls  se sont e f forcés, en 

outre, de décrire tous  les G astropodes  supposés d is t inc ts ,  les diverses phases de c ro issance  d ’une mê­

me espèce se trouvent porter deux ou, à l 'extrême, t ro is  nom s d i f fé ren ts .  Grâce aux spéc im ens du sonda­

ge, il a été poss ib le  de retracer l ’évo lu t ion  on togén ique  de que lques espèces et de regrouper jeunes et 

adultes. A ins i  Ceri th ium  ins tab i le  se trouve être l’adu lte  de C. gosse le t i ,  C. s t r ia tum  de  C. dupon t i ,  Buc­

c inum  m ón tense  de Fusus varians, Turbo p isar ius  de Delphinula  b icar ina ta  et de D. m on tens is .

Com pte  tenu de ces divers facteurs, le contenu  fa un is t ique  du sondage apparaît c o m m e  très r iche en 

genres et en espèces et vo is in ,  en cela, de ce lu i observé dans les puits  G o ff in t  et Coppée.

Ce son t les Trochacea, les Rissoacea,  les Cerith iacea,  les Lucinecea  et les Cardit idae  qui ont fourni 

le plus grand nom bre  de taxons génériques d i f fé ren ts ,  les genres Clava, Cerith ie l la , Pseudoliva, Turritella  

et O dos tom ia  qui son t les m ieux représentés au point de vue spéc i f ique .  Des observa t ions  de même o r­

dre peuvent être réalisées à part i r  de la faune des pu i ts  dans lesquels il faut s ignaler,  en outre, une forte 

p roport ion  d 'E l lob iacea  a insi que  diverses espèces de Tectus  et de Theric ium  révélées dans le sondage 
par des po in tes  de spires seulement.

Les espèces les p lus  co m m u n es  sont par ordre décro issant : Turritella m ontens is .  Trochoceri th ium  

chapu is i ,  Turrite l la hannonica, Barbatia  ru to t i ,  Me lanops is  briart i ,  Pyrazus m on tens is .  Clava dumonti .  

H om alopom a móntense , M iodom er is  semen, Sandbergeria varians. Briart ia velaini. E lles son t réparties 

sur tou te  la hauteur des ca lca ires foss i l i fè res  traversés, avec une p lus fo r te  représentation dans les lits 

lum ache l l iques . T ou te fo is  ce sont les hor izons inférieurs, entre 1 4 ,10et 16,50 m. qui sont les plus riches 

en T. m on tens is  et T. hannon ica ,  avec un m ax im um  de concentra t ion  entre 16.10 et 16,50 m. les assises 

15,30-15,80 les p lus r iches en B. velaini,  13,90-14,10 en B. ru to t i ,  12,10-12.20 en T. chapu is i  et les li ts 

com pr is  entre 11 et 11,40 m les p lus  fou rn is  en M. semen, P. m ontens is ,  S. varians  et en jeunes ind iv idus 
de H. móntense.

Les autres espèces, don t le nombre de représentants est in fé r ie u rà  20. sont,  en dehors des horizons 

de concen tra t ion ,  d is tr ibuées  de façon très irrégulière dans les d i f fé ren tes  surfaces explorées par la son­
de. Patella v incenti,  Tuburnus houzeaui, Hom a lopom a aulacophorum, Clava punc t i f ib ra ,  Theric ium pla- 

novar icosum, Surcula hannonica, Crassatel la montens is ,  Parv i luc ina nanna,  e tc  . ne se manifestent que 
p a r i  ou 2 spéc imens.

En bref, aucun des hor izons foss i l i fè res  ne correspond à une assoc ia t ion  de type m ono  ou o l ig o ­
spéc if ique  caractérisée.

Par a i l leurs ,  en fonc t ion  des ex igences requises par les o rgan ism es recuei l l is ,  les accum u la t ions  qui 
ont été observées appara issent c o m m e  un mélange de fo rmes marines, saumâtres ou f luv iá t i les, "m a r i t i ­
mes" et terrestres.

C ’est ainsi q u ’à tous  les niveaux, les coqu i l les  de Melanops is ,  genre f luv ia t i le  ou de basse salin ité, 

vo is inent avec des représentants mar ins  te ls  Homalopom a, Collon ia , Alvania, Rissoina, Diastomella.  
Cerith ie l la , Seila, O dos tom ia ,  Pseudoliva, Kelletia, Turricula, Dentalium.
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Peuvent aussi être g roupés avec ces m o l lusques  marins les genres Theodoxus,  -le p lus  souvent f lu ­

v ia t i le ,  B ith ine l la ,  f luv ia t i le ,  a ins i que  Cornetia  m odunens is  et Briart ia  velaini que MUNIER-CHALMAS 

(1886, p. 188) cons idè re  c o m m e  des fo rm es  d ’eau douce  ou d 'em bouchure .  Relat ivement à ces derniers, 

leurs a f f in i tés  avec P yrgu l i fe ra  pou r  le premier et Nyst ia  pour le second, com m e leur présence dans les 

marnes de Meudon (Hauts  de Seine) à cô té  de Melanops is  b r ia r t i  et Bati l la r ia  inop ina ta  permetten t de te­

n ir  peur v ra isem b lab le  une vie en m i l ieu  de fa ib le  sa l in i té .  Les genres Hydrob ia  et Corb icu la  so n t  connus 

éga lement pour leur adap ta t ion  à des m i l ieux  de sa l in i té  réduite, le taux de dessalure supporté  d if férant 

su ivant les espèces considérées. C'est aussi le cas de Bati l lar ia  et Pyrazus  qui peuvent s 'accom m oder de 
var ia t ions de sa l in i té  et se déve lopper en eaux saumâtres. Quant aux Pirenella  q u i  peuvent ex is ter dans 

les eaux franchem en t marines et dans les eaux lagunaires, e l les peup lent souvent la zone de trans it ion  
qui les sépare.

A cô té  de ces m o l lu sq u e s  mar ins ,  s téno  ou euryha l ins , les Gastéropodes pu lm onés  sont assez fré­
quents  avec essen t ie l lem en t Cy l ind re l l ina  b r ia r t i  et des E l lob i idés ,  ces derniers vivant en bordure des ri­

vages mar ins  ( "m a r i t im e s ” ). A ins i  le genre E llob ium  ( =  A ur icu la )  est am ph ib ie  et v it  ac tue l lement dans 

les zones marécageuses ou estuar iennes, a lors que Pith ia  hab ite  d iss im u lé  sous la végétation des sec­

teurs indépendan ts  des p lus  hautes marées (S.E. MORTON, 1953).

Enfin  que lques  c o qu i l le s  qu i ,  du fa i t  de  leur rareté, n 'on t pas été observées dans le sondage mais ont 

été recue i l l ies  dans le Calcaire de Mons des p u i ts  G o f f in t  et Coppée, con f i rm en t  le caractère hétérogène 

du contenu  fo s s i le  de l 'ensem ble  de ce t te  fo rm a t ion .

Ce son t les G asté ropodes Nyst ia ,  Stenothyra, Truncatella et les Lam el l ib ranches Unio e t Praerangia, 

ce dern ier très vo is in  s in o n  iden t ique  à Rangia  d on t  l’hab ita t  est estuarien.

Dans ces c o n d i t io n s ,  on ne peut s i tue r  avec ce r t i tude  les m o l lusques  mar ins  du Calcaire de Mons 

qui n’appart iennent pas à des genres d irec tem ent s ig n i f ic a t i fs  quant à la sa l in i té  des eaux, les exigences 

étant,  à ce propos, inhérentes à chaque  espèce.

Les données ac tue l les  relatives à l’éco log ie  des M o l lusques  m on tren t  aussi que  les fo rmes marines 

ont été rassemblées à part i r  de  peup lem ents  d i f fé ren ts .  L ’abondance des ind iv idus  de pet i te  ta i l le ,  pour 
la p lupart  frag i les ,  souvent juvén i les , à rattacher aux Rissoidae, Turbinidae, D iastomidae, C er i th iops i­

dae, Eu l im idae ,  suggère, en e ffe t ,  un peup lement d ’A lguera ies ou d ’herbiers où ce t te  épifaune trouvait  de 

bonnes c o n d i t io n s  de déve loppem ent,  un abr i ,  sa nourr i tu re  et peut-être aussi un support .  Il semble, en 

effet, que certa ines fo rm es  f ixées de fa ib les  d im ens ions  c o m m e  H e lc ion  a ins i que certa ins  Card i idés et 
Scalar i idés de m êm e que certa ins  Bryozoaires a ient pu prospérer sur cette  végéta tion. C ’est parfois dans 

les herb iers, ma is  b ien p lus souvent su r  les séd im ents  meubles de fa ib le  p ro fondeur avo is inan ts  que  se 

rencontren t les m ig ra teurs  te ls  les Theric ium.  Quant aux Pirenella,  e l les parcourent,  en zones abritées, la 

surface de subs tra ts  com parab les .  Les nom breuses Dasycladacées jo in tes  au M o l lusques  devaient cons­

t i tue r  des A lguera ies  su r  des substra ts  p lus cons is tan ts .

Il en est de m êm e pour les fo rm es  sessi les, Acutostrea, M yt i lus ,  Mod io lus ,  M uscu lus  ( =  M od io la ­

ria),  qui devaient être f ixées su r  des fo nd s  conso l idés  ou des é léments  durs divers to u t  com m e Calyp­

traea, F issure l la ,  Perna, Arca, Barbatia.  C ’est dans ces pa léo-substra ts  so l ides ,  en partie révélés dans le 

sondage par la présence de "Calca ires  b leutés perforés par des l i thophages”  (11,10-11,40 et 12,10-12,70 

m) que pouvaient éga lem ent se trouver les o rgan ism es taraudants com m e Gastrochaena, Martesia, Cla­

vagella  et in te rs t i t ie ls ,  tel Sphenia ,  en provenance des pu i ts  G o f f in t  et Coppée. Ces fo rm es  s ’observent, 

en général,  en des a ires battues,  exposées aux ac t ions  mécaniques des eaux.
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A tous  les précédents s ’a jou te  un certa in  nom bre  de représentants de l’endofaune, fou isseurs  légers 
avec Denta l ium , Turrite lla, Mesalia, Cy l ichna, Euspira, Nucu lana, Venericardia,, G lycym eris ,  Tellina, Pi­

tar, Corbula, Crassatel la,  les Card i idés, ou fou isseu rs  p lus  p ro fonds  avec les Luc in idae  (A .L. MC ALES- 

TER et D.C. RHOADS, 1967). Selon ces auteurs, les premiers p rédom inen t  dans les séd im ents  subt idaux 

en eau p lus  pro fonde que  les seconds su r to u t  c o m m u n s  dans les séd im ents  de la zone  in te r t lda le  dans 

lesquels ils s ’en fou issen t  a f in  de se préserver de ses var ia t ions b rusques. Tous so n t  répandus dans les 

fonds  m eubles, p lu tô t  sableux (G lycym er is ,  Tellina) ou p lu tô t  vaseux (Turr i te l la , Corbula, Venericardia, 

Nucula, Nucu lana, Luc in idae).  Cette d is t in c t io n  est to u te fo is  assez a r t i f ic ie l le  au m o in s  au niveau des 

genres qui peuvent avo ir  des espèces dans chaque  sorte  l i tho log ique  d ’hab ita t  (C. BABIN et M. GLEMA- 
REC, 1971, p. 108).

La grande fréquence de Turritella m on tens is ,  T. hannon ica ,  c o m m e  de certa ins Clava (C. dum on t i )  

permet de supposer l ’ex is tence  de c o m m u n a u té s  foss i les  formées à part i r  de ces espèces, com m unau tés  

du type  de ce l les  s ignalées par G. THORSON (1966, p. 515) en Océanie et sur la cô te  or ienta le  du Japon 

et par J .M . PERES (1961, p. 514) dans les vases c irca l i t to ra les  de la Méditerranée.

Un certa in nom bre  de c o qu i l le s  présentent des per fo ra t ions  dues à des prédateurs. C ircu la ires ou lé­

gèrement e l l ip t iques ,  la p lus grande part ie  de ces perfo ra t ions ont de's parois ta i l lées en biseau avec un 

d iamètre  in terne in fér ieur au d iam ètre  externe et son t comparab les à ce l les que M.R. CARRIKER et E.L. 

YOCHELSON (1968) et J .D. TAYLOR (1970) a t tr ibuent à des Nat ic idés .  Cette fam il le  est représentée dans 

le Calca ire  de Mons par p lus ieurs  espèces don t deux seulement ne sont pas rares, A m p u l l in a  montens is  

C O S S M A N N , qui n ’a pas été recue i l l ie  dans le sondage mais que M. C O SSM ANN, qua l i f ie  de com m une, 

et Euspira b r ia r t i  qu i y est par con tre  assez fréquente. Si les A m p u l l in a  sont des prédateurs supposés, car 

i ls  sont ac tue l lem en t é te in ts ,  les Euspira  sont des perceurs co n f i rm é s ;  leurs v ic t im es  son t des fo rmes v i­

vant, com m e elles, en fou ies  dans les séd im ents .  Ceci exp l iquera it  que les co qu i l le s  du Montien belge les 
plus a ttaquées appart iennent aux Cer i th idés s . I. et aux Turr i te l l idés ,  no tam m ent à T. hannon ica  et Sig- 

mesalia  b r ia r t i ,  d on t  les b io topes  son t comparab les.

La c o m p o s i t io n  essen t ie l lem en t calcaire des séd im ents  observés dans le sondage au niveau des as­

sises foss i l i fè res  ne laisse guère le cho ix  quant à la n a tu re d e s  subs tra ts  meubles ayant pu abr iter l ’endo- 

faune et supporte r  l ’épifaune; el le va de la vase calcaire aux graviers fo rm és  de débr is  organogènes.

En résumé, dans les d i f fé re n ts  hor izons  du sondage, tou t  com m e dans  les puits  G o ff in t  et Coppée, 
la faune du Calcaire de Mons correspond à un assem blage p o s t  m ortem  de coqu i l les  appartenant à des 

m il ieux  fo r t  d i f férents, terrestres, "m ar i t im es" ,  du lc ico les ,  marins, réunis  pa r  les  couran ts .  Ces accum u­

la t ions fo r tu i tes ,  successives, son t donc  au tan t  de taphocoenoses ou de sym m ig ies ,  suivant un terme 
p lus récent p roposé  par C. BABIN (C. BABIN et M. GLEMAREC, 1971, p. 114).

Le caractère hétérogène de la faune d ’o r ig ine  marine est sou l igne  par le vo is inage de fo rmes de sali­

n ités d i f fé ren tes  et de peup lem ents  divers (Herbiers en m i l ieu  assez calme, pa léosubstra ts  so l ides  de 
mode battu ,  ou pa léosubstra ts  m eubles en zones ca lmes ou fa ib lem ent agitées).

Cependant, la grande variété des genres et des espèces marines représentés tém o igne  de cond i t ions  

de vie par t icu l iè rem ent favorables qui n ’ont pu être réalisées q u ’en des m il ieux stab les et un i fo rm es et 

donc de tem péra tu re  et de sa l in i té  normales. C ’est ce qui semble  valable, en e ffe t ,  pour une grande partie 

des M o l lusques  mar ins  du Calcaire de Mons, les espèces euryha l ines caractérisées restant l im itées en­

core à des aires restre in tes s i tuées v ra isemblab lem ent à la l im i te  des apports  d ’eau douce. L ’existence 
de Madréporaires à presque tous  les niveaux, d ’Ostracodes s téno-ha l ins  a ins i que ce l le  d ’Echinodermes 

(radió les dans le sondage, m a is  thèques dans les pu i ts  G o f f in t  et Coppée) sont en accord avec cette  pro­
posit ion .
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L 'épanou issem ent de la faune suppose  aussi la présence d ’un matér ie l n u t r i t i f  abondant a ins i q u ’il 
s'en trouve souven t au vo is inage  des débouchés d 'eaux con t inen ta les .

Enfin , les eaux é ta ien t  chaudes  com m e en tém oignent les genres sub trop icaux reconnus par A. 

CH AVAN  (1946. p. 204). Ce son t s u r to u t  des im m ig rés  mésogéens te ls  Venericardia, Sigmesalia, Clava, 

Bati l la r ia , Pyrazus, S igare tops is  et que lques  fo rmes nord-américa ines c o m m e  Parvilucina

S urm on tan t  sans d is c o n t in u i té  des ass ises calcaires à faune pé lag ique ou hém ipé lag ique (Tuffeau 

de C ip ly ) ,  le Calca ire  de M ons  et sa faune de M o l lusques  peuvent être cons idérés com m e des dépôts  l i t ­

to raux d 'un  go l fe  marin encore  ouvert sur le large, mais en vo ie  de récession : une a l im en ta t ion  en eau 

douce lui é ta it  déjà assurée de façon encore d iscrè te , ma is  semble-t- i l  permanente, à part ir  des terres 
émergées vo is ines .

II. Répart i t ion  géog raph ique  et s tra t ig raph ique.

Le M on t ien ,  sous  les aspects  l i th o lo g iqu e s  et faun is t iques  de son s tra to type, n'a été observé q u ’en 
Belg ique, dans le Ha inaut,  où il fu t  découvert,  et dans le L im bourg .  Il n 'a ff leure qu 'en un seul lieu, la 

tranchée de Ha in in  près de Mons, et l’essent ie l  de sa conna issance  est dû à des pu i ts  ou à des sondages 

don t les p lus connus  son t les p u i ts  G o ff in t  et Coppée, le pu i ts  artésien de l ’Ecole des M ines de Mons. le 

sondage Lebre ton , le récent sondage de G h l in  et le p u i ts  n° 2 du charbonnage d 'Eysden. Partout où les 

ass ises in fér ieures du Calca ire  de Mons, no tam m ent le Tuffeau de C ip ly , ont été observées, il n'est appa­

ru aucune in te r rup t ion  dans  la séd im en ta t ion  marine. Au to i t ,  par contre ,  son t so it  tou t  ou partie du Mon­

tien con t in e n ta l  (Calca ires lacustres  à Physes et Characées et l i ts  l ign i teux) so it  les transgress i fs  du Lan- 

dénien.

Dans le sondage  de Mons, aucun m o l lu sq u e  dé te rm inab le  n ’a été recuei l l i  dans les assises in fér ieu­

res au Calcaire de Mons et no tam m ent dans  ce qu i peut représenter le Tuffeau de Ciply. Ce dernier ren­
ferme cependant une faune m a laco log ique  (VINCENT E., 1930Ù) m o ins  d ivers if iée que ce l le  du s t ra to ty ­

pe du Montien m a is  dans laque lle  sont déjà présentes un ce r ta in  nom bre  d ’espèces (environ 30), toutes 

marines, de ce dernier. Ce son t su r tou t  des Lam ell ib ranches, à savoir Fimbria  montens is ,  F. transversa­

ria, Crassate l la  m o n te n s is ,  Cav i luc ina  dupon t i ,  Arca m on tens is ,  P itar dupon t i ,  e tc .,  formes les p lus  c o s ­

m o p o l i tes  qu i seront c itées de presque tous  les g isem ents  paléocènes cons idérés com m e m ontiens. El­

les y sont assoc iées  à de nom breux  é lém ents  part icu l iers, p lus tempérés que mésogéens (Latiarca. Dosi- 

n io p s is ), par fo is  d 'o r ig in e  cratacée ( Venie l la , Drepanocheilus),  certa ins s ig n i f ica t i fs  te ls Cip lye l la  p u lch ­

ra RAVN, Lima densestr ia ta  HENNIG, Spondy lus  c f.  faxensis  RAVN, qui se trouvent dans le Calcaire da- 

nien de Faxe. Ces m o l lusques ,  auxque ls  s ’a jou ten t  Ditrupa  s c h lo th e im i  ROSENKRANTZ, Bourgueticr i-  

nus dan icus, Ty loc idar is  b ruen n ich i  RAVN, etc. (H.W. RASMUSSEN, 1964) ainsi que Crania tuberculata,  

à Eysden, té m o ign e n t  des a f f in i té s  du Tuffeau de C ip ly  avec le Danien moyen et supér ieur du Danemark 

et lu i con fè ren t,  assoc iés  aux taxons qu i lui sont propres, une ind iv idua l i té  faun is t ique  qu i le d is t ingue 

nettement du Calcaire de Mons.

La faune de m o l lusques  du M ont ien  du L im bourg  belge, observée notam m ent au pu i ts  n° 2 à Eys­

den, d i f fè re  de ce l le  du calcaire de Mons par l ’absence de tou tes  les fo rm es  terrestres, "m a r i t im e s ” , f lu ­

v iát i les ou euryha l ines  caractér isées (Melanopsis ,  Bati l lar ia, Pyrazus). Ceci exc lu t les apports  d'eau d ou ­
ce et ind ique  un é lo ignem ent peut-ê tre  p lus  grand du rivage avec, dans tous  les cas, un mil ieu s tr ic te­

ment marin (E. V INCENT, 1924). La faune des ass ises sous- jacentes correspond à celle du Tuffeau de Ci­

ply.
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Ains i la série co n t in u e  qu i s ’étend de la base du Tuffeau de C ip iy ,  à faune danienne, au Calcaire de 

M ons correspond, en cons idé ran t  la seule macrofaune, à un ensem b le  séd im enta ire  dano-m ont ien  c o m ­

me l ’on t  déjà ind iqué  Y. GODFRIAUX et R. MARLIERE (1972).

C ’est dans le Bassin de Paris  tout d 'abord que  furent reconnues des espèces ident iques à celles du 

Calcaire de Mons. Il s ’ag issa i t  de fo rm es  laguno-lacustres , M elanops is  br ia r t i ,  Bat i l la r ia  inopinata, C or- 

netia  m odunens is ,  découvertes dans des co rd on s  calcaires intercalés dans les marnes de Meudon (MU- 

N IER-CH ALM AS et DE LAPPARENT, 1893, p. 470). On s ’aperçut un peu p lus tard (M U NIER-CHALM AS. 

1897) que ces marnes reposaient sur un ca lca ire  (calcaire p iso l i th ique )  à faune de Mons marine représen­

tée par Turritella m on tens is ,  Corb is  m on tens is  ( =  C. sub lam e l losa  d ’ORB.),  Pseudoliva robusta.

Par la su i te  d 'au tres  fo rm es  m on t iennes  fu rent recue i l l ies  dans ce ca lca ire  organogène, d it  p iso l i th i ­

que, en par t icu l ie r  dans les l ieux su ivan ts  :

- RUEIL avec Arca m ontens is ,  Corb is  m ontens is ,  S igm e sa l ia pa tu la ,  M i l tha  m ontens is .  Tectus cari- 

n iden ta tus  (R. SOYER, 1943, p. 346 et A. C H A V A N , 1948).

- VIGNY avec Pseudol iva  robus ta  (G.F. DOLLFUS, 1912 b), Semivertagus urania, Te lescop ium d i ­

m orphum  d 'O RB. ( =  C. nerineale  BRIART et CORNET), N er i tops is  m u l t ico s ta ta ,  Corb is  m ontens is ,  Ca­

lyptraea m on tens is  (A. C H A V A N , 1949). Dans ce g isem ent,  ces espèces vo is inen t avec des spécimens 

dan iens du Tuffeau de C ip ly  - Chama c ip lyens is ,  P leurotomaria  m ontens is ,  Sassia ru to t i ,  etc. - ou même 

m aestr ich t iens  - Lima tecta  GOLDFUSS, Chlamys c ica tr isa  GOLD. - ce qui avait c o n d u i t  A. CHAVAN 

(1949) à a t tr ibuer à cette  faune un âge m aestr ich t ien  à Danien. Pour R. DAMOTTE (1964) le calcaire de 

V igny serait légèrement p lus récent (Danien et Montien pro parte) sans q u ’ il so i t  poss ib le  d 'a f f i rm er  qu ' i l  

a t te igne le niveau du Calca ire  de Mons.

- M O NT A IM E avec Arca m on tens is ,  Corb is  m on tens is  assoc iés à des espèces du Paléocène de Co­

penhague. Les couches  du Mont A im é, d 'âge m ontien  in fér ieur d ’après les m o l lusques  pour A. CHAVAN 

(1949), seraient thanétiennes par leur faune de Foram in ifè res ben th iques pour P. MARGERIE, G. DEROO 

et J. SIGAL (1966).

-  MEULAN où A. C HAVAN (1950) a observé Loxoca rd ium  tenuitesta , Calyptraea montens is ,  B ou t i l -  

l ier ia pisaría, Turr i te l la  arsenei  var., coex is tan t  encore avec une faune m o ins  évoluée à a ff in i tés  créta­

cées, c o m m e  c ’est aussi le cas à M on ta inv i l le  (La Falaise), Laversines et Port Marly.

A ins i ,  sauf à Meudon et à Rueil où  n ’ont été recuei l l ies que des espèces typ iquem en t  tert ia ires et 

m ont iennes, on se trouve en présence d ’assem blages m ix tes  à a f f in i té s  crétacées, su r tou t  daniennes qui 

condu isen t  à les cons idérer c o m m e  un peu p lus  anc iens que la faune du Calcaire de Mons.

On ne connaît pas, dans le reste de la France, d ’autres ass ises caractérisées par des espèces du 

Montien type. En effet,  les foss i les  du calcaire de B iouès (Petites Pyrénées de la Haute-Garonne), qui 

avaient été id en t i f ié s  à des fo rmes belges et avaient dé te rm iné  l’a t t r ib u t io n  au Montien des hor izons les 
encadrant, ont été reconnus d i f fé ren ts  et les couches co rrespondantes  rapportées au Thanétien (J. VIL- 
LATTE, 1959 et 1962).
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Les sables et a rg i les  de C openhague  qu i ,  sur la base des Foram in ifè res  ben th iques. sont so it  ratta­

chés au Thanétien (J. HAYNES, 1958 et W .A ,  BERGGREN. 1965). so i t  cons idérés com m e m on t iens  (K 

POZARYSKA et J. SZCZECHURA, 1968), ne présentent pas un lot d 'espèces com m unes  avec le Calcaire 

de Mons, m a is  seu lem ent des  genres. A ins i ,  selon A. CH AVAN  (1946. p. 206), " la  faune de Copenhague 

est une autre express ion  du M o n t ien ,  p lus nord ique  et sans c o m m u n ic a t io n  d irecte avec le g isement bel­

ge" .  Cependant D E. M A K A R E N K O  (1970 a. p. 26) ass im i le  un certa in nom bre  de fo rmes de ce Paléocène 

dano is  créées par A. VON KOENEN (1885) et J .P .J .  RAVN (1939) à des espèces dues à A. BRIART et J. 

CORNET. Si ces iden t i tés  se t rouva ien t con f i rm ées ,  il faudra it  adm ett re  l ' in t roduc t ion  de taxons belges 

dans le Paléocène du Danemark a ins i que dans ce lu i de la Suède, à faune s im i la ire .  En effet, ju sq u ’alors, 

une seule espèce du Calca ire  de Mons. Corbula koeneni,  avait été reconnue dans les arg i les et sables 

verts seeland iens observés en sondage  près de la loca l i té  de Ystad, à l 'ex trém ité  m ér id iona le  de la Sca- 

nie.

Or, en ana lysan t la répar t i t ion  des Foram in ifè res  ben th iques  m o n t ien s ,  J. SZCZECHURA et K. PO­

ZARYSKA (1971 ) ont dém on tré  q u ’ il ex is ta i t  des échanges faun is t iques  entre une prov ince mérid iona le , à 

laquelle appart ien t  le bassin  f ranco-be lge , et une province boréale, com prenan t l ’A l lem agne, la Pologne, 
le Danemark, la Suède, la Crimée, les bass ins  de la Volga et du Dnierp-Donest.  I ls se t radu isa ien t par une 

m ig ra t ion  de que lques  espèces de mer chaude de la première en d irec t ion  de la seconde à travers l’A l le ­

magne et la P o logne  et réc ip roquem ent.

Peut-on env isager sem b lab le  m ig ra t ion  pour les m o l lusques  ?

En A LL E M A G N E  DE L'EST, des sondages e ffectués au Sud de Berl in  ont recoupé des sables glauco- 

n ieux et des marnes dans lesque ls  E. LAZAR (1965) a reconnu, à côté d ’espèces des arg i les de Copenha­

gue : Nucu la  m on tens is ,  N. s inu te l la ,  ? Crassatel la  m on tens is ,  Venericardia erugata, V. ru to t i ,  Pitar ia p i-  

reti, Corbu la  koeneni,  Mesa l ia  ins tab i l is ,  ? Turrite l la m on tens is ,  Semivertagus abno rm is  (ce dernier fo r­

tement dou teux) .

Il en est de m êm e en Pologne centra le ,  dans le secteur de L ub l in ,  où ,  sur les ass ises de Sochaczew 

représentant le Danien, les couches  de ’’S iw a k "  (Pulawy beds) ont fourn i  un mélange de fo rm es  du M on­

tien belge, du Paléocène du Danemark et du bassin de la Volga. E. W OZNY (1964, p. 557) c i te  : Meretrix  

m ontens is ,  Em arg inu la  cornet i ,  D i l lw in e l la  au lacophora  dans le sondage de Parchatka, "F u s u s ” heberti.  

Turritella mariae, Mesalia  b r ia r t i  var. extracta, Syrnola b r ia r t i  dans celui de Gora Pulawska. Crassatella  

m on tens is  dans  ce lu i  de Pulawy, C. m on tens is  et Pseudoliva robusta  dans celui de Magnuszew Selon K 

POZARYSKA et J. SZCZECHURA (1968) les "P u law y beds”  seraient, en province boréale, l’équivalent 

d 'un  M on t ien  p lus ancien à sa base que le Calcaire de Mons.

Par con tre ,  au sud, dans les Carpathes po lona ises ,  les arg i les de Babica renferment, d ’après W. 

KRACH (1963, 1969) une r iche faune de m o l lusques  de type mésogéen dont 33 ont été ident i f iés  à des es­

pèces du M on t ien  belge parm i lesque l les son t : Emarg inu la  b e d a rd i  RUTOT, Helc ion  s implex, ’P leuro to­

m a "  pau l i ,  H ip p o nyx  invo lu tus .  M itra gosse le t i .  Pseudoliva cana l icu lata . Rh inoc lav is  queteleti .  Turritella 
m ontens is ,  A rca  m on tens is ,  Corbu la  koeneni, Crassatel la excelsa. N ucu la  m ontens is .  Meretrix d u p o n t i . 

e tc  Cet auteur a t t r ibu e  aux arg i les  de Bab ica  un âge m on t ien  bien qu elles com prennen t une proport ion  

beaucoup p lus grande de foss i les  p o s t -m o n t ie n s  don t 28 thanétiens. avec Cucullaea c rassa t ina . 26 cui- 

s iens et 26 lu té t iens .  ra t tachés pour la p lupart à des espèces du bassin de Paris. Cette faune n ’est pas 
sans présenter que lques  a f f in i té s  avec celle des zones C = D de (’He lve t icum  de Salzbourg (K GOHR- 

BANDT. 1964) que F. TRAUB décr i t  (1938. 1953) et rapporte  au Thanétien et où n’ex is tent que  quelques 

rares fo rm es  de M ons  d on t  Meretr ix montens is .
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En U .R .S .S., des espèces du Calcaire de Mons ont été s ignalées et de nom breuses rég ions qui sont 
en a l lant de l 'Ouest vers l 'Est et de la Russie  d ’Europe vers la Russie  d ’A ss ie  :

L ’UKRAINE. Une faune r iche en M o l lusques  a été découverte dans des sables g laucon ieux calcaires 

à Luzanovka (d is tr ic t  de Smela, région de Tcherkassy) sur le bord  nord-est du bouc l ie r  ukra in ien. A cette 

date, les Lam ell ib ranches ont fa it  l ’ob je t  d ’une étude com p lè te  due à D.E. M A K A R EN KO  (1970 b), mais 

quelques gastéropodes seulement,  parmi ceux qu i ont été c ités, on t  été f igurés (1970 a). Cet auteur a re­

connu de nom breuses espèces marines du Montien belge. Elles vo is inen t avec des M o l lusques  du Paléo­

cène de Copenhague et du bassin de la Volga ainsi q u ’avec que lques foss i les  du Danien du Danemark 

d on t  Crania tubercu la ta  connu  aussi dans le Tuffeau de C ip ly .  Il s 'y  a joute  que lques fo rmes nouvelles 

don t un rud is te  : Paramonopleura ucra in ica  KOROBKOV et M AKARENKO , 1966.

D.E. M A K A R EN KO  cons idère  les couches de Luzanovka c o m m e  con tem pora ines  des arg i les  de Co­

penhague, des couches de "S iw a k "  et de ’’ l ’é tage m o n t ie n "  de Be lg ique  et c lasse le tou t  dans un Paléo­

cène in fér ieur, Dano-m ont ien  (1968).

En effet,  le mélange de fo rmes du Danien et du Montien le co nd u i t  à penser que le Danien ne forme pas 

un étage indépendant. Tou te fo is ,  il ne précise pas les p os i t ion s  respect ives du Danien et du Montien.

La série de Soum, dans la dépression du DNIERP-DONETZ, d if fère  de la précédente par l 'absence à 

peu près com p lè te  d ’espèces du Calcaire de Mons a lors q u ’abondent ce l les des arg i les  de Copenhague 

associées à des fo rm es  typ iquem en t  vo lg iennes (S.A. MOROZ, 1965).

LA REGION DE LA VOLGA. La faune des ass ises du Syzran in fér ieur et supérieur et du Saratov in fé ­

r ieur est connue  depu is  long tem ps à la su ite  des travaux de A. NETSCHAEV (1897) et A .D. ARCHAN- 

GELSKY (1904) qui avaient déjà s ignalé que lques Gastropodes belges à côté de nom breux taxons régio­

naux. D.E. M A K A R EN KO  (1970 b, p. 33) cons idè re  que ces diverses assises, n ’appart iennent q u ’à une 

seule et même fo rm at ion ,  paléocène in fér ieure, de même âge que le M ontien  de Belg ique, le Paléocène 

de Danemark et ce lu i d ’Ukraine, ce que vient con f irm er une im portan te  l is te de foss i les  associant de 

nom breuses espèces caractér is t iques de ces d i f fé ren ts  terr i to ires.

LA CRIMEE. Des dépô ts  paléocènes de Crimée, don t les p lus  cé lèbres a f f leurent sous le monastère 

d ’Inkerman aux env irons de Sébastopo l,  ont fait l ’ob je t  de recherches déta i l lées dues su r tou t  à D E. MA­

KAREN KO  (1959, 1960,1961 b)  et, plus récemment,  à L.P. GORBACH (1967,1972). Les assoc ia t ions  fau­

n is t iques observées ont perm is d ’y d is t ingue r  Danien, Montien (Inkermanien) et Thanétien. Dans la ré­

g ion sud-occ iden ta le  (de Sébastopo l à S im fé ropo l) ,  les calcaires à faune m on t ienne  succèdent progres­

sivement aux calcaires à faune dan ienne a lors que dans les rég ions centra le (B ie logorsk)  et or ienta le 

(Feodosia) une surface de d is co n t in u i té  sépare les deux ensembles.

A ins i ,  dans le Sud-Ouest,  à la partie in fér ieure sont 40 à 50 m de calcaires b lancs  à Crania tuberculata, 

B ourgue t ic r inus  danicus, Isocardia faxensis, Nem ocard ium  cip lyense, Desmieria cornet i ,  Arrhoges  

montensis ,  C ro m m iu m  c ip lyens is ,  e tc .,  et à Bryozoaires ident iques pour certa ins aussi à ceux du Tuf­
feau de C ip ly ;  ce son t autant d ’é léments  qui t radu isent une s im i l i tu d e  certaine entre la faune de ces for­

mat ions et im p l iqu e n t  un âge comparab le  com m e l’adm ettent N.K. BYKOV, L.P. GORBACH, T.A. FA- 

VORSKAIA (1969). Par a i l leurs , en Crimée centrale, il s'y a jou te  des espèces typ iques  du Calcaire de Fa­
xe com m e Spondy lus  dan icus, S. faxensis, Hercoglossa danica  et Echinocorys  ob l iquus  RAVN.
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Les ca lca ires  jaunâtres et com pac ts  pu is  b lancs et sableux (20 à 45 m), qui surm onten t les précé­

dents, ren ferment de nom breuses espèces du Calcaire de Mons. D.E. M A K A R EN KO  (1961 b) et L.P. 

GORBACH (1967, 1972) c i ten t  no tam m ent : Arca m on tens is ,  Nucu la  s inuatella . Ostrea m ontens is .  G ly­

cymeris  dupon t i ,  Crassate l la  excelsa, Phacoides m ontens is ,  Corbis m ontens is .  C transversaria. Pitar  

m ontens is ,  P. dupon t i .  Tell ina briart i,  Turritella m on tenns is .  Pseudol iva  robusta. A m p u l l in a  lava l le i . etc. 

Selon L.P. G O R BAC H , la faune est p lus variée et aussi,  p lus récente en Crimée centra le  où apparaissent 

déjà des fo rm e s  thanét iennes com m e M etacer i th ium  pa leocen icum  TRAUB: Comine l la  suprostata  

TRAUB, Tudicla cass ida r i fo rm is  TRAUB et Cerith ium  sem icos ta tum  DESH. A ces espèces s 'a jou ten t des 

fo rm es  ind igènes ; m a is  il n ’y pas de m o l lusques  des arg i les de Copenhague.

Enf in ,  au to i t ,  séparées dans l 'ensem ble  de la Cr imée par une autre surface de d isconu ité ,  se t rou ­

vent des marnes don t l ’âge thanétien est co n f i rm é  par Cucullaea crassatina. Venericardia pec tuncu lar is  
LMK, Araeodacty lus  p la teau i  COSSM., Lyria g rac i l is  STAADT, etc.

En résumé, les a f f leu rem en ts  paléocènes de Criméee on t  le grand intérêt de fo u rn i r  superposés les 

tro is  assem blages  faun is t iques  respect ivement caractér is t iques, en Europe, des étages Danien, M on­

tien, Thanét ien, ce qui t radu i t  une success ion  incon tes tab le  dans le temps m êm e si ce t te  success ion est 

parfo is  in te r rom pue  par des d isco n t in u i té s .  L.P. GORBACH ind ique  que dans le Sud-Ouest de la Crimée 

les Crania  n ’ont jamais  été trouvés avec les m o l lusques  m on t iens  typ iques  et que la l im ite  entre Danien et 

M on t ien  se s i tue  dans l ' in terva l le  où d ispara issen t les premiers et appara issent les secondes.

LE PRE-CAUCASE. Les m o l lusques  s igna lés  appart iennent à la série d ’E lbourgan et son t rapportés 

essen t ie l lem en t à des espèces du Paléocène de Copenhague ou indigènes.

Dans le Caucase, c o m m e  en Crimée, son t a t tr ibuées au M ontien  des ass ises à Echio ides, don t M i­

cras te r  tercensis  COTTEAU, Echinocorys  pyrena icus  SEUNES, et à G lob iger ina  inconstans  SUBBOT. El­

les so n t  corre lées avec les couches  à M. tercensis, L in th ia  cana l icu la ta  COTT. des Pet i tes Pyrénées de la 

Haute-Garonne et des env irons de Terc is dans les Landes. Je c ro is  bon de préciser que, dans ces régions 
pyrénéennes, les marnes à M. tercensis, D iscocyc l ina  seunesi,  etc. ne son t pas d 'âge m on t ien  mais  tha ­

nétien (J. V ILLATTE, 1962) et que leur base co ïnc ide  dans les Petites Pyrénées au m o ins ,  avec le début 
de la zone à G loboro ta l ia  p seu d o m e na rd i i  (M. TO UMARKINE et J. VILLATTE, 1972) ce qu i les s i tue  nette­

ment au dessus de cel les de la Cr imée et du Caucase.K. POZARYSKA (1965, p. 43) a abou t i  à des conc lu ­
s ions s im i la i res  pour les marnes et les calcaires g laucon ieux et gréseux à M. tercensis  et D. seunesi  du 

Nord de la Bulgarie.

L ’ASIE CENTRALE. Dans la dépress ion du Tad j ik is tan ,  quelques m o l lusques  du Calcaire de Mons 

(Turr i te l la  m o n tens iss ,  T. nyst i ,  Luc ina  a ff.  m ontens is )  on t  été recuei l l is  dans les couches d ’Akolzhar où 

gypse ca lca ire  et do lom ie ,  qu i les cons t i tuen t ,  sont com pr is  entre des grès maestr ich t iens  et les ca lca i­
res, maarnes, et arg i les  de Boukhara à r iche faune de foss i les  thanétiens com m e Cucullaea crassatina, 

Cyprina scute l la r ia ,  Ostrea be l lovacina  e tc .  (cf. L.V. MIRONOVA, 1964).

Par a i l leurs ,  une im por tan te  faune de M o l lusques  paléocènes a été découverte par L.P. KAKHANO - 

VA et V.l.  YARKIN (1966) sur la rive gauche du cours  moyen de l 'Amou-Daria, près du bourg de Cheikh- 

Aryk. Cette  faune se présente sous fo rm e  de m ou les  et d 'em pre in tes  localisées dans 4 m de calcaires 
gréseux. Elle com prend  une qu inza ine  d 'espèces du Montien belge te l les que Luc ina  montens is ,  L. du­

p on t i ,  Card ita  dupon t i ,  Corb is  m ontens is ,  Crassatella montens is ,  C. excelsa, Mesalia  patu la, Turritella  
mariae, P ita r  m o n te n s is ,  auxque l les  seraient associées p lus ieurs formes du Thanétien des Petites Pyré­

nées c o m m e  Pleuro tom aria  danica  (LEYM.),  Pleurotomaria  tou r tousc r is is  VILL.,  th e r ic iu m  co lon iae  

LEYM. O tos tom a  c f.  p o u e ch i  D ARCHIAC, Lopha lun ife ra  (LEYM.), Rimella  m engaud i  VILL.
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Au-dessus se t rouvent 1 à 3,5 m de grès et sables g laucon ieux renfermant des bancs de valves d ’Os- 
trea be l lovac ina  LM K bien conservées.

C'est le p rem ier g isem ent paléocène où aura ient été observés en assoc ia t ion  des m o l lusques  o r ig i ­

naires du Montien de la province m ér id iona le  et du Thanétien de la province mésogéenne pyrénéenne. 

Les bancs sus- jacents  à 0 .  bel lovacina  pourra ient ind iquer que  l ’on se trouve dans une zone de passage 
du Montien au Thanétien.

LA SIBERIE OCCIDENTALE. Enfin , une faune paléocène a été découverte dans des arg i les et grès de 

la série de Ta l i tsa . Selon D.E. M A K A R E N K O  (1970 b,  p. 35), ce t te  faune, décr i te  dans une monograph ie  

due à E.S BOURTMAN (x), rassemblera it  des espèces des rég ions vo lg iennes, des arg i les de Copenha­

gue et du M ontien  belge. T ou te fo is  dans la l is te qui est donnée, seules son t c i tées des formes du Paléo­
cène danois.

De l ’ensem b le  des travaux consu l tés ,  il ressort que les m o l lusques  mar ins  du Calcaire de M ons  sem­
blent avo ir  eu une large d i f fus ion  pu isqu ' i ls  son t observés depu is  le bassin franco-be lge ju s q u ’à la dé­

pression du Tad j ik is tan  et peut-être ju sq u ’en Sibérie occ identa le , en passant par l ’A l lem agne  de l ’Est, la 
Pologne, l ’Ukraine, la dépress ion  de la Volga, la Crimée et le Caucase.

Les diverses un ités  l i tho log iques  caractérisées par ces m o l lusques  son t considérées com m e étant 

d'âge montien ou paléocène inférieur. Dans ce dernier cas, il s 'ag it  le plus souvent d ’un dano-montien 

dans lequel les deux étages, que ne sépare aucune coupure  sédimenta ire ,  son t m is en évidence par un 

contenu faun is t ique  d i f fé ren t.  Il est apparu, en e ffe t ,  que  la faune du Montien ne peut en aucun cas être 

con fondue  avec ce l le  du Danien d on t  e l le se d is t ingue  par la d ispar i t ion  com p lè te  des fo rmes crétacées 

franches - sauf en Ukraine (Luzanovka) où D.E. M A K A R EN KO  s ignale Crania tubercu la ta  et le rud is te  Pa- 

ramonop leura  ucra in ica  - et l ’appar i t ion  de genres inconnus  jusqu 'a lo rs ,  pour la p lupart mésogéens. 

com m e l ’avait déjà nettement dém on tré  A. CHAVAN (1946). Tou te fo is ,  su r  la base des M o l lusques, au­
cune zonat ion n ’a été m ise  en évidence à l ' in té r ieur de chacun de ces étages.

Dans les te rr i to i res  les plus sep ten tr ionaux a t te in ts  par les M o l lusques  du Calcaire de Mons, ceux-ci 

sont assoc iés à des espèces des arg i les de Copenhague et à des fo rmes ind igènes. C ’est le cas dans le 

Paléocène des env irons de Ber l in , dans les couches de "S iw a k ” en Pologne, dans le Syzran volgien et 

dans les couches de Luzanovka en Ukraine. La coex is tence de ces espèces issues des provinces boréale 

et m ér id iona le  suppose l ’ins ta l la t ion  de co nd i t io n s  assez favorables au déve loppement de ces dernières. 

Les l im ites  de leur expansion vers le Nord co ïnc iden t donc  avec cel les a t te in tes  par un certa in  réchauffe­

ment des eaux. L ’ in t roduc t ion ,  à la su i te  des ass im i la t ions  proposées par D E. M A K A R EN KO  (1970 a), 

d ’espèces du M ontien  belge dans le Paléocène du Danemark ind iquera it  donc  so it  que le réchauffement a 
gagné le dom aine  septen tr iona l,  ce  qu i paraît peu probable, so i t  p lu tô t  que que lques espèces, par t icu l iè ­

rement eury thermes, ont été échangées à part ir  de l ’A l lem agne ou de la Pologne. De tou te  façon, aucune 

conc lus ion  ne pourra êtrevancée tant que l 'on ne d isposera pas d ’une conna issance su f f isan te  des espè­
ces, no tam m ent de Gastropodes, du Paléocène de l 'Ukraine et du Bassin de la Volga qui ont servi de base 
à ces iden t i f ica t ions .

(x) Aucune référence b ib liog raph ique  n 'est fou rn ie  par D.E. M AKARENKO  à p ropos de ce t ouvrage qu i n'a pu ê tre  consu lté
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Dans la frange mérid iona le ,  c 'es t-à-d ire  dans les "Bab ica  c lays ’’ des Carpathe6 polonaises, l ’Inker- 

manien de la Cr imée, dans les couches  d ’Ako lzhar de la dépress ion du Tad j ik is tan  c o m m e  dans celles du 

cours  moyen de l 'Am ou Daria, les fo rmes du Paléocène danois ont pra t iquement d isparu et les m o l lu s ­

ques de M ons  ne son t p lus assoc iés  q u ’à des epèces ind igènes. On y note, par a i l leurs ,  l ’appar i t ion  d ’élé­

ments  connus  seu lem en t de la Mésogée et donc  in t ro d u i ts  d irec tem ent à part ir  de ce l le-c i.  Le cas des 
’’Babica c la y s "  apparaît  to u te fo is  c o m m e  assez spécial,  é tant donné  le caractère hétérogène de sa faune 

qui par t ic ipe  à la fo is  de ce l les  chaude (M ont ien  belge) et tempérée (Thanétien du bassin  de Paris) de la 

province m ér id iona le  et, auss i ,  de ce l le  de la Mésogée (Cuis ien de Gan et l lerdien des Corbi.ères)

A ins i ,  la d i f fu s io n  des m o l lusques  du Calcaire de M ons  est assez comparab le  à ce l les que K. POZA­

RYSKA et J. SZCZECHURA (1968, 1971) ont observée pour que lques Foram in ifè res ben th iques de mer 

chaude de la p rov ince mér id iona le .  Elle apporte donc  des a rgum ents  supp lémenta ires  à leurs co n c lu ­

s ions à savoir l ’ex is tence  de co nnec t ions  entre les provinces m ér id iona le  et boréale et la m ig ra t ion ,  pro­

bab lem ent à travers l 'A l lem agne , d ’espèces de l ’une en d irec t ion  de l ’autre.

Par a i l leurs ,  a lors que la com para ison  d irecte  des m o l lusques  du Calca ire  de Mons et des arg i les de 

Copenhague ne fo u rn i t  aucun ind ice  quant à la pos i t ion  réc ip roque de ces fo rm a t ions  dans  la ch rono lo ­

g ie  s t ra t ig raph ique .  le  m é lange de leurs faunes en A llem agne, en Pologne, en Ukraine,  e tc .,  apporte  des  

a rgum en ts  en faveur d 'une  certa ine con tem poranè i té  de leurs dépôts  A ins i  Montien de Mons et Seelan- 

dien d an o is  sont,  pour la p lupart  des auteurs  po lona is  et russes, d ’un âge très vo is in ,  s inon  de même 

âge.
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INDEX DES NOMS DE GENRES, DE SOUS-GENRES ET D’ESPECES
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bizonata (Clava, Melania) 94
bizonatus  (S em is in u s ) 95
Bout i l l le r ia 36
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Crassatella 155
crassatina (Cucullaea) 166,168
cra t icu la  (Alvania, Rissoa) 55
crenulata (Collon ia , Delphinula) 41
crenulata fun icu la r is  (Collonia) 42
cru tu la  (Charonia) 117
cu r tu lum  (E u tr i ton iu m , tr i ton) 117
curv icosta ta  (Pseudoliva) 123
C yc lodos tom ia 133
C y c lo s t re m a 35
Cylichna 139
cyl indracea (Coemansia) 136
Cylindre i l ina 143
Cyniscella 44
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D

danica (Hercog lossa) 167
danica (P leuro tomaria) 168

dan icus (B ourgue t ic r inus )  164,167
dan icus (Spondy lus)  1 6 7

dejaeri (Ther ic ium , C er i th ium )  100

densestr ia ta  (A c l is )  111

densestr ia ta  (L ima) 163

dens i l ineata  (Cyc los trem a) 36

Denta l ium 1 4 4

deshayesi (O dos tom ia ,  O don tos tom ia ,  Turbonil la)  131

Diastomella  86

Dil lwyne l la  34

d im o rp h um  (Te lescop ium ) 164

d iozodes (C er i th iops is )  109
d is tensa (Pyth ia) 1 4 0

Dosin iops is  164

Drepanocheilus 164

dubia  (Pseudoliva) 126

dum on t i  (Clava, A rd ea ,  Cer i th ium , Scalar ia)  9 2 ,1 5 9 ,1 6 3
dupon t i  (Clava, C er i th ium )  90 ,160

dupon t i  (Caviluc ina, Luc ina )  164,168

dupon t i  (G lycym eris ,  Pectuncu lus)  1 4 7 ,167
dupon t i  (Pitar, Meretr ix)  1 5 9 ,167

d u p o n t i  ( Venericardia, Cardita)  153,168

181



E

edm ond i (Clava, Cerith ium)  
e la t io r  (Scalaria)

elisae (Clava, Melania, Rhinoclav is)

elisae (Pseudoliva)
e l lob ium

elongata  (Hydrobia) 

elongata  (Pseudoliva)

Enta l iops is  

erugata (Venericardia)
Eulima

Eul ime lla
Euspira

excelsa (Crassatella)

ex igua (Syrnola, O don tos tom ia ,  Turbonil la)  
exornata (R isso ina, Melania)

95

94

97

124  

141

55

125  

144

1 5 3 , 1 6 6  

129  

136  

115

1 5 9 , 1 6 6 ,  1 6 7 ,  168

1 3 5

57
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F

falyartua (H fK h u ê ,  EuirocA vt. Turùoi 32
M y i (Aaiafta) 32
faactata (Maaaita) 63
faxanai» (isocardia) 167
favona»» (Mawtorualia) 106
(**»«•»» (SpooOylu*) 163.166
F t— u f l  la 162
ftorantinaa (Bay a ria ) 90
t to f f íh n m  <M alaria) 90
formosa (AcMa. Sc#/#/*») 111
'unteuton* (09ipftlnutê) 42
tunécutoêum (C t f fN u m ) 104
funteutoau* (CariiMopaia) 104

fundara (Lopha) 166
Fum aria 144

« 3



G

Gastrochaena 162
Gegania 73
g ibbosa  (Clava, Pirena) 96
g ibbosus  (Rhinoc lav is ) 96
Glans 152
g lobosa  ( D e lph inu la ) 36
g lobosa  (Pythia) 140
Glycymeris 147
Goniatogyra 56
gosse le t i  (C e r i th iu m ) 102, 159
gossele t i  (M itra) 166
gosselet i (Scalaria) 112
grac i l is  (Lyria) 167
grande (E l lob ium , Auricu la ) 141
Graphis 111
grossecosta ta  (Pseudoliva) 125
Gyrodes 113
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H

hannonica (Turr icu la, Eop leuro tom a, P leurotoma, surcu la )  128 ,1 60 ,1 63

hannonica (Turr i te l la) 63,159

hannon icum  (Denta l ium ) 145

Harr is iane lla  85
hastata  (M od io la r ia )  159
haun iens is  (C er i th ium ) 103

Hausta to r  63

heberti (Fusus)  166

hel ic ina (De lph inu la)  39

Hem itax ia  141
heptagona (Pyrguli tera) 77

herminae (Turr i te l la  71
Heterosch im a 144

Hete rosch im o ides  144

H om a lopom a  36

H opk ins iana  95

hordeo la  (O dos tom ia )  133

hordeo la  (Turbon i l la )  132
houzeaui (T iburnus, D il lw ynne l la )  34 ,160

houzeaui (Caviluc ina, Phacoides)  150

Hydrob ia  47
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I

imbr icatar ia  (Turr i te l la) 64

in fun d ib u lum  (Natica)  114

in fun d ib u lum  var. tenu icu la  (N a t ica ) 11 5

inop inata  (Bati l lar ia, Lampania)  82,160, 164
inop ina tum  (Cer i th ium)  82

inornata (Cyniscei la. Collon ia , De lph inula)  44

ins tab i le  (Mesalia, Turrite lla) 61

ins tab i le  (Theric ium, Cerith ium)  101,159

ins tab i l is  (S igmesalia , Mesalia, Turrite lla)  61 ,166
in termedia (B ith ine l la) 49

in termedia  (O dostom ia ) 135

inversa (Fustiar ia) 144

inversum (Denta l ium) 144

invo lu tus  (H ipponyx)  1gg
Ispharina 71

J

juss ieu i (Ceri th ium)
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kam ysch inens is  (Card ium) 

Kel le t ia
koeneni (C e r i th iu m ) 

koeneni (Corbula)

L

labrata (Zebina, Rissoina)

Laevidenta l ium 

Landin ia  
Lapparentia 
la r te t i  (C e r i th iu m )

Latiarca
lavallei (A m pu l l ina )

lehardyi (Ceri th ie l la , Cerith ium , Potamides)

Leucorhynch ia

levis (Eulima)

l inds trom i (Tectónica)

l ineata (M ed io rops is ,  Lacuna)

longa (P y th iops is ,  Aur icu la )

longu la  (C ingula, Bith in ia ,  Chevall ieria)

luc ian i (D iastomella ,  Cer i th ium )

ludov icae (Pseudoliva)



M

magnum (Denta l ium) 144

malaisei (Cornetia , Fusus) 76

malaisei (U x ia ,Cancellaria) 127

Marg ineul ima 129

mariae (Turrite lla) 69, 166, 168

marlierei (Turr i te l la) 69,159

Martesia 161

marthae (Mesalia, Turritella) 59

Math i lda 72

Medoriopsis 46

m ega lom pha lus  (Cyclostrema) 36
Megasto ima 130

Melanella 130
Melanopsis 74

meleagris (Nertina) 45
mengaudi (Rimella) 168
Mesalia 59
m il io la  (Tectonatica. Natica, Neverita) 116
m inu t iss im a  (B ith ine l la ,  Hydrobia) 50
Miodomeris 152
Modio lus 162
modunense (Ceri th ium) 92
modunensis  (Cornetia) 75, 160, 164
móntense (B ucc inum ) 120, 159
móntense  (Cerith ium) 79
móntense (Hom alopom a) 36, 160
móntense  (Potamides) 80
móntense  (Turr i te l la) 64
m ontens is  (Acutostraea, Liostrea, Ostrea) 149, 167
m ontens is  (Ampull ina) 163
m ontens is  (Arca) 164, 165. 166, 167
m ontens is  (Arrhoges) 167

m ontens is  (Bout i l l ie r ia ,  Lepto thyra , Turbo) 36
m ontens is  var. pisaría (Bout i l l ie r ia ) 38
m ontens is  (Calyptraea) 112, 165
m ontens is  (Caryocorbu la ,Corbula) 156
m ontens is  (Cominella) 120

m ontens is  (Crassatella) 155, 160, 163, 166,168

m ontens is  (Delphinula) 38, 159
m ontens is  (F imbria , Corbis) 159, 164, 166. 168
m ontens is  (M iltha,  Lucina, Phacoides) 164 ,1 66 ,1 67 ,1 68
m ontens is  (Nucula) 166
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m o n te n s is  (P irenella) 79

m o n te n s is  (Pitar. Meretr ix) 166.167, 168

m o n te n s is  (P leu ro tom aria ) 163

m o n te n s is  (Pyrazus) 80

m o n te n s is  (T heodoxus , Nerit ina) 45

m o n te n s is  (Tornate liaea) 138

m o n te n s is  (T u rr ite lla , Hausta tor) 66. 159. 163. 166.167

m o n tis  (K e lle tia . Fusus, S iphona l ia ,  Verconella)  118

m o u r lo m  (C erith ie lla . C er i th iops is ,  C er i th ium , N ew ton ie l la )  107

m o urlina  (Uxia . Cance l la r ia ) 127

m u lt ic o s ta ta  (N e r i to p s is )  164

m u l t l l l lu m  {Bati l la r ia , C e r i th iu m )  100

m u lt isu lca ta  {Mesalia. Turrite l la)  60

M u scu lu s  161
M y ti lu s  162
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I

N

nana (B ith ine l la ,  Hydrob ia ) 49

nanna (Parvilucina, Linga)  151,160
nerineale  (C e r i th iu m ) 151

Nerit ina  45

Newton ie l la  105

nit ida (Leucorhynch ia) 33

Nucu lana 146

nuda (R isso ina) 59

Nyst ia  161,162
nysti (Turr i te l la) 65,167

O

ob l iquus  (Ech inocorys) 166

ob l i ta  (Odostom ia) 135

obtusa  (Math i lda) 73

O don tos tom ia  1 3 0

O dos tom ia  1 3 0

Orthocard ium 155

oval i tuberosa (Pirenella) 30
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p

Pachysyrno la  135

pa leocen icum  (M e tace r i th ium ) 167

Parag Ians 154

par is iens is  (Tornate llaea, A cteon)  138

parva (M a th i lda )  72
Parv i luc ina 151

Parvirota 43

Patella 31

patu la  (M esa l ia , Turrite l la)  62 ,164, 168

pauli (P leu ro tom a)  166
pec tuncu la r is  (Venericardia) 167

Penion 118

perfrag i l is  (Gegania, Tuba) 73

Perna 161
Pirenella 79

pi ret i (P itar ia)  166
pisaría (B ou t i l l ie r ia )  38 ,165

pisaria  (Pyth ia) 141
p isa r ium  (H o m o lo p o m a )  38
p isa r iu m  (Lepto thyra , Turbo) 38 ,159

planensis  (S trep tochetus)  120
p lan icos ta  dup o n t i  (Venericardia) 153
p lanovar icosum  (Theric ium , Bati l la r ia , C er i th ium )  103,160

p la teau i  (A raeodacty lus)  167
Plecotrema 159

Potam ac l is  48

pouech i (O tos tom a) 168

Praerangia 162

praes tr ia tum  (Cer i th ium )  91

praestr ia tus  (Semivertagus)  91
pr ima Pseudol iva  123

Pseudoaluco 190
Pseudoliva 122

pseudom enard i i  (G loboro ta l ia )  167

pseudoventr icosa  (Sandbergeria) 85
P tychopo tam ides  107

pu lchra  (C ip lye l la )  164
punc t i f ib ra  (Clava) 92 ,160

p u n c t i f ib ru m  (Cer i th ium )  92
Pyram ide l la  106
Pyrazus 80
Pythia * 140
Py th iops is  142
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Q

quadricosta ta  (Seila) 110

quadrisu lcata  (Seila) 110

quaesitum (Bucc inum ) 121

quete ieti (Rh inoc lav is)  166

R

ram ph id ium  (Nuculana, Leda) 146
Rangia 161
raristr iata (Cyl ichna, Bulla) 139
regular icostata (Harr is ianeila, Cerith iopsis) 85
regular icosta tum  (C e r i th iu m ) 85
regular is (B ith in ia ) 47
regular is (Patella) 31
rem iens is  (Cornetia ) 75
robusta  (Pseudoliva) 122 ,1 64 ,1 65 ,1 66
Rissoina 57
ru to t i  (Barbatia) 147,159
ru to t i  (Glans) 152
ru to t i  (Sassia) 164
ru to t i  (Venericardia) 166
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s

Sandbergia 83

Sassia 117

sch io te im i (D itrupa) 164

scute l la r ia  (Cyprina) 167

Seila 109

seland ica (Cer i th iops is ) 106

semen (M iod o m e r is ,  E om iodon ,  M iodon, Pteromeris) 152, 159

sem icos ta tum  (Cer i th ium ) 167

sem inu lum  (Parvi luc ina, Linga, Lucina, Phacoides) 151

Semivertagus 98

serva in i (Br iart ia ) 53

seunesi (D iscocyc l ina) 167

S igare tops is 113

S igmesal ia 60

s im p lex  (He lc ion) 165

sinuate l la  (Nucula) 165,166

S inus tom ia 133

soda l is  (Me lanops is) 75

sp. (Cer i th ie l la) 109

sp. (Cer i th iops is ) 105

sp. (Collon ia) 43

sp. (C yc lodos tom ia ) 133

sp. (O dostom ia ) 134

sp. (Sem im od io la ) 159

sp. (Syrnola) 136

Sphenia 161

Stenothyra 161

S to l ido m a 142

straeleni (Paraglans, Glans, Venericardia) 154

s tr ia tum  (Cerith ium) 91 ,160

Str iovertagus 89

subcy l ind raceum  (Cer i th ium) 105

sub lam e l losa  (Corbis) 164

sub te r f issum  (Denta l ium) 144

subu la  (Turr i te l la) 71

suesson iens is  (Calyptraea) 112

spuracosta ta  (Com ine l la ) 167

Surcula 128

Syrnola 135
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T

tecta  (L ima) 164

Tectonatica 116
Te l ios tom a 86

Te l ios tom ops is  85

tenu icance l la ta  (R issoina, Zebina)  58
tenu icos ta ta  (Pseudoliva) 126

tenu icu la  (D ias tomella )  87, 89, 159
tenu icu lum  (C e r i th iu m ) 87, 89
tenu if i la  (Seila, N ewton ie l la )  109
tenu i  f i  lu m  ( Cer i  th ium)  109

tenu ip l ica ta  (Clava) 89

tenu ip l ica tum  (Cer i th ium)  89

tenu ip l ica tus  (Semivertagus)  89
tenuis (Goniatogyra , Rissoa)  56

tenu is  (Lapparentia, Hydrob ia)  51

tenu is t r ia tum  (Theric ium) 1 0 3 , 104
tenu is tes ta  (Loxocard ium) 165

tercencis  (Micraster) 167
Theodoxus 45

Theric ium 100

Tiburnus 34

Tornateilaea 13g

tournouer i  (C irsotrema, Coroniscala, Scalaria) 111

tou r tousens is  (P leurotomaria) 168

transversaria (F im br ia ) 163,166
tr i f idum  (Vepricard ium, Card ium)  155

t roch i fo rm is  (Calyptraea)  112

Trochocer i th ium  7g

truncata (Hydrob ia , Potam ac l is )  48

Truncate l la  1 6 1

tuberculata (Crania) 1 6 4 , 1 6 5 ,166,167
tu rbon i l lo ides  (O dostom ia ) 133

Turricula 12g
Turr i te l la  g 3

turr i  te l losa (Clava) 95

tu rr i te l losum  (Cerith ium)  94

tu rr i tum  (T rochocer i th ium ) 79
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u

ucra in ica  (Paramonop leura) 166,168

ulvae (Peringia)  48
Unio  161

u n isu ¡catum (C e r i th iu m ) var. A .  98

u n isu ¡catum (C er i th ium )  var. B. 98
un isu lca tum  (C er i th ium )  var. C. 98

un isu lca tum  (C er i th ium )  var. D. 89

un isu lca tus  (Semivertagus)  99

urania (Clava, C er i th ium , Semivertagus)  98 ,164

Uxia 127

V

varians (Fusus)  120,159

varians (Sandbergeria, C er i th ium )  83 ,159
velaini (Br iart ia) 5 2 ,1 5 9 ,1 6 0

Venericardia 153

Venericor 153
Venie l la  163

verneu i lens is  (O dos tom ia )  134

verdesensis (Seila) 110
Vexin ia  40

vicina (Aur icu la )  142
vic ina (B i th in ia )  48
V ic inoce r i th ium  82

v incent i(Pate l la )  32,160

v incent i  (Tornatellaea) 138
V i t toc l i th o n  45

vo lgens is  (Crassatella) 155
vo lgens is  (G lycym er is ,  P ectuncu lus)  148
vo lgens is  (Venericardia, Cardita)  153

195



w

woodi (Natica) 114

Z

Zebinella
58
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PLANC HE I

Fig 1,7-9. - H o m a lo p o m a  {B ou t i l l ie r ia )  p isa r iu m  (8R IAR T et CORNET), p 15

1. Ind iv idu  ju vé n ile  f ig u ré  com m e Delph inu la  b icar ina ta  BRIART et CO RNET, face in férieure , x 12.

7. A d u lte ,  fa ce a p e rtu ra le , sondage de M ons (15,30-15,80), x 4.
8 P réadulte  f ig u ré  co m m e  Delph inu la  m on tens is  BRIART et CORNET, face aperturata, x 3,5.

9. H o lo type . face abapertu ra le . x 3.

Fig 2 -3- - A s te le  (A s te le ) ta ly l  (BR IART et CO RNET), p. 8

2 Tours em bryonna ires  et prem ier to u rd e  sp ire , sondage de M ons (13,90 -14 ,10 ) ; c l ic h é  S.N P. A ., x

30
3. Tours  em bryonna ires , face in fé r ieure , sondage de Mons (11 -1 1 ,4 0 ) ; c l ich é  S.N A P .A ., x 50.

Fig 4 -8 .10 . - H o m a lo p om a  (B o u t i l l ie r ia ) m ón tense  (BRIART et CORNET), p. 12

4 In d iv idu  juvén ile , face in fé r ieure , sondage de M ons (12,20 -1 2 ,3 0 ) ; c l ic h é  S .N .P A .,  x 30.

5. In d iv idu  juvén ile , face supérieure , so n d a g e d e  M ons (1 2 ,2 0 - 12,30) ; c l ich é  S.N P.A. ,  x 20.

6 Para lecto type . fo rm e  adu lte , face abapertura le , x 4
10. Lec to type , fo rm e  adu lte , p ro f i l ,  x 3,5.

F ig  11 - 1 2 H o m a lo p o m a  {Vexln ia) au lacophorum  (C O S S M A N N ), p. 17 

Deux a s p e c ts d 'u n  m ôm e exem pla ire , sondage de M ons (14,10-14,30), x 4

F ig . 13,16-17. - Cyn isce l la  inornata  (BRIART et CORNET), p . 21 

13 Paratypo m o n tran t l 'o rn e m e n ta t io n  sp ira le , x 10.

18-17. H o lo type , faces apertura le  et abapertura le , x 10.

F ig  14 - C o llon ia  (C o l lo n ia ) c renu la ta  fun icu la r is  (BRIART et C O RNET),p . 20 

Paratypo. face In férieure, x 5.

F ig . 15. - C yc los t rem a  b r ia r t i  (V INCENT), p. 11
Face abaportura le . sondage de M ons (15,80 -16 ,10 ), x 8

F ig  18 - C o llon ia  (C ) crenula ta  crenula ta  (BRIART et CO RNET), p. 18 

Paratypo, faceape rtu ra le , x6
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PLANCHE II

Fig. 1. -  Risso ina  (R is s o in a ) exornata  (BRIART et CORNET), p. 35 
Sondage de M ons  (1 4 ,8 0 -1 5 )  ; c l iché  S .N.P. A .,  x 18.

Fig. 2. -  B ith ine l la  (B i th in e l la ) m in u t is s im a  (BRIART et CORNET), p. 28 

Faceapertu ra le ,  s o n d a g e d e  Mons (11 -11 ,40 )  ; c l iché S .N .P .A . ,  x30 .

Fig. 3 . -  B i th ine l la  {B. )  nana  (BRIART et CORNET), p .27  

Ho lo type ,  face apertura le , x 12.

Fig. 4. - B ith in ia  regu lar is  BRIART et CORNET, p. 25 

H o lo type ,  face abapertura le ,  x2.

Fig. 5-7. - C ingu la  (Cheva l l ie r ia ) lo n gu la  (BRIART et CORNET), p. 32

5. Ind iv idu  juvéni le ,  face apertura le, sondage  de Mons (11 -11 ,40) ; c l iché  S .N.P. A .,  x 32.

6 . Premiers tou rs  pos tem bryonna ires ,  sondage de Mons (16,10 -16 ,50 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 50.

7. H o lo type  ?, face apertura le, x 10.

Fig. 8 . - Hydrob ia  e longata  (BRIART et CORNET), p. 33 

Ho lo type ,  face apertura le, x 10.

Fig. 9. - Patella (Patella) regu lar is  BRIART et CORNET, p. 7 

Ho lo type , face supérieure, x 8 .

F ig. 10. -  M edor iops is  (M edor iops is )  l ineata  (BRIART et CORNET), p. 24
Indiv idu juvéni le ,  faceaper tu ra le ,  sondage de Mons (14,30 -14 ,45) ; c l i c h é S .N .P .A . ,  x 27.

Fig. 11-12. - Alvania  (A lvania) c ra t icu la  (BRIART et CORNET), p. 33
Faces apertura le et abaperturale d ’un m êm e exempla ire , sondage de Mons (11 -11 ,40 ) ,  x 7.

Fig. 13. -  R isso ina  (Zebinel la) tenu icance l la ta  (BRIART et CORNET), p. 36 

Ho lo type ,  face apertura le, x 2.

Fig. 14. - A c l is  (Graphis) fo rm osa )BRIART e t  CORNET),  p. 95 

Ho lo type , x 6,5.

Fig. 15. -  C o llon ia  (Parvirota)  sp .,  p. 20
Face abaperturale, sondage d sM ons  (11-11,40) ; c l iché S .N .P .A . . x 30.

Fig. 16-17. - Mésala marthae  (BRIART et CORNET), p. 37 

Deux aspec ts  d 'un  paratype, x 4.

Fig. 18. - Mathi lda  (M ath i lda) b im orpha  BRIART et CORNET, p. 53 

H o lo type ,  face abaperturale, x 1 1 .
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PLANCHE III

Fig. 1-4. - Sigm esa l ia  in s ta b i l is  (BRIART et CORNET), p. 40

1. Ind iv idu  juvén i le ,  sondage  de M ons  (16 ,10 -16 ,50 )  ; c l ich é  S .N .P .A . ,  x 20.

2. Ho lo type ,  x 4 /5 .

3. Adu lte ,  sondage  de M ons  (15,80 -1 6 ,1 0 ) ,  x .

4. Préadulte , sondage  de M ons  (1 4 ,8 0 -1 5 ) ,  x8 .

F ig. 5-6. - Turr i te l la  (Hausta to r)  n y s t i  BRIART et CORNET, p. 45

5. Ind iv idu  juvén i le ,  face apertura le , sondage  de M ons  (1 3 ,90 -14 ,10 )  ; c l ichés S .N .P .A . ,  x 25.

6 . A du l te ,  sondage de M o n s  (15,80 -16 ,10 ) ,  x 4.

Fig. 7. -  Turrite l la (H. )  a lp h o n s i  BRIART et CORNET, p. 43 

Ho lo type , face abapertura le , x2,5.

Fig. 8-10. - Turrite l la ( H .) hannon ica  BRIART et CORNET, p. 42

8 . Ind iv idu juvéni le ,  sondage  de Mons (14,30 -14 ,45 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 13.

9. Adu lte ,  face abapertura le ,  sondage  de M ons  (15 ,80 -16 ,10 ) ,  x 2.

10. A du l te ,  face abapertura le , sondage  de M ons  (14 ,80 -15 ) ,  x 2.

Fig. 11. -  Turr i te l la  (H. )  m o n te n s is  BRIART et CORNET, p. 46

Paratype f iguré  c o m m e  variété B par A. BRIART et F.L. CORNET, x 1,5.

Fig. 1 2 Turr i te l la  (H. )  a rsene i  BRIART et CORNET, p. 49 

Ho lo type , x 1,5.

Fig. 13,17-19. - Turrite l la (H. )  m ar l ie re i  nov. sp .,  p. 50

13. Paratype, c o l l .  BRIART, x 2.

17. H o lo type ,  co l l .  BRIART, x 2.

18. Paratype, co l l .  BRIART, x 2.

19. Paratype, face apertura le, co l l .  C O S S M A N N , x 2,5.

Fig. 14-15 .-  Turrite l la (H. )  acu ta  BRIART et CORNET, p. 48

14. Paratype, face apertura le, x 4.

15. H o lo type ,  x 2.

Fig. 16. - Turr i te l la  (Isphar ina  ?) herm inae  BRIART et CORNET, p. 52 

Ho lo type , x 1 ,5.
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PLANCHE IV

Fig. 1-4. - Pirenella (P irenella) m o n te n s is  BRIART et CORNET), p. 61

1. Paratype, face abapertura le. x 4.

2. Paratype de fo rm e  pupoíde, face apertura le, x 4.

3. H o lo type  ?, face apertura le, x 1 ,5.

4. Paratype, face abapertura le , x 1,5.

Fig. 5-7. - T rochoce r i th ium  ( T ro c h o c e r i th iu m ) chapu is i  (BRIART et CORNET), p. 59

5. Adu lte ,  sondage de M ons  (15,30 -1 5 ,8 0 ) ,  x 3.

6 . Adu lte ,  paratype, x 2.

7. Ind iv idu  juvén i le ,  sondage  de Mons (1 6 ,10 -16 ,50 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

Fig. 8-11. -  Pyrazus (Pyrazus) m o n te n s is  BRIART et CORNET), p. 62

8 . Adu lte ,  paratype, x 1.

9. Préadulte , paratype, x 2.

10. Autre  aspect du paratype représenté  f igu re  , x 2.
11. Ind iv idu  juvén i le ,  face apertu ra le ,  sondage  de Mons (15,80 -16 ,10) ; c l iché  S.N.P. A .,  x 20. 

Fig. 12-15. - Bati l la r ia  (V ic in o ce r i th ium ) inop ina ta  (DESHAYES), p. 64

12. Adu lte ,  co l l .  BRIART, x 1.

13. Exem pla ire  f iguré  par J. BRIART et F .L . CORNET, x 1.

14. Autre  exem pla ire  a du l te  de la co l le c t io n  BRIART, x 1,5.

15. Préadulte , co l l .  BRIART, x 2,5.

Fig. 16. -  Cornetia  m o d u n e n s is  M U N IE R -C H A L M A S , p. 56 

Ind iv idu juvéni le ,  paratype, x 4.

Fig. 17. - Cornetia  ? m a la ise i  (BRIART et CORNET), p. 58 

Ho lo type , face apertura le, x 4.

Fig. 18-19. - Clava (Semivertagus) urania  (D’ORBIGNY), p. 82

18. H o lo type ,  face apertura le, x 2.
19. Stage juvén i le  d ’un exem pla ire  du sondage de Mons (11 -11 ,40 ) ,  x 5.
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PLAN C H E V

Fig. 1-5. - Sandbergeria  varians  (BRIART et CORNET), p. 66

1 : Ind iv idu  juvén i le ,  sondage  de M ons  (14,30 -14 .45 ) .  c l ich é  S .N .P .A . ,  x 20.

2-3. Paratype à 4 co rdons  de granu les, faces apertura le et abaperturale, x 2.5.

4-5. Paratype à 3 co rd on s  de granu les, faces aperturale et abaperturale, x 3.

Fig. 6-9. - D ias tom e l la  lu c ia n i  (BR IAR T et CORNET), p. 69

6 . Paratype, x 554.

7. Paratype, face abapertura le , x4 .

8 . % M è m e  paratype que  le précédent, face aperturale, x 6,5.

9. Ind iv idu  juvén i le ,  face apertura le ,  sondage  de Mons (1 4 ,10 -14 ,30 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

Fig. 10-11,14, - Dias tom e l la  chavan i  nov. sp .,  p. 71

10. Tours  em bryonna ires  et p rem iers  tou rs  d ’un très jeune ind iv idu ,  sondage de Mons (11 -11 .40 )  ; 

c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

1 1 . Ind iv idu  juvén i le ,  face apertura le ,  sondage de Mons (11 -11 ,40) ; c l iché  S .N .P .A . .  x 20.

14. H o lo type ,  face apertura le, c o l l .  BRIART, x 4.

Fig. 12-13. -  D ias tom e l la  tenu icu la  (BRIART et CORNET), p. 72 

H o lo type ,  p ro f i l  et face abapertura le , x 4.

Fig. 15-17, 20-21. - Clava (S tr io b e r ta g u s ) tenu ip l ica ta  (BRIART et CORNET), p. 72

15. Lec to type , face apertura le , x 1,5.

16. Paratype m on tran t  l ’o rnem en ta t ion ,  x 2.
17. Exem pla ire  f igu ré  par J. BRIART et F .L . CORNET c o m m e  Cer i th ium  u n isu lca tu m  var. D, x 3.

20. Paratype. face abapertura le, x 2.

21. Ind iv idu  juvéni le ,  sondage de M ons  (1 6 ,10 -16 ,50 )  ; c l ich é  S.N .P .A .,  x 20.

Fig. 18-19. -  Harr is iane l la  ( T e l io s to m o p s is ) regu la r icos ta ta  (BRIART et CORNET), p. 6 8  

Deux aspec ts  de l ’ho lo type ,  x 3.
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PLANCHE VI

Fig. 1, 5-6. - Clava (Semivertagus) e d m o n d i  (BRIART et CORNET), p. 79

1. Ind iv idu  ju v é n i le ? ,  sondage de Mons (12,10-12, 20) ; c l iché  S .N .P .A . ,  x30.

5. H o lo type ,  face apertura le ,  x 4.

6 . Face apertura le , sondage de Mons (14.80-15), x 5.

Fig. 2-3. - Clava (Sem ivertagus) b izona ta  (BRIART et CORNET), p. 78

2. Ind iv idu  juvéni le ,  sondage de Mons (11,20). x 4,5.

3. Ho lo type ,  face abapertura le, x 3.

F ig .  4. - Clava (S. )  tu r r i te l losa  (BRIART et CORNET), p. 79 

H o lo type ,  x 23,5.

F ig .  7. - «Cerith ium» a bn o rm e  BRIART et CORNET, p. 79 

H o lo type  ?, face apertura le , x 2.

Fig. 8-9. -  Clava (S tr iovertagus) p u n c t i f ib ra  (BRIART et CORNET), p. 75

8 . Paratype, x 1,5.

9. Exem pla ire  du sondage d e  M ons  (14,80 -1 5 ) ,  x 2.

Fig. 10-13. -  Clava (S. ) d u m o n t i  (BRIART et CORNET), p. 76

10. Ind iv idu  juvéni le ,  sondage  de Mons (16 ,10 -16 ,50 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 20.

11. Paratype, face abapertura le, x 6 .
12. A u tre  paratype, x 6 .

13. Exem pla ire  du sondage de Mons (14,80 -1 5 ) ,  x 2.

Fig. 14-15, 21-22. - Ther ic ium  (Ther ic ium ) ins tab i le  (BRIART et CORNET), p. 85

14. H o lo type ,  face apertura le ,  x 3.

15. Paratype, face abapertura le, x3 .
21-22. Ind iv idu juvéni le , f igu ré  c o m m e  Cerith ium  g osse le t i  BRIART et CORNET, faces aperturale et 

abaperturale, x 4.
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PLANCHE VII

Fig. 1 ,5 -7 ,  9-10. - Ther ic ium  (Pseudoa luco) de jaer i  (BRIART et CORNET), p. 84

I .  Ind iv idu  juvén i le ,  sondage  de Mons (11 -11 ,40),  c l iché  S .N .P .A .,  x 20.
5. H o lo type ,  x 1 .

6 . Paratype, aspect de l 'ouverture, x 1,7.

7,9. Deux aspec ts  d ’un paratype, x 1 .

10. Préadulte , paratype, x 4.

Fig. 2-4. - C er i th iops is  (C e r i th io p s is ) fu n icu lo su s  (BRIART et CORNET), p. 88  

2 ,4 . Deux aspec ts  d ’un exem p la ire  du sondage de Mons (11,20), x 3,5.
3. H o lo type ,  x 4,5.

Fig. 8,14. - Ther ic ium  (Ther ic ium ) p lanova r icosum  (BRIART et CORNET), p. 87

8 . Ind iv idu  juvén i le ,  sondage  de Mons (15,80 -16 ,10),  x 3,5.

14. H o lo typ e ,  x 3.

Fig. 11-13. - Cer i th ie l la  (C er i th ie l la ) lehardy i  (BRIART et CORNET), p. 90

I I .  F ragm ent de sp ire , sondage de M ons  (1 4 ,8 0 -1 5 ) ,  x 15.

12. Paratype, face abapertura le, x 2.

13. H o lo type ,  face apertura le, x 2,5.

Fig. 15-16 - Cerith ie l la  (C. )  m o u r lo n i  (BR IAR T et CORNET), p. 92

15. H o lo type ,  face apertura le ,  x 5.
16. P ro toconque  et prem iers  tou rs  pos t-em bryonna ires  d ’un exempla ire  du sondage de Mons (14,80- 

15) ; c l ich é  S .N .P .A . ,  x 24.

Fig. 17. -  Cerith ie l la  ? sp . ,  p. 93
Fragment,  sondage  de M ons  (1 2 ,10 -12 ,20 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

Fig. 18. - C er i th iops is  sp .,  p. 90
Fragment,  sondage de M ons  (11 -1 1 ,4 0 )  ; c l ich é  S .N .P .A . ,  x 30.
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PLANCHE VIII

Fig. 1-3. - Seila (Seila) tenu i f i la  (BRIART et CORNET), p. 93

I . Ind iv idu juvéni le ,  face apertura le, sondage de Mons (14 ,8 0 -1 5 )  ; c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

2-3. Ho lo type , faces apertura le  et abaperturale, x 4

Fig. 4-6. -  Kelle t ia  (Penion) m o n t is  (BRIART et CORNET), p. 102

4. Ind iv idu juvén i le  m on tran t  les premiers  tours  pos tem bryonna ires ,  sondage de Mons (14,80 -1 5 ) ,  x

10

5. Paratype. face abaperturale, x 2.

6 . Ho lo type , face aperturale, x 2.

Fig. 7-12. -  Com ine l la  (Com ine l la )  m on tens is  (BRIART et CORNET), p. 104

7. Paratype, face apertura le, x 3.

8 . Paratype, face aperturale, x 1,5.

9. Paratype, face abaperturale, x 1,5.

10. Exemplaire juvéni le  f igu ré  c o m m e  Fusus varians BRIART et CORNET, x 6 .

I I .  Ind iv idu juvéni le , sondage de M ons  (14 ,10 -14 ,30 ),  x 3,5.

12. Face abapertura le  de l ’exem pla ire  f iguré  com m e F. varians, x 4.

Fig. 13-15. - Turricula (Surcu la) hannon ica  (BRIART et CORNET), p. 113

13. Ind iv idu juvéni le , sondage de M ons  (13 .90 -14 ,10 ) ,  x. 4,5.

14. Ho lo type , face abaperturale, x 1,5.

15. H o lo type ,  face apertura le, x 2,5.

Fig. 16-18 .-  Charonia (Sassia) cu r tu la  (BRIART et CORNET), p. 101

16. Ho lo type , face apertura le, x 3.

17. Paratype à o rnem enta t ion  bien conservée, x 4,5.

18. Autre  aspect du paratype précédent, x 3.

Fig. 19-21. -  Uxia m a la ise i  (BRIART et CORNET), p. 111

19. Ho lo type ,  face abaperturale, x 6,5.

20-21. H o lo type ,  faces apertura le et abaperturale, x 3.

Fig. 22-23. - Uxia m o u r lo n i  (BRIART et CORNET), p. 111 

Ho lo type , faces abaperturale et apertura le, x 2,5.
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PLANCHE IX

Fig. 1-2 - Tectonatica m i l io la  COSSMANN, p. 100

1 Adu lte ,  face aperturale. sondage de Mons (16 .10 -16 ,50 )  ; c l iché  S.N, P.A.,  x 30.
2. Ind iv idu juvéni le , face abaperturale, sondage de Mons (14 ,8 0 -1 5 )  ; c l iché  N P A , x 70.

Fig. 3-4. - Cyrodes  (S iga re tops is ) co rne t i  (KO ENEN),  p. 97

3. Face abaperturale, sondage de Mons (14 ,80 -15 ) ,  x 6 .

4. Même spéc im en, face apertura le, x 4,5.

Fig. 5 -8 -  Euspira b r ia r t i  (KOENEN), p. 99

5,8. Faces aperturale et abaperturale du même spécimen, Coll.  BRIART. x 1,5 

6-7. Faces abaperturale et aperturale, sondage de Mons (14 ,80 -15 ) ,  x 1,5.

Fig. 9-10. -  Pseudoliva tenu icos ta ta  BRIART et CORNET, p. 110 

Ho lo type , faces abaperturale et aperturale, x 1,5.

Fig. 11-13. - Pseudoliva robusta  BRIART et CORNET, p. 106

11 . Paratype, face apertura le, x 1 .

12. Autre  paratype, face abaperturale, x 1 .

13. Indiv idu juvéni le , face abapertura le, x 2.5.

Fig. 14. - Pseudoliva e longata  BRIART et CORNET, p. 109 

Paratype, face abaperturale, x 2.

Fig. 15,19-20. - Pseudoliva grossecosta ta  BRIART et CORNET, p. 109

15. Ho lo type , face abaperturale, x 1,5.

19. Ho lo type , face apertura le, x 2,5.

20. Paratype, face abaperturale, x 4

Fig. 16-17, 21. - Pseudoliva curv icos ta ta  BRIART et CORNET, p. 107 

16-17. Paratype. faces aperturale et abaperturale, x 3,5.

21. Autre  paratype, face abaperturale, x 3,5.

Fig. 18, 22-23. - Pseudoliva elisae  BRIART et CORNET, p. 108

18. Ho lo type , face aperturale, x 2.
22. Ind iv idu juvéni le , paratype, face aperturale, x 3,5.

23. Paratype, face abaperturale, x 2.
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PLANCHE X

Fig. 1-2. - Coem ans ia  cy l incracea  BRIART et CORNET, p. 121
1 . Face apertura le , sondage de M ons  (14,10 -14 ,30 ) ,  c l i c h é S .N .P .A . ,  x 20.

2. H o lop type ,  face aperturale, x 12.

Fig. 3. - Coemansia  con ica  BRIART et CORNET, p. 122 

Ho lo type ,  x 10.

Fig. 4, 8 . - Syrnola (Pachysyrnota) ex igua  (BRIART et CORNET), p. 119

4. Paratype, face apertura le, x 8,5.

8 . Face apertura le, sondage de M ons ,  (16,25), x 7.

Fig. 5. - Syrno la  sp .,  p. 121
Fragment, sondage  de Mons (12 ,10 -12 ,20 ) ,  c l iché  S .N .P .A . ,  x 30.

Fig. 6-7, 9. - Tornatellaea  (T.) m o n te n s is  (BRIART et CORNET), p. 122

6-7. Faces apertura le  et abapertura le, sondage de Mons (12.50 -12 ,57 ) ,  x 4.

9. Ho lo type ,  face apertura le, x 2.

Fig. 10. - O dostom ia  (O.) co rne t i  C O S S M A N N , p. 117 

Paratype, face apertura le, x4 .

Fig. 11 ,16 . - O dostom ia  (O.) deshayes i  (BRIART et CORNET), p. 116

11. Ho lo type ,  face apertura le, x 3.
16. Spéc im en d ’a t t r ibu t io n  incerta ine, sondage de Mons (1 1 -1 1 ,4 0 ) ,  x 7.

Fig. 12. - O dostom ia  (C y c lo d o s to m ia ) sp., p. 118

Indiv idu juvéni le , face apertura le. sondage de Mons (11 -1 1 ,4 0 ) .  c l ich é  S .N.P. A . , x

Fig. 13-14. - O dos tom ia  (M e g a s to m ia ) con jugens  (BRIART et CORNET), p. 115

13. Ho lo type ,  face apertura le .  x 5.

14. Face apertura le, sondage de Mons (12,20 -12 .30 ) ,  x6 .5 .

Fig. 15, 19. - Eulima  (M a rg in e u l im a ) levis  (BRIART et CORNET), p. 114

15. Sondage de Mons (15,30 -15 ,80 ) ,  x 5.

19. H o lo type .  x 4,5.

Fig. 18, 20. - Cylichna  (C.) rar is tr ia ta  (BRIART et CORNET), p. 123 

Ho lo type ,  faces abapertura le  et aperturale, x 5.
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PLANCHE XI

F ig . 1. -  Ellobium (E.) grande  (BR IART et C O R N ET), p. 125 

H o lo typ e . face apertu ra le . x 1.

F ig . 2. - P yth ia  (P .) g lo bo sa  BRIART et CO RNET, p .  124 

H o lo typ e . face ape rtu ra le , x 2

F ig 3. * Pythlopsls  <Hemitagia) longa (BR IART et CORNET), p . 126 

H o lo typ e . face  apertu ra le . x3

F ig 4-5 - Pyihiopnia ( Hemitaxia) vicina (B R IAR T et CO RNET), p 126

H o lo type , face a pe rtu ra le  et abapertu ra le  (s tade  o n to g é n iq u e  de P longa),  x 4.5

Fig 6-7. Barbatia (B. ) rutoti  C O SSM A NN . p, 132
Vues In te rne  et externe  d ’une valve gauche, sondage de M ons (15.30 -1 5 .8 0 ), x 4

Fig 6-9 • Glycimeris tQ. )  duponti (C O S S M A N N I, p. 132
Vues externe e t in te rne  d 'une  valve d ro ite  de p e tite  ta ille , sondage de M ons (12.30 - 12,45). x 2
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LES ALGUES

par A la in -F ranço is  POIGNANT

(Labora to ire  de Géo log ie  I, 

Un ivers ité  de Paris).

Les nom breux  é cha n t i l lo n s  provenant du sondage de Mons (1969) ont été lavés deux fo is.

Le p rem ier lavage, so u s  le rob inet,  a perm is, après séchage, de récupérer guelgues ind iv idus, ainsi 

gue des Foram in ifè res .  Le deux ièm e lavage a été fait sur le résidu du premier et tra ité soit  à l ’eau oxygé­
née, so i t  à l 'ac ide acé t ique  anhydre ,  so i t  encore à un mélange des deux.

Le rés idu f inal a ensu i te  été tr ié  sous  la loupe b inocu la ire ,  pu isque  les séparat ions par l iqu ides de 

dens ités  d i f fé ren tes  ont été très décevantes. On a fa it  des lames m inces  dans les parties les p lus indu­

rées.

Ces d i f fé ren tes  techn iques  ont perm is  d ’observer des rares A lgues calcaires, en fragm ents  bien con­

servés.

Il faut noter qu 'à  76,30 m on ne trouve que des débris d 'A lgues  rouges, que les Dasycladacées appa­

ra issent à 36,10 m et dev iennent p lus  fréquen tes  à 16,30 m et sem b len t  d isparaître  à 1 2 m. Je n ’ai pas ob­

servé l 'assoc ia t ion  Dasycladacées-Mélobésiées.

Larvaria m on tens is  M OR E LL ET

Anneaux ap la t is  don t la face supérieure est presque plane, la face in fér ieure com por te  28 s i l lons  peu 
marqués qu i d ispara issen t  à la hauteur d ’une rangée c ircu la ire  de 14 pores s i tués près du canal axial (D = 

800 à 900// , d =  200 à 265// ).

Les 14 cavités sporang iques  ont 110 x 150//  environ. Les rameaux fert i les  ne son t pas s i tués sur le 

même plan que les rameaux stér i les.

Cette A lgue  est f réquente  à 16,30 m, p lus  rare à 12,20 m.

M ont ie l la  m acropora  MORELLET
C oqu i l le  non anne lée m on tran t  extér ieurement des rangées de gros pores a lternants, enc los  dans 

des p laquettes  hexagonales. Sur ces m êmes p laquettes, du cô té  intér ieur, on consta te  la présence de 

deux pores de ta i l le  d i f fé rente , co rrespondan t  à l ’o r i f ice  d ’une cavité sporanq ique  et d 'un canal radiaire.

Cette A lgue  n’a été reconnue q u ’à 36,10 m.

* M anuscr i t  déposé  le 8  février 1971.
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Montie l la  m un ie r i  MORELLET

Tube cy l in d r iq u e  (L supér ieur à 3 m m ), ouvert aux ex trém ités , fo rm é par la superpos it ion  d'anneaux 

soudés entre eux.

Extér ieurement on remarque de larges ouvertures en rangées c ircu la ires  ; en coupe tangent ie l le  on 

voit,  par anneaux, une rangée de cavités sporang iques (170,« ) généra lement en ca lc i te  b lanche, et. au- 

dessous, une rangée de pores co rrespondan t  aux branches stéri les, le plus souvent en calc ite  foncée. 

L ’écart entre les anneaux est généra lement de 190.« .

M. m un ie r i  se d i f fé renc ie  de Neom eris  par la présence d 'une seule branche s tér i le  et non de deux, 

enf in , le sporange et la branche s tér i le  son t dans un même plan vert ical,  mais non dans un même plan 

horizontal.

M. m u n ie r i  semble  cantonnée au niveau de 16.30 m.

Parkerella m on tens is  MORELLET
Anneaux iso lés (D supérieure à 1 m m , d = 350/r ), à faces d issem b lab les ,  l ’une concave, m on tre  des 

s tr ies radiaires peu marquées, l ’autre, convexe, est subdiv isée en deux zones par un s i l lon  c ircu la ire. La 

zone in terne est é tro i te ,  avec des pores proches de la cavité axiale. La zone externe com por te  40 s i l lons  

radiaires.

En coupe on peut observer deux rangées de 20 cham bres  sporang iques. non a lternantes de 80 à 

100/4 .

Forme très rare à 11.55 m, p lus abondante  à 16,30 m.

Broeckella  be lg ica  MORELLET

Baril  creux, aux ex trém ités  plates et aux cô tés convexes, de 1.5 mm de largeur et 1 mm de hauteur. 
L'axe vert ical est occupé  par un tube cy l ind r ique  (500 à 600«  ) ouvert aux deux ex trém ités . Il est curieux 

de consta ter que les ind iv idus  observés en sondage son t légèrement p lus pe t i ts  que les types décr i ts  par 

J. et L. MORELLET et provenant néanm oins  de Mons.

Il y a 4 ve rt ic i l les  par unité, chaque ve r t ic i l le  comprenant,  environ, 10 com par t im en ts  com m un iquan t 

avec le tube pr inc ipa l par un pore s im p le  et avec la c lo ison  périphérique par au m o ins  3 pores.

B. be lg ica  n'a été reconnue q u ’à 12,20 m.

Acicu lar ia  m ar l ie r i  n. sp.
Très grands sp icu les  de 2.6 mm à 3 m m , don t la largeur est com pr ise  entre 570 et 840«  . l ’épaisseur 

osc i l lan t  entre 220 et 2 70 «  . Les sec t ions  son t donc  tou jou rs  aplaties.

La surface est recouverte de très nombreuses cavités sporang iques de 70 à 75«  , placées selon un 

spirale fa ib lement inc l inée par rapport à l'axe et don t le pas a environ 1 0 0  « . Il y a 16 à 2 2  rangées de spo­
ranges et 14 à 22 sporanges par rangée. En sec t ion ,  on reconnaît 10 à 20 cupu les  selon l ' inc l ina ison  de la 

coupe par rapport à l'axe. Sur une même rangée les cupu les  sont d is tan tes  de 30 «
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Aucune fo rm e actue l lem ent connue  ne ressemble à cette  espèce trouvée à 16,30 m et don t la ta i l le  et 

le nombre de cupu les  sporang iques lui con fè ren t un caractère or ig ina l.
Cette nouvelle espèce est dédiée à M ons ieu r  le Professeur MARLIERE, p rom oteu r  de nom breux et 

im po r tan ts  travaux sur le Montien.

Acicu la r ia  sp.
Fragm ents  de sp icu les  te rm inés  en ogive, d 'un  d iamètre  m ax im um  de 480 / /  ; les coupes  axiales 

sont ainsi presque parfa i tement c ircu la ires.

Les cham bres sporang iques ont environ 50//  de d iamètre  et sont é lo ignées de 150 à 170// sur une 

même rangée. Les cupu les  son t d isposées selon une sp ire  fa ib lem en t inc l inée par rapport à l'axe et don t 

le pas a environ 120u  . Les sec t ions  recoupent 4 à 8  cupules, se lon  leur inc l ina ison.
Il s 'ag it ,  m a lheureusement,  de fo rmes incom plè tes ,  sans dou te  nouvelles, pu isqu 'e l les  ne ressem­

blent à aucune autre espèce ac tue l lem en t décrite.

A rch ae o l i th o th a m n iu m  lugeon i  PFENDER
Algue  rouge, en c roû te  assez m ince  (environ 200//  ), don t l 'hypotha l le ,  de 50 à 100// , est const i tué  

de ce l lu les  de 12 à 15// de longueur et de 7 à 9// de large. Le pér i tha l le  est régul ie r  ; les ce l lu les  ont, en 

moyenne. 15-20// x 10-13// . Les sporanges mesurent 40 x 100// .

Cette fo rm e, assez fréquente  mais  tou jou rs  à l ’état de débris, semble  conf inée  entre 76,30 et 54,30

m.

Palaeo tham nium  io r i i  MASLOV

Algue  encroû tante  assez fréquente  vers 53 et 54 m. L 'épa isseur to ta le  est de 500//  environ. L 'hypo­

thal le  est co ns t i tu é  de ce l lu les  en f i le s  hor izonta les se recourbant vers le haut et vers le bas ; e l les m esu ­

rent 16-20// x 10-13// . Le pér i tha l le  est fa it  de  rangées de ce l lu les de 8 -10 / /  x 10-17// , les sores sont 

nombreux ( jusqu 'à  500 x 1 10// ).

Je rappelle que le type provient du Danien (?) de Géorgie et que je l ’ai s ignalé  dans l ’Yprésien de Cor­
se.

P seu do l i tho tham n ium  a lb u m  PFENDER

Est très fréquente  dans les niveaux co m p r is  entre 73.80 m et 53,20 m où son rôle cons truc teu r  est 
lo in d ’être négligeable.

En conc lus ion ,  dans le sondage de Mons, les A lgues so n t  re la t ivement rares ; les ind iv idus  sont peu 
fréquents  et les espèces réduites à 8 . On est assez lo in de l ’abondante  f lo re  s ignalée par L. et J. MOREL­

LET, en 1913 et 1922, mais cela ne do i t  pas surprendre. En e ffe t ,  les A lgues décr ites en 1913 et 1922 pro­
venaient so it  de l ’im por tan te  co l lec t ion  de MUNIER-CHALMAS, so i t  des propres matér iaux des Frères 

MORELLET. Les échan t i l lons  avaient été prélevés pendant p lus de c inquan te  ans après de m inu t ieuses 

études de terra in  : or, pour cette  é tude, seule une partie du matériel provenant d ’un sondage en carottage 

con t inu  a été traitée. Il n ’est pas étonnant,  dans ces co nd i t io n s ,  que les résu lta ts  so ient auss i minces.

Néanm oins ,  je c ro is  que l ’assoc ia t ion  a ins i déf in ie , par t icu l iè rement entre 36 et 12 m offre  une image 

parfaite du «Montien» et q u ’on peut la cons idérer com m e un niveau repère.
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PLANCHES PHOTOGRAPHIQUES

EXPLICATION DE LA PLANCHE I

Fig. 1. Larvaria m o n te n s is  MORELLET (x 160). Sect ion perpendicu la ire  au canal axia l et montran t une 
rangée de sporanges.

Fig. 2. Parkerella m on tens is  MORELLET (x 160). Sect ion perpendicu la ire  au canal axial et montran t deux 

rangées de sporanges.

Fig. 3. A c icu la r ia  sp. (x37).

Fig. 4. A c icu la r ia  m ar l ie r i  n. sp. (x 37).

Fig. 5. M o n t ie l la  m u n ie r i  MORELLET (x 37).

Fig. 6 . Larvaria m o n te n s is  MORELLET (x 37).

Fig. 7. A c icu la r ia  m ar l ie r i  n. sp. (x 37).

Fig. 8 . M o n t ie l la  m acropora  MORELLET (x 37).

Fig. 9. M o n t ie l la  m un ie r i  M O RELLET (x 37).

Fig. 10. M o n t ie l la  m acropora  MORELLET (x 37).

Fig. 11. M ontie l la  m u n ie r i  MORELLET (x 37).

Fig. 12. M o n t ie l la  m u n ie r i  MORELLET (x37 ) .

Fig. 13. M o n t ie l la  m u n ie r i  MORELLET (x 37).

Fig. 14. M o n t ie l la  m acropora  MORELLET (x 37).

Fig. 15. M o n t ie l la  m u n ie r i  MORELLET (x 160). Sect ion tengentie l le .

EXPLICATION DE LA PLANCHE II.

Figs. 1 6 ,1 7 .1 8  et 19. P alaeo tham n ium  io r i i  MASLOV (x 160).
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P L A N C H E  I

A la in -F ranço is  POIGNANT



P L A N C H E  II

A l a i n - Franço is  P O IG N A N T


